IVhen  you  \eave,  ptease  leave  this  book 

Because  it  bas  been  said 
"Ever'thing  cornes  f  him  who  waits 

Except  a  loaned  book." 


AvERY  Architectural  and  Fine  Arts  Library 
GiFT  OF  Seymour  B.  Durst  Old  York  Library 
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DES  ETATS-UNIS, 


POUR  L'ANNEE 


Â  L'USAGE  DES  POPULATIONS  FRANÇAISES  1 


DE  L  AMERIQUE   DU  NOKD. 
7éme  Année. 

Publié  et  Venrlu  par  l'Ainour.  34;")  12e  RuejV.page  69. 
El  se  trouve  .chez  liéranî  <fc  Mondnn. 
Guiil.  l^adde,  3->e.  Koe  Lockwood.  411. 
DHjiiel  Fansliaw,  et  Thomas 

Crowen,  593  Broadway:  ainsi 
que  chez  .lean  C.  Rikèr,  129 
rue  Fulton.  et  les  prin- 
cipaux Libraires. 

D  Fnn-lnw,  îmnr'meur.      r';e  Ann.  nn  com  de  In  me  N.i= 


O  O  O  O 


N  y.\  /.s  A 

H^V  >-^v'       ^  kS* 


Léivres  Franeuis  et  Espagnols^  publies  par 
JEIOZ3  I.OCXIWOOD  et  FILS, 

LIBRMRES,    EDITEURS    ET  IMPORTATEURS, 

No.  411  Broadway,  New-York. 

Itj'  Ceux  qui  nous  enverront  des  billets  de  banque  ou  des  timbres 
poste,  suivant  le  prix  indiqué  des  livres,  recevront  ces  derniers  franco. 

Manesca.  Système  Orale  pour  enseigner  le  Français.  8vo.  83  00 
Manesca's  Philological  Recorder.    Adapté  au  Système  de  Manesca 

pour  apprendre  les  langues  modernes.    4to.  75 
Meadow.  Dictionnaire  Français  et  Anglais,  avec  prononciat.  1  25 
Noël  et  Chapsal.  Grammaire  Française.  Républicatiou  exacte  de 

dernière  édition  de  Paris.    12mo.  1  00 

— ^  Corrigé.    12mo.  1  00 

Littérature  Française  de  Chapsal.  Choix  de  Littérat.  Franç.  1  25 
Le  Siège  de  la  Rochelle.  Par  Mme.  de  Genlis.  12mo.  1  00 
Le  Vicaire  de  Wakefieid.  Par  Goldsmith.  12mo.  75 
Kacine.  Morceaux  Choisis.  18mo.  63 
Molière.  Morceaux  Choisis.  18mo.  63 
Paul  et  Virginie.  Par  B.  St.  Pierre.  l2mo.  50 
 Avec  vocabulaire,  traduction  et  prononciation  iuter- 

linéaire.  12mo.  63 
Elisabeth,  ou,  Les  Exilés  de  Sibérie.    Par  Mme.  Cottin.    l2mo.  50 

■  Avec  vocabulaire,  traduction  et  prononciation  interlinéaire.  63 

Fables  de  La  Fontaine.  10')  Illustrations.  63 
Atala,  René.  Par  Chateaubriand.  12mo.  50 
Mabire.  Phrases  de  Conversation,  classifiés,  ou  Synon.  Fr.  45 
(^bouquet.  Premières  leçons  en  Français.  16mo.  45 
Vannier.  Prononciation  Français  et  Syllabaire.  l6mo.  45 
Mme.  Barbauld.  Leçons  pour  les  enfaus.  45 
Le  Livre  des  Petits  Enfans.    ISmo.  50 

Livres  ZSspagnoIs. 

Del  Mar's  Spanish  and  English  Conversations.  75 

Vingut's  OUendorff's  Method  of  Learning  Spani&h.  With  a  figured 

Prononciation  of  the  Spanish  words.  1  50 

Meadows'  Diccionario  espanol  e  ingles.  1  50 

Para  los  !Espaiioles  que  quiereii  apreudcr  el 
Ingles  o  el  Fraiiees. 

OllendorfF.  El  IMaestro  de  Ingles.  Con  la  pronunciaciou  iigurada  de 
las  palabras  injîlesas.    Por  F.  J.  Vingut.  2  00 

 Clave  del  Maestro  de  Ingles.  1  00 

 ^  Gramatica  Francesa.    Para  el  uso  de  los  Espanoles    4  00 

Urcullu.    Nueva  Gramatica  Inglesa,  con  clave,  edicion  au- 

mentada.    Por  F.  J.  Vincrut.  1  50 

Robertson.    Nuevo  Curso  de  Idioma  Ingles.    (Sisteraa  de  Rob- 

erison  )    Publicado  por  P.  J.  Rojas.    Con  clave.  3  00 

Del  Mar.  Conversaciones  inglesas  y  espanolas.  75 

'l'his  Almanac  entered  according  to  ^  ^ct  of  Congress  in 
Ihe  year  1854,  by  J.  D.  L.  ZEXDER,  in  the  Clerk\s 
Office  of  the  District  Court  of  the  United  States, 
for  the  Southern  District  of  New-York. 


GRANDE  LIBUAIHIE  DE 

^FJPLETO.^'  et  CIE. 
rio.  200  Broadway,  IMew-lTork. 

Pour  étudier  l'Auglais,  l'Espagnol,  l'Italien,  l'Allemaud  et  le 
Français. 

1.  Allgla.i$« — Grammaire  Anglaise,  d'après  le  système  d'OlIen- 
dorfF,  à  l'usage  des  Français,  par  Charles  Badois,  1  vol.  in  12mo.  prix 
$1,  et  la  clé,  75  cents. 

Nouveau  Manuel  de  Conversations  Françaises  et  Anglaises,  ou  le 
guide  du  voyageur,  par  Surenne,  prix  50c- 

Dictionnaire  Complet  Français-Anglais,  et  Anglais-Français,  grand 
in  8mo.  1400  pages,  par  Spiers  et  Surenne,  prix  Sô. 

Dictionnaire  Français  et  Anglais,  en  deux  parties,  de  Gab.  Surenne, 
avec  la  prononciation,  grand  12mo.  834  pages,  prix  SI  50.  Diction- 
naire de  poche  Français  et  Anglais  en  deux  parties,  par  G.  Surenne, 
abrégé  du  précédent,  557  pages,  in  18mo.  prix  90  cents. 

S*  £$pa.§nol. — Metodo  para  aprender  à  leer,  escribir  y  hablar 
el  Frances,  segun  el  sistema  de  Ollendorff,  por  T.  Simonné. 

Gramatica  Inglesa  Segun  el  sistema  de  Ollendorff,  por  R.  Palenzue- 
la  y  J.  de  la  C.  Carreno,  1  vol.  eu  12,  con  su  clave  aparté. 

Diccionario  de  pronunciaciou  de  las  Lenguas  Espanola  e  Inglesa, 
por  Mariano  Velazquez  de  la  Cadena,  en  dos  partes.  1  vol.  eu  8vo . 
mas  de  1300  paginas,  85 

OllendorfF's  New  Method  of  Learning  Spanish,  by  Velasquez  and 
T.  Simonné.    l2mo.  560  p.    SI  50.    Key  75  cts. 

3.  Italieil. — Foresti's  Italiau  Reader.  12mo.  price  Si. 
Ollendorff's  New  Method  of  Learning  Italian.  Edited  by  F.  Foresti. 

12rao.  $1  50.    Key  to  ditto,  75  cents. 

4.  Allemand. — Adler's  Germau  and  Engh'sh,  and  English  and 
German  Dictionary,  compiled  from  the  best  authorities.  1  vol.  large 
8vo.    Half  Russia  or  Sheep.  85. 

OllendorfTs  New  Grammar  for  Germans  to  learn  the  English  Lau- 
guage.    By  P.  Gands,  12mo.  81.    Key  to  do.  75  cts. 

Oehlschlàger,  J.  C.    A  Pronouncing  Germau  Reader.  SI. 

Ollendorff's  New  Method  of  Learning  German.  Edited  by  G.  J. 
Adler.    l2mo.  81.    Key  to  ditto.  75  cts. 

5.  Français.— Ollendorff's  Celebrated  Method  of  Learning 
Frenoh.  J.  L.  Jewett.  12mo.  81.  Ollendorff's  Method  of  Learning 
French.  By  V.  Value.  12mo.  81-    Key  toeach  volume  75  cts. 

Ollendorff's  First  Lessons  in  French.  By  G.  W.  Greene.  12mo.  38c. 

Mezzofanti's  System  of  Learning  LanguageS;  applied  to  French. 
First  and  Second  Reader.         J.  Roemerr 

Il  y  a  encore  d'autres  ouvrages  classiques  de  ces  langues,  publiés 
par  la  même  maison,  ou  l'on  peut  s'en  procurer  le  catalogue  complet. 


^v3      mrijfiEjvT  musT^jvG  mEXic^ijy. 

Cette  huile  volcanique  du  Mexique,  connue  depuis  si  longtemps  par 
les  Aztecs,  est  un  remède  souverain  pour  RllUlIiatisines,  Con- 
tusions, Foulures  Brûlures,  Héniorrlioides^ 
Cancers  et  Blessures,  ou  Inflammations,  &c. 

Cet  Onguent  est  également  efficace  pour  les  chevaux  dans  les  épar- 
vins,  suros,  molettes,  écorchures,  ou  échaufFements  provenant  des 
harnais,  ou  pour  toute  difformité  ou  raideur  dans  les  jambes,  ou  ex- 
pansion des  membres,  des  jointures,  ou  des  glandes. 

Comme  l'expérience  de  milliers  de  personnes  l'atteste  journellement. 
Essayez-le  et  vous  en  serez  convaincus. 

A.  G.  BRAGG  et  CIE.,  Propriétaires. 
Principaux  bureaux.  No.  304  Broadway,  New-York,  et  Market 
Street,  coin  de  la  3e  rue.  St.  Louis,  (Missouri.) 

GRAND  IMEAGASISOr  DE  TAFIS, 

Le  mieux  fourni  des  Etats-Unis  et  au  plus  bas  prix,  en  gros  et  en 
détail.  JXTo.  99  Bowery^  entré  Hester  et  Grand  streets,  tenu 
par  HIRAM  ANDERSON,  en  8  salles  spacieuses: 

1ère  Salle. — Assortiment  le  plus  beau  de  tapis  cirés  pour  parquet, 
de  3s.  6d.  à  $1  la  yard  carrée,  large  de  1  à  8  yards. 

2e  Salle. — 250  pièces  de  tapis  anglais  et  américains,  teints  en 
laine  et  au  prix  le  plus  bas,  de  5s,  à  6s.  6d.  par  yard,  style  le  plus 
nouveau. 

3e  Salle. — 300  pièces  tapis  à  trois  plis  anglais  et  impérial  améri- 
cain, avec  des  dessins  nouveaux. 

4e  Salle. — 150  pièces  de  tapis  teint  en  laine,  de  2s.  à,  4s.  la  yard. 
5e  Salle. — Droguets  de  4  yards  de  largeur,  ainsi  que  3,000  yards 
de  Droguet  large  de  1[2  a  3  yards,  de  3s.  6d.  4s.  5s.  ù.  6s.  par  yard. 
Droguet  a  mosaïque  et  d'Axminster,  et  10  Droguets  à  20s.  pièce. 

6e  Salle. — Toute  espèce  de  tapis  pour  escalier  et  corridor,  de  2s. 
6d.  à  lOs.  par  yard. 

7e  Salle. — Célèbres  tapis  royal  velouté  d'Axminster  et  de  Brux- 
elles, tapis  à  mosaïque  d'une  seule  pièce,  de  toute  grandeur,  jusqu'à 
la  valeur  de  83.50. 

8e  Salle. — Tapisserie  brevetée,  teinte  en  laine,  ayant  été  exposée 
aux  Expositions  Universelles.  Egalement,  stores  pour  fenêtres  de  $6 
à  $10  la  paire,  'l  apis  de  table.  Baguettes  plaqué  et  en  quivre,  paillas- 
sons, nattes  blanches  à  carreaux,  4-4,  5-4  et  6-4,  et  en  coco.  Le  tout 
à  20  pour  cent  meilleur  marché  que  partout  ailleurs. 
On  parle  Français  dans  cet  établissement. 

Le  Dr.  W.  K.  HUMBX2KT. 

électricien  médical. 

No.  542  Broadway,  entre  Prince  et  Spring 
streets.  Consacre  son  attention  au  traitement 
de  tontes  les  maladies  de  longue  durée — qu'on  a  appelées  incurables — 
et  qui  ont  déjoué  la  pratique  des  médecins  et  des  charlatans.  Le  Dr. 
guérit,  (quand  tous  les  autres  moyens  ont  failli,)  les  Ecrouelles,  les 
Tumeurs  blanches,  les  Abcès,  la  Fistule,  les  Tumeurs,  les  Ulcères, 
les  Vieilles  Plaies,  les  Foulures,  l'Ankylose  des  jointures,  la  Paralyse, 
la  Suppression  des  Menstrues,  les  Rhumatismes  chroniques,  la  Surdité, 
l'AmaurosiSj  la  Névralgie,  etc. 


VILLAGE  DE  WINFIELD, 

(Ztong  Xsland,) 

A  TROIS  MILLES  DE  NEW- YORK, 

Par  le  stage  de  Maspeth,  Grand-street  Ferry,  Williams- 
burgh,  passage,  6  cents. 

£.a  plus  belle  Cliaiiee  qui  ait  jamais  été  of- 
f erte»  et  qui  ne  durera  que 
quelques  semaines  ! 

Seulement  de  $50  a  $125  pour  un  Lot  I  !  ! 

Avec  des  circonstances  aussi  avantageuses,  si  quelqu'un  est  en 
mesure  de  disposer  d'une  cinquantaine  de  dollars,  et  même  de 
cent,  il  fera  bien  de  les  placer  sur  les  lots  du  village  de  Winfield, 
qui  seront  pour  lui  une  vrai  banque  à  intérêts  composés,  car  le 
chemin  de  fer  de  Flushing  a  été  décrété  par  la  corporation,  et 
doit  être  achevé  pour  le  1er  décembre,  1853.  Il  doit  passer  à 
travers  le  village,  et  s'arrêter  à  une  station  où  il  y  aura  un  dé- 
pôt pour  les  voyageurs.  Aussi  la  propriété  doublera-t-elle  alors 
de  valeur.  Ces  lots  de  25  pieds  sur  100  ou  plus  de  dimension, 
sont  situés  sur  le  North  Road  et  Avenue  de  Fiske  (Long  Island,) 
à  un  demi-mille  de  Maspeth,  à  3  mille  des  Ferries  de  Williams- 
burgh,  et  à  une  très  petite  distance  du  Calvary  Cemetery,  et  du 
ferry  de  la  23eme  rue.  Les  prix  varient  de  50  dollars  à  i25.  Le 
sol  est  excellent  pour  la  culture,  il  n'y  a  pas  de  sable,  il  n'y  a  pres- 
que pas  besoin  d'engrais.  Les  conditions  de  paiment  sont  10  dol- 
lars sur  chaque  lot,  au  temps  de  la  vente,  et  la  balance  à  6  dol- 
lars par  mois,  ou  suivant  des  engageraenS  particuliers  avec  chacun. 

Pour  de  plus  grandes  informations,  s'adresser  à  G.  G.  Andrews 
et  T.  F.  Kendall,  No.  5  Tryon  Row,  coin  de  Chatham-street, 
près  du  Parc  et  de  City  Hall,  New- York. 

Nous  avons  examiné  le  terrain  aussi  bien  que  les  titres 
des  propriétaires,  et  nous  les  avons  trouvés  en  bon  état.  Et  c'est 
après  avoir  recherché  tous  les  plans  de  spéculation,  que  nous 
avons  donné  la  préférence  à  celui-ci,  a  fin  d'y  faire  Tacquisition 
d'un  lot. 

Ces  lots  sont  les  moins  chers  en  proportion  de  la  distance  et 
de  la  contiguïté  de  New-York,  que  la  plupart  des  autres,  qui  sont 
non  seulement  à  la  même  distance,  mais  même  beaucoup  plus 
loin.  Il  est  beaucoup  plus  économique  d'aller  demeurer  dans 
Winfield  et  faire  ses  affaires  tous  les  jours  a  New- York,  que  d'al- 
ler à  48  ou  50  milles,  où  l'on  prendrai  beaucoup  plus  de  temps 
et  d'argent,  quoique  les  lots  soient  à  meilleur  marché.  On  peut 
aussi  s'adresser  à  nous  pour  la  vente  de  ces  lots. 

J.  D.  L.  Zender,  M.D.  345  12ème  rue,  entre  la  1ère  et  la 
2de  avenue. 
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ALMANACH  DES  ETATS-UNIS. 

Synchronisme  de  l'An  de  ."DJ.  S.  J.  Christ,  1854^ 

Age  Du  Monde,  5854. 

L'An  6567  de  la  période  Julienne. 

L'An  2607  de  la  fondation  de  Rome,  selon  Varron. 

L'An  2601  depuis  l'ère  de  Nabon'assar,  fixé  au  Slercredi,  26  fév- 
rier de  l'an  3959  de  la  période  Julienne,  ou  747  ans  avant  J. 
C.  selon  les  chronologistes,  et  746  nns  suivant  les  astronomes. 

L'An  2630  depuis  la  première  Olympiade  d'iphitus.  ou  la  2ènie 
année  de  la  658e  Olympiade,  qui  commence  en  juillet  1853,  en 
fixant  l'ère  des  Olympiades  775|  ans  avant  J.  C.  ou  vers  le  1 
juillet  de  l'an  3938  de  la  période  Julienne. 

L'An  1271  des  Turcs,  ou  l'hégire  des  Mahométans,  commence  le 
24  septembre,  1854,  et  fimfc  le  15*  septembre,  1855,  selon  l'u- 
sage de  Constantinople. 

L'An  1854  des  Russes  commence  le  13  janvier. 

L'An.  5615  des  Juifs  commence  le  23  septembre. 

L'An  4030  des  Chinois. 

L'An  7362  d'après  le  calcul  des  Gr':'cs  orientaux. 
L'An  362  de  la  Découverte  de  l'An.  M'ique  parChrisfhe  Colomb. 
L'An  78  de  la  République  des  Etatt,-  Unis  d'Amérique,  conuiience 
au  4  de  juillet. 

L'An  60  de  l'Empire  Français,  comuicnce  du  18  mai,  1804. 

Cfomptst  Ecclésiastique, 

Nombre  d'or,  (Cycle  lunaire)  12  I  Cycle  Solaire,  ....  15 
Epacte,  âge  de  la  lune  janv.  1  1  |  Lettre  Dominicale,    ...  A 


Fêtes  X^obiles. 


Septuagésime,  .  12  février. 
Les  Cendres,  ...  1  mars. 
Les  Rameaux,  .  .  9  avril. 
Pâques,  .  .  .  .16  avril. 
Les  Rogations,  21,  22,  23  mai. 


Ascension,  .    .    »  , 
Pentecôte,  .    .    .  . 
La  Trinité,  .    .    .  , 
La  Fête-Dieu,  .  . 
1er  Dim.  de  l'Avent, 


25  mai. 
4  juin. 
11  juin. 
15  juin. 
3  décem. 


£clipse$  dans  raniicc  1$54. 

Il  y  aura  4  éclipses,  deux  de  soliel  et  deux  de  lune. 

1.  Eclipse  partielle  le  12  mai,  invisible. 

2.  Eclipse  annulaire  du  soleil,  vendredi  26  mai,  commence- 
ment à  New- York  à  4  heures  12  minutes  après  midi;  maximum, 
à  5  heures  30  minutes  ;  et  fin  à  6  heures  38  minutes.  Visibles 
dans  tous  les  Etats-Unis,  ce  sera  la  plus  grande  qui  ait  jamais 
paru. 

3.  Eclipse  partielle  de  lune,  le  4  novembre. 

4.  Eclipse  totale  de  soleil  le  19  novembre,  invisible. 

XStoiles  du  matin. — Vénus  du  28  février  au  13  décembre. 
Jupiter  jusqu'au  15  juillet. 

XStoiles  du  Soir. — Vénus  jusqu'au  28  de  février,  et  depuis 
le  13  décembre,  jusqu'au  1er  d'octobre,  1855.  Jupiter  depuis  le 
16  do  juillet  jusqu'au  29  do  janvier,  1855. 


I 


KŒUDS  DE  LA  LUNE  OU  TEMPS  DE  SA  RENCONTRE  ENTEE  LA 
TERRE  ET  LE  SOLEIL. 

Q  Nœud  ascendant  ou  tête  du  1  t5  Nœud  descendant  ou  que-o 
Dragon.  |     du  Dragon. 

ASPECTS  RELATIFS  DE  DEUX  PLANETES. 


c5  Conjonction  de  deux  pla- 
nètes, ou  rencontre  dans  la 
même  longitude. 

S  Opposition  de  deux  planètes 
lorsqu'elles  sont  à  6  signes  ou 
180  degrés  l'une  de  l'autre. 

Vc  quinconce,  à  5  signes  ou 
150  degrés. 


A  en  trine,  à  4  signes  ou  120 
degrés. 

□  en  quartile  ou  quadrature,  à 
3  signes  ou  90  degrés, 
en  sextije,  à  2  signes  ou  60 

deffr.és. 


îje§  douze  Signes  du  Zodiaque  avec  leurs 
Symboles. 

1  ^  Aries,  ou  le  Bélier.   La  tête  et  le  visage.  MaiH. 

2  ^  Taurus,  le  Taureau.   Le  cou.  Avril. 

3  U  Gemini,  les  Gémeaux.   Les  bras.  Mai. 

4  ^  Cancer,  TEcrévisse.   La  poitrine.  Juin. 

5  ^\  1^0,  le  Lion.   Le  cœur.  Juillet. 

6  îlj^  Virgo,  la  Vierge.   Les  intestins.  Août. 
"   ~  "  Les  reins.  Septembre. 

Les  parties.  Octobre, 
lire.  Les  cuisses.  Novembre. 
10  i<5  Capricornus,  le  Capricorne.  Les  genoux.  Décezn. 
>  ^  11^  Aquarius,  le  Verseau.   Les  jambes.  Janvier. 
^  (  12  ^  Pisces,  les  Poissons.   Les  pieds.  Février. 

TaMe  du  Système  SoSaire. 


Si  L      i.  ^  ^UZ  v  u-go,  ja  vierge,  i^es 

r    c3  r  7  =£=  Libra.  la  Balance.  Les 

S    4  a  ^  ^  'Hl  Scorpio,  le  Scorpion, 

g  J     -  ^  9  /  Sagit tarins,  le  Sagittair 


Nom. 

diamètre 
moyen 
en  milles 
Anglais. 

Distance 
moyenne 
du  c^oleil. 

Temps  de  ro- 
tation autour 
de  leur  axe. 

Temps  de  révolu- 
tion autour  du 
SoleiL 

LtimL 
et  chai, 
laterrti 
étant  1 

j.  h.  m.  s. 

j.    h.  m.  s. 

Le  Soleil, 

883,246 
3,224 

25  14  8  0 

Mercure, 

37,000,000 

1   0  5  28 

87  23  15  43 

6.67 

Vénus, 

7,687 

68,000,000 

0  23  20  54 

224  16  49  10 

1.91 

La  Terre, 

7,912 

95,000,000 

0  23  56  4 

365   6   9  12 

1- 

La  Lune, 

2,180 

95,000,000 

27   7  4  8  0 

365   6  9  12 

1. 

Mars, 

4,189 

144,000,000 

1   0  39  22 

686  23  30  35 

0.43 

Vesta, 

238 

225,000,000 

inconnu. 

1,325  11  38  24 

Iris, 

inconnu 

226,000,000 

<( 

1,327  23  22  41 

Hébée, 

230,000,000 

(< 

1,375  environ. 

Flora, 

« 

240,000,000 

(( 

1,469  18  37  19 

Astrée, 

246,000,000 

M 

1,512  environ. 

0.16 

Junon, 

1,425 

252.000,000 

<( 

1,593   1  36  28 

Cércs, 

160 

263,000,000 

(« 

1,703  16  48  0 

Pullus, 

110 

265,000,000 

(( 

1,636   7  39  12 

Jupiter, 
Saturne, 

89,170 

490,000,000 

0   9  55  37 

4,332  14  27  10 

6.03*7 

79,042 

900,000,000 

0  10  16  0 

10,750   1  51  11 

0.011 

Uranus, 

35,11211,800,000,000 
35,000|3,600,000,000 

inconnu. 

30,737  18   0  0 

0.003 

Ntptune, 

79,402   0   0  0 

0.001 

Jiiar 
ver  ' 


ayn:::  :.  ; 
2  Jaiirier 

Ce  s: 

l'A: 

cuti  : 


Observations. 

Le  lever  et  le  coucher  du  Soleil  se  trouvent  marqnés  dans  !e  Ca- 
lendrier. Si  FOU»  doublez  ou  multipliez  par  deux  le  tensps  du  coucher 
du  SoIeH.  Tcris  aurez  la  lou^aer  du  jour;  et  si  vous  doublez  le  temps 
eu  ]r  liez  îa  longTier  de  la  uuit. 

Lr  —  ce  "la  Luue  au  méridien,"  a  éîé  ornis  daus  le  Caleu- 
ïirier.  V :us  -ur-oiis  vu  qu'au  1  Janvier  la  Lune  passe  le  méridien  des 
E:h:s  L  i.!s  a  C'  h.  43  m.  du  matin  :  le  6  Janvier  à  S  h.  52  m.  Celle 
h  :  s  r  a  de lermiuer  les  marées.  Le  pouvoir  de  la  Lune  est  alors 
/.e,  et  il  continue  plusieurs  heures  avant  que  la  marée  ne 
h  .  ; .  e:  v[i  ensuite  en  diminuant-  Chaque  jour  le  méridien  et  les 
d  iiue  heure  environ.  i>i  l'on  vcut,  cei>eîîdaîit,  trou- 
■  -t  îa  Lune  à  tel  jour,  on  ajoute  une  heure  au  îemjjs  de 
:  quée  i>our  ce  jour  là  dans  le  Calendrier, 
marquée  "  Places  de  la  Lune."  si^aifie  que  la  Lune 
:::rrr  avec  les  12  si^es  du  Zodiaque,  doit,  le  1  et  le  de 
-  r  avec  !e  Lion. 

s.eiiatiou;  indique  aussi  la  partie  du  corps  que 
concevait  être  gouvernée  par  lui,  et  qui  s'expli- 
sexîiie  ou  qnadriie  des  planètes  avec  la  Lune. 
-  :e  avec  les  parties  du  corp-s  hu- 

; ::èues  des  Planètes.  Qu'on  se 
e  que  cornine  nu  passe- 
-  que  la  Luue  aîiecte  les 
^  nues  ;  Mais  si  l'on  pense 
iips  ou  sur  la  végfttation, 
-st  très  peiiie,  qu'elle  est 
variété  des  forces  et  des 
re  atmosphère,  et  que  sa 

-         :  .         .   iiaux  et  les  plantes  est  si 

i:--  peui  f  tre  que  le  iruit  des  préjugés  ei  de  l'illusion. 
sc:i  eu  >.o\fr^  est  la  disiance  dont  le  iSoleiî  s'éloigne  soit 
du  nord.  so!i  du  ^      i        u-iîeur,  dans  sa  révolution  autour  de  l'éclip- 
tique,    ^ous  l'a.  r.  ainsi:  le  I  Janvier,  le  Soleil  est  à  î23o  1  ' 

au  sud  ce  l'équatei  r. 

Le  Soleil  au  TNléncien  de  N.-Y.,  (Avance  ou  Retard  du  Soleil,  ou 
Equation  du  :rr  est  un  calcul  du  temps  vrai  du  Soleil  qui  ne  se 
trouve  pa=  •      la  marche  symétrique  des  horloges.  Cette 

diSerence  :  d'av-:i::ce  dai^s  le  temps  du  Soleil  indiquée  dani 

c:  o:  . .  trouve  produite  par  l'obliquité 

r  —    ^  :     ,  :  .  î  Terre  :  ainsi  le  1  Janvier  8% 

\::  ^  :  ']e  3  minutes  50  secondes 

f  :       1  A:  vs  est  de  3  minutes  1  se 

r  T  -  .  .  .  .    ;  a  Lune,  et  ces  planètes, 

-  les  pole^j  et  l'cquateur.  diminue  cett« 
-  u:  la  précession  d^-s  équinoxes.  de  sorte 
1  :  eiiv.rou  :^^5..LiJ  ans  pour  que  IVcliptique  se  rétablit  eu 
-.9  avec  le  plan  du  Soleil. 


Li  de 


Table  du  Temps  snîvaîit  îïei^cliell. 

L  -    onne  le  coucher  de  la  Lune  et  ses  phases  qui 

Eerv  .  Citions  usuelles,  et  comme  l'action  combinée  de 

la  Luu-r..  11.  ?  '  -i.  -.1  Soleil  et  des  auirt-s  planètes  out  une  influence 
probable  sur  l'atmosphère,  il  est  bon  de  domier  ici  la  Table  d'Herschell 


é 


i 


1 


9 


qui  après  des  observations  ét  plusieurs  années,  a  ^té  conduit  aux  rô- 
sultats  suivants  qu'il  donne  comme  probables  et  qui  peuvent  servir 
comme  objets  de  recUerches  pour  les  curieux. 


Si  la  Lune  est  nouvelle,  (iana  j 
son  premier  quartier,  dan 
son  plein,  ou  duus  ton  der- 1 
nier  quartier. 

Êntre  minuit  et  "1  heures  Temps  beau. 


en  hiver. 


gelée  dure,  à  moine  que  1^ 
vent  ne  soit  sud  ou  ouest. 


H  h.  et  10  h.  du  mut. 

10  h.  et  1:2  h.  (.lu  mut. 

midi  ^VZ\\.  après  midi 
2  h.  et  4 h.  du  soir, 
4  h.  et  G  h.  du  soir, 
G  h.  et  8  h.  du  soir, 


8  h.  et  10  h.  du  soir, 
10  h.  et  minuit. 


du  matin, 

2  il.  et  4 h.  du  mat.  !  froid  avec  de  fré-  '  neige  et  temps  orageux. 

j    queutes  averses,  i 
4  h.  et   6  h.  du  mat.  i  pluie,  pluie. 
G  h.  et   8  11.  (lu  mat.  i  vent  et  pluie,         temps  orageux. 

i  variable,  ,  ])iuie  froide  ei  le  vent  est 

I  ouest,  neige  s'il  est  est. 

fr^'quentes  avci-ses,  froid  et  grands  vents» 
très  pluvieux,       :  neige  ou  pluie, 
variable,  !  beau  et  doux, 

beau,  '  beau, 

beau  si  le  vent  est  beau  et  gelée  si  le  vent 
nord-ouest, plu- j     est  nord  ou  nord-est, 
vieux  s'il  est  sud  ;     pluie  ou  neige  s'il  est 
OM  6ud-ou<>st,     j     sud  ou  sud-ouest, 
comme  ci-dessus,   comme  ci-dessus, 
beau,  beau  et  gelée. 

Observations. — 1.  Plus  les  phases  de  la  Lune  (c.  a.  d.  la  nouvelle 
\j.  le  premier  quart,  la  pleine  L.  et  le  dernier  quart.)  sont  près  de  minuit 
plus  le  temps  sera  beau  durant  les  sept  jours  suivans.  L'espace  de  ce 
calcul  occupe  depuis  dix  heures  du  soir  jusqu'à  2  heures  du  matin. 

2.  Plus  les  phases  de  la  Lune  sont  près  de  midi,  plus  le  temps  sera 
mauvais  ou  humide  durant  les  sept  jours  suivans.  L'espace  de  ce  cal- 
cul occupe  depuis  dix  heures  du  matin  jusqu'à  2  heures  après  midi.  Ces 
observations  ont  un  rapport  principal  à  Tété,  quoiqu'elles  en  aient  aussi 
pour  le  printemps  et  l'automne  dans  les  mêmes  proportions. 

3.  Les  phases  de  la  Lune  qui  arrivent  durant  six  heures  de  i'après 
midi  ;  c.  a.  d.  depuis  4  jusqu'à  10  heures,  peuvent  donner  lieu  à  un 
beau  temps  ;  mais  cela  dépendra  beaucoup  du  veut,  comme  il  se  trouv© 
kudiqué  dans  la  table. 

Table  des  Marées  siiivaast  IBowdstcli. 

Le  Calendrier  donne  le  temps  de  la  marée  à  New-York,  Elizabeth 
Point,  et  New  London.  Pour  trouver  le  temps  des  marées  des  villes 
ou  lieux  ici-bas  mentionnés,  ajoutez-en  les  nombres  comme  ils  sont  in- 
diqués, à  ceux  de  la  marée  de  New- York  ;  ou,  soustrayez-les.  A  sig- 
uitle  ajoutez,  S.  so.istrayez. 


Amelia  Harbor,  . 
Ann.  Caj)  .  .  , 
Annapolis,  .  . 
Aniicûsti,  Ile,  bout 

Uecid.  .  .  . 
t?t.  Augustin,  .  . 
fUock  ïsland,  .  . 

MO.~t()7â  

Cnu^o.  Ciip  .  . 
CharieP,  Cup  .  . 
Charleston.  Barre 


H. 

M. 

II.  M. 

S 

0 

'1\ 

Cod,  Cap  .    .  . 

A  2  3« 

A 

3G 

Delaware,  Riv.  en. 

A  U  6 

A 

o 

<j 

Fairtield.    .    .  . 

A  2  (J 

Fear.  (Jap  .    .  . 

S  l)  54 

S 

7\ 

24 

Florida  Keys,  .  . 

S  0  4 

8 

1 

24 

Gay  Head.     .  . 

.s  1  17 

S 

1 

17 

Geurire.  Riv.  .  . 

A  1  .",1 

A 

:io 

Geor|j:eiovrii,  Ban  e 

S  1.  54 

l) 

24 

fTould/^borouglj,  . 

A  2    (  )• 

1 

(luillord.    .    ,  . 

A  l  :]() 

S 

\ 

HHliî■a:^:,  N.  Ecosse, 

.S  i  24 

H.  M. 

S  5  40 
A  0  6 
S  0  » 
S  1  14 

-t.  John.  NToundl.  S  2  14 


Hartford,   .  . 
Hatteras.  Cap 
Heiâlopen,  Cap 
Heiiry.  Caj)  . 


Kennebec. 
Lookout,  Cap 
Wachias.  .  . 
M;nl)lehead,  . 
Miiy.  Cap  .  . 
Wount  Dcserr, 


A  l  54 

A  0  6 

A  2  ô 

A  2  ;3G 

S  0  9 

A  2  b* 


Nantucket  Shoals, 
New  Bedford, 
Newburyporr, 
New  HaveiJ,    .  . 
New  London, 
Newport,     .    .  . 
Nortblk,      .    .  . 
Norwich  Landing, 
Passamaquoddy  ïl 
Penobscot  Riv.  . 
Philadelphie,  .  . 
Plymouth,  .    .  . 
Portland 


H.  xM.j 
A  1  34) Québec.  Canada, 
S  1  ITlFthode  Island, 
A  2  21 'Richmoiid,  Va.  . 
A  1  22'Komaii,  Can  ,  . 
S  0  211  Sable,  Cap  \  .  . 
S  1  551  Salem,  •  .  .  .  . 
S  0  41|Sandy  Hook,  N.  .1 
A  0  45  Sa%'ar.naa  •  .  . 
A  2  28:Saybronk.  .  .  . 
A  1  51; St.  Simoii,  Barre, 
A  5  0  Siiuhury,  Geo.  . 
A  2  36iTownâend  .    .  . 


A  1  51 


PortRo3^il,Ile.S.C.  S  0  39  Albauy 


H.  M.-  H.  M. 

S  0  5  Biirliuçrton,  Vt.  .  A  0  20 
S  2  9  Casco  "Bay,  .  .  A  2  15 
A  1.)  0  Hell  Gâte,  .  .  .  A  0  30 
S  9  5-1  Hun£rtin,!<ton,  .  A  2  0 
S  0  54  Ips-wlch.'  .  .  .  A  0  45 
A  2  3(i  James town,  .  .  A  0  50 
S  2  17  fviîîL'tton,  Ea.  .  A  5  0 
S  1  2;! Main  Océan,  .  .  S  0  45 
A  0  15  N.  l'rovidonce.  .  S  1  25 
S  1  24  Newton  Landin^r,  A  1  30 
A  0  36  Perr-v^buriT,  S.  C.  3  2  0 
A  1  51  PiscHtawav,  .  .  A  2  40 
SuppLEME^'T.  PolpiMt-'s  lie. .    .    A3  0 

A  6  30  Wjiit-  Stono.     .    A  2  45 
S  0  45  Williamsburg,  Va,  A  2  15 
0  4t;  iWilmingt()n,  Del.  A  3  20 


Portsmôiith,  .  .  A  2  2l|Amboy,  .  . 
Providence,    .    .    S  0  41lBridgeî;owii. 

N.  B.  Si  on  veut  trouver  le  temps  du  reflux  avant  le  tlux,  on  ï?ous- 
trait  6  h.  12  m.  du  temps  du  tlux  ou  inaree  indique  dans  le  Calandrier. 
Et  si  on  veut  le  trouver  après,  on  ajoute  G  h.  TJ  m».  Observez  que  k 
haute  marée  se  calcule  toujours  du  malin  ou  du  soir  de  la  haute  marce 
de  New-York.  Le  supplément  d'  cette  tab!e  sert  e'icore  pour  'l'ar- 
paulen  Cove,  le  Cap  llenlopen,  la  lîaie  de  Sand\vich,  Cockspur,  dans 
la  Géorgie,  et  New  Brunswick,  dans  la  ('aroiine  du  Nord. 

Table  de  r:Eqiîatioîi  «lu  Temps. 

Le  lever  et  le  coucher  du  soleil  sont  donnés  dans  le  calendrier  sui- 
vant le  temps  appareuL  du  soleii  m^^me,  (ju'on  peut  examiner  sur  un  ca- 
dran solaire,  et  i!s  peuvent  être  adapiég  mu  temps  mécanique  des  hor- 
loges par  l'application  de  la  table  suivante,  et  servira  les  régler.  II 
faut  allouer  environ  3  minutes  de  temps  j)()iir  In  réfraction  horizontale  qui 
dans  cette  latitude  alfecte  le  lever  et  le  coucher,  les  soustraire  du  lever 
et  les  ajouter  au  coucher.  La  raison  pour  la  quelle  le  soleil  est  quel- 
que fois  plus  en  avant,  ou  quelquefois  plus  en  retard  du  temps  des  hor- 
loges, est  parceque  la  terre  tourne,  non  autour  de  l'équateur  de  soleil, 
mais  autour  d'une  écliptique  qui  esL  oblique:  or,  dans  les  points  les  plus 
près  du  soleil  la  terre  semble  marcher  plus  vite,  et  dans  les  points  les  plus 
éloignés,  elle  semble  marcher  plus  lentement.  Dans  l'équation  du  temps 
d'un  jour  à  l'autre,  il  n'y  a  que  quelques  secondes  de  différence  au  plus, 
généralement,  il  n'y  a  jamais  plus  d'un  quart  de  minute  depuis  le  lever 
du  soleil  jusqu'à  midi,  ou  depuis  midi  jusqu'au  coucher. 


Jan.  i  Fev.  2^1ars 

Avril 

Juin 

JuiL 

AOut 

Sept. 

Oct. 

Nov. 

1  Dec. 

i  

ours 

ajout  ajout  ajout  ajout 

Sou'r 

Sou'r 

ajout  ;  ajout  1  Sou'r  Sou'r 

Sou'r 

Sou'r 

1  

ra.  8.  m.  s.  m.  s. 

m.  s. 

m 

s. 

m. 

8. 

m.  s. 

m.  s. 

m 

m.  é. 

m.  s. 

m.  6. 

1 

3  57  13  .57  12  37 

3 

57i3 

4 

2 

34 

3 

24 

6 

0  0 

9  10  20 

Ib-  17 

10  44 

3 

4  53  14  11  12  11 

3 

21 

3 

18 

2 

15 

3 

47 

5 

52 

0 

47 

10  5r 

16  18 

9  57 

5 

5  47  14  22  11  45 

•) 

45 

3 

30 

1 

55 

4 

9 

5 

41 

1 

20  11  34 

18  15 

9  8 

7 

6  40  14  29  11  IG 

2 

11 

3 

39 

1 

33 

4 

2915 

28 

0 

G  12  8 

16  9 

8  16 

9 

7  31  14  33  10  4G 

1 

37 

3 

47 

1 

10 

4 

48 

5 

13  2 

47  12  41 

16  0 

7  23 

U 

8  19  14  35  10  14 

1 

4 

3 

52 

0 

47 

5 

5 

4 

56|3 

28 

13  12 

15  48 

6  28 

13 

9    C  14  33   9  42 

0 

32 

3 

54 

S 

22 

5 

21 

4 

3f) 

4 

10 

13  42 

15  32 

5  32 

15 

9  49  14  28   9  ^ 

A 

2 

3 

55 

A 

.3 

5 

34 

4 

14 

4 

50; 14  9 

15  13 

4  34 

17 

10  30: 14  20l  8  .33 

S 

27 

3 

53 

0 

29 

5 

4(J 

3 

50 

5 

34 

14  34 

14  51 

3  36 

19 

U    fcil4    91  7  57 

0 

55 

3 

40 

0 

54 

5 

55 

3 

24 

6 

17 

14  57 

14  25 

2  36 

21 

11  43  13  53:  7  51 

1 

21 

3 

43 

1 

20 

(j 

2 

2 

55 

6 

59 

15  17 

13  56 

1  37 

23 

12  14il3  39!  6  44 

1 

4t; 

3 

35 

1 

4t) 

t> 

7 

25 

7 

40 

15  35 

13  24 

S  37 

25 

12  43tl3  20i  6  7 

0 

8 

3 

25 

'^ 

11 

6 

9 

ï 

53 

8 

22 

15  49 

12  48 

A  23 

27 

13    8  13    0|  5  30 

29 

12 

2 

3G 

« 

9 

1 

20 

9 

2 

10  1 

12  9 

1  23 

29 

13  30;         i  4  53 

2 

47 

0 

5.S 

3 

1 

6 

0 

45 

9 

42 

ID  10 

Il  28 

2  22 

31 

13  49          '  4  l(i 
1  .                 .  ^ 

42 

« 

3 

0 

9 

it;  15 

3  20 

J)flu/ T'^t'^ 


t.   JAXYI  ^R,  1854. 


le  20. 


4 
12 

,  20 
>28 


le  Soleil. 


AU  MERIDIEN  I     ^UJuySP®*s'.      LAL,OUISI  .lN  E 

de  N.  York,  .{lever.  couch.|lever.  couch 


5  21 
8  42 
11  24 


12  13  18 


7  32 
7  28 
7  24 
7  20 


H.    M. pl.  M. 

4  437  6 
4  5i7  1 

4  596  56 

5  116  50 


H.  M- 

4  52 

4  57 
o  2 

5  7 


la  lime. 


PHASES.     F^/TrUji       N.YORK.  IlOUIS'nE. 


P.Q. 
P.L. 

D.Q. 
N.L 


11  6  s. 
4  33  m. 
8  42  s. 
0  31  s. 


10  10  s.  10  28  s. 
3  44  m.  3  50  m. 
7  54  s.  8  4  s. 

11  46  m.lll  51  m. 


1 

2 
3 
4 
5 
6 
7 
8 
9 
10 
I  11 
12 
I  13 
1 14 
15 
;  16 
17 
18 
19 
120 

;2i 

i22 
>23 
|24 
(25 
|26 

;27 

>28 
|29 
>30 


FETES 
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4  56  6  58 

1  ^5 

1  oy 

D 

bara. 

Jean  de  Damas. 

4  54  6  59 

0  T 

17 
/ 

JJIM. 

jSI.  3  D.  ap.  Paq. 

4  53  7  0 

^  00 

,1  on 

Q 

0 

Lundi 

ou»        0      Clwli^.  u. 

4  52  7  1 

0  u 

0  40 

0 

y 

Mardi 

Grégoire  de  Naz. 

ÎÎ17 

4  51  7  2 

3  26 

0  4/ 

lU 

Merc. 

Antonin.  Sophie. 

ni7    ;t  Qiid  7  10 

4  50  7  3 

0  fjz 

7  00 

1 J 

Jeudi. 

Mamert.  [ane. 

•  J  1  LU  U,ollloo  U/ l/Oi  oCo 

4  49  7  4 

•yt  1  1 

Q     1  fi 

0  10 

Vend. 

Ap]nillp  T<^.r»iriVi 

— .  pendant 

4  48.7  5 

lever. 

0  Oo 

1  0 

lû 

feam. 

feervais.  Abstin. 

111                                      /~H  1 01  fil  1 Û  Q 

m    A  D  nn  Pan 

4  47,7  6 

R  AA 

1  A 

14 

DiM. 

X>Ullll*lLtî.  V_/lircL  . 

4  46,7  7 

9  59 

10  16 

1  Fi 

Lundi 

Isidore  Maximin. 

•                            JU'li  c. 

4  45i7  8 

11  6 

10  58 

ID 

Mardi 

Honore.  Annob'. 

4  44  7  9 

ùiatin. 

11  45 

17 

Merc. 

Pascal.  Restitue. 

4  43;7  10 

0  1 

matin. 

18 

Jeudi. 

Théodore.  Eric. 

4  42'7  11 

0  45 

0  37 

19 

Vend. 

Yves.  Célestin. 

temps  beau. 

4  4117  12 

1  22 

1  35 

20 

Sam. 

Bernard.  Bern'in. 

0  entre  U 

4  40'7  13 

1  51 

2  42 

21 

Dl3I. 

Verginie. 

^.  5D.ap.P.  Rogat. 

4  40 

7  13 

2  18 

4  2 

22 

Lundi 

Hélène.  Julie. 

^.  Rogation. 

4  39 

7  14 

2  42 

5  17 

23 

Mardi 

Didier.  Désirée. 

^.  Rogation. 

4  38 

7  15 

3  5 

6  21 

24 

Merc. 

Jeanne.  Donat. 

T»  Ascension. 

4  37 

7  16 

3  30 

7  15 

25 

Jeudi. 

Urbain.  Angusti' 
Camille.  Adolph' 

T. 

4  37 

7  17 

3  56 

7  58 

26 

Vend. 

^  .  Eclipse  de  soleil 
b  »      [à  6  h.  30  m. 

4  36 

7  18 

couch 

8  40 

27 

Sam. 

Jules.  Lucien. 

4  35 

7  19 

8  25 

9  19 

28 

DiM. 

Germain. 

0  .  6  D.  ap  Paq.  xa- 

4  35 

7  19 

9  21 

9  54 

29 

Lundi 

Bède.  Maximin. 

n»  [viable. 

4  34 

7  20 

10  13 

10  27 

30 

Mardi 

Gautier.  Emilie. 

n. 

4  34 

7  21 

10  58 

U  0 

3llMerc. 

Pétronille. 

^.  Antares  s.  11  42. 

4  33 

7  22 

11  36 

11  36 
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PHASES. 
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j. 

H.      31.  s. 

H.  M. 

•  M  u 

H.  M 

A.  M. 

j. 

H. 

M. 

H.  M. 

H.  M. 

4 

11  57  48 

4  24 

7  3] 

4  56 

7  6 

P.Q. 

S 

7 

58  s. 

7  46  s. 

7  22  s. 

1^ 

11  59  27 

4  23 

7  3C 

4  5'! 

7  6 

P.L. 

10 

6 

47  s. 

6  36  s. 

6  12  s. 

20 

12    1  10 

4  24 

7  4] 

4  54 

7  7 

D.Q. 

i"; 

9 

32  m. 

9  17  m. 

8  56  m. 

28 

12    2  52 

4  26 

7  42 

4  5( 

7  6 

N.L. 

25 

7 

18  m. 

7   6  m. 

6  42  m. 

Jeudi 
Vend. 
Sam. 

DlM. 

Lundi 
iMardi 
Merc. 
Jeudi 
Vend. 
Sam. 

DiM. 

Lundi 
Mardi 
Merc. 
Jeudi 
Vend. 
Sam. 

DiM. 

Lundi 
Mardi 
Merc. 
Jeudi 
Vend. 
Sam. 

DiM. 

Lundi 
Mardi 
Merc. 
Jeudi 
Vend. 


PATRONALES. 


Justin.  Pamphile 
Pothin.  Erasme. 
Clothilde. 
Optât.  Quirin. 
Bonitace. 
Claude.  Emilie. 
Célestin.  Rob't. 
Médard. 

Julien.  Félicien. 
Norb't.  Marg'ite. 
Barnabé.  Barna. 
Olympe.  Onuph. 
Antoine  de  P. 
Guy.  Elisée  le  p. 
Modeste.  Vite. 
Cyr.  Roland. 
Adolphe.  Nican. 
Marcel.  Marine. 
Gervais.  Protais. 
Sylvère.  Flor'ce. 
Raphaël.  Alban. 
Paulin. 

Eusèbe.Lanfr'ne 
Jean  Baptiste. 
Prosper. 
Jerémie. 

Ladislas.  Sam^. 
Irénée.  Léon. 
Pierre  et  Paul. 
Paul.  Lucine. 


La  Ville  de  N«w  YorX 

et  Philadelphie.  Le  Con- 
necticiit,  le  New  Jersey,  la 
Pensjivanie,  l'Ohio,  l'In- 
diana  et  les  Illinoif. 
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"o 

o 
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m 
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o 

O  « 

H. 

IM. 

H. 

M. 

H.  M. 

H. 

M. 

-o.  $  en  aphelion. 

4 

33 

7 

22 

matin. 

S. 

12 

^.  ^  □  ©  ^ 

4 

32 

7 

23 

0  8 

0 

53 

(ÇL.      beau  si  le  vent 

4 

32 

7 

24 

0  37 

1 

39 

Pentecôte.  [est 

4 

32 

7 

24 

1  2 

2 

33 

nord  ouest.,  plu- 

4 

31 

7 

25 

1  27 

3 

41 
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~.  Q,.  T.  [sud  ouest. 

4 

31 

7 

26 

1  54 

4 

49 

4 

31 

7 

26 

2  16 

5 

48 
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4 

31 

7 

27 

2  45 

6 

45 

ni.  Q.  Temps. 

4 

30 

7 

28 

3  19 

7 

34 

îll.  Q.  T.      beau  si 
S  .  Trinité    [vent  n. 

4 

30 

7 

28 

lever. 

8 

23 

4 

30 

7 

29 

8  47 

9 

9 

t  .    ouest.,  pluvieux 

4 

30 

7 

29 

9  50 

10 

0 
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4 

on 

r» 
/ 

^0 
o\j 

10 

50 

Y3.           sud  ouest. 

4 

30 

7 

30 

11  20 

11 

39 

Y^.  Fête-Dieu. 

4 

30 

7 

30 

11  54 

matin. 

4 

30 

7 

31 

matin. 

0 

34 

v^^.  variable. 

4 

30 

7 

31 

0  22 

1 

27 

3^.  2  D.  ap.  Pent. 

4 

30 

7 

31 

0  47 

2 

26 

^.  Syras.  0  42. 

4 

30 

7 

32 

1  11 

3 

30 
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T.  ©entrer  sol- 

4 

30 

7 

32 

1  34 

4 

35 

4 

31 

7 

32 

2  0 

5 

35 

^  6  7> 

4 

31 

7 

32 

2  28 

6 

36 

b  .  [diens. 

4 

31 

7 

32 

2  59 

7 

29 

^  .    Féte  des  Cana- 

4 

31 

7 

33 

couch 

8 

15 
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4 

32 

7 

33 
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8 

56 
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4 

32 

7 

33 
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9 

34 

JJ.  pluie. 

4 

32 

7 

33 

9  35 

10 

10 

^. 

4 

33 

7 

33 

10  10 

10 

46 

5^.  Arct.  s.  7  37. 

4 

33 

7 

33 

1^  39 

11 

22 

SI.  ©  en  apogée. 

4 

34 

7 

33 

11  5 

11 
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H.  M. 

P.Q. 

8 

7 

m. 

7  55  m. 

7  31  m. 

F.L. 

10 

1 

40 

m. 

1  28  m. 

1    4  m. 

D.Q. 

16 

7 

41 

s. 

7  29  s. 

7  5 

N.L. 

24 

10 

32 

s. 

10  20  s. 

9  56  s 

O) 

o 

La  V 

ilie  d 

e  N  cw  1  «  »»  k. 

.s 

et  Philadelphie.    Le  Cori- 

co 

"a 

necticut,  le  New  Jersej*:  îa 

'o 

S 

Pensylvanie 

,   l'Ohio,  riii- 

m 

diana  et  les 

lllmoLs 

-c5  Ephemerides. 

u  .t; 

Cou'er.de' 
la  Lune.  | 

Jours 

Jours  de 

PATRONALES. 

Places 

Lever  d 
Soleil. 

11 

O  :i 

ILaute 
Marôe  ( 
N.  Y. 

SI.        [Delà  S.  V. 
^.4D.ap.P.  Visita. 

H  M. 

H.  M. 

H.  M. 

H.  M. 

1 

1 

9 

Sam. 

Thibaut.Martial. 

4*34 

7  33 

11  30 

S.  36 

DlM. 

Monégonde. 

4  35 

7  32|11  52 

1  15 

3 

Lundi 

Thierry.  Anatole 

vent  et  pluie,  [t'n. 

4  35 

7  32  matin. 

2  2 

4 

Mardi 

Berthe.  Ulric. 

^112.  Ann.de  l'Indépen- 
— .  [dence  améric'ne. 

4  36 

7  32 

0  19 

2  54 

PS 

Merc. 

Valère.  Zoé. 

4  36 

7  32 

0  43 

3  55 

D 

Jeudi 

Isaïe.  JeanHuss. 

— .  a  clair,  sud  v.  47, 

4  37 

7  32 

1  14 

4  55 

n 
l 

Vend. 

Procope. 

ni.  9  sud.  9  19, 

4  38 

7  31 

1  50 

5  59 

Q 
O 

Sam. 

Elisab'h  de  Port. 

m.  Fomalhaut,  3  45. 

4  38 

7  31 

2  35 

7  0 

9 

DiM. 

Ephrem.  Zenon. 

/  .  5  D.  ap.  P. 

4  39 

7  31 

lever. 

8  2 

10 

Lundi 

Amélie. 

/  .  beau-temps  'pen- 

4  39 

7  30 

8  30 

8  55 

11 

Mardi 

Benoit.  Pie. 

V3.      [dant  quelques 

4  40 

7  30 

9  14 

9  51 

12 

Merc. 

Gualbert. 

V3.  [jours. 

4  41 

7  29 

9  52 

10  44 

13 

Jeudi 

Eugène. 

Altair  s.  0  19, 

4  42 

7  29 

10  25 

11  33 

14 

Vend. 

Bonaventure. 

vT'.Revo'n.  Fr.  1789, 

4  42 

7  28il0  49 

matin. 

15 

Sam. 

Henri.  Jacques. 

^.  2i  6^  0 

4  43 

7  58:11  15 

0  21 

16 

DiM. 

Clair.  Ruik. 

3^ .  6  D.  ap.P.  beau  si 

4  44 

7  27111  38 

1  9 

17 

Lundi 

Aléxis. 

T .  le  vent  est  n.  ouest 

4  45 

7  26 

matin. 

1  58 

18 

Mardi 

Thom.  Frédéric. 

T .  pluvieux,  s'il  est 

4  45 

7  26 

0  5 

2  47 

19 

Merc. 

Vinc't.  P.Rosine. 

T .  sud  ou  sud  ouest. 

4  46 

7  25 

0  33 

3  44 

20 

Jeudi 

Marg'rite.  Elie. 

«.  ^>  c5  ]) 

4  47 

7  24 

1  1 

4  47 

21 

Vend. 

Victor.  Daniel. 

5  6  ]) 

4  48 

7  24 

1  38 

5  61 

22 

Sam. 

Marie  Madeleine 

n.  Fomalh.  s.  2  49, 

4  49 

7  23 

2  19 

7  0 

23 

DiM. 

Appollinaire. 

n.     7D.ap.  P.  0 

4  50 

7  22 

3  12 

7  56 

24 

Lundi 

Christine. 

n .  ^.  temps  [entre 

4  51 

7  21 

couch 

8  41 

25 

Mardi 

Jacques,  lemaj. 

S.  Féte  des  Espag. 

4  51 

7  20 

8  10 

9  19 

26 

Merc. 

Thée  et  Paul. 

S.  pendant  quelques 

4  52 

7  19 

8  42 

9  51 

27 

Jeudi 

Natalie.Aurèle. 

SI.  jours. 

4  53 

7  19 

9  9 

10  32 

►28 

Vend. 

Innocent.  Anne. 

a. 

4  54 

7  18 

9  33 

11  4 

[29 

Sam. 

Marthe.  Flore. 

S\^.      Jours  canicu- 

4  55 

7  17 

9  68  11  36 

>30 

DiM. 

Juliette. 

Wjd.  8  D.  ap.  P.  [laires 

4  56 

7  16 

10  21 

s.  11 

'31 

Lundi 

Ignace.  Germ.ain 

.  Tl£.  $  s.  9  44. 

4  57 

7  15 

llO  44 

1  0  48 
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287  404  53 
337  37 
407  31 
487  24 
517  21 


1 

6 

5  8 


H.  M. 

7  7 


4 

6  59 
6  54 
6  32 


la  Liune. 


PHASES.' 

BOSTON. 

N.  YORK. 

louis'ne. 

J. 

H. 

M. 

H.  M. 

H, 

M. 

r.Q. 

1 

5 

44  s. 

5  32  s. 

5 

8  s. 

P.L. 

8 

8 

33  m. 

8  21  m. 

7 

57  m. 

D.Q. 

15 

9 

5  m. 

8  53  m. 

8 

29  m. 

N.L. 

23 

1 

16  s. 

1    4  s 

0 

40  s. 

P.Q. 

31 

1 

23  m. 

1  11  m 

0 

47  m. 

F     T  E  S 

PATRONALES. 


Ephemerides. 


l  i  Mardi  Pierre.  Sophie, 
2;Mere.  Etienne. 
3:  Jeudi.  Auguste.  Cyre. 
4  i  Vend.  !  Dominique. 
5;  Sam.  Yon.  Afre. 

6  DiM.  Agapite. 

7  Lundi  Cajétan. 
Mardi  Justin.  Emilien. 
Merc.  Xiste.  Spire. 
Jeudi.  Laurent. 
Vend.  Hormisdas.  Tite. 
Sam.  Claire. 
DiM.  Hippolite. 
Lundi  Eusèbe.  Alexan. 
Mardi  Arnould.  I^aipo- 
Merc.  Roch.  \lton. 
Jeudi.  Maraert.  Libérât. 
Vend.  Hélène. 
Sam.  I  Louis.  Donat. 
DiM.  i  Bernard.  ^arnU. 
Lundi  Chantai.  Rebecca, 
Mardi  Symphor'.  Phili. 


Merc. 
Jeudi. 
Vend, 
Sam. 

DiM. 

Lundi 
Mardi 
Merc 


311  Jeudi, 


Timothée.  [bert. 
Barthélémy. 
Louis,  r. 
Zéphirin. 
Césaire. 
Augustin. 
Médéric.  Sabine. 
Benjamin. 
Paulin.  Isabelle. 


beau 

9  0 
Altair  sud,  10  49 
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9  U.  ap.  Pent, 
])  en  périgée, 
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pluvieux,  s^il  est 
sud  ou  sud  ouest. 

10  D.  ap.  P. 

2^  s.  9  51. 
Assomption. 
variable, 
Lyra  s.  8  48, 
K  sud,  9  33, 
])  en  apogée, 

11  D.ap.  P. 
Markab,  s.  0  59. 

^  6  J) 

0  entre  TT]^  très 

pluvieux, 
Lyra,  sud,  8  14. 

12  D.  ap  P. 
Altair  s.  9  16, 
2^  s.  8  47. 
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9 

38 
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8  1 

10 

10 

5 
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10 
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N.L. 
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42  m 


58  s. 
10  m. 
43  m. 
18  m. 


ai 

G 

'S 

S 

es 

o 
ta 

o 

•-s 

ta 

O 

»-» 

1 

Vend.  1 

2 

Sam.  ^ 

3 

DiM.  ( 

4 

Lundi  1 

5 

Mardi  ^ 

6 

Merc.  J 

7 

Jeudi.  ( 

8 

Vend.  ^ 

9 

Sam.  ( 

10 

DiM.  [ 

11 

Lundi  l 

12 

Mardi  f 

13 

Merc. 

14 

Jeudi.  C 

15 

Vend.  i> 

16 

Sam.  C 

17 

DiM.  L 

18 

Lundi  'j 

19 

Mardi  J 

20 

Merc.  f 

21 

Jeudi.  ^ 

22 1  Vend.  A 

23 

Sam.  C 

24 

DiM.  C 

25 

Lundi  F 

26 

Mardi  J 

27 

Merc.  ( 

28 

Jeudi.  ( 

29 

Vend.  ^ 

30 

Sam.  J 

FÊTES  ^ 


Ephemekides. 


PATRONALES. 


[dée. 


Lges. 


Lvra  sud,  7  47. 
U  6  1> 

13  D.  ap.  P. 

])  en  périgée. 
Altair  s.  843. 
Féte  de  Lafay- 
b.  temps,  [ette 
Nativ.  de  la  S.  V, 
fin  des  jours  ea- 

14  D.  ap.  P.  [nie. 

5  sup.  6  0 
b  6  D 

Temps  beau,  ge- 
lée dure  si  le  vent 
est  nord 

15  D.  ap  P. 
2X  s.  7  27. 

Quaire-temps. 

neige  et  temps 
orageux. 
0  entrer^.  Equi- 
16D.  apP.  [noxe 
[d'automne. 

S  6  D 

s.  4  36, 
^  stationnaire, 
vent,  pluie,  orage. 


tin  Ville  de.New  Yorh. 

et  Philadelphie.  Le  Con- 
necticut,  le  New  Jersey,  la 
Pensylvanie,  l'Ohio,  l'Jn- 
diaiia  er,  les  Illinois. 


:3 

1  *-< 

II 

*-  c 

ë| 

>  r? 

?  « 

H.  M. 

H.  M. 

H.  M. 

H.  M. 

5  28 

6  31  matin. 

2  29 

5  2916  29 

0  2 

3  42 

5  30|6  28 

1  7 

5  12 

5  31|6  26 

2  2lj  6  44 

5  32i6  24 

3  35 

7  51 

5  33'6  23 

lever. 

8  45 

5  3416  21 

7  14 

9  33 

5  35i6  19 

7  38 

10  13 

5  36l6  18 

8  3 

10  52 

5  37 

6  16 

8  SI 

11  29 

5  38i6  14 

8  59 

matin. 

5  3916  13 

9  32 

0  3 

5  4016  11 

10  10 

0  39 

5  41 

6  9 

10  64 

1  16 

5  42 

6  8 

11  44 

1  59 

5  43 

6  6 

matin. 

2  57 

5  44 

6  4 

0  41 

4  26 

5  45 

6  3 

1  41 

5  54 

5  46 

6  1 

2  44 

7  12 

5  47 

5  69 

3  46 

7  59 

5  48 

5  58 

couch 

8  38 

5  49  5  56 

6  29 

9  10 

5  50l5  54 

6  54 

9  42 

5  5ll5  53 

7  17 

10  13 

5  52f5  51 

7  46 

10  43 

5  5315  49 

8  21 

11  16 

5  5415  47 

9  2 

U  51 

5  55|5  46 

9  53 

s.  27 

5  56!5  44 

10  55 

1  13 

5  57 15  42 

matin. 

2  11 

10.'  OCTOBRE,    1854.        le  23, 


le  §oleii. 

la  SiiiMe, 

IvU  MEKIDIEN 

1  (le.  N.  York. 

BOSTON,  I'.ALOUIS'nE. 

lever.  coTich.|ievrr.  couch 

PHASES 

BOSTON. 

N.  YORK. 

louis'ne. 

J. 

4 
12 
20 
28 

H.       M.  S. 

11   48  20 
11   46  31 
11    44  52 
11   43  55 

H.  M. 

5  29 
5  36 
5  46 
5  53 

H.    M.  H.  M. 

6  305  41 
6  245  49 
6  145  57 
5  4716  5 

H.  M. 

6  19 
6  11 

6  3 
5  55 

P.Q. 
P.L. 
D.Q. 
N.L. 

j. 

6 
14 
21 

28 

H.  M. 

2  52  m. 
8  59  s. 
4  40  s. 
2  20  s. 

H.  M. 

2  40  m. 
8  47  s. 
4  28  s. 
2    8  s. 

H.  M. 

2  16  m. 
8  23  s. 
4    4  s. 
1  44  s. 

c5 

La  Ville'de  New  le  os  ls 

i 

et  Philadelphie.    Le  Con- 

necticut,  le  New  Jersey,  la 

2 

o 

Pensj'-lvanie,  TOhio,  l'in- 

F  i:  T  E  S 

diana  et  les  Illinois, 

ci 

o  Efhemerides. 

Coucher  d(; 
la  Lune, 

i 

Jours  do 

PATRONALES. 

Places  cl 

1    Lever  d 

Couche 
du  Solei 

Haute 
Marée  c 
N.  Y. 

1/9  1  7  T)  m  P  r 

fl. 

M. 

H.  M. 

H.    M.  ' 

H.  M. 

1 

DiM. 

Remi.  Bavon. 

0 

5 

0  41 

0  6 

3  35 

2 

Lundi 

Léodegard. 

IaÇ    hiVnniiit       F  ri  ion  a 

X 

□ 

59 

0  oc? 

1  20 

5  15 

3 

Mardi 

Gérard.  Jaïre. 

•  ^iulLs  LltJJ  V^UIIV  il. 

r     rinrlnc'o"!  rloo 
.  1  JULlLlô  U J  U.fc5o 

fi 
o 

0 

0  o  t 

2  34 

6  43 

4 

Merc. 

François  d'As. 

o 

1 

fi  Qfi 

3  49 

7  43 

5 

Jeudi. 

Placide.  Galle. 

0 

2 

0  04 

5  2 

8  28 

6 

Vend. 

Bruno. 

yX^  •  Xilli  t;  J  -CipiSCO. 

D 

3 

5  33 

lever. 

9  9 

7 

Sam. 

Julie.  Amélie. 

l'y  oUU.  O  oU. 

fi 

4 

5  31 

6  28 

9  47 

8 

DiM. 

Béned'te.  Thaïs. 

J  .  i  O  u,  cip.  jr . 

D 

6 

5  29 

6  57 

10  24 

9 

Lundi 

Denys  de  Paris. 

^ .  Patron  des  Fran- 

6 

5  28 

7  29  10  57 

10 

Mardi  François  Borg. 

d  .  U  sud  6  5.  l(;ais. 

6 

7 

5  26 

8    4']!  30 

11 

Merc.  Nicaise.  Pélagie. 

^.  ^  c5  j) 

6 

8 

5  25 

8  47 

matin. 

12 

Jeudi.  Maximilien. 

n-  n:  □  0 

6 

9 

5  23 

9  34 

0  5 

13 

Vend.  Edw'd.  Géraud. 

n. 

6 

10 

5  21 

10  29 

0  42 

14 

Sam. 

Calixte. 

n.  J)  en  apogée. 

6 

12 

5  20 

11  27 

1  26 

15 

DiM. 

Thérèse. 

eB.  19  D.  ap.  P. 

6 

13 

5  18 

matin. 

2  19 

16 

Lundi  Gai.  Martinien. 

arietes  s.  10  18. 

6 

14 

5  17 

0  30 

3  43 

17 

Mardi  Florentine. 

6L. 

6 

15 

5  15 

1  32 

5  13 

18 

Merc. 

Luc. 

a. 

6 

16 

5  14 

2  34 

6  30 

19 

Jeudi. 

Aquilin.  Ptolém. 
Caprais.  Félic'n. 

Aldebaran  s.  0  34 

6 

17 

5  12 

3  38 

7  22 

20 

Vend. 

HjZ.  9  ]) 

6 

18 

5  11 

4  43 

8  2 

21 

Sam. 

Ursule. 

iTj7.  Ann.  déc.  l'Amé. 

6 

19 

5  9 

couch 

8  36 

22 

Djm. 

Avoie. 

-i=.  20  D.  ap.  P. 

6 

20 

5  8 

5  47 

9  7 

23 

Lundi 

Hilarion.  Jean. 

zO=i,  0  entre  n|. 

6 

22 

5  7 

6  20 

9  40 

24 

Mardi 

Magloire.  Félix. 
Crépin.  Crépi- 

\\[.  $  6  D 

6 

23 

5  6 

6  59 

10  17 

25 

Merc. 

î7|.  Capella  s.  0  49. 

6 

24 

5  4 

7  48 

10  52 

26 

Jeudi. 

Evariste.  Inien. 

/  .  ])  en  périgée, 

6 

25 

5  2 

8  47 

11  30 

27 

Vend.lFrumcnce. 

6 

26 

5  1 

9  65 

s.  14 

28 

Sam. 

1  Simon.  Jude. 

V3' 

6 

27 

5    0  119 

1  2 

29 

DiM. 

Narcisse. 

V3.  21  D.  ap.  P. 

6 

29 

4  59  matin. 

2  6 

30 

Lundi  Lucain.  Gassien. 

^.  5  □  0 

6 

30 

4  57i  0  23 

3  34 

31 

Mardi  Quentin. 

b  s.  2  19. 

6 

31 

4  56 

1  36 

5  7 

11.  iVOVEMBRE,  1854.  /  le  22. 


le  Soleil. 


AU  xMKRIDIEK 

I  de  N.  York. 


11  43  42 
11  44  18 
11  45  56 
U  47  12 


BOSTON.  IlALOUIS'nE 

ever.  couch.llever.  couch. 


6  58 
7 

7  17 

7  23 


■rl.  M, 

5  20 
4  52 
4  43 
4  37 


6  44 
6  50 

6  56 

7  1 


0  16 
5  9 
5  4 
4  59 


la  LiUne. 


PHASES. 

BOSTON. 

N.  YORK. 

louis'ne. 

j. 

H.  M. 

H.  M. 

H.  M. 

P.Q. 

6 

4  20  s. 

4   0  s. 

3  40  s. 

P.L. 

13 

5  28  s. 

5  12  s. 

4  46  s. 

D.Q. 

20 

5  19  m. 

5  16  m. 

4  40  m. 

N.L. 

26 

9  50  s. 

9  40  s. 

9  29  m. 

PATRONALES. 


1=3 


iJLa  Ville  fie  IMew  York 

et  Philadelphie.  Le  Con- 
necticut.  îe  New  Jersey.  l'.\ 
Pensylvanie,  l'Ohio,  ï'In- 
diana  et  ieu  Illinois. 


1  Merc. 

2  Jeudi 

3  Vend. 
4|Sam. 
5|Dim. 
6i  Lundi 
7;  Mardi 
8  Merc. 
9;  Jeudi 

►10;  Vend. 
îlliSam. 
a2DiM. 
J 13  Lundi 

>  14!  Mardi 

>  15  Merc. 
1 16  Jeudi 

>  171  Vend. 
|l8|Sam. 

19;Dlm. 

>  20  Lundi 
1 21;  Mardi 
)22M«rc. 

»  23  Jeudi 
|24  Vend. 
(  25^Sam. 

\  2'\Lundi 
i28  Mardi 
1 291  Merc. 
1 30  Jeudi 


Austremoine. 


lEustoquie.  [\ie 
iThéophile.  Syl- 
iCha's.  Charlotte. 
iBertile  Zacharie 
Léonard. 
Florence. 
Godefroi.  • 
Théodo.  Math'n. 
Léon.  Luther, 
Martin. 
Réné.  Jonas. 
Brice.  Didace. 
Marcien.  Maclou 
Léopold.  Eug. 
Edme.  Eucher. 
Agnan.  Mâlo. 
Mandé.  Aude. 
Elisab'h  de  Hon.;:^. 
Edmond.  Amos.  iï[ 
Celse.  Albert. 
Cécile.  Alphonse 
Clém't.  Lucrèce. 
Séverin.  Flore. 
Catherine. 
Conrad. 
Vital.  Lin./ 
Sosthènes.  Max- 
Saturnin,  [ime 
André. 


Ephemerides. 


Toussaint. 
Trépassés, 
s.  2  4. 
éclipse  parti  de 
22D.ap.P.  [lune 
[peu  visible, 
b  6  D 

Alioth  s.  9  55. 
f>  s.  1  40. 

J)  en  apogée. 
23  D.  ap.  P. 
Algénib  s.  6  33. 

^  s.  1  15. 
Alioth  s.  9  3.J 
9  en  Q. 

24D.ap.P,  éclipse 
[de  sol.  invisible 

0entre/. 

Actions  de  grâces 
[religieuses  de 
[l'Etat. 
25  D.  ap.  P. 
Rigel  s.  0  35. 
Ç  stationnaire. 

[Ecossais. 
Fête  des 
2* 


Lever  du 
Soleil. 

Coucher 
du  Soleil. 

1 

Coucher de 
la  Lune. 

Haute 
Marée  do 
N.  Y. 

H.  M. 

H.  M. 

H.  M. 

H.  M. 

6  32 

4  55 

2  46 

6  27 

6  33 

4  54 

3  55 

7  21 

6  35 

4  52 

5  3 

8  6 

6  36  4  51 

6  10 

8  45 

6  3714  50  lever. 

9  22 

6  38i4  49 

6  0 

9  66 

6  39l4  48 

6  38  10  31 

6  41 U  47 

7  25  11  5 

6  42|4  46 

8  1711  40 

6  43 

4  45 

9  14  matin. 

6  44 

4  44 

10  15 

0  15 

6  45 

4  43 

11  17 

0  67 

6  47 

4  42 

matin. 

1  48 

6  48 

4  41 

0  19 

2  55 

6  49 

4  40 

1  23 

4  18 

6  60 

4  39 

2  25 

5  30 

6  61 

4  39 

3  31 

6  32 

6  62 

4  38 

4  38 

7  16 

6  54 

4  37 

5  51 

7  56 

6  65 

4  37 

couch 

8  35 

6  66 

4  36 

5  42 

9  14 

6  57 

4  35 

6  36 

9  53 

6  68!4  35 

7  43 

10  34 

6  59 

4  34 

8  66 

11  19 

7  1 

4  34 

10  13 

s.  9 

7  2 

4  33 

11  27 

1  6 

7  3 

4  33 

matin. 

2  6 

7  4 

4  32 

0  38 

3  21 

7  6 

4  32 

1  45 

4  38 

7  6 

4  3:2 

2  63 

6  60 

2:  y^/'^ 


m.   DECEMBRE,  v:^  le  22. 


le  Soleil. 


la  luue. 


AU  MERIDItN 

de  N.  York. 


4 
11 

20 
28 


11  50  27 

11  53  2 

11  51  57 

11    1  5G 


BOSTON. 

ever.  couch 


LALOUISI  NE 

lever,  couch. 


H.  M 

7  13 
7  20 
7  28 
7  31 


H.    M.^.  il. 


4  27 
4  28 
4  2 
4  30 


7 
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PHASES.     BOSTON.     N.YORK.    LOUIS  NE. 


7  9 


H,  M. 

4  56 
4  54 
4  52 
4  51 


P.Q 
P.L. 
D.Q 


H.  M. 

8  52  m. 
14  17  s 
5   3  s. 
7  50  m 


8  40  m, 
1  17  s, 
4  50  s. 
7  44  m 


8  16  m. 
0  50  s. 
4  29  s. 
7  28  m. 


9 
10 

\  11 
12 
13 
14 
15 

\  16 
17 

;  18 

,  19 
►  20 
|21 
>22 
>23 
I  24 
>25 
|26 
|27 
128 
l29 
|30 
>31 


FETE§ 

PATPvONALES. 


Ephemerides. 


La  Viile  de  ]\'cw  Yiïrk 

et  Philadelphie.  Le  Coii- 
necticut,  le  New  Jersey,  la 
Pensylvanie.  l'Ohio,  l'in- 
diana  et  les  Illinois. 


Vend.'Eloi.  Longin. 
Sam.  'Anth'me.  Auréle 
Dni.  {Franç.-Xavier. 
Lundi  Barbe. 
Mardi 'Sabas.  Abïirail. 


Merc.  Nicolas, 
Jeudi  Âmbroise.  Fare. 
Vend.  Sophr'ne  Eutich. ^ 
Sam.  Léocad'.  Valériel^- 
Ddl  jValère.  Eulalie. 
Lundi; Dumas.  Daniel,  j^^^' 
Mardi  Valérien.Damas.  j 
Merc.  ;Luce.  Lucie.  yW^ 
Jeudi  ;Nicaise.  Pomp.  I^JZ 
Vend.iMesmin.  jnî!^ 
Sam.  ji\.délaïde.  — ■ 

Dlm.   Olympe.  Lazare. ,  =^ 
Lundi  Gratien.  Arnaud.  ^ 
Mardi  Timoléon.  Grat. 
Merc.  Philoiione.  Am- 


Jeudi 
Vend. 
,Sam. 

jDDL 

'Lundi 
Mardi 
Merc. 
Jeudi 
Vend. 


Sam. 

DiM. 


Thomas,  ap. 
Honorât.  Judith. 
Victoire.  Ives. 
Adam.  Eve. 
Eugénie. 
Etienne. 
Jean,  ap.  [ade. 
Eutychès.  Tro- 
Thomas.  No'é. 
Sabin.  Mélanie, 
Sylvestre. 


Tp  s.  0  7. 

1  D.  de  r  Aveni 
^  6  D 

Arietes  s.  8  50. 
^  s.  11  62. 
h  s.  11  37. 
Conception  de  la 
çent5  [Ste.  V. 

2  D.  de  l'Avent. 
7'^  s.  10  15. 

,  Quatre-temps. 
,  ^  s.  11  7. 
,  Quatre-temps. 
Quatre-temps. 

3  D.  de  l'Avent. 
Orion  s.  11  55. 

9  c3  D 

})  en  périgée. 
,  O  entre  V5  Sol- 
[stice  d'hiver. 
,  4  D.  de  r Avent. 
.  Noël  naissance 
,  [de  Jésus  Christ. 
,  Arietes  s.  7  33. 
,  les  ss.  Innocents. 
,  Aldébaran  s.  9 
[52. 

6  1> 


8 

o  * 

Lever 

C 

d 

%^ 

H. 

M. 

H. 

M. 

H.  M. 

H. 

M. 

7 

7 

4 

31 

3  57 

6 

48 

7 

8 

4 

31 

5  5 

7 

36 

7 

9 

4 

31 

6  11 

8 

21 

7 

10 

4 

31 

lever. 

9 

0 

7 

11 

4 

31 

5  18 

9 

39 

7 

12 

4 

31 

6  8!l0 

14 

7 

13,4 

30 

7  5110 

50 

7 

144 

30 

8  4!ll 

25 

7 

15'4 

30 

9  4imatin. 

7 

164 

31 

10  6 

0 

1 

7 

17 

4 

31 

11  7 

0 

41 

7 

174 

31 

matin. 

1 

23 

7 

184 

31 

0  9 

11 

7 

194 

31 

1  12i  3 

10 

7 

2o;4 

31 

2  15 

4 

20 

7 

20;4 

32 

3  26 

5 

24 

7 

21  4 

32 

4  38 

6 

22 

7 

22 

4 

32 

4  54 

7 

15 

7 

22 

4 

33 

couch 

8 

1 

7 

23j4 

33 

5  24 

8 

49 

7 

23;4 

34 

6  36 

9 

38 

7 

2414 

34 

7  56 

10 

27 

7 

24j4 

35 

9  12 

11 

18 

7 

25!4 

35 

10  27 

soir  8 

7 

25!4 

36 

11  37 

1 

0 

7 

2514 

37 

matin. 

1 

62 

7 

26U 

37 

0  44 

2 

52 

7 

26 

4 

38 

1  52 

3 

55 

7 

26 

4 

39 

2  56 

5 

1 

7 

26 

4 

40 

4  2 

6 

5 

7 

27 

4 

40 

5  6 

7 

8 

MONNAIES  LES  PLUS  USITEES. 


I.  MONNAIES  DE  FRANCE. 


France.  Etats-Ut«su 


Kranca.  Centimes. 

D 

Centa. 

Double  IjOuis  d  or  avant  î  /c9     .    .  , 

(\{\ 

Q 

UU 

Double  Napoléon  ou  Philippe  d'or 

.    .    4U,  00 

7 

06 

Double  pi''ce  rcpubiicaine  d'or     .  . 

.    .      40,  00 

7 

66 

Pièce  repnbiicaine  de  1848 

.    .    ^0,  00 

3 

83 

1 

07 

0 

93  î 

Pièce  de  2  francs   

.    ,    .   2,  00 

0 

37  ou  35 

0 

1S| 

0 

09  ou  8 

0 

04 

.    •      0,  05 

0 

00,9 

0,  01 

0 

00,1875 

.    .    0,  93 

0 

18,5 

II.  MONNAIES 

des  Etats-Uniâ,   de  rAiigleteire       d'uuSres  ?^af  ions. 

Etats-Unis.  Fkajv-ce. 

Dotiars.  Cent;j.  Francs.  Centiinea. 


Etats-ïJms.— Aigle  d'or  de  1795  .    ,    .    .      10  50  55,  96 

Aijrie  d'or  (go!d  eagle)                               10  00  53,  33 

Denii-aigle  (hdfau  eatrle)                           5  00  26,  66 

Quart  d'aigle  (quarter  of  an  eagle)  ...      2  50  13,  33 

IJii  dollar  (8)  en  or  on  en  argent  ....    1  00  5,  33 

Demi  dollar  (ha!f  a  dollar)    ....          0  50  2,  66 

Quart  de  dollar  (quarter  of  a  dollar)  ...    0  25  1,  33 

Un  dime  (a  dirne,  ten  cents)  0  10  0,  53 

Un  demi-dirne  Chalf  a  dime,  five  cents)         0  05  0,  26,6 

Un  cent,  (one  cent)  un  sou  américain           0  01  0,  05,3 

Anoletf.rkk. — Guinée  (Guinea)                       5  00  26,  66 

Simple  souverain  (sovereign),  livre  sterling    4  83  25,  77 

Demi-livre  sterling  (half  a  pound  sterling)      2  41  12,  88 

Couronne  (crown)                                      1  12  6,  30 

Demi-couronne  (half  a  crown)    ...         0  56  3,  15 

Chelin  (shilling),  20me  partie  de  la  livre       0  23  1,  26 

Le  six-pence                                            0  11  0,  63 

Le  penny  ou  gros  sou  anglais                       0  01,8  0,  10 J 

Le  half  penny  ou  petit  sou                          0  00,9  0,05,2 

iUTJiEs  Nations. — Doublon  d'Espagne            16  00  85,  28 

Once  ou  doublon  (dcbloon)  d'Amérique        15  60  83,  14 

La  piastre  ou  gourde  d'Amérique  ....    1  00  5,'  33 

Chelin  de  N.  York  Escalin  ou  réal  du  Sud  0  124  0,  66^6 

Le  picaillon  (picayune)   •                            0  06^  0,  33,3 

Le  demi-doublon  d'Amérique                       7  75  41,  30 

Le  quart  de  doublon                                   3  75  19,  98 

Le  huitième  de  doublon                              1  87  9,  99 

Le  thaler  d'Allemagne                              0  66  3,  51 
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POIDS  ET  MESURES  D'AMÉRIQUE  ET  DE 
FRANCE. 
1".   Poids  d^Amerique  et  d'Angrleterre. 

Dénomination,  Valeur  américaine.         Valeur  francmise^ 

POIDS  DE  COMMERCE  OU  AVOIR   DU  POIDS. 

Ton  (tonneau)  T   20  hundredvv.  1015938,56  Gram. 

Hmidredweight  (quintal)  cwt.  .  4  quarters.  50796, 9*J8  ♦* 

Quarter  (quart  de  quin.)  qr.    .  28  pouuds  12699,232  " 

Pound  (livre,  avoir  du  poids)  Ib.  16  ounces  453,544  " 

Ounce  (once)  oz   16  drarns  2«,3465  ♦* 

Dram  (drachme)  dr.       ...  60  grains  1,77165  ** 

POIDS  ROMAIN,  ou  DE   TROY,  OU   DBS  BIJOUTIERS 

Pound  (livre)  Ib   12  ounces  373,0956  ** 

Ounce  (once)  oz.           ...  20  pennyweights  31,091  " 

Penny w'ght  denier  (drme.)  dwt.  24  grains  1,555  ** 

Grain  (grain)  gr.  —  0,06477  ** 

Î'OIDS  DES  PHARMACIENS. 

Pound  (livre)  Ib   12  ounces  373,956  " 

Ounce  (once)  oz   8  drains  31,091  " 

Dram  (drachme)  dr.     ...  S  scruples  3,885  '* 

JScruple  (scrupsle,  dernier)      .  20  grains  3,295  ** 

Grain  (gr.  0,06477  " 

3*.  Poids  de  France. 

Dénomination.       France.  Amérique. 

AVOIR  DU  POIDS.  TROV. 

Ib.  OZ.     dr.  Ib.  oz.  dwt.  sfr. 

Quintal  métrique  10  myriag.  220  7  12,3648  268  1  10  2,304 

M  yriagranune     10  kilo.        22  0  12,59648  26  9  15  0,2304 

Kilojrramme        10  hecto.       2  3    4,443648  2  8    3  12,023 

Hectoirramme     10  déca.           3    8,4443648  3    4  8,4023 

Décagramme       10  gr.                   5,64443648  6  10,4402 

Gramme             10  déci.                 0,564443648  15,4441 

Dcciirramm»»       10  centi.               0,05644436  1,544 

C»-ntiirram>ne       10  milligr.              0,005644436  0,154 

Milligramme                                    0,000564443  0,015 

3«.    3Iesures  d'Amérique  et  d'Angleterre. 

MESURES  DE  LONGUEUR   d'aMERIQUE   ET  d'aNGLETERRK. 

Dénomination.  Valeur  américaine.  Valeur  française. 

Mile  (mille)  8  furlongs,  1760  yards  1609,3149  mèir. 

Furlowg  (stade)  40  rods  201,16437 

Rod,  pôle  (perche)  yards,  I6i  feet  5,029J  1  ** 

Fathom  (toise)  2  yardg  1,82876696  " 

Yard  (verge)  3  feet  0,91438348  " 

Cubit  (coudée)  li  foot  0,45665942  " 

Foot  (pied)  12  inches  or  3  hands  0,307479449" 

luch  (pouce)  3  barley  corni  0,02539954  ** 

Barleycorn  (graiii  d'orge)  4  lines  0,00846651  " 

Line  (ligne)  6  pointii  0,00211663  " 

MESURES  DE  SUPERFICIE   d'aMERIQUE  KT  D*ANGLETERR12. 

Acre  4  rooda  ou  4840  tq.  y.  40,404671  aros. 

RMKi  40tq.  p.  10,116775  n 
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MESlfRES  DE  SUPERKICIE  (suite). 

Dénomination.  Voleur  américaine.       Valeur  française. 

Square  po!e  (perch.carr.)       square  yards  0,2529  J  939  mètr.  c. 

Square  yard  (verge  carrée)  0,836097 

MESURES  DE  CAPACITE  d'aMERIQUE. 


Clialdron 
vSack  (sac) 

Load  (charsfe)  ou  Wey 
Tuii  (tonne) 
Pipe  or  butt 
iiogshead  (boucaut) 
Barreî  (bariî) 
Bushel  (boisseau) 
Peck 
Gallon 


]2  sacks 

3  bushels 
C  quarters 

4  quarters  ou  2  pipes 

2  hog-sh'ds.  ou  2  quarts 
8  bushels  ou  2  barrels 
4  bushels 
4  pecks 
2  gallons 

4  quarts  (quartes) 


Quart  or  bottle  (bouteille)  2  pints  (pintes) 
Plut  (pinte)  4  gills  (chopines) 

4°.  Mesures  de  France. 


1268,4348 

litrea 

105.7029 

1409^,3720 

(( 

1127,4976 

(( 

563,7488 

(( 

281,8744 

<( 

140.9372 

(< 

35,2343 

(( 

8,868 

4,40428 

(( 

1,10107 

n 

0,55053 

a 

Dénomination.         Valeur  française. 

Valeur 

américaine 

LONGUEUR. 

yds. 

pi. 

po- 

li. 

Myriamètre    10  kilom. 

10000  mètres 

10936 

0 

il 

10,848 

Kilomètre       10  hecto. 

1000 

1093 

1 

10 

9,4848 

Hectomètre    10  décam. 

100  " 

109 

1 

1 

(»,94848 

Décamètre     10  mètre 

10 

o 

9 

8.494848 

Mètre            10  décim. 

1 

0 

3 

4,44948 

Décimètre      10  centim. 

0,1  décim. 

3 

11,244948 

Centimètre     10  miilim. 

0,01  centim. 

4,72449 

Millimètre  — 

0,001  millim. 

0,472449 

SUPERFICIE. 

Hectare  ou(hect.c.)  100  ; 

ar.  10000  mètr.  c.  2  acr. 

75, 

02. sq 

.  pol.  (p.  c.) 

Are  (décam.  carr.)  10  déclares  10  mètres  c.  3,95  sq.  pol.  (p.  c.) 
Centiare  (mètr.  car.)  10  milliares  0,03  perch.  carrées 

CAPACITE. 

Kilolitre  10  hectolitres  264  gall.     1,6  pintes- 
Hectolitre  10  décalitres  26    "      3,36  '* 
Décalitre  10  litres  2    "       5,136  " 
Litre  10  décilitres  '  2,113 
Décilitre  10  centilitres  0,211 
Centilitre  10  millilitres  0,021  " 
Millilitre  —  0,002 

5^.    Anciens  poids  et  mesures  de  France,  conipèires  avec 
les  nouveaux  et  ceux  d'Amérique. 

La  livre  ancienne  de  France,  nommé  poids  de  Marc  était  de  2 
marcs,  le  marc  de  8  onces,  l'once  de  8  gros  ou  drachmes,  le  gros  de 
3  scrupules  ou  deniers  et  le  scrupule  de  24  grains.  La  livre  usuelle 
égalait  le  demi-kilogramme,  et  se  divisait  en  16  onces,  l'once  en  8  gros 
et  le  gros  en  72  grains. 

La  livre  marc  vaut  1  livre  1  once  6  pennyweights  12  gr.  amér- 
icaine poids  de  Troy  ou  489,5  grammes  frauç.  et  le  grain  53  oenti* 
grammes,  environ  0,878  grains  améric. 
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La  corde  de  bois  vaut  4st^rc«!  587  millistères  =  127,955899  mètres 
tubes  =c  5,03  nièircs  ^iir  chaque  coté,  ou  i6,5  piods  amér. 

La  toise  de  6  pi.  ds  de  roi,  vaut  en  mesure  nouvelle  1,94904  mètres, 
t  =  6  pieds  6  pouces  améric 

L'aune  de  Paris  de  3  pieds  7  pouce»  I01i.5-G  vaut  rigoureusement 
J  mètre  188  millimètres  et  dans  la  pratique  1,20  mètre,  et  =  3  pieds 
ou  46,85  pouces  améric. 

I^e  pied  325  millim.  et  ^  1,068  pied*  ou  12,78933  pouces  amér. 

Le  pouce  27  millim.  et  "  1,036299  pouces  amér. 

La  ligue  2  millim.  et  =  0, (17876  ponces  amér. 

La  banque  est  de  210  pintes  iVançaisc^. 

Le  muid  de  12  setiers  vaut  environ  264  grallons  amér.  —  288  pts.fr. 

Le  seiier  de  Paris  de  12  boisseaux  ou  Ht7  })inte8,  vaut  environ 
22  gallons  améric.  =  l  ,56  hectolitres.  Le  setier  est  de  16  boisseaux 
pour  le  sel  et  32  pour  le  cliarbon. 

Le  boisseau  de  Paris  de  16  litrons  vaut  13,01  litres  —  1  5-6  gallon 
ru  0,369  du  boisseau  améric.  3  boisseaux  formaient  le  minot,  2  miuots 
une  mine,  et  2  mines  un  setier.  Le  litron  vaut  36  pouces  cubes  et 
vaut  0,81  litres. 

La  veltevaut  environ  1,6  gallon  amér.  La  pinte  de  deux  chopines 
«=  0.931  litres  =  1.68  pinte  atnér.,  presqu'une  quarte  américaine. 

L'arpeut  français  de  100  perches  de  18  pieds  —  3416  mètr.  16  dé- 
cim.  60  ceuiim.  car.  ou  34  ares  19  centiares  =  6-7  ou  0,857  d'un  acre 
américain. 

JSi  la  perche  est  de  22  pieds,  l'ar[)e]it  est  5103  mètres,  83  décim. 
et  60  centim.  car.  ou  51  ares  7  centiares  —  1  acre  -|-  1-9  d'un  acre 
américain. 

La  lieue  comnmne  de  France  de  25  au  degré  vaut  4444  mètres 
et  44  centimètres  et  vaut  14518,08  pieds  am.  ou  2  mille» 0,761  (am) 
et  la  lieue  de  poste  vaut  3893  mètres. 

C*».  Xouveaux  poids  et  mesures  de  France  et  ceox  d'Ame» 
rique  compares. 

Le  myriamètrc  ou  la  nouvelle  lieue  vaut  32808,992  pieds  amé- 
ricains, ou  6  milles  112^,992  pieds,  ou  376,33066  yards,  ou  environ  1-5 
de  mille.  Le  mille  américain  étant  de  1760  yards  amér.  Le  mille 
français  ou  kilomètre  est  de  4  furlongs,  36  pôles,  4,6  yards,  ou  environ 
3-5  de  mille  américains.   3  myriamètres  valent  7,î!'7  lieues  de  poste  fr. 

Le  mille  carré  de  1760  yards  contient  640  acres.  Le  mille  en  lon- 
geur  vaut  1012  yards. 

Le  mètre  est  de  3  pieds  II, 2961  lignes  franç.  =  39,3707904  pouces 
amér.  —  3,2808992  pieds  amér. 

La  verge  (yard;  améric.  vaut  2  P.  10  p.  franç.  le  pied  américain 
vaut  11^  pouces  franç. 

Le  sicre  pour  mesurer  le  bois  vaut  1  mètre  cubique  =  29,1739 
pieds  cubes  franç.  et  l'on  dit  :  décustère,  décistère,  etc. 

L'are,  ou  carré  de  10  mètres  (^e  chaque  côté,  vaut  0,098845  roods 
=  3,93  pôles  ou  perches  amér. 

L'acre  américain  est  de  4840  verges  amér.  carrées  (square  yard«) 
ou  69  yards  1  pied  8^  pouces  de  chaque  côté. 

Le  litre  est  un  décimètre  cube  et  vaut  61,0281  pouces  cubes  amér. 
ou  2,11  pintes  améric.  ou  environ  une  quarte. 

La  livre  nouvelle  ou  kil-'.^rji^mme  de  10  onces  vaut  2  livres  an- 
ciennes 5  gron  36  gr.  fr.  ;  »  ^,\iU465b  livres  avoir  da  poids,  et  2,6><1254 
livras  troy,  uiuér. 
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L*once  nouyelle  ou  hectogramme  de  10  gros  vaut  3  onces  2  grot 
12  ffT.  anc.  franç.  :  voyez  table,  no.  2. 

Lo  gros  nouveau  ou  di^cagranime  de  10  deniers  vaut  2  gros  44  gt, 
anc.  franç.  voyez  table,  no.  2. 

denier  nouveau  ou  gramme  de  10  grains  vaut  18,0084  grain» 
anc.  =  15,44404344  grains  (troy),  ou  0,564443648  drachmes  (avoir 
du  poids). 

7°.  Poids  et  mesures Amérique,  compares  réciproquement. 

Le  poids  d'un  boisseau  de  blé  est  de  60  livres  ;  celui  de  haricots  63  ; 
celui  de  pois  64  ;  celui  de  maïs  ou  de  seigle  56  ;  celui  d'orge  46  ;  celui 
d'avoine  30  ;  celui  de  pommes  de  terre  60,  celui  de  sel  70,  celui 
de  pèches  33,  celui  de  semences  de  Blue-grass  (herbe  bleue)  14,  celui 
de  semences  de  luzerne  60,  celui  de  semences  de  chanvre  44,  celui  de 
semences  de  Timothée  56,  celui  de  haricots  de  Castor-oil  56  et  celui 
de  pommes  sèches  22. 

Le  poids  d'un  baril  (barrel)  de  porc  ou  de  bœuf  vaut  200  livres,  celui 
de  farine  196,  celui  d'anchois  30,  celui  de  raisins  secs  112,  celui  do 
savon  256,  celui  de  saumon  ou  d'alose  (shad)  200,  celui  de  sel  280. 

Un  gallon  de  mêlasse  pèse  11  livres,  celui  d'huile  de  baleino 
(train  oil)  7^  livres. 

Un  frequin  ou  barillet  (firkin)  de  beurre  pèse  50  livres,  et  contient 
8  gallons,  c'est  le  quart  du  baril  ;  mais  il  contient  9  gallons  de  bièr© 
ordinaire.  Un  frequin  de  savon  pèse  94  livres.  Un  quintal  de  poi.sson 
pèse  112  livres.  1  sack  pèse  364  livres.  1  fotherde  plomb  ou  8  pigs  pèse 
194  cwt.  Un  baril  de  poisson  contient  30  gallons,  et  un  de  cidre  ou  de 
harengs  32  gallons,  un  de  saumon  ou  d'anguilles  42  gallons.  Un 
boucaut  sur  le  rivage  fait  7J  boisseaux,  et  8  boissaux  de  sel  en  mer. 
Une  tonne  (tun)  contient  28  boisseaux  de  charbon  de  terre,  et  vaut 
un  tonne  (ton)  de  2u00  livres.    10  œufs  pèsent  une  livre. 

Une  quarte  (quart)  contient  :  une  livre  de  farine,  une  livre  et  deux 
onces  de  maïs,  une  livre  de  beurre  mou,  une  livre  et  une  once  de  sucre 
blanc  pulvérisé,  une  livre  et  deux  onces  du  meilleur  sucre  brun,  et  un 
pain  de  sucre  brisé. 

Seize  grandes  cuillères  à  soupe  font  une  demi-pinte,  8  font  un  gill. 
25  gouttes  sont  équivalentes  à.  une  cuillère  à.  cafe.  Un  verre  à  vin  con- 
tient la  moitié  d'un  gill,  et  uu  verre  commun  une  demi-pinte. 

Rapport  des  poids  et  mesures  d'Amérique  avec  ceux 
d'Angleterre, 

Le  Congrès  des  Etats-Unis  passa  une  loi  en  1836  pour  régler  \ts 
poids  et  mesures  de  l'Union  et  le  secrétaire  du  Trésor  fut  chargé  d'en 
délivrer  l'étalon  aux  Gouverneurs  de  chaque  Etat.  On  adopta  le  système 
de  l'Angleterre.  Le  Congrès  a  même  retenu  le  vieux  gallon  anglais 
pour  mesurer  les  liquides,  et  le  boisseau  de  Winchester  pour  le  grain; 
quoique  l'Angleterre  les  ait  abandonnés  et  leur  ait  substitué  ce  quelle 
appelle  la  mesure  impériale.  Le  gallon  impérial  est  1  1-5  du  gallon  de 
vin  américain,  et  contient  277,2742  pouces  cubes.  Le  gallon  de  Win- 
chester abandonné  par  l'Angleterre  mesure  268,8  pouces  cubes,  pour 
les  choses  sèches,  et  231  pour  les  liquides.  Le  boisseau  impérial  est 
égal  à  1,032  du  boisseau  américain  (de  Winchester,  qui  a  18,5  pouces 
de  large  et  8  pouces  de  profondeur).  Alors  I«  boisseau  américain  est  les 
6-7  du  boisseau  impérial,  et  vaut  2150,42  pouces  cubes,  et  le  boisseau 
impérial  221^,1901  poucos  cubes.    Mainteaant  pour  les  liquidas  21  fi 
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gallons  américain  font  1  baril,  et  63  gallons  un  boacaut  (hotrshead),  et 
pour  les  choses  sèches,  3G  gallons  fout  1  baril,  et  54  gallons  ou  1^  ba- 
ril 1  boucaut.  Le  galloa  de  268,8  pouces  cubes  vaut  4,40428  litres,  et 
le  boisseau  3ô,2.;)43  litres,  (voyez  la  table  no.  3). 

Quoique  le  tonneau  (ton)  fasse  224')  livres  d'après  le  calcul,  ce- 
P'^ndauL  ou  le  fait  géncraleinent  de  2U00  livres.  La  chambre  de  com- 
merce de  New- York  a  déclaré  qu'une  tonne  (tun)  mesurerait  8  barils 
drt  farine,  22  boisseaux  de  grain  en  barillette,  36  boisseaux  de  grain  en 
masse,  ou  de  sel  d'Europe,  31  boisseaux  de  sel  des  Antilles,  6  barils  de 
bœuf  ou  comestibles,  gallons  de  liquide,  40  pieds  cubes  de  bois, 

2U  i[}  livres  de  fer,  cendre,  ou  autres  métaux,  pour  les  droits  de  la 
Douane. 


Taifx  «le  S'arg^îast  ^rtïtass  les  difffereiâîs  JElats, 
avec  fies  peime!»»  eositre  i'ïisure. 

Maine.  6  pour  cent:  l'usure  punie  parla  perte  de  l'objet.  Nnw- 
Hampsuire.  6  pour  cent  ;  perte  de  trois  lois  le  montant  de  ceqni  a  crc 
obtenu. — Vermont  6  pour  100  ;  poursuite  judiciaire  et  frais  du  procès 
contre  l'usurier. —  ^L\ssachusetts.  6  pour  100  :  perte  de  trois  fois 
l'usure. — RiiODK  Island.  6  pr.  100;  perte  de  l'usure  et  de  l'intérêt 
de  la  dette, —  New  York.  7pr.  100;  invalidité  du  contrat — Connec- 
TicuT,  New  Jersey,  Pennsylvanie,  et  Delawahe.  6  pr.  100;  perte 
de  toute  la  dette. — Marylano.  6  pr  100,  et  dans  les  contrats  de  tabac 
8  pr..  100  ;  invalidité  du  contrat. — Virginie.  6  pr.  J  00  ;  perte  du  double 
de  l'usure  prise. — Caroline  du  Nord.  6  pr.  100  ;  invalidité  du  con- 
trat et  perte  du  double  de  l'usure. — Caroline  du  Sud.  7  pour  100; 
perte  de  l'intér  t  et  de  la  prime  prise,  avec  les  frais. — Géorgie.  8  pr. 
100;  perte  de  l'intérêt,  le  principal  pouvant  se  recouvrer. — Alabama. 
8  pr.  100  ;  perte  l'intérêt  et  de  l'usure — MississiPi.  6  })r.  100  sur  les 
contrats  faits  depuis  1840,  8  pr,  100  sur  les  emprunts. — Louisiane. 
5  pr.  100  ;  6  pour  les  intérêts  de  la  banque,  et  par  contrats  particuliers 
aussi  haut  que  18  pr.  100  ;  au  de  là  de  ce  nombre,  le  contrat  est  nul. 
Tennessee.  6  pr.  100  ;  contrats  usuraires  nuls. — Kentucky.  6  pr. 
100  ;  poursuite  judiciare  et  frais  contre  l'usurier. — Ohio.  6  pour  100  ; 
aussi  haut  que  10  sur  contrats  par  écrit. — I.ndiana.  6  pr.  100  ;  perte 
du  double  de  l'excédant. — Floride.  8  pr.  100. — Miciiigan  et  ïowa.  7 
pr.  ion.  Dans  les  autres  Etats  et  les  territoires,  il  est  à,  6  pr.  100, 
avec  nullité  de  contrat  contre  l'usurier. 

En  France  le  taux  légal  est  à,  5  pr.  100  pour  les  rentes,  et  à  6  pr. 
100  pour  le  commerce. 

liegisîatiîres  des  différent  li]tat§. 

Les  Législatures  du  Mississippi,  du  Michigan  et  du  Texas  ont  lieu 
le  1er  lundi  de  Janvier  ;  celles  de  New-York,  de  la  Pennsylvanie  et  de 
la  Delaware,  le  1er  mardi  ;  du  Massachusetts,  le  1er  vendredi:  de  la 
Louisiane,  le  3ème  lundi,  et  du  New  Jersey,  le  4ème  mardi  de  Janvier. 
Celles  du  Rhode  Island,  le  1er  mardi  ;  et  du  Connecticut,  le  1er  mer- 
credi de  Mai.  Celles  du  New  Hampshire,  le  1er  mercredi  :  et  du 
Maine,  le  2d  mercredi  de  Juin.  Celles  duTennessée,  le  1er  lundi;  du 
Vermont,  le  2d  mardi  ;  et  du  Rhode  Island  (pour  2de  fois)  le  dernier 
lundi  d'Octobre  Celles  de  la  Géorgie,  del'Arkansas,  du  Missouri,  et 
de  la  Floride,  lo  1er  luiidi  ;  celles  de  la  Caroline  du  Nord,  le  2d  lundi; 
et  de  la  Caroline  du  Sud,  le  4ème  lundi  de  Novembre,  Celles  de  la 
Virginie,  de  rOhio,du  Kentucky,  de  l'Indiana,  de  l'Illinois  et  de  l'Ala- 
bama,  le  lor  lundi;  du  Maryland,  le  dernier  lundi  de  Décembre. 
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CONSTITUTION  DES  ETATS-UNIS. 

Préambule. 

Nous,  le  peuple  des  Etats-Unis,  pour  former  une  union  plus  parfaite, 
établir  la  justice,  assurer  la  tranquilité  intérieure,  pourvoir  à  la  dé- 
fense commune,  avancer  le  bien-être  général,  et  nous  aasurer  les  bien- 
faits de  la  liberté  à  nous-mêmes  et  à  notre  postérité,  décrétons  et 
établissons  cette  Constitution  pour  les  Etats-Unis  d'Amérique. 

Article  1er. 

De  la  Législature. 

SECTION  I. 

Du  pouvoir  législatif. 
Tous  les  pouvoirs  législatifs  délégués  en  cette  constitution,  appar- 
tiendront à,  un  Congrès  des  Etats-Unis,  qui  consistera  en  nn  Sénat  ei 
une  Chambre  de  Représentans. 

SECTION  II. 

De  la  Chambre  des  Représentans, 

1.  La  Chambre  des  Représentans  se  coi%iposera  de  membres  choisb 
tous  les  deux  ans  par  le  peuple  des  divers  Litats,  et  les  électeuri  daM 
chaque  Etat  devront  avoir  les  qualifications  requises  pour  les  électeurs 
de  la  branche  la  plus  nombreuse  de  la  Législature  de  l'Etat. 

2.  Personne  ne  pourra  aspirer  à.  être  représentant,  avant  d'avoir  at- 
teint l'îige  de  vingt-cinq  ans,  d'avoir  été  sept  ans  citoyen  des  Etats- 
Unis,  et  d'être  au  moment  de  son  élection  résident  de  l'Etat  qui  l'aura 
choisi. 

3.  Les  Représentans  et  les  taxes  directe»  seront  répartis  entre  les  di- 
vers états  qui  peuvent  faire  partie  de  cette  Union,  selon  le  montant  de 
leurs  populations  respectives,  qui  sera  déterminé  en  ajoutant  au  nombre 
total  des  personnes  libres,  y  compris  celles  qui  sont  engagées  au  service 
pour  un  temps  limité,  et  exclusion  faite  des  Indiens  non  taxés,  trois  cinqui- 
èmes de  toute  autre  personne.  L'énumération  actuelle  se  fera  dans 
l'espace  des  trois  années  après  la  première  assemblée  du  Congrès  des 
Etats-Unis,  et  après  chaque  période  subséquente  de  dix  ans,  comme  il 
sera  établi  par  les  lois.  Le  nombre  des  Représentans  ne  pourra  dépasser 
un  par  trente  mille  personnes,  mais  chaque  Etat  devra  avoir  au  moins  un 
Représentant,  el  jusqu'à  ce  que  cette  énumération  ait  été  faite,  l'Etat  du 
New  Hampshire  aura  droit  à  en  choisir  trois,  le  Massachusetts  huit,  I9 
Rhode  Island  et  les  Plantations  de  Providence  un,  le  Connecticut  cinq, 
l'Etat  de  New-York  six,  le  New  Jersey  quatre,  la  Pennsylvanie  huit, 
la  Delaware  un,  le  Maryland  six,  la  Virginie  dix,  la  Caroline  du  Nor4 
cinq,  la  Caroline  du  Sud  cinq,  et  la  Géorgie  trois. 

4.  Quand  il  se  trouvera  des  sièges  vacants  dans  la  représentation  de 
quelqu'Etat,  l'autorité  exécutive  de  cet  Etat  devra  envoyer  des  man- 
dats d'élection  pour  remplir  ces  sièges. 

5.  La  chambre  des  Représentans  choisira  son  Président  ou  Orateur 
et  ses  autres  officiers,  et  aura  seule  le  pouvoir  de  mettre  ea  accusation 
les  fonctionnaires  publics. 

SECTION  III. 

Du  Sénat 

1.  Le  Sénat  des  Etats-Unis  se  composera  de  deux  Sénateurs  de 
chaque  Etat,  choisis  par  leur  Législature  pour  six  ans,  et  chaque  Sé- 
nateur aura  un  rote. 
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2.  Immédiatement  après  s'être  assemblés,  en  résuhat  de  la  i)remièr« 
élection,  ils  seront  divisés  aussi  également  qu'il  sera  possible  en  trois 
classes.  Les  sièges  des  Sénateurs  de  la  première  classe  seront  vacants 
à  l'expiration  de  la  seconde  année  ;  ceux  de  la  seconde  classe  à  l'expi- 
ration de  la  quatrième,  et  ceux  de  la  troisième  à  l'expiration  de  la  six- 
ième ;  de  manière  à  ce  que  l'on  fasse  une  élection  d'un  tiers  tous  les 
deux  ans  ;  et  si  des  sièges  viennent  à  vaquer  par  démission  ou  autre- 
ment durant  l'intermission  sessionnelle  de  la  Législature  d'un  Etat, 
l'Exécutif  de  cet  Etat  peut  faire  des  nominations  provisoires  jusqu'à  la 
prochaine  assemblée  de  la  Législature,  qui  pourvoiera  alors  à  ces 
■sièges  vacants. 

3.  Personne  ne  pourra  être  Sénateur  avant  d'avoir  atteint  l'âge  de 
trente  ans,  d'avoir  été  neuf  ans  citoyen  des  Etats-Unis,  et  d'être  au 
moment  de  son  élection  résident  de  l'Etat  pour  lequel  il  sera  choisi. 

4.  Le  Vice-Président  des  Etats-Unis  sera  Président  du  Sénat  ;  mais 
il  n'aura  de  vote  que  lorsque  les  voix  seront  également  partagées. 

5.  Le  Sénat  choisira  ses  autres  officiers  et  aussi  un  Président  pro 
tempore,  dans  l'absence  du  Vice-Président,  ou  lorsque  ce  dernier  aura 
à  remplir  les  fonctions  de  Président  des  Etats-Unis. 

6.  Le  Sénat  seul  aura  le  pouvoir  de  juger  tous  les  cas  d'accusation 
contre  les  fonctionnaires  publics.  Quand  il  siégera  dans  ce  but,  ses 
membres  seront  soumis  à  la  prestation  de  serment  ou  affirmation.  Si 
le  Président  des  Etats-Unis  est  mis  en  jugement,  le  Chef  de  la  Justice 
présidera,  et  nul  ne  pourra  être  convaincu  sans  la  concurrence  des  deux 

'  tiers  des  membres  présents. 

7.  La  peine,  dans  les  cas  d'accusations  de  fonctionnaires  publics,  no 
s'étendra  pas  au  delà  de  la  perte  de  la  charge,  et  de  l'impossibilité  de 
jamais  posséder  et  d'exercer  aucune  fonction  d'honneur,  de  confiance 
'  ou  de  profit,  de  la  part  du  Gouvernement  des  Etats-Unis  ;  mais  la  par- 
tie déclarée  coupabfe  n'en  sera  pas  moins  sujette  à,  la  mise  en  accusa- 
tion, au  jugement,  ù,  la  condamnation  et  aux  peines,  suivant  la  loi. 

SECTION  IV. 

Mode  d'élection  des  membres  du  Congrès. 
L  Les  époques,  lieux,  et  mode  d'élection  des  Sénateurs  et  des  Re- 
-  préseiitans,  seront  réglés  dans  chaque  Etat  par  la  Législature  ;  mais 
le  Congrès  pourra,  en  tout  temps,  faire  ou  modifier  de  pareils  réglemens 
par  une  loi,  excepte  pour  le  lieu  d'élection  des  Sénateurs. 

2.  Le  Congrès  s'assemblera  au  moins  une  fois  tous  les  ans,  et  cette 
assemblée  aura  lieu  le  premier  lundi  de  Décembre,  à  moins  qu'il  n'é- 
jneite  une  loi  pour  désigner  un  jour  différent. 

SECTION  V. 

Pouvoirs  de  chaque  Chambre. 

1.  Chaque  Chambre  sera  juge  des  élections,  des  rapports  et  relevés 
et  des  qualifications  de  ses  membres  et  la  majorité  des  membres  dans 
chaque  chambre  constituera  un  quorum  (ou  compétence  pour  procéder 
dans  les  affaires)  ;  mais  un  nombre  moindre  peut  s'ajourner  de  jour 
à  jour,  et  est  autorisé  à  obliger  les  membres  absens  de  venir  remplir 
leurs  sièges  de  telle  manière,  et  sous  telle  pénalité  que  chaque  chambro 
pourra  déterminer. 

2.  Chaque  Chambre  peut  déterminer  les  réglemens  de  ses  procédés, 
punir  ses  membres  en  cas  de  mauvaise  conduite,  et,  avec  la  coucur- 
T§nce  de  deux  tiers,  expulser  un  membre. 
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3.  Chaque  Chambre  tiendra  un  journal  de  ses  actes,  et,  de  temps  à 
autre,  les  publiera,  sauf  les  parties  qui  dans  leur  jugement  ont  besoin 
d'être  tenues  sous  secret  ;  et  les  voix  affirmatives  et  négatives  des 
membres  de  chaque  Chambre,  sur  quelque  question  que  ce  soit,  seront, 
sur  le  désir  d'un  cinquième  des  membres  présents,  enregistrées  sur  le 
journal. 

4.  Aucune  des  deux  Chambres,  durant  la  session  du  Congrès,  ne 
devra,  sans  le  consentement  de  l'autre,  s'ajourner  à  plus  de  trois  jours, 
ni  dans  aucun  autre  heu,  que  celui  dans  lequel  siégeront  les  deux 
Chambres. 

SECTION  VI. 

Emoluments^  privilèges  et  incapacité  des  membres. 

1.  Les  Sénateurs  et  les  Représentans  recevront  pour  leurs  services 
un  salaire  déterminé  par  une  loi,  et  payé  par  le  trésor  des  Etats-Unis. 
Ils  seront  dans  tous  les  cas,  sauf  ceux  de  trahison,  de  félonie,  et  de 
rupture  de  paix,  privilégiés  contre  toute  arrestation  durant  leur  assis- 
tance à  la  session  de  leurs  Chambres  respectives,  ainsi  que  pendant 
l'aller  et  le  retour  ;  et  on  n'aura  pas  le  droit  de  leur  faire  subir  d'inter- 
rogatoire dans  aucun  autre  lieu  sur  quelque  discours  ou  débat  qui  aura 
eu  lieu  dans  l'une  ou  l'autre  chambre. 

2.  Aucun  des  Sénateurs  ou  des  Représentans  ne  pourra,  durant  le 
temps,  pour  lequel  il  a  été  élu,  être  appelé  sous  l'autorité  des  Etats- 
Unis,  à  aucun  emploi  civil  qui  aurait  été  créé,  ou  dont  les  émoluments 
auraient  été  augmentés  durant  ce  temps  là  ;  et  aucune  personne  possé- 
dant une  charge  sous  les  Etats-unis,  ne  sera  appelée  à  être  membre  de 
l'une  ou  l'autre  Chambre,  durant  sa  continuation  en  place. 

SECTION  VII. 

Mode  de  passage  des  bills. 

1.  Tout  bill  pour  lever  des  impôts,  doit  prendre  naissance  dans  la 
chambre  des  Représentans  ;  mais  le  Sénat  peut  proposer  des  amende- 
ments ou  y  concourir  comme  sur  d'autres  bills. 

2.  Tout  bill  qui  aura  passé  (c.  a.  d.  été  approuvé)  par  la  chambre 
des  Représentans  et  celle  des  Sénateurs,  sera,  avant  de  devenir  loi, 
présenté  au  Président  des  Etats-Unis  :  S'il  l'approuve,  il  le  signera,  si- 
non, il  le  renverra  avec  ses  objections  à  la  chambre  dans  laquelle  il 
aura  pri's  naissance,  et  celle-ci  les  enrégistera  entièrement  sur  son  jour- 
nal et  procédera  à  une  nouvelle  considération  de  ce  bill.  Si,  après  une 
telle  re-considération  les  deux  tiers  de  la  Chambre  sont  en  faveur  du 
passage  du  bill,  il  sera  envoyé  avec  les  objections,  à  l'autre  Chambre 
par  laquelle  il  devra  être  également  discuté  de  nouveau,  et  s'il  est  ap- 
prouvé par  les  deux  tiers  de  cette  Chambre,  il  deviendra  loi.  Maia 
dans  tous  ces  cas,  les  votes  des  deux  Chambres  seront  déternjmés  par 
oui  et  par  non,  et  les  noms  des  votants  pour  et  contre  le  bill  seront  en- 
registrés sur  le  journal  de  chaque  Chambre  respective.  Si  un  bill  n'a 
pas  été  renvoyé  par  le  Président  dans  l'espace  des  dix  jours,  (les 
dimanches  exceptés,)  qui  suivront  le  moment  ou  il  lui  aura  été  présenté, 
ce  bill  deviendra  loi,  de  la  même  manière  que  s'il  avait  été  signé  par 
lui,  à  moins  que  le  Congres  par  son  ajournement,  n'en  empêche  le 
renvoi,  au  quel  cas  le  bill  ne  fera  pas  loi. 

3.  Tout  ordre,  toute  résolution  ou  tout  vote  auquel  la  concurrence 
du  Sénat  et  de  la  Chambre  des  Représentans  peut  être  jugée  néces- 
saire, (excepté  sur  la  question  d'ajournement)  sera  présenté  au  Prési- 
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dent  des  Etats-Unis  ;  et  de-vTa  être  approuvé  par  lui,  avant  qu'il  n'ait 
feree  de  loi  ;  ou  s'il  est  rejeté  par  son  této,  il  devra  être  approuvé  de 
nouveau  par  les  deux  tiers  du  Sénat  et  de  la  Chambre  des  Représen- 
tans,  selon  les  régies  et  les  limitations  prescrites  dans  le  eftt  d'un  bill, 

SECTION  VIII. 

Des  Pouvoirs  du  Congrè»* 
Le  Concrrès  aura  le  pouvoir: 

I.  D'établir  et  de  percevoir  des  taxes,  droits,  impôts  et  excises  ;  de 
payer  les  dettes  et  de  pourvoir  à  la  défense  commune  et  au  bien-être 
^néral  des  Etats-Unis  :  mais  tous  les  droits,  imçôts  et  excises,  seront 
uniformes  par  tous  les  Etats-Unis. 

'2.  De  faire  des  emprunts  sur  le  crédit  des  États-Unis. 

3.  De  rèjler  le  commerce  avec  les  nations  étrangères,  dans  et  entre 
les  divers  Etats,  aussi  bien  qu'avec  les  tribus  Indiennes. 

4.  D'établir  une  ré^le  uniforme  de  naturalisation,  et  des  lois  uni- 
formes en  matière  de  banqueroute,  dans  tous  les  Etats-Unis. 

5.  De  battre  monnaie,  d'en  régler  la  valeur  ainsi  que  celle  des  mon- 
naies étrangères,  et  de  fixer  l'étalon  des  poids  et  mesures. 

6.  D'assurer  la  punition  des  contrefacteurs  de  papier-monnaie  et  dô 
pièces  courantes  des  Etats-Unis. 

7.  D'établir  des  bureaux  et  des  chemins  de  poste. 

8.  D'encourager  les  progrès  des  sciences  et  des  arts  utiles,  en  assu- 
rant, pour  des  époques  limitées,  aux  auteurs  et  aux  inventeurs,  le  droit 
exclusif  à  leurs  écrits  et  à  leurs  découvertes  respectives. 

9.  De  constituer  des  tribunaux  inférieurs  à  la  Cour  suprême. 

10.  De  définir  et  de  punir  les  actes  de  piraterie  et  de  félonie  comm'ia 
en  pleine  mer  et  les  offenses  contre  le  droit  des  ^ens. 

II.  De  déclarer  la  guerre,  d'accorder  des  lettres  de  marque  et  do 
représailles,  et  de  faire  des  lois  concernant  les  captures  sur  mer  et  sur 
terre. 

12.  De  lever  et  de  maintenir  des  années  ;  mais  on  ne  fera  aucune 
appropriation  d'argent  à  cet  usage  pour  un  terme  de  plus  de  deux  ans. 

13.  D'établir  et  de  maintenir  une  marine. 

14.  De  faire  des  régies  pour  l'administration  et  l'arrangement  des 
forces  de  terre  et  de  mer. 

15.  De  pourvoir  à  la  convocation  de  la  milice  afin  de  mettre  en  force 
les  lois  de  l'union,  réprimer  les  insurrections  et  repousser  les  invasions. 

16.  De  pourvoir  à.  l'organisation,  à  l'armement  et  ù.  la  discipline  de 
la  milice,  et  à  l'administration  de  certaine  partie  qui  peut  être  employée 
au  service  des  Etats-Unis,  laissant  une  reserve  aux  divers  Etats  re- 
spectifs de  la  nomination  des  ofiîciers,  et  de  l'autorité  de  riustruciion 
militaire  selon  la  discipline  prescrite  par  le  Congrès. 

17.  D'exercer  une  législation  exclusive  dans  tous  les  cas  quelconques, 
sur  tel  district  (ne  dépassant  ou  n'excédant  pas  dix  mille  carrés)  qui- 
puisse  par  la  cession  de  quelques  Etats  particuliers,  et  l'acceptation  du 
Congrès  devenir  le  siège  du  gouvernement  des  Etats-Unis,  et  d'exercer 
la  même  autorité  sur  tous  les  autres  endroits  achetés  par  le  consente- 
ment de  la  législature  de  l'Etat  dans  lequel  chacun  se  trouvera,  pour 
la  construction  des  forts,  des  magasins,  des  arsenaux,  des  chantiers  de 
vaisseaux  et  des  autres  édifices  utiles,  et 

1?-.  De  faire  toutes  les  lois,  qui  seront  nécessaires  et  efficaces  à 
melVe  en  exécution  les  pouvoirs  ci-dessus  mentionnés,  et  tous  les  autres 
por.'  ^\rs  dont  cette  Constitution  a  investi  le  gouvernement  des  Etats- 
Uni'  ou  toute  autre  département  ou  ofiScier  qui  lui  appartiennent 
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SECTION  IX. 

Restrictions  des  pouvoirs  du  Congrès, 

I  La  migration  ou  l'importation  de  telles  personnes  qu'aucum  âem 
Etats  maintenant  existants  jugera  à  propos  d'admettre,  ne  pourra  pas 
être  prohibé  par  le  Congrès  avant  1808  ;  mais  on  peut  imposer  une  taxe 
ou  un  droit  sur  une  pareille  importation,  qui  n'excédera  pas  10  dollar» 
par  personne. 

2.  Le  privilège  de  l'acte  de  Vhabeas  corpus  (mandat  de  la  cour  en 
faveur  du  prisonnier ,  d'avoir  son  corps  par  devant  le  juge)  ne  pourra 
pas  être  suspendu,  excepté  dans  des  cas  de  refeellion  ou  d'invasion,  ou 
la  sûreté  publique  peut  l'éxiger. 

3.  On  ne  pourra  passer  aucun  bill  d^attainder  {ou  condamnation 
sans  forme  de  procès)  ni  de  loi  ex  post  facto  (rétro-aclive  en  matière 
criminelle.) 

4.  Il  ne  s'établira  aucune  capitation  (taxe  directe  individuelle)  ou 
autre  taxe  directe,  sans  que  ce  ne  soit  en  proportion  du  recensement 
ou  de  l'énumèration  qui  a  été  indiquée  ci-dessus  comme  devant  être 
prise. 

5.  Il  ne  s'établira  ni  taxe  ni  droit  sur  les  articles  exportés  d'aucun 
Etat. 

6.  Il  ne  se  fera  aucun  règlement  commercial  ou  fiscal  pour  donner 
la  préférence  aux  ports  d'un  Etat  sur  ceux  d'un  autre  ;  et  les  vaisseaux 
faisant  voile  d'un  Etat  ou  pour  un  Etat  ne  seront  obligés  à  aucune 
sortie  ou  entrée  ou  à  payer  des  droits  à  un  autre. 

7.  Il  ne  se  tirera  d'argent  du  Trésor  public,  qu'en  conséquence  des 
destinations  faites  par  une  loi  ;  et  un  compte-rendu  régulier  des  recettes 
et  dépenses  des  finances  publiques  sera  publié  de  temps  en  temps. 

8.  Nul  titre  de  noblesse  ne  sera  accordé  par  les  Etats-Unis^  et  au- 
cune personne,  possédant  une  charge  de  profit  ou  de  confiance  soue 
leur  autorité,  ne  devra,  sans  le  consentement  du  Congrès,  accepter 
aucun  présent,  émolument,  office  ou  titre  de  quelque  nature  que  ce 
soit,  de  la  part  d'aucun  roi,  prince  ou  état  étranger. 

SECTION  X. 

Restriction  des  pouvoirs  de  chaque  Etat. 

1.  Aucun  Etat  ne  pourra  faire  de  traité,  d'alliance  ou  de  confédéra- 
tion ;  accorder  de  lettres  de  marque  et  de  représailles  ;  battre  monnaie  ; 
émettre  de  billets  de  crédit  ;  exiger  autre  chose  en  paiement  des  dettes 
que  de  la  monnaie  d'or  et  d'argent,  passer  de  bill  à'attainder  ou  de  loi 
rétroactive,  ou  des  lois  affaiblissant  l'obligation  des  contrats  ;  ni  accor- 
der aucun  titre  de  noblesse. 

2.  Aucun  Etat  ne  pourra,  sans  le  consentement  du  Congrès,  établir 
aucun  impôt  ou  droits  suî*  l'importation  ou  l'exportation,  excepté  ce  qui 
est  absolument  nécessaire  pour  exécuter  ses  lois  d'inspection,  et  le  pro- 
duit de  tous  les  droits  et  impôts,  établis  par  aucun  Etat  sur  les  impor- 
tations ou  les  exportations,  sera  pour  l'usage  du  Trésor  des  Etats-Unis  ; 
et  toutes  ces  lois  seront  sujettes  à  la  revision  et  au  contrôle  du  Congrès 

3.  Aucun  Etat,  sans  le  consentement  du  Congrès,  ne  pourra  établir 
de  droits  de  tonnage,  entretenir  des  troupes  ou  des  vaisseaux  de  guerre 
en  temps  de  paix,  entrer  en  société  ou  en  contrat  avec  un  autre  Etat 
ou  avec  une  puissance  étrangère,  ni  s'engager  dans  une  guerre  à  moins 
d'une  invasion  actuelle  ou  de  danger  si  imminent  qu'il  n'y  ait  pas  à 
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Article  II. 

Du  pouvoir  Exécutif. 

SECTION'  I. 

Du  pouvoir  Exécutif  en  général. 

1.  Le  pouvoir  Exécutif  sera  dévolu  à  un  Président  des  Etats-Unc 
d'Amérique.  II  restera  dans  son  office  durant  l'espace  de  quatre  ans  ; 
le  Vice-Président  sera  choisi  pour  le  même  espace  de  temps  et  tous 
les  deux  seront  élus  de  la  manière  suivante: 

2.  Chaque  Etat  désia^nera,  de  la  manière  dont  sa  législature  peut  le 
prescrire,  un  nombre  d'électeurs,  égral  au  nombre  total  des  Sénateurs  et 
des  Représentants,  que  l'Etat  a  le  droit  d'envoyer  au  Coni^rès  ;  mais 
nul  Sénateur  ou  Représentant,  ou  personne  possédant  un  office  de  con- 
fiance ou  de  profit,  sous  les  Etats-Unis,  ne  sera  nommé  électeur. 

3.  (Le  12c  amendement  à  la  Constitution  substitué  ici  pour  le  3e 
paragr.)  Les  électeurs  s'assembleront  dans  leurs  Etats  respectifs  et 
TÔteront  par  ballot  pour  le  Président  et  pour  le  Vice-Présideut,  dont  un, 
au  moins,  ne  sera  pas  habitant  du  même  Etat  qu'eux. 

Ils  nommeront,  dans  leur  s^utin,  la  personne  élue  pour  Président, 
et  dans  un  scrutin  différent  la  personne  élue  pour  Vice-Président  ;  et 
ils  feront  des  listes  distinctes  de  toutes  les  personnes  votées  pour  Prési- 
dent, et  de  toutes  les  personnes  votées  pour  Vice-Président  et  du  nom- 
bre de  votes  pour  chacun  ;  lesquelles  listes  seront  signées  et  certificéi 
par  les  électeurs,-  et  transmises  scellées  au  siège  du  gouvernement  des 
Etats-Unis,  dirigées  au  Président  du  Sénat. 

Le  Président  du  Sénat  fera,  en  présence  du  Sénat  et  de  la  Chambre 
des  Représentans,  l'ouverture  de  tous  les  certificats,  et  les  votes  seront 
alors  comptés  ;  la  personne  ayant  le  plus  grand  nombre  de  votes  pour 
Président,  sera  Président,  si  ce  nombre  fait  la  majorité  du  nombre  total 
des  électeurs  désignés  :  et  si  personne  n'a  cette  majorité,  alors,  d'entre 
les  trois  personnes  au  plus,  qui  ont  les  nombres  les  plus  élevés,  sur  la 
liste  des  candidats  pour  la  Présidence,  la  chambre  des  Représentans 
choisira  immédiatement  le  Président  par  scrutin. 

Mais  dans  le  choix  du  Président,  les  suffrages  seront  pris  par  Etats, 
la  représentation  de  chacun  d'eux  n'ayant  qu'un  vote,  un  quorum  (une 
compétence  à  procéder)  consistera  dans  la  présence  d'un  membre  ou 
des  membres  des  deux  tiers  des  Etats  pour  cet  objet,  et  une  majorité 
de  tous  les  Etats  sera  nécessaire  pour  faire  le  choix. 

Et  si  la  chambre  des  Représentans  ne  choisit  pas  un  Président, 
quand  le  droit  du  choix  leur  est  dévolu,  avant  le  quatrième  jour  de 
Mars  suivant,  alors  le  Vice-Président  fera  l'office  de  Président  comme 
dans  le  cas  de  mort  ou  d'autre  incapacité  constitutionnelle  du  Président. 
La  personne  ayant  le  plus  grand  nombre  de  votes  comme  Vice- Prési- 
dent, sera  le  Vice-Président,  si  ce  nombre  fait  la  majorité  du  total  dea 
électeurs  désignés  ;  et  si  personne  n'a  la  majorité,  alors,  des  deux 
nombres  les  plus  élevés  sur  la  liste,  le  Sénat  choisira  le  Vice-Président: 
un  quorum  pour  cet  objet  consistera  dans  la  présence  des  deux  tiers  da 
total  des  Sénateurs,  et  une  majorité  du  total  sera  nécessaire  pour 
le  choix. 

Mais  nulle  personne  constitutionnellement  inéligible  à  la  fonction  du 
Président,  ne  sera  éligible  à  celle  de  Vice-Président  des  Etats-Unis. 

4.  Le  Congrès  peut  déterminer  le  temps  pour  le  choix  des  électeurs  ; 
et  le  jour  auquel  ils  dounerout  leurs  votes  j  jour,  qui  sera  le  même  paf 
tous  les  Etats- Uiiiis. 


5.  Nul  antre  qu'un  citoyen  natif  du  pays,  ou  devenu  citoyen  des 
Etats-Unis  au  temps  de  l'adoption  de  cette  Constitution,  ne  sera  éli- 
gible  à  l'office  de  Président  j  et  personne  ne  pourra  être  non  plus  éli- 
gible  à  cette  fonction  sans  avoir  atteint  l'âge  de  trente-cinq  ans,  et  avoir 
été  quatorze  ans  dans  les  Etats-Unis. 

6.  En  cas  de  cassation  du  Président,  de  sa  mort,  de  sa  démission, 
ou  de  son  incapacité  à  s'acquitter  des  fonctions  et  des  devoirs  de  la  dite 
charge,  celle-ci  sera  dévolue  au  Vice-Président,  et  le  Congrès  peut, 
par  une  loi,  pourvoir  au  cas  de  cassation,  mort,  résignation  ou  iucapa- 
•îité  du  Président  et  du  Vice-Président,  tout  à  la  fois,  déclarant  quel 
fonctionnaire  remplira  alors  la  Présidence,  et  ce  fonctionnaire  agira  en 
conséquence  jusqu'à  ce  que  l'incapacité  ait  cessé  et  ou  qu'un  Président 
ait  été  élu. 

7.  Le  Président  recevra  à,  des  époques  fixes  pour  ses  services,  un 
•salaire,  qui  ne  sera  ni  augmenté,  ni  diminué  durant  la  période  pour  la- 
qu'elle  il  aura  été  élu,  et  il  ne  recevra  pas  pendant  cette  période  d'au» 
très  émoluments  des  Etats-Unis  ou  de  l'un  d'eux. 

8.  Avant  d'entrer  dans  l'exercice  de  sa  charge,  il  prêtera  le  ser- 
ment ou  affirmation  qui  suit:  "Je  jure  (ou  affirme)  solemÏÏellement 
d'exécuter  fidèlement  la  fonction  de  Président  des  Etats-Unis,  et  do 
faire  tout  ce  qui  est  en  mon  pouvoir,  pour  conserver,  protéger  et  dé- 
fendre la  Constitution  des  Etats-Unis.'* 

SECTION  II. 

Pouvoirs  et  devoirs  du  Président 

1.  Le  Président  sera  commandant  en  chef  des  armées  de  terre  et  de 
mer  des  Etats-Unis,  et  de  la  milice  des  differens  Etats,  quand  elle  sera 
appelée  au  service  actif  des  Etats-Unis.  Il  peut  éxiger  par  écrit  l'opinion 
du  principal  fonctionnaire  dans  chacun  des  Départemens  exécutifs,  sur 
tout  sujet,  qui  ait  rapport  aux  devoirs  de  leurs  charges  respectives,  et 
il  aura  le  pouvoir  de  commutation  et  de  grâce  pour  les  offenses  contre 
les  Etats-Unis,  excepté  en  cas  d'impeachrncnt  [ou  de  mise  en  accusa- 
tion d^un  fonctionnaire  public.) 

2.  Il  aura  le  pouvoir,  par  et  avec  Tavis  et  consentement  du  Sénat, 
de  faire  des  traités,  pourvu  que  les  deux-tiers  des  Sénateurs  présents 
y  concourent  ;  et  il  nommera,  et  de  plus,  par  et  avec  l'avis  et  consen- 
tement du  Sénat,  il  désignera  les  ambassadeurs,  les  autres  ministres 
et  consuls,  les  juges  de  la  cour  suprême,  et  tous  les  autres  fonction- 
naires des  Etats-Unis,  à  la  nomination  desquels  il  n'a  pas  été  autre- 
ment pourvu  dans  cette  Constitution,  et  qui  seront  établis  par  une  loi  ; 
mais  le  Congeès  peut,  par  une  loi,  conférer  -mi  Président  seul,  aux 
Cours  judiciaires,  ou  à  des  chefs  de  département  le  pouvoir  de  nommer 
des  fonctionnaires  inférieurs,  selon  qu'il  leur  paraitra  convenable. 

3.  Le  Président  aura  le  pouvoir  de  remplir  toutes  les  places  qui 
peuvent  devenir  vacantes  pendant  l'intermission  des  sessions  du  Sénat, 
en  accordant  des  commissions  qui  expireront  à  la  fin  de  sa  prochaine 
session. 

SECTION  III. 

Autres  pouvoirs  et  devoirs  du  Président. 
1.  Il  donnera,  de  temps  en  temps  au  Congrès  connaissance  de  l'état 
de  l'Union,  et  recommandera  à  leur  considération  les  mesures  qu'il  ju- 
gera nécessaires  et  expéditives  ;  il  peut,  dans  des  occasions  extraordi- 
naires, convoquer  les  deux  chambres,  ou  Fun©  d'elles,  et  en  cas  de  did- 
sontimeirt  ©attelles,  par  rappsort  ûïv  teisips  da  l'ajcaniaîniaîiî,  'û  pe«t  Iga 
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ajourner  à  tel  temps  qui  lui  paraitra  convenable.  Il  recevra  les  ambas- 
sadeurs et  les  autres  ministres  publics  ;  il  aura  soin  que  les  lois  soient 
fidèlement  exécutées  et  il  commissionnera  tous  les  officiers  ou  fonction- 
naires des  Etats-Unis. 

SECTION  IV. 

Causes  de  cassation  dans  le  Présidenty  etc. 
Le  Président,  le  Vice-Président,  et  tous  les  officiers  civils  des  Etats- 
Unis  seront  démis  de  leurs  charges,  sur  mise  en  accusation  et  convic- 
tion de  trahisoji,  concussion,  ou  autres  crimes  d'état  et  mauvaise  conduite. 

Article  III. 

Du  pouvoir  Judiciaire. 

SECTION  I. 

Du  pouvoir  Judiciaire  et  des  juges. 
1.  Le  pouvoir  Judiciaire  des  Etats-Unis  sera  dévolue  î»  une  Cour 
Supn^me,  et  à  telles  cours  inférieures  que  le  Congrès  peut  de  temps 
en  temps  décréter  et  établir.  Les  juges  de  la  Cour  Suprême  et  des 
cours  inférieures  occuperont  leur  charge  tant  qu'ils  se  conduiront  bien, 
et  recevront  pour  leurs  services  à.  des  époques  déterminées,  un  salaire, 
qui  ne  sera  pas  diminué  tant  qu'ils  continueront  dans  leur  charge. 

SECTION  II. 

Etendue  du  pouvoir  Judiciaire. 

1.  Le  pouvoir  Judiciaire  s'étendra  à  toutes  les  causes  de  droits  et 
d'équité,  qui  ressortiront  de  cette  Constitution,  des  lois  des  Etats-Unis, 
et  des  traités  faits,  ou  qui  seront  laits  sous  leur  autorité  ;  à  toutes  les 
causes  affectant  les  ambassadeurs,  les  autres  ministres  publics  et  les 
consuls  ;  à  toutes  les  causes  de  l'amirauté  et  de  la  juridiction  maritime  ; 
aux  différends,  dans  lesquels  les  Etats-Unis  seront  partie  ;  aux  diffé- 
rends entre  deux  ou  plusieurs  Etats  ,  entre  un  Etat  et  les  citoyens  d'un 
lutre  Etat  {voyez  le  I  \f)?ne  article  des  amendements)  ;  entre  les  citoy- 
ens de  ditférens  Etats;  entre  les  citoyens  du  même  Etat,  revendi- 
quant des  terres  sous  des  concessions  de  différens  Etats  ;  et  entre  un 
Etat,  ou  les  citoyens  de  cet  Etat,  et  des  Etats  étrangers,  leurs  citoy- 
ens ou  sujets. 

2.  Dans  toutes  les  causes  affectant  les  ambassadeurs,  les  autres  mi- 
nistres publics  et  les  consuls,  et  ceux  dans  lequel  un  Etat  sera  partie, 
la  Cour  Suprême  aura  la  jurisdiction  primitive  ou  entière.  Dans  toutes 
les  autres  causes  mentiDunées  ci-dessus,  la  Cour  Suprême  aura  la  juri- 
diction d'appel  tant  snr  le  droit  que  sur  le  fait  avec  telles  exceptions  et 
suivant  tels  réglemens  que  le  Congrès  pourra  faire. 

3.  Le  jugement  de  tous  les  crimes,  sauf  dans  le  cas  àHmpeachment 
(mise  en  accusation  de  fonctionnaires  publics,  par  la  chambre  des  Re- 
présentans)  sera  par  jury  ;  et  on  procédera  au  jugement  dans  l'Etat  ou 
les  dits  crimes  auront  été  commis  ;  mais  lorsqu'ils  n'auront  pas  été 
commis  dans  aucun  Etat,  on  y  procédera  dans  telle  ou  telle  place  que 
lo  Congrès  pourra  determinier  par  une  loi. 

SECTION  III. 

De  la  trahison. 

1.  La  trahison  contre  les  Etats-Unis  consistera  à  prendre  les  armes 
eontr'eiuc,  ou  à  so  joindre  ^  leurs  ounemis,  en  leur  donnant  aido  '  ci 
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2.  Personne  ne  sera  convaincu  do  trahison  que  d*aprèj  le  témoigfna 
çe  de  deux  témoins  sur  le  même  acte  patent  ou  d'après  un  aveu  fai 
en  cour  séante. 

3.  Le  Congrès  aura  le  pouvoir  de  déclarer  la  peine  de  trahison  ; 
mais  aucune  condamnation  (par  attainder)  pour  trahison  ne  pourri» 
causer  la  destruction  de  toute  qualité  d'héritier,  ni  la  confiscation, 
excepté  durant  la  vie  de  la  personne  condamnée. 

Article  IV. 

Différentes  lois  et  dispositions. 

SECTION  I. 

Des  Actes  publics. 
H  sera  exigé  foi  et  créance  entière  dans  chaque  Etat,  aux  actes 
publics,  régistres  et  procédures  judiciaires  de  tous  les  autres  Etats,  et 
le  Congrès  peut,  par  des  lois  générales,  prescrire  la  forme  probante  do 
ces  actes,  régistres  et  procédures  et  les  effets  qui  doivent  en  résulter. 

SECTIOPC  II. 

De  la  qualité  de  citoyen. 

1.  Les  citoyens  de  chaque  Etat  auront  droit  à  tous  les  privilèges  et 
immunités  des  citoyens  dans  les  différons  Etats. 

2.  Un  individu  accusé  dans  un  Etat  quelconque  de  trahison,  de  fé- 
lonie ou  d'autre  crime  qui  s'échappera  des  poursuites  de  la  justice,  et 
sera  trouvé  dans  un  autre  Etat,  sera,  sur  la  demande  de  l'autorité  Exé- 
cutive  de  l'Etat  du  quel  il  s'est  enfui,  livré  pour  être  remis  à.  l'état  qui 
a  juridiction  sur  le  crime. 

3.  Aucune  personne  engagée  au  service  ou  au  travail  dans  un  Etat, 
BOUS  les  lois  de  cet  Etat,  s'enfuyant  dans  un  autre,  ne  pourra,  en  con- 
séquence, d'aucune  loi  ou  règlement,  qui  existent  dans  ce  dernier,  être 
déchargée  de  ce  service  ou  travail,  mais  sera  livrée  et  renvoyée  sur  la 
réclamation  de  la  partie  à,  qui  ce  service  ou  travail  pourra  être  du. 

SECTION  m. 

Des  nouveaux  Etats, 

1.  De  nouveaux  Etats  peuvent  être  admis  dans  cette  Union  par  le 
Congrès  ;  mais  aucun  nouvel  Etat  ne  sera  formé  ni  érigé  dans  la  juri- 
diction d'aucun  autre  Etat  ;  ni  aucun  Etat  ne  pourra  se  former  par  la 
réunion  de  deux  ou  plusieurs  Etats,  ou  parties  d'Etats,  sans  le  consen- 
tement des  Législatures  des  Etats,  qui  y  sont  concernées  aussi  bien 
que  celle  du  Congrès. 

2.  Le  Congrès  aura  le  pouveir  de  disposer  du  territoire  et  des  autres 
propriétés  appartenant  aux  Etats-Unis,  et  de  faire  les  lois  et  réglemeus 
nécessaires  à  ce  sujet  ;  et  on  ne  pourra  rien  construire  dans  cette  Con- 
stitution qui  soit  au  préjudice  des  droits  des  Etats-Unis  ou  de  quelqu*- 
Etat  particulier. 

SECTION  IV. 

Forme  républicaine  garantie  à  tous  les  Etats, 
Les  Etats-Unis  garantiront  à  chaque  Etat  dans  cette  Union,  un© 
forme  républicaine  de  gouvernement,  et  protégeront  chacun  d'eux 
contre  l'invasion,  et  sur  la  demande  de  la  Législature  ou  du  pouvoir 
Exécutif,  (quand  la  Législature  ne  pourra  pas  s'zissembler)  contre  touts 
violence  intestine. 
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Article  V, 

Loi  sur  les  amendements  à  la  Constitution. 
Le  Congrès  devra  quand  les  deux  tiers  des  deux  Chambres  le  juge- 
ront nécessaire,  proposer  des  amendemens  à  cette  Constitution,  ou,  sur 
la  demande  des  Législatures  des  deux  tiers  des  différens  Etats,  convo- 
quer une  assemblée  pour  proposer  des  amendemens,  qui  dans  l'un  ou 
l'autre  cas  seront  valides,  à,  tous  égards,  comme  partie  de  cette  Con- 
stitution, quand  ils  seront  ratifiés  par  les  Législatures  des  trois  quarts 
des  divers  Etats,  ou  par  des  conventions  tenues  dans  les  trois  quarts  de 
ces  Etats,  suivant  que  l'un  ou  l'autre  mode  de  ratification  pourra  être 
proposé  par  le  Congrès  :  pourvu  qu'aucun  amendement,  qui  puisse 
avoir  été  fait  avant  l'année  1808  n'affecte  en  aucune  manière  le  Ir  et 
le  4e  paragraphe  de  la  9e  section  du  Ir  article  ;  et  qu'aucun  Etat,  sans 
son  propre  consentement  ne  soit  privé  de  l'égalité  de  suffrage  dans  le 
Sénat. 

Article  VI. 

Sanction  des  actes  publics  de  V  Union. 

1.  Toutes  les  dettes  contractées  et  toute  espèce  d'engagement  pris, 
avant  l'adoption  de  cette  Constitution,  seront  aussi  valides  contre  les 
Etats-Unis  sous  cette  Constitution  que  sous  la  Confédération. 

2.  Cette  Constitution  et  les  lois  des  Etats-Unis  qui  seront  faites  en 
conséquence  d'elle,  et  tous  les  traités  faits  ou  qui  seront  faits  sous  l'au- 
torité des  Etats-Unis,  seront  la  loi  suprême  du  pays  ;  et  les  juges  dans 
chaque  Etat  devront  s'y  soumetk-e,  malgré  toutes  les  prescriptions  con- 
traires qui  pourraient  se  trouver  dans  la  Constitution  ou  les  lois  d'au- 
cun Etat. 

3.  Les  Sénateurs  et  les  Représentans  ci-dessus  mentionnés,  et  les 

membres  des  Législatures  des  différens  Etats,  et  tous  les  officiers  des 
départemens  exécutif  et  judiciaire,  tant  des  Etats-Unis  que  des  diver- 
Etats,  seront  tenus,  par  serment  ou  affirmation,  à  maintenir  cette  Con- 
stitution; mais  aucun  acte  d'épreuve  religieuse  ne  sera  à  jamais  re- 
quis comme  qualification  îl  aucune  fonction  ou  charge  publique  sous  les 
Etats-Unis. 

Article  VII. 

Ratification  de  la  Constitution, 
La  ratification  des  conventions  de  neuf  Etats  sera  suffisante  pour 
l'établissement  de  cette  Constitution  entre  les  Etats  qui  l'auront  ainsi 
ratifiée. 

Fait  en  Convention,  d'après  le  consentement  unanime  des  Etats 
présens,  le  17  Septembre  de  l'an  de  Notre  Seigneur  1787  et  l'an  12 
de  l'Indépendance  des  Etats-Unis  d'Amérique.  En  foi  de  quoi  nous 
avons  ci-dessous  apposé  nos  noms. 

Signé,  GEORGE  WASHINGTON, 

Président  et  Député  de  Virginie. 
(Ici  suivent  les  noms  de  38  Représentans  pour  12  Etats.) 

W1LX.IAM  Jackson,  Secrétaire, 

AMENDEMENS  A  LA  CONSTITUTION. 

Article  I. 

Droit  de  conscience^  liberté  de  la  presse  etc. 
Le  Congres  ne  pourra  faire  de  loi  pour  procurer  aucun  établissement 
de  reli^^'on,  ou  pour  en  interdire  ou  proscrire  le  libre  exercice  ;  ou  pour 
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restreindre  la  liberté  de  la  parole  ou  de  la  presse  ;  ou  pour  6ter  au 

peuple  le  droit  de  s'assembler  en  paix,  et  d'adresser  au  gouvernement 
des  pétitions  pour  le  redressement  de  ses  griefs. 

Article  II. 

Du  droit  de  porter  les  armes. 
Puisqu'une  milice  bien  organisée  est  nécessaire  à  la  sûreté  d'un  Etat 
libre,  le  droit  du  peuple  de  garder  et  de  porter  les  armes  ne  pourra  être 
enfreint  en  aucune  manière. 

Article  III. 

Du  séjour  des  troupes. 
Aucun  soldat  ne  devra  en  temps  de  paix  être  logé  dans  aucune 
maison  sans  le  consentement  du  propriétaire,  ni  en  temps  de  guerre, 
si  ce  n'est  de  la  manière  dont  la  loi  l'ordonnera. 

Article  IV. 

Du  droit  de  sécurité. 
On  ne  fera  aucune  violence  au  droit  du  peuple  dans  la  jouissance  et  Is 
sécurité  de  sa  personne,  son  domicile,  ses  papiers  et  ses  effets  ;  il  sera 
à  l'abri  des  recherches  et  des  saisies  déraisonnables,  et  aui^un  mandat 
ne  pourra  être  lancé  que  sur  une  cause  probable,  appuyée  sur  serment 
ou  affirmation,  et  il  faudra  que  le  mandat  spécifie  particulièrement  la 
place  sujette  ù,  la  recherche  et  les  personnes  qui  sont  l'objet  de  la  saisie. 

Article  V, 

Des  accusations,  peines  etc. 
Personne  ne  sera  tenu  de  répondre  pour  accusation  de  crime  capi- 
tale ou  autrement  infâme  que  sur  la  dénonciation  ou  l'accusation  d'un 
grand  jury,  sauf  les  cas  qui  surgissent  dans  les  forces  de  terre  et  de 
mer  ou  dans  la  milice,  si  elle  est  en  service  actif  en  temps  de  guerre 
ou  de  danger  public  ;  et  personne  ne  sera  pour  la  même  offense,  ex- 
posé une  seconde  fois  au  danger  de  perdre  la  vie  et  les  membres  ;  et  ne 
sera  forcé  dans  aucun  cas  criminel  à  servir  de  témoin  contre  lui  même, 
ni  ù.  être  privé  de  la  vie,  de  la  liberté  ou  de  sa  propriété,  sans  les  for- 
malités de  la  procédure  légale  ;  et  aucune  propriété  privée  ne  pourra 
être  employée  pour  l'utilité  publique  san«  de  justes  indemnités. 

Article  VI. 

Des  jugemcns  en  matière  criminelle. 
Dans  toutes  les  poursuites  en  matière  crimmelle,  l'accusé  jouira  du 
droit  d'obtenir  un  jugement  public  et  prompt,  par  un  jury  impartial  de 
l'Etat  et  du  district  ou  le  crime  aura  été  commis,  lequel  district  aura 
été  préalablement  délimité  par  une  loi,  et  d'être  informé  de  la  nature 
et  de  la  cause  de  l'accusation  ;  d'être  confronté  avec  les  témoins  à 
charge,  d'employer  des  moyens  compulsoires  pour  obtenir  des  témoins 
à,  décharge,  et  d'avoir  l'assistance  d'un  conseil  pour  sa  défense  (Voyez 
l'Article  3  Sect.  2  de  la  Constitution.) 

Article  VII. 

Des  jugemcns  en  matière  civile» 
Dans  les  actions  du  droit  commun,  où  la  valeur  qui  fait  le  sujet  du 
procès  excédera  vingt  dollars,  le  droit  de  jugement  par  jury  sera  con- 
servé, et  tout  fait  jugé  par  m\  jury  ne  pourra  ctre  réexaminé  d'une 
autre  manière  dans  aucune  Cour  des  Etats-Unis  que  selon  les  réglei 
du  droit  commun. 
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Article  VIII. 

Du  cautionnement, 
11  ne  sera  pas  demandé  de  cautionnemens  exagérés,  il  ne  sera  im- 
posé aucune  amende  excessive,  et  il  ne  sera  infligé  aucune  peine 
cruelle  et  inaccoutumée. 

Article  IX. 

Des  droits  réservés  de  la  Constitution. 
L'énumération,  dans  la  Constitution,  de  certains  droits  ne  sera  pas 
entendue  de  manière  à  en  nier  ou  à  en  restreindre  d'autres  retenus 
par  le  peuple. 

Article  X. 

Des  droits  réservés  des  Etats. 
Les  pouvoirs  qui  ne  sont  pas  délégués  aux  Etats-Unis  par  la  Con- 
stitution, ou  qui  ne  sont  pas  interdits  par  elle  aux  Etats,  sont  réservés 
aux  Etats  respectifs  ou  au  peuple. 

Article  XI. 
Limitations  du  'pouvoir  judiciaire. 
Le  pouvoir  judiciaire  des  Etats-Unis  ne  sera  pas  interprété  de  naa- 
nière  à  s'étendre  à  quelque  procès  que  ce  soit,  de  droit  ou  d'équité,  in- 
tenté ou  continué  contre  un  des  Etats-Unis  par  les  citoyens  d'un  autre 
Etat,  ou  par  des  citoyens  ou  des  sujets  d'une  puissance  étrangère 
(Voyez  l'Article  3  Sectl  2  §  1.) 

Article  XIÏ, 

Voyez  le  §  3  de  la  Section  1ère  de  l'Article  second  pour  lequel  cet 
Article  fut  amendé. 

AVIS  IMPORTANT  AUX  IMMIGRANTS. 
Lois  spéciales  sur  la  naturalisation  et  la  propriété. 

1.  La  naturalisation  est  l'acte  public  par  lequel  un  étranger  devient 
citoyen  des  Etats-Unis.  Le  lendemain  de  son  arrivée  dans  les  Etats- 
Unis,  un  étranger  peut  faire  Sa  déclaration  d'intention  devant  la  Cour 
de  se  faire  naturaliser.  Mais  personne  ne  peut  être  naturalisé  sans 
avoir  été  résidant  cinq  ans  entiers  dans  les  Etats-Unis.  Cette  demi- 
naturalisation  coûte  seulement  25  cts.)  Ensuite,  s'il  fait  son  application 
après  trois  ans,  il  lui  faut  toujours  attendre  deux  ans  après  cet  acte 
pour  celui  de  la  naturalisation,  et  être  résidant  un  an  dans  l'Etat  ou  le 
territoire,  où  se  tient  une  Cour  de  naturalisation.  Les  enfans  nés  dans 
les  Etats-Unis  de  parens  français  ne  sont  français  devant  le  Gouverne- 
ment Américain  que  lorsque  le  père  en  fait  la  déclaration  au  Consulat 
comme  français  ;  mais  aussi,  lorsqu'ils  ont  21  ans,  ils  peuvent  reprendre 
leurs  droits  d'américain  sans  formalité. 

2.  Pour  jouir  du  droit  de  propriété  il  faut  être  naturalisé.  Si  l'on  n'est 
pas  naturalisé,  il  faut  non  seulement  faire  sa  déclaration  d'intention, 
mais  encore  demander  une  autorisation  à,  la  Cour  pour  posséder  ;  ce 
qui  s'accorde  sans  difliculté  pour  la  valeur  de  3  doll.  On  peut  aussi 
s'établir  sur  les  terrains  invendus  du  Gouvernement  et  prendre  à  la  fois 
160  acres  ou  un  quart  de  section  ;  on  ratifie  son  droit  (claim)  à  la  pro- 
priété en  inscrivant  au  bureau  des  terres  son  nom  et  la  description  du 
terrain  qu'on  a  pris,  et  en  établissant  soit  une  simple  baraque,  soit  des 
pieux  sur  les  lignes  de  démarcation.  On  peut  trafiquer  avec  ce  terrain 
et  le  vendre  plus  cher:  et  lorsque  la  vente  publique  des  terrains  arrive, 
on  ne  paie  que  'îdO  doil.  c.  n.  d.  :  un  doll.  et  un  qu?if L  l'acnç-  Toute  iu- 
fraCwIon  à  cï^s  i<i^les  wnporte  coafiiîcation  de  Ja  projJîiéié. 


The  foiîowing  is  a  copy  of  an  important  act 
relative  to  the  question  of  citizenship,  which  hag 
been  pagsed  by  the  présent  Con^iess  : 
!  AN  ACT  to  secnre  tlie  rifrbts  of  citizen&hip  to  chil- 

dren  of  citizens  of  the  United  States,  born  eut  of 

the  limita  thereof 

Be  it  enactcd  hy  the  Senaie  and  House  of  Repré- 
sentatives of  the  United  States  of  America,  in  Con- 
^ress  assembled,  That  persons  neretofore  born,  or 
hereafter  to  be  born.  ont  of  the  limitas  and  jariadic- 
tion  of  the  United  States,  whoee  fathers  were.  or 
ehall  beat,  the  time  of  tlieir  birth.  citizons  of  the 
United  States,  ehall  be  deeraed  and  considered.  and 
are  hereby  declared,  to  be  citizens  of  the  United 
States  :    Provided.  hoxcever,  That  the  rîghts  of  citl- 
;  zenehip  shall  rot  ae-cend  to  persons  whose  fathers 
j  never  resided  in  the  United  States. 
[     Sec.  2,  And  be  it further  enacted.  That  any  woraan 
1  who  might  lawfully  be  naturalized  nnder  the  exist- 
'  inc:  lawa,  married,  ôr  who  sball  be  married,  to  a  citi- 
of  the  United  States,  shall  be  deemed  and  taken 
e  a  ciîizen. 
/vpproved  February  10, 1S55. 
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ABREGE  HISTORIQUE,  GEOGRAPHIQUE,  ET 
STATISTIQUE  DES  ETATS-UNIS. 

Les  Etats-Unis  de  TAmérique  destinés  à  être  le  fanal  républicain 
des  idées  de  progrès  politiques  et  religieux,  ont  leurs  ports  continu- 
ellement ouverts  pour  la  réception  de  milliers  d'émigrants  de  Tancieu 
monde,  qui  y  affluent  chaque  jour  avec  une  rapidité  étonnante.  La 
quantité  de  peuplades  qui  ont  été  admises  dans  les  Etats-Unis,  font 
espérer  qu'  un  jour  on  verra  toute  l'Amérique  former  une  seule  répu- 
blique. L'Europe  en  voyant  cet  exemple  ne  tardera  pas  à  le  suivre,  et 
la  France  qui  donne  l'élan  aux  idées  de  l'humanité,  et  a  déjà  pris  l'ini- 
tiative, formera  cette  confédération  Asiatico-Africo-Européenne,  qui 
est  si  nécessaire  pour  le  bonheur  des  peuples,  la  langue  française 
devenant  même  la  langue  de  l'ancien  monde,  comme  la  langue 
anglaise  est  celle  du  nouveau  :  espérons  cette  heureuse  transformation  î 
En  attendant,  examinons  cette  terre  promise  ou  nous  avons  eu  le  bon- 
heur d'entrer  ;  considérons  l'aggrandissement  de  cette  petite  colonie, 
qui  arriva  en  Amérique,  travailla  sous  la  direction  du  fameux  Capitaine 
Smith,  à  bâtir  Jamestown,  en  1607,  et  fut  le  premier  nucleus  du  peuple 
Américain  civiRsé.  On  ne  pensait  guères  alors  à  l'extension  gigantesque 
que  prendrait  le  pays  par  la  suite,  comme  nous  en  jouissons  maintenant. 
Eu  1776  il  n'  y  avait  que  13  Etats  lorsque  le  peuple  américain  déclara 
son  indépendence,  maintenant  il  y  en  a  31,  avec  quelques  territoires. 
Les  Etats-Unis  n'avaient  alors  qu'  une  superficie  de  451,424  milles 
carrés,  maintenant  ils  ont  3,260,000  milles  carrés.  Ils  contiennent 
2,800  milles, de  largeur,  et  1,700  de  profondeur;  la  ligne  des  frontières 
est  estimée  à  10,000  milles,  dont  5,120  de  côte  de  mer  et  1,400  de  côte 
de  lac.  Dans  10  ans  de  plus,  nous  verrons  d'autres  prodiges  de  progrès  î 

Voici  maintenant  la  division  politique  des  Etats-Unis. 

1^.  Les  Etats  du  Nord-Est,  ou  de  la  nouvelle  Angleterre.  (1) 
Le  Maine,  (2)  le  New  Hampshire,  (3)  le  Vermont,  (4)  le  Massachu- 
setts, (5)  le  Rhode  Island,  et  (6)  le  Connecticut. 

2^.  Les  Etats  du  milieu.  (7)  Le  New  York,  (8)  le  New  Jersey, 
(9)  la  Pennsylvanie,  (10)  la  Delaware,  (11)  le  Maryland,  (et  le  Dis- 
trict de  Colombie). 

3"  Les  Etats  du  Sud-Est,  ou  du  littoral  sud  de  l'Atlantique.  (12) 
La  Virginie,  (13)  la  Caroline  du  Nord,  (14)  la  Caroline  du  Sud,  (15)  la 
Géorgie,  et  (16)  la  Floride. 

4°.  Les  Etats  du  Sud-Ouest.  (17)  L'Alabama,  (18)  le  Mississipi, 
(19)  le  Tennessée,  (20)  la  Louisiane,  (21)  le  Texas,  et  (22)  l'Arkansas. 

5°.  Les  Etats  du  Nord-Ouest.  (23)  L'Ohio,  (24)  le  Michigan, 
(25)  l'Indiana,  (26)  l'Illinois,  (27)  le  Kentucky,  (28)  le  Missouri,  (29) 
riowa,  et  (30)  le  Wisconsin. 

6**.    L'Etat  du  littoral  Pacifique.    (31)  La  Californie. 

7*^.  Territoires.  (32)  Le  Minnésota,  (33)  le  Nouveau  Méxique, 
(34)  l'Utah  (ou  Déséret),  (35)  l'Orégon,  (36)  l'Indien,  (37)  le  Nébras- 
ka  (ou  Missourien). 

lia  Capitale  des  2Etats-Uiiis. 

(District  de  Colombie.) 
La  ville  de  Washington  est  la  capitale  de  la  confédération  Améri- 
caine, elle  est  située  sur  le  Potomac,  à  la  jonction  de  l'Anacosta  ;  à 
295  xBill£s  <U  l'océan,  à  3S  milles  de  Baltimore,  126  de  Philadelphie» 
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230  de  New  York,  432  de  Boston,  856  de  St.  Louis,  544  de  Cnarlc». 
ton,  et  1203  de  la  Nouvelle  Orléans.  La  localité  en  fut  choisie  par  le 
Général  Washington,  et  le  Capitole  ou  s'iévre  du  Congrès,  fut  bâti  sous 
ses  ordres  C'est  le  plus  bel  édifice  des  Etats-Unis.  La  Maison  du 
Président  et  l'Institut  Smithsonien  sont  de  beaux  morceaux  d'archi- 
tecture. C'est  pourque  le  siège  du  gouvernement  ne  dépendît  d'au- 
cun Etat  particulier,  qu'on  concentra  la  ville  de  Washington  dans  uu 
district  de  63  milles  carrés,  ou  40,320  acres,  qu'on  forma  de  deux  Etats, 
le  Maryland  et  la  Virginie,  et  qu'  on  appela  District  de  Colombie  ;  dont 
la  population  en  1840  était  de  33,745;  et  en  1850,  elle  est  de  51,670 
habitans  :  la  population  de  la  ville  en  1840,  était  de  23,364,  elle  est  eu 
1850  de  40,001  habitans.  Georgetown,  autre  ville  à  3  milles,  possé- 
dait 7,312  habitans  en  1840,  en  1850  il  y  en  a  8,366. 

1*.   îiC  Maine. 

Colonisé  en  1630  par  les  Anglais,  appartmt  au  Massachusetts 
jusqu'  au  15  Mars  1820  quand  il  fut  admis  dans  l'Union  des  Etats. 
Superficie:  32,628  milles  carrés,  ou  20,881,920  acres:  population  en 
1840  :  489,921  habitans;  «n  1850:  533,018.  Ville  capitale,  Augusta, 
sur  le  ïvennebec:  population  en  1840:  5,314;  en  1850:  8,231  habitans. 
Portland,  port  de  mer,  est  la  plus  grande  ville  de  l'Etat:  population  eu 
1840:  15,218;  en  1850:  26,819.  Le  Maine  est  remarquable  pour  ses 
beaux  ports,  son  commerce  de  bois,  sa  construction  de  navires,  et  la 
pèche  des  gros  poissons.  L'hiver  y  est  plus  long  et  plus  rigoureux,  quo 
dans  aucun  autre  Etat.  Le  droit  de  voter  s'acquiert  par  une  résidence 
de  3  mois  immédiatement  avant  l'élection. 

2*.   I^e  New  fiaiiapsliire. 

Colonisé  en  1630  par  les  Anglais,  dont  le  Rev.  M.  Wheelwright  et 
ses  adhérens  furent  les  premiers,  accéda  (parmi  les  treize  Etats)  à 
l'Union  le  21  Juin,  1788.  Superficie:  9,411  milles  carrés,  ou  6,023,040 
acres  :  population  en  1840:  284,574  habitans  ;  en  1850:  317,999.  La 
capitale  est  Concord,  qui  possédait  en  1840 :  4,897  habitans  ;  et  en  1850  : 
"8,584.  Villes  principales:  Manchester,  3,235  habitans  en  1840:  en 
1850:  18,933  ;  et  Portsmouth,  7,887  habitans  en  1840;  en  1850:  9,739. 
Les  fameueses  montagnes  blanches,  et  les  beaux  lacs  du  Maine  l'ont 
{ail  surnommer  "la  Suisse  de  l'Amérique."  Tout  citoyen  màle  de  21 
ans,  excepté  les  pauvres  de  l'Etat,  a  le  droit  de  voter. 

3*^.   ILe  Verinoiit. 

Colonisé  en  1763  par  les  Anglais  du  Connecticut,  par  des  conces- 
sions du  New  Hampshire,  admis  dans  l'Union,  le  4  Mars,  1791.  Super- 
ficie: 10,212  milles  carrés,  ou  6,535,680  acres:  population  en  1840: 
291.894;  en  1850:  314,322.  Capitale,  Montpellier:  population  en 
1840:  3,725  ;  en  1850:  4,112.  Ville  principale,  Burlington:  popu- 
lation, 4,271  en  1840;  en  1850:  5,211  habitans.  Les  montagnes 
vertes  traversent  cet  Etat.  L'agriculture  et  les  manufactures  sont 
l'occupation  des  habitans.  Un  an  de  résidence  donne  le  droit  le  voter 
à,  tout  citoyen  des  Etats-Unis  qui  prêtera  le  serment  d'allégiance. 

4^.   lie  l^lassacl»usetls. 

Colonisé  en  1620  par  les  Puritains,  accéda  (parmi  les  treize  Etats) 
à  rUnion  le  6  février,  1788.  Superficie,  7,500  milles  carr.  ou  4,800,000 
acres:  population  en  1840  :  737,699  ;  en  1850:  994,665  habitans.  Cap- 
itale, Boston  :  population  en  1840:  93,383  ;  en  1850  ;  138,788  habitauB. 


41 


4*  viTe  dee  Etats-Unis,  en  population,  2de  ville  maritime.  Elle  a  été 
^on^trmps  l'Athènes  des  Etats-Unis,  par  les  écrivains  qu'  elle  a  produits. 
Cet  Etat  est  remarquable  pour  l'énergie  et  l'esprit  d'entreprise  des  hab- 
itaiïs  ;  c'est  le  premier  qui  résista  à  l'Angleterre,  et  qui  fournit  le  plus 
de  moyens.  La  pèche  de  la  morue,  s'y  fait  avec  beaucoup  d'activité. 
Autres  villes  :  Lowell,  fameuse  par  ses  manufactures  de  coton,  32,964 
habitans;  Springfield,  21,602;  Salem,  18,846;  Cambridge,  14,624, 
fameuse  par  son  Collège  d'Harvard,  Andover  par  son  Séminaire,  et 
Plymouth  pour  avoir  été  le  terme  du  pèlerinage  des  Puritains  d'Angle- 
terre, etc.  Un  an  de  résidence  dans  l'Etat,  et  le  paiement  d'une  taxe 
d'Etat  ou  de  comté,  donnent  à  tout  homme  au  dessus  de  21  ans,  le  droit 
de  voter,  excepté  aux  pauvres  de  l'Etat  et  aux  personnes  en  tutelle. 

5*.  Le  Kliode  îsland. 

Colonisé  en  1636  par  le  Rev.  Roger  William,  qui  quitta  le  Massa- 
chusetts pour  venir  s'  y  établir  et  nomma  Providence,  le  villags  qu'  il 
y  forma  par  la  faveur  protectrice  de  la  Providence.  Le  plus  petit  de 
tous  les  Etats,  il  accéda  (parmi  les  treize)  à  l'Union,  le  29  Mai,  1790. 
Les  conditions  pour  voter  sont  d'avoir  une  propriété  en  franc-alleu, 
valant  $13  ;  ou  bien  un  loyer  de  S7  à  payer,  avec  une  résidence  dans 
l'Etat  pendant  un  an,  et  6  mois  dans  la  ville,  et  s'il  n'  y  a  pas  de  franc- 
alieu,  alors  2  ans  de  résidence  dans  l'Etat,  et  6  mois  dans  le  ville,  et  le 
paiement  d' un  dollar  de  taxe,  ou  le  service  de  milice.  Surface  1340 
milles  carrés,  ou  8.*»7,600  acres  :  population  en  1840  :  108,630  ;  en  1850  : 
147,543  habitans.  2capitales;  Providence,  23,171  habitans  en  1840: 
41,513  en  1850  ;  et  Newport,  8,333  en  1840,  et  9,563  eu  1850  ;  Smith- 
field,  11,386.    Le  grain  est  le  principal  commerce. 

6°.  liC  Conuecticut. 

Colonisé  en  1633  par  100  familles  anglaises,  conduites  de  Massachu- 
setts par  le  Rev.  Mr.  Hooker,  accéda  (parmi  les  treize)  à  l'Union,  le  9 
Janv.  1788.  Superficie  4,764  milles  carrés,  ou  3,048,960  acres:  popu- 
lation en  1840:  309,993;  en  1850:  371,947  habitans.  2  capitales: 
New  Haven,  remarquable  pour  le  collège  d'Yale  ;  population,  14,890 
en  1840  ;  et  en  1850:  22,539  ;  et  Hartford  12,793  habitans  en  1840,  et 
17,966  en  1850  ;  Bridgeport,  7,558  habitans.  Cet  Etat  est  renommé 
pour  ses  écoles  publiques,  ses  bonnes  mœurs,  et  l'égalité  des  conditions, 
tellement  qu'  on  l'appelle  les  pays  des  habitudes  régulières.  L'agricul- 
ture et  la  pèche  de  l'alose  sont  la  principale  occupation.  Droit  de  voter, 
résidence  de  6  mois,  ou  engagement  dans  la  milice  pendant  un  an,  ou 
paienient  d'une  taxe  d'Etat,  ou  une  propriété  de  franc-alleu  de  la  valeur 
annuelle  de  ^7. 

7^  IVew-York. 

Colonisé  en  1613  par  les  Hollandais  ;  soumise  à  l'Angleterre  en 
1664;  repris  par  les  Hollandais  en  1673  ;  restitué  aux  Anglais  en 
1674  ;  accéda  (parmi  les  treize)  à  l'Union,  le  26  Juillet,  1788.  Super- 
ficie 46,085  milles  carrées,  ou  29,494,400  acres:  population  en  1840: 
2,428,921  ;  en  1850  :  3,018,818  habitans  Capitale,  Albany  ;  population 
en  1840,  33721;  en  1850,  50771  habitans.  Cet  état  est  surnommé 
Etat-empire,  comme  étant  le  premier  de  l'Union  pour  la  population,  le 
commerce,  les  édifices,  et  les  institutions.  On  y  remarque  parmi  les 
merveilles  de  la  nature,  les  célèbres  cataractes  du  Niagara,  qui  ont  160 
pieds  de  chÙLe,  les  chûtes  d«  Trenton,  les  lacs,  la  rivière  d'Hudsou,  les 
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«aux  minérales  de  Sarato^a  et  de  Ballston.  Droit  de  voter,  nn  an  r^s; 
dencQ  dans  l'Etat,  et  6  mois  dans  le  comté. 

La  principale  ville  est  New- York,  la  plus  grande  ville  de  TAnién- 
que,  et  qu'  on  appelle  la  cité-empire,  comme  étant  la  métropole  des 
autres  villes  par  son  influence.  Ce  n'  était  en  premier  lieu  qu'  un  étab- 
lissement de  sauvages  appelés  Manhattans,  dont  oa  conserva  le  nom 
à  Tile,  et  lorsque  les  Hollandais  vinrent  en  1618  s'  y  fixer,  ils  bâtirent 
un  village  à  la  pointe  de  l'île,  qu'  ils  appelèrent  Nouvelle  Amsterdam, 
et  qui  est  devenu  la  ville  de  New  York  actuelle.  La  ville  est  maintenant 
pourvue  d'eau  par  des  réservoirs  et  des  tuyaux  qui  apportent  l'eau  de 
la  rivière  de  Croton,  à  41  milles,  et  est  divisée  vefs  le  haut  en  10  su^ 
perbes  avenues  de  100  pi.  de  large.  Les  principaux  édifices  sont  :  l'Hotei 
^  Ville  (City-Hall)  ;  la  Cour  de  Marine  ;  la  Bourse  (Merchants'  Ex- 
change), Wall-street  ;  la  Douane,  VVall-street;  la  Prison  de  la  ville, 
(Tombs),  Centre-street ,  les  Eglises  de  la  Trinité,  de  la  Grâce,  des 
Puritains,  de  St.  Pierre,  de  St.  Paul,  de  St.  Jean,  de  St.  George,  du 
Tabernacle,  etc.  Les  aqueducts  et  les  réservoirs  de  l'eau  de  Croton  ; 
l'Arsenal  de  l'Etat  de  New-York  ;  la  Pénltencière  de  la  Ville,  Black- 
well's  Island  ;  le  Jardin  du  Fort  (Castle  Garden)  ;  la  Poste  aux  Lettres, 
Nassau-street  ;  l'Université  ;  l'Acadamie  gratuite,  etc.  etc.  Population 
en  1840  ;  3 12,712  habitans  :  en  1850 :  515,394.  De  plus  il  y  a  235  ég- 
lises ;  dont  les  Presbytériens  ont  45,  les  Episcopaux  42,  les  Méthodistes 
35,  les  Baptisies32,lesCatholiques  19,les  Hollandais  réformés  14,  les 
Congrégationaiistes  10,  les  Luthériens  7,  les  Juifs  10,  les  Quakers 
ou  Amis  4,  les  Universalistes  4,  et  les  autres  sectes  indépendantes 
13.  Il  y  a  encore  diverses  institutions  mentionuées  dans  la  suite  de 
l'Almanach. 

Autres  villes  principales  :  Brooklyn,  population  en  1840:  36,233  ;  en 
1850  :  96,850  habitans  ;  Williamsburg,  30,786  ;.  Buflfalo,  40,266  ;  Ro^- 
^iiester,  36,561  ;  Troy,  28,785;  Syracuse,  22,235  ;  Utica,  17,240,  etc. 

lie  J¥ew  Jersey; 

Colonisé  en  1627  par  les  Suédois;  conquis  par  les  Hollandais  en 
1655  ;  soumis  aux  Anglais  en  1644  ;  accéda  (parmi  les  treize)  à  l'Union, 
le  18  Décembre,  1787.'  Superficie  8,3'20  milles  carrés,  ou  5,324,800 
acres;  population  en  184'0':-  373,^06*;^  en '1850  :  4J69,'881 -habitans. 
Capitale  Trenton  ;  population  en  1840  :  4,035  ;  en  1850 :  6,766  habitans. 
Villes  principales  :  Newark,  38,885  habitans  ;  Patterson,  fameuse  pour 
ses  cascades  et  ses  manufactures,  21,341;  Camden,  9,605;  New 
Brunswick,  7,898  ;  Jersey  City,  6,856,  etc.  Le  New  Jersey  a  été  le 
principal  théâtre  des  guerres  de  la  révolution  américaine.  Le  Collège 
et  le  Séminaire  de  Princeton  et  ceux  de  New  Brunswick  sont  très 
remarquables.  Un  an  de  résidence  dans  l'Etat  donne  le  droit  de  voter, 
excepté  aux  pauvres  de  l'Etat. 

9^.  lia  Pennsylvanie. 

Colonisée  en  1682  par  des  Anglais  sous  la  conduite  de  William  Penn, 
çhef  des  Quakers,  qui  en  fit  l'acquisition  par  un  traité  avec  les  Indiens, 
accéda  (parmi  les  treize)  à,  l'Union,  le  12  Décembre,  1787.  Superficie 
44,000  millescarr.  ou  28. 160,0!i0  acres:  population  en  1840:  1,724,033 
habitans  ;  en  1850;  2,314,897.  La  Pennsylvanie,  traversée  par  les 
monts  Alleghany,  est  remarquable  pour  avoir  les  plus  riches  mines  de 
charbon  de  l'Amérique,  et  être  l'emporium  des  premières  manufactures 
de  fer.    C'e^-  le  2de  Etat  de  l'Union,  en  population  et  eu  importance. 
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Un  an  de  résidence  dans  l'Etat,  dix  jours  dans  le  district  d'^ection,  et  le 
Tidierueutii' une  taxe  d'Etat  ou  de  comté  assessée  dix  jours  avant  l'éiec- 
tiou  donnent  le  droit  de  voter,  excepté  que  les  citoyens  entre  21  et  22  ans 
n'ont  pas  besoin  de  payer  détaxe.  Capitale,  Harrisburg  :  population, 
8,173  habitans.  Villes  principales:  Philadelphie,  population  eu  1840; 
258,832;  en  1850  ;  409,353  ;  Pi ttsburg,  fameuse  pour  les  plus  grandes 
manufactures  qu'  il  y  ait  en  Amérique,  population  en  1850:  50,519 
habitans  ;  Reading,  15,821  ;  Lancaster,  12,382  ;  Pottsville,  6,897. 

Philadelphie,  la  2de  ville  de  Amérique,  située  entre  la  Delaware  et 
le  Schuylkill,  est  remarquable  pour  la  propriété  et  la  régularité  des 
rues,  les  édifices  de  la  Banque  des  Etats-Unis,  l'Hôtel  de  la  Monnaie, 
la  liourse,  le  magnifique  Collège  de  Girard,  et  le  machiiie  hydraulique 
de  Fairmount,  qui  fait  monter  l'eau  dans  un  réservoir  pour  la  distribuer 
dans  la  ville. 

10«>.   I.a  Deîaware. 

Colonisée  en  1627  par  des  Suédois  ;  donnée  en  concession  à  William 
Penn  en  1682  ;  séparée  en  17U3;  accéda  (parmi  les  treize)  à  l'Union, 
le  7  Décembre,  1787.  Superficie,  2,120  milles  carrés,  ou  1,356,800 
acres  ;  population  en  1840  :  78,107  habitans,  dont  2,605  esclaves  ;  eu 
1850  :  90,407,  dont  2,688  esclaves.  Capitale,  Dover  :  pul'n  en  1850: 
4,276  habitans.  Ville  principale,  Wilmington,  13,931  habitans.  Cet 
Etat  a  beaucoup  de  moulins  et  de  manulactures.  Qualifications  pour 
voter  les  mêmes  qu'  en  Pennsylvanie. 

JLe  I?Iarylaiid. 

Colonisé  en  1632  par  le  lord  Baltimore,  accéda  (parmi  les  treize)  à 
l'Union,  le  28  Avril,  1788.  Superficie,  13,959  milles  carrés,  ou  8,933,760 
acres  ;  population  en  1840  ;  469,232  habitans,  dont  fc9,495  esclaves;  en 
1850  ;  575,150  habitans,  dont  89,204  esclaves.  Les  productions  de  cet 
Etat  sont  le  froment,  le  maïs  et  le  tabac;  il  y  a  aussi  des  mines  de  fer 
et  de  charbon.  Un  an  de  résidence  dans  l'Etat  et  6  mois  dans  le  comté, 
donnent  le  droit  de  voter  aux  blancs.  Capitale,  Annapolis,4,198habitans. 
Villes  principales  ;  Baltimore,  population  en  1840:  102,313  habitans;  en 
1850  :  169,012.  Baltimore  possède  plusieurs  monuments,  édifices  remar- 
quables, et  des  vaisseaux  d'une  vitesse  incomparable  dans  le  monde, 
ainsi  que  les  plus  grands  chemins  de  fer  des  Etats-Unis.  C'est  la  3e 
ville  de  l'Union  en  population.    Frédéricktown,  autre  ville,  6,037  hab. 

12*;  1-a  Virginie. 

Colonisée  en  1607  par  les  Anglais,  accéda  (parmi  les  treize)à  l'Union 
le  26  Juin,  1787.  Superficie,  64,000  milles  carrés,  ou  40,960,000  acres: 
population  en  1840:  1,239,797  habitans  dont  448,988  esclaves  ;  en  1850: 
1,424,863  dont  473,972  esclaves.  Tout  citoyen  (excepté  les  pauvres,  les 
personnes  atteintes  de  crime,  et  celles  qui  sont  sans  charge  dans  l'armée 
ou  la  marine)  peut  voter,  s'il  a  une  possession  en  franc-alleu,  ou  s* 
il  paie  un  loyer  de  25  dollars,  en  franc-alleu  ;  ou  s'  il  a  une  reversion 
de  franc-alleu  à  investir  à  l'échéance  d'une  rente  viagère,  valant  850, 
ou  s'  il  a  un  bail  de  $20  par  an,  pour  une  durée  de  5  ans  au  moins  ;  ou 
s'  il  paie  une  taxe  d'Etat  pendant  Fannée  de  l'élection,  comme  maître 
de  maison  et  chef  de  famille,  et  qu'  il  ait  un  an  de  résidence.  Les 
productions  sont  le  tabac  à  l'est  des  Sommets  Bleues,  le  froment  dana 
la  grande  vallée,  et  le  bétail  à  l'ouest  des  Alleghany.  On  y  trouve  ;  la 
caverne  de  Wyer  dans  le  comté  d'Augusta,  qui  a  J26Û  pieds  de  profon- 
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denr;  le  pont  naturel  près  de  Lexington,  de  90  pieds  de  longf  ^jui  n  250 
pieds  au  dessus  du  Cfdar  Creek  ;  la  Tonnel'e  naturelle  vers  io  8urt- 
ouest  de  l'Etat,  qui  est  un  passage  de  450  pieds  à  travers  les  rocherts  t^uT 
50  à  150  de  large,  et  70  à  80  pieds  de  haut,  et  à  travers  les  quels  passe 
une  branche  de  la  rivière  Clinch.  Capitale,  Richmoiid  :  en  1840  : 
20,153  habitans  ;  en  1850;  27,4^3.  Villes  principales:  Petersburg, 
]  4,603  habitans  ;  Norfolk,  16,320  ;  Alexandria,  8,795  habitans. 

13**.   t.a  Caroline  du  Word, 

Colonisée  en  1650  par  les  Anglais,  accéda  (parmi  les  treize)  à  l'U- 
nion, le  21  Nov.  1789.  Superficie  43,800  milles  carrés,  ou  28,032,000 
acres:  population  en  1840:  753,419  habitans,  dont  245,817  e^=claves; 
en  1850  :  868,870,  dont  288,412  esclaves.  Cet  Etat  est  renommé  pour 
ses  mines  d'or.  Les  autres  productions  sont  le  tabac,  le  maïs,  le  com- 
merce de  goudron,  térébentine, bétail,  bois  de  construction,  etc.  Capi- 
tale, Raleigh;  en  1840:  2,224;  en  1850:  3,091  habitau?.  Villes 
principales:  Wilmington,  11,218  habitans;  Newbern,  4,722.  Tout 
homme  non  asservi  ù,  un  autre  pour  son  travail  (freeman),  qui  a  résidé 
1  an  dans  un  des  comtés  de  l'Etat,  peut  voter  pour  un  membre  de  la 
Chambre  des  Communes,  mais  il  faut  qu*"  il  soit  possesseur  de  50  acrea 
de  terre,  pour  voter  pour  un  sénateur. 

14''.   ILn  Caroline  du  §ad. 

Colonisée  en  1689  par  les  Anglais  ;  accéda  (parmi  les  treize)  à 
l'Union,  le  23  Mai,  1788.  Superficie  28,200  milles  carr.  ou  18,048,000 
acres:  population  en  1840:  594,398  habitans,  dont  327,038  esclaves; 
en  1850:  668,245  habitans,  dont  384,720  esclaves  Cet  Etat  est  dis- 
tingué pour  la  quantité  d'hommes  éloquents  qu'  il  a  produits,  et  l'étab- 
lissement des  Huguenots  français,  qui  s'  y  étaient  réfugiés  pour  cause 
de  persécution  religieuse.  Les  productions  sont  le  coton  et  le  riz.  Pour 
voter,  il  faut  avoir  résidé  2  ans  dans  l'Etat,  et  posséder  50  acres  de  terre 
en  franc-alleu,  ou  avoir  payé  une  taxe  d'état,  et  résidé  6  mois  dans  le 
district  de  l'élection.  Capitale,  Columbia:  4,340  en  1840;  en  1850: 
6,060  habitans.  Ville  principale  :  Charleston,  population  41,137  en 
1840;  en  1850:42,806  habitans;  une  des  principales  villes  commer- 
ciales de  l'Atlantique,  et  remarquable  par  l'urbanité  et  l'hospitalité  des 
habitam. 

15*'«  liî*^  Géorgie. 

Colonisée  en  1733  par  les  Anglais  ;  accéda'  (parmi  les  treize)  k 
l'Union,  le  2  Janvier,  1788.  Superficie  62,000  milles  carrés,  ou  39, 
680,000  acres:  population  en  1840:  691,392  habitans,  dont  280.944 
esclaves  ;  en  1850  :  888,726  habitans,  dont  349,208  esclaves.  Cet  Etat 
possède  de  riches  mines  d'or  vers  le  nord,  et  le  coton  est  le  principal 
produit.  Pour  voter,  il  faut  être  citoyen  de  l'Etat,  avoir  6  mois  de 
résidence  dans  le  comté  où  l'on  vote,  et  avoir  payé  des  taxes  dans 
l'année  qui  précède  l'élection.  Capitale  Milledgeville  :  population  eu 
1850:2,216  habitans.  Villes  principales:  Savannah,  population  eu 
1840:  11,214;  en  1850:  27,841  habitans. 

16°.   Lia  Floride.' 

Colonisée  et  grouvernée  par  les  Espagnols  pondant  plus  de  200  ans, 
fut  cédé  aux  Etats-Unis  en  1819,  et  admise  dans  rUniou,  le  3  Mars, 
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1845.  Superficie  53,786  milles  carrés,  ou  34,423,040  acres  ;  population 
eu  164U:  54,477,  dont  25,717  esclaves;  eu  1850:  89,459  habitans, 
dont  40,335  esclaves.  Cet  Etat  est  renommé  pour  sa  riche  végétation 
presque  tropicale  ;  productions  :  sucre,  coton,  tabac,  oranges,  figues, 
grenades,  etc.  chêne  vif  pour  ia  construction  des  vaisseaux.  Capitale, 
Tallahassée:  population  en  1850:  2,000  habitans.  Villes  principales  ; 
St.  Augustin,  port  de  mer,  la  plus  ancienne  ville  des  Etats-Unis,  bâti 
en  J564  :  population  2,993  habitans  ;  Fensacole,  population  probable, 
6,000  habitans. 

17^.  Li^AIabaina. 

-  Colonisé  en  1713  par  les  Français,  fut  admis  dans  l'Union,  le  14 
Décembre,  1819.  Tout  citoyen  blanc  des  Etats-Unis  peut  voter,  s'  il 
a  un  an  de  résidence  dans  l'Etat,  et  3  mois  dans  le  comté  de  l'élection. 
Le  coton  est  la  principale  production  de  l'Etat.  Superficie  5U,722 
milles  carrés  ou  3:<J, 462,020  acres  ;  population  en  1840  :  590,756,  dont 
253,532  esclaves;  en  1850 :  779,U01,  dont  344,323  esclaves.  Capi- 
tale, Montgoméry  :  population  en  1850:  4,874  habitans.  Ville  princi- 
pale, la  Mobile:  population  12,672  en  1840  ;  en  1850  ;  20,513  habitans. 

liC  Mississippi. 

Colonisé  en  1716  par  les  Français,  admis  dans  l'Union,  le  10  Dé- 
cembre, 1817.  Superficie  47,151  milles  carrés,  ou  30,176,640  acres; 
population  en  1840:  375,661  habitans,  dont  195,211  esclaves;  en 
1850  ;  605,488  habitans,  dont  308,167  esclaves.  Capitale,  Jackson  : 
population  en  1850:  3,000  habitans.  Villes  principales:  Natchèz, 
5,239  habitans;  Columbus,  9,312  habitans.  Le  coton  est  la  principale 
production  du  pays.  Tout  citoyen  des  Etats-Unis  peut  voter,  s' il  a  un 
an  de  résidence  dans  l'Etat,  et  4  mois  dans  le  comté,  et  s'  il  a  fait  du 
service  militaire,  ou  payé  des  taxes. 

19^.   JLe  Teiiiiessée. 

Colonisé  en  1765  par  des  émigrés  de  la  Caroline  du  Nord,  et  de  la 
Virginie;  admis  dans  l'Union,  le  1er  Juin,  1796.  Superficie  45,322 
milles  carrés,  28,906,060  acres  :  population  en  1840  :  829,210  habitans, 
dont  183,059  esclaves;  en  1850;  1,006,213  habitans,  dont  237,026 
esclaves.  L'or,  le  fer,  le  charbon,  le  salpêtre,  le  tabac,  le  coton,  le 
maïs,  et  le  sel,  sont  les  productions  du  pays,  et  le  climat  est  doux.  Tour 
voter,  il  faut  être  citoyen  des  Etats-Unis,  et  avoir  résidé  6  mois  dans 
le  comté  de  l'élection.  Capitale,  Nashville:  population  en  1840;  6,929 
habitans;  en  1850:  17,502  habitans. 

20^.   LiVL  îiouisiane. 

Colonisée  en  1699  par  des  émigrant^  français,  qui  l'appelèrent  ainsi 
en  l'honneur  de  Louis  XIV,  achetée  de  la  France  en  1803,  fut  admise  dans 
l'Union,  le  8  Avril,  1812.  Surface  46,431  milles  carrés,  ou  29,715,840 
acres;  population  en  1840:  352,411,  dont  167,822  esclaves;  en  185-0: 
523,094  habitans,  dont  249,947  esclaves.  La  Louisiane  est  remarqua- 
ble pour  la  culture  de  la  canne  à  sucre;  elle  produit  de  plus  du  coton, 
du  riz,  etc.  Le  superbe  fleuve  du  Mississipi,  qui  l'arrose  a  plus  de  3,000 
milles  de  long,  et  lait  2  grandes  portions  des  Etats-Unis,  dont  les  pays 
adjacents  au  fleuve  sont  appelés  '*  Vallée  du  Mississippi.'*  Les  deux 
rives  forment  une  levée,  et  sont  une  suite  de  plantations  pour  plus  de 
170  milles,  dont  le  coup-d'œil  rappelle  l'âge  d'or  du  genre  humain,  et 
riimoceac«  des  preaiieis  coloiis  K^vd  s' y  établirent  $  aussi  la  douceur  et 
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Thospitalité  sont  ils  l'apanage  des  Créoles.    Capitale,  Bâton  Rouge, 

poste  militaire  avec  une  arsenal:  population  en  lï^40:  2,269  ;  en  1850: 
4,2u().  Ville  principale:  la  iNouvelle  Orléans,  qui  était  autrefois  le  siège 
du  irouvernement  a  lUO  de  milles  l'embouchure  du  Mississippi,  remarqua- 
b;e  par  la  vjcton-e  de  Jackson,  ses  établissemens,  et  ses  légendes  histori- 
ques. La  3e  ville  maritime  de  l'Union,  et  la  oe  en  population:  en 
ld4U:  102,193  habitans;  en  1650:  119,285  habitans. 

21  ^   lue  Téxas. 

Colonisé  d'abord  par  les  Espagnols,  et  plus  récemment  par  des  émi- 
grants  des  Etats-Unis;  lorma  une  partie  delà  République  du  Méxique 
jusqu'  en  1836,  ou  il  déclara  son  indépendance  et  il  exista  comme  gou- 
vernement séparé  jusqu'en  29  Décembre,  1845,  où  il  lut  admis  dans 
l'Union.  Superficie  223,^){){)  milles  carrés,  ou  142,720,000  acres:  popu- 
lation en  lt50  :  230,000,  dont  55,000  esclaves.  Productions:  sucre, 
coton,  tabac,  grain,  mines  d'or  et  d'argent,  buiîles,  bison,  etc.  Capi- 
tale. Austm,  sur  la  rivière  Colorado:  population  en  1850  :  4,000  âmes. 
Autres  villes:  Galveston,  port  de  jner,  6,0o0  habitans;  Houston,  au- 
trelois  siège  du  gouvernement.  Le  grand  désert  Américain  se  trouve 
occuper  le  nord  de  cet  i^^ydl  et  le  territoire  Indien.  Droit  de  voter 
pour  tout  homnje  blanc  de  21  ans,  citoyen  des  Etats-Unis  ou  du  Texas, 
qui  aura  lé^Aù  1  an  dans  l'Etat,  et  6  mois  dans  le  district  où  il  émet 
son  vote. 

Colonisé  par  des  Français  de  la  Louisiane  ;  admis  dans  l'Union  lo 
15  Juin,  1836.  Superlicie  52.193  milles  carrés,  ou  35,406,720  acres: 
population  en  1840:  97,574,  dont  19,935  esclaves;  en  1850:  198,796 
dont  45,2  42  esclaves.  Productions:  coton,  fer,  plomb,  houille  et  sel. 
L'agriculture  et  le  commerce  font  l'occupation  des  habitans.  Capitale, 
Littie-Rock,  sur  la  rivière  des  Arkansas  ;  population  en  1840  :  3,000; 
en  1850:  4,138.  A  5i  milles  ouest  de  la  ville,  il  y  a  des  sources 
chaudes,  qui  cuiraient  un  œuf  en  quelques  minutes.  Droit  de  voter  dans 
le  comté  oudistricL  de  résidence,  à  tout  citoyen  des  Etats-Unis  qui  ré- 
side 6  mois  dans  l'Etat. 

23".  I.'OîBio. 

Colonisé  en  1768  par  des  émigrants  principalement  de  la  Nouvelle 
Angleterre  et  des  Allemands;  admis  dans  l'Union  le  29  Nov.  1802. 
Surface  39,964  milles  carrés  ou  25,576,960  acres:  population  en  1840: 
1,519,467;  en  1850:  1,981,940.  Productions  :  blé,  maïs,  porc,  fer, 
charbon,  sel.  Les  neuf  dixièmes  des  terres  sont  très  fertiles.  Capitale, 
Columbus:  population  en  1840  :  6,048;  en  1850:  17,367.  Ville  prin- 
cipale, Cincinnati,  sur  la  rivière  de  l'Ohio,  bien  bâtie,  avec  un  Collège: 
population  en  1840  :  46,382  ;  en  1850  :  1 16,108.  La  6e  ville  de  l'Union 
en  population.  Autres  villes  :  Cleveland,  17,074  habitans;  Zanesville, 
10,355.  Droit  de  voter:  un  an  de  résidence  dans  l'Etat,  avant  l'élec- 
tion,  avec  le  paiement  ou  la  redevance  d'une  taxe  d'Etat  ou  de  comté. 

24"'.   lue  Michigan; 

Colonisé  en  1670  par  des  Français  ;  admis  dans  l'Union  le  26  Jan- 
tier,  1837.  Surface  56,243  milles  carrés  ou  35,995,520  acres:  popu- 
lation en  1840:  212,269;  en  1850:  402.041,  Production?:  froroent, 
oolmi  beaucoup  de  firuîts^ûte.   Cupitale,  Lâiisin;;:    population-  en 
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1650: 1500  habitans.  Ville  principale,  le  Détroit,  ancien  poste  français, 
maintenant  très  commerçant  :  population  en  3840:  9,120;  en  1S50: 
21,057.  Droit  de  voter,  à  tout  homme  blanc  de  21  ans  résidant  6  mois 
dax2s  r  £Ut  avant  l'élection. 

25''.  Li'Iiidiana. 

Colonisé  en  1730  par  les  Français,  fut  admis  dans  l'Union,  le  11 
Déc.  1816.  Surface  33,809  milles  carrés  ou  21,637,760  acres  ;  popu- 
lation en  1840:  685,866;  en  1850:  990,258.  Productions:  comm  ^ 
dans  rOhio,  fer,  charbon,  chaux,  sel,  le  maïs  y  croit  à  la  hauteur  de  8 
à  10  pieds.  Capitale,  Indianapolis  ;  population  en  1840  :  2,692  :  en 
1850:  8,034.  Autres  villes:  New  Albauy,  9,785  ;  Vévay,  remarqua- 
ble par  les  vignes  cultivées  par  des  Suisses.  Droit  de  voter,  un  an  de 
résidence  dans  l'Etat  précédant  l'élection  pour  le  comté  de  résidence. 

26°.  L'Illiuois. 

Colonisé  en  1749  par  des  Français,  fut  admis  dans  l'Union  le  3  Déc. 
1818.  Surface  56,405  milles  carrés  ou  35,459,200  acres  ;  population 
en  1840  :  476,183  ;  en  1850  :  855,384.  Cet  Etat  est  fameux  pour  ses 
belles  prairies  et  ses  belles  rivières,  étant  arrosé  par  le  Mississippi,  l'O- 
hio,  le  Wabash,  1'  Illinois,  etc,  et  le  lac  Michigan.  Le  bétail  y  croît 
«ans  peine  et  avec  abondance.  Productions  :  grain,  tabac,  chanvre, 
plomb,  etc.  Capitale,  Springfield  :  population  en  1850  :  4.533.  Ville 
principale,  Chicago,  sur  le  lac  Michigan:  population  en  184U:  4,479; 
en  1850:  28,269  habitans.  Autres  villes:  Galéna,  sur  le  Mississippi, 
fameuse  pour  ses  mines  de  plomb  les  plus  riches  du  monde,  avec  celles 
du  Wisconsin  et  de  l'Iowa,  Alton,  etc.  Droit  de  voter  à  tout  homme 
blanc  résidant  dans  l'Etat  6  mois,  et  dans  le  comté  où  ils  demeurent 
actuellement. 

27''*  Le  Kentuckyé 

Colonisé  en  1775  par  Daniel  Boone  et  des  Virginiens,  et  admis  dans 
rUnion  le  1  Juin,  1792.  Superficie  40,500  milles  carrés  ou  25,926,000 
acres  ;  population  en  1840:  779,828,  dont  182,258  esclaves;  eu  1850  : 
993,344,  dont  21 1 ,237  esclaves.  Cet  Etat  arrosé  par  l'Ohio,  et  par  d'au- 
tres petites  rivières,  produit  du  fer,  du  charbon,  du  grain,  du  tabac,  du 
chanvre,  du  sel,  et  de  la  chaux.  On  y  a  trouvé  des  vestiges  d'ani- 
maux extraordinaires,  et  il  y  a  plusieurs  cavernes,  parmi  lesquelles  on 
remarque  la  caverne  Mammoih,  sur  la  rivière  Green,  dans  le  comté  de 
Warren  ;  c'est  une  des  plus  grandes  merveilles  de  la  nature  ;  elle  a  été 
explorée  jusqu'à  une  distance  de  8  à  10  milles.  C'est  une  série  de 
grottes  et  de  salles,  formées  de  stalactites  ;  il  s'y  trouve  plusieurs  riv- 
ières, et  une  d'elle  fournit  une  espèce  de  poisson  qui  n'a  pas  d'yeux. 
Pour  voter,  il  faut  avoir  été  2  ans  dans  l'Etat,  et  1  an  avant  l'élection 
dans  le  comté  de  l'élection.  Capitale,  Frankfort:  population  en  1840: 
1,917  habitans  ;  en  1850 :  4.372  habitans.  Villes  principales:  Louis- 
ville  :  population  en  1840  :  21,210  habitans;  en  1850:  43,217  habitans  ; 
Beardstown,  avec  une  collège. 

2§<'.   Le  Missouri. 

Colonisé  en  1763  par  les  Français;  admis  dans  l'Union  le  10  Août, 
1821.  Surface  67,380  milles  carrés  ou  43,123,200  acres;  population 
en  1840:  383,702,  dont  58,240  esclaves;  en  1850:  682,907,  dont  67, 
767  esclaves.  Les  mines  de  fer,  de  plomb,  et  de  charbon,  sont  parmi  les 
plus  riches  da  moude  ;  sources  de  sel,  ^dimt  chanvre,  tabac,  coton,  etc. 
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commerce  de  peaux  avec  les  Indiens.  Capitale,  .TefFerson  ;  popu- 
lation en  1840  :  1,174;  en  1850:  3,721.  Ville  principale,  St.  Louis  : 
population  en  1840:  16,469  ;  en  1850:  82,744  habitans,  centre  du 
commerce  de  fourrures  avec  Santa  Fé,  belle  ville  avec  une  Univer- 
sité, Autres  villes:  St.  Geneviève,  port  des  mines;  Indépendence, 
près  de  la  rivière  Missouri,  lieu  du  départ  des  caravanes  à  Santa  Fe,  ou 
dans  la  Californie.  Droit  de  voter:  être  citoyen  des  Etats-Unis,  résider 
un  an  dans  l'Etat,  immédiatement  avant  l'élection,  et  trois  mois  dans 
le  comté. 

Colonisé  par  des  éipigrants  des  Etats  du  Nord,  et  de  l'Est  ;  érigé 
en  territoire  en  Juin,  1838  ;  fut  admis  dans  l'Union,  le  28  Décembre, 
1846.  Superficie  50,914  milles  carrés  ou  32,584,960  acres  :  population 
en  1840:  43,111  ;  en  1850  :  192,237.  Productions:  les  mines  de  plomb, 
principalement,  celles  d'or  et  de  fer,  maïs,  etc.  Capitale,  lowa:  popula- 
tion en  1840  :  800  ;  en  1850  :  2,308.  Autres  villes  :  Burlington,  port  de 
bàtimens,  5,1'20  ;  Dubuque,  l'emporium  des  mines  de  plomb,  3,710  ha- 
bitans. Droit  de  voter  :  tout  homme  blanc,  citoyen  des  Etats-Unis,  âgé 
de  21  ans,  ayant  résidé  6  mois  dans  l'Etat,  et  20  jours  dans  le  comté 
où  il  veut  voter. 

30^.   l^e  Wisconsîii. 

Colonisé  par  des  émigrants  des  Etats  voisins  ;  érigé  en  gouverne- 
ment territorial  en  1836  ;  fut  admis  au  nombre  des  Etats,  le  29  Mai, 
1848.  Surface  53,924  milles  carrés  ou  34,511,360  acres  ;  population 
en  1840  ;  30,945  ;  en  1850  :  305,538.  Productions;  mines  de  plomb, 
principalement,  fer,  cuivre,  etc  ;  grain,  riz  sauvage,  qu'on  trouve  par- 
lout  où  l'eau  des  rivières  et  des  lacs  n'a  que  4  ou  7  pieds  de  profondeur. 
Capitale,  Madison  ;  population  en  1840  ;  376;  en  1850;  1,871.  Ville 
princïpale,  Milwaukie,  sur  le  lac  Michigan  ;  population  en  1840  ; 
1,700;  en  1850;  20,026.  Droit  de  voter;  tout  homme  blanc  de  21 
ans,  citoyen  des  Etats-Unis,  résidant  un  an  dans  l'Etat  immédiate- 
ment ayant  l'élection,  ou  tout  étranger  blanc  qui  a  fait  sa  déclaration 
d'intention  de  naturalisation,  ou  tout  Indien  qui  a  été  déclaré  citoyen 
des  Etats-Unis.  »• 

SI"".   TéUL  Californie; 

Colonisée  par  les  Espagnols  en  1769  ,  cédée  par  droit  de  conquête  en 
1848,  aux  Américains  ;  fut  admise  dans  l'  Union,  le  9  Sept.  1850.  Super- 
ficie 188,931  milles  carrés  ou  120,947,840  acres;  en  1848  il  y  avait 
environ  15,000  personnes,  sans  compter  Jes  Indiens:  la  découverte  des 
mines  d'or  augmenta  l'immigration,  et  la  population  en  1850  peut  s'éva- 
luer à  214,000  blancs,  200  personnes  de  couleur,  et  100,000  Indiens.  Le 
climat  est  remarquable  pour  son  changement  périodique  en  deux  sai- 
Bons,  celle  de  l'hiver  ou  de  la  pluie  fréquente,  (depuis  la  moitié  du  mois 
de  Novembre  jusqu'au  milieu  de  Mai  dans  la  latitude  de  la  ville  de 
San  Francisco,)  et  celle  de  l'été  (ou  de  la  sécheresse  continue),  le  reste 
annuelle  dans  le  Sud  du  territoire.  Les  vents  froids  et  les  brouillards 
régnent  le  long  de  la  côte  dans  le  district  de  San  Francisco,  mais  la  brise 
devient  agréable  à,  quelques  milles  dans  les  terres,  et  surtout  vers  le  Sud. 
Le  sol  situé  à  l'ouest  des  montagnes  de  la  Sierra  Nevada  c.  a.  d.  les 
plaines  de  la  rivière  du  Sacramento  et  de  San  Joaquin  sont  extrême- 
ment fertiles.  Les  Californiens  étaient  un  peuple  pastoral,  s'occupaient 
de  troupeaux  d'animaux  et  de  culture  de  grain,  et  n©  fesaient  cousiister 


49 


leur  commerce  qu'en  peaux  et  en  suif.  Tous  les  légnmes,  les  fruits  et 
le  grain  se  cultivent  avec  facilité,  la  vigne  même  réussit  assez.  La  ré- 
gion aurifère  se  trouve  comprendre  5UU  milles  de  long  sur  40  â  50  de 
large,  en  suivant  la  ligne  des  monts  Sierra  Nevada.  Les  mines  de 
vif  argent  y  sont  très  nombreuses  et  de  beaucoup  de  valeur,  il  y  a  aussi 
des  mines  d'argent  et  de  cuivre  ;  mais  on  ne  s'est  passuffisament  occupé 
de  ces  dernières.  La  capitale  est  San  José,  et  les  villes  principales 
sont  :  San  Francisco,  population  1 5,000  ;  Sacramento,  8,000  ;  Monté- 
rey,  1,092.  San  Francisco  est  destinée  à  être  la  plus  grande  ville  de 
l'Océan  Pacifique,  et  la  communication  avec  la  Chine,  en  sera  beaucoup 
plus  facile.  On  a  proposé  au  Congrès  de  construire  un  chemin  cie  fer 
de  St.  Louis  à  San  Francisco,  de  sorte  que  dans  l'espace  de  quelques 
jours  on  ira  de  New-York  à  San  Francisco,  et  de  là  on  naviguera  en 
Chine.  Tels  sont  les  règlemens  des  mines  :  personne  ne  peut  creuser  dans 
les  mines  sans  licence  à  moins  qu'il  ne  soit  natif  des  Etats-Unis,  ou  natu- 
ralisé. Il  y  aura  un  collecteur  de  licences  dans  chaque  comté  pour  les 
mineurs  étrangers.  Ceux-ci  doivent  aller  le  trouver  pour  obtenir  une  li- 
cence qui  se  renouvelle  tous  les  mois,  et  pour  laquelle  ils  paient  20  dollars 
chaque  fois.  Personne  ne  peut  vendre  ni  prêter  sa  licence.  Droit  de  vo- 
ter :  tout  citoyen  blanc  des  Etats-Unis,  ou  tout  citoyen  blanc  du  Méxiqne 
(qui  se  sera  décidé  à  devenir  citoyen  des  Etats-Unis,  d'après  le  traité  de 
paix  échangé  et  ratifié  à  quérétaro,  le  30  Mai,  1848),  âgé  de  21  aiis,  qui 
aura  résidé  6  mois  dans  l'Etat  immédiatement  avant  l'élection,  et  30 
jours  dans  le  comté  ou  district  dans  le  quel  il  veut  voter  ;  et  l'on  admet- 
tra les  Indiens  au  droit  de  voter  par  la  concurrence  des  deux  tiers  des 
suffrages. 

Po*r  se  rendre  en  Californie  de  New-York,  on  se  rend  de  là  à 
Chagrès  en  12  ou  13  jours  (2308  milles)  par  bàteau  à  vap'r,  pour  $50 
au  moins  et  nourri.  De  Chagrès  à.  Panama  (50  milles)  en  deux  jours, 
par  rivière  et  par  terre,  ^20  ;  de  Panama  à  San  Francisco,  (3542 
milles)  en  15  ou  20  jours  pour  $150  au  moins  et  nourri.  On  bien  par 
le  Cap  Horn  en  bàteau  à.  vapeur  en  130  jours,  $150  au  moins  et  nourri 
(17,000  milles). — San  Francisco  est  sur  le  rivage  de  la  mer  à  20  milles 
du  Fort  Sutter  oû  se  trouve  située  la  mine  inférieure,  et  à  environ  40 
milles  de  la  mine  supérieure.  On  peut  aussi  partir  de  New- York  à  la 
Vera  Cruz,  et  en  cinq  jours  passer  par  la  ville  de  México  jusqu'à  Aca- 
pulco,  sur  l'Océan  Pacifique.  Il  n'y  a  que  le  danger  des  brigands  méxi- 
cains  sur  la  route  de  terre  qui  puisse  faire  désister  de  cette  route.  Une 
autre  route  est  par  caravane  dans  l'intérieur  des  Etats-Unis  :  de  New- 
York  à  St.  Louis  (994  milles),  de  St.  Louis  à  Indépendence  par  eau, 
(756  milles),  d'Indépendence  par  terre  jusqu'  à  Santa  Fé  (850  milles), 
et  pour  éviter  les  montagnes  rocheuses,  tourner  vers  le  Sud  et  arriver 
(8u0  milles)  à  San  Diégo  sur  l'Océan  pacifique  et  de  là  à  San  Francis- 
co (600  milles)  ;  c'est  alors  un  voyage  de  cinq  mois.  11  est  bon  pour  ceux 
qui  n'ayant  pas  de  famille,  étant  forts  et  robustes,  ou  accutumés  à  pi- 
ocher la  terre,  ou  habiles  dans  la  métallurgie,  ou  qui  ont  des  marchan- 
dises de  nécessités  ou  qui  savent  parler  les  3  langues,  d^aller  essayer  leur 
savoir  faire  dans  ces  régions  dorées  ;  mais  ceux  dont  la  famille  ne  peut 
se  passer  ou  ceux  qui  sont  délicats  ou  maladifs,  ne  doivent  pas  voyager 
dans  ces  pays  là  à  moins  de  pourvoir  à  leur  famille  ou  de  pouvoir  pour- 
voir à  eux-mêmes  car  la  découverte  d'un  placer  pour  creuser,  est  une 
vraie  chance  de  lotterie  :  on  peut  perdre  ou  gagner  son  temps. 

39''.  L.e  Itliimésota. 
Cokoisé  par  des  éjnigrants  des  Etats  voisiiis,  fat  érig^  en  gouverne» 
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ment  territorial,  le  3  Mars,  1849.  Surface  83,000  milles  carrés  ou  53, 
120.000  acres  :  population  en  1850  ;  6,077;  dont  18U  personnes  de  cou- 
leur. Ce  pays  avait  été  découvert  par  les  Français,  on  y  a  explorée 
la  source  du  3Iississippi.  Les  productions  sont  les  mêmes  que  dans  le 
le  Michigan.  Capitale,  St.  Paul  ;  population  1,135.  Autre  ville,  St 
Anthony,  705.  Droit  de  voler,  comme  dans  la  Pennsylvanie,  avec 
l'exclusion  des  Indiens  et  des  personnes  de  couleur. 

33'\   I^e  Nouveau  J^éxique. 

Colonisé  par  les  Espagnols  vers  1769,  puis  par  des  Américains,  fut 
érigé  en  gouvernement  territorial  en  1848.  Superficie  210,744  milles 
carrés  ou  134,876,160  acres:  population  en  1850:  61,574.  Produc- 
tions; les  mêmes  que  dans  le  Téxas  ;  climat,  beau.  Capitale,  Santa 
Fé,  un  des  plus  anciens  établissements  des  Espagnols;  la  végétation 
y  est  médiocre  ;  population  7,713.  La  ville  est  fameuse  pour  la  récep- 
tion des  caravanes  partant  de  St.  Louis  et  d'Indépendence,  autrefois  pour 
le  commerce  des  fourrures,  et  maintenant  de  plus,  pour  l'acquisition  de 
l'or  delà  Californie.  Droit  de  voter  à  tout  homme  blanc  au  dessus  de 
21  ans,  qui  a  résidé  dans  le  territoire  au  temps  du  passage  de  cet  acte, 
il  pourra  voter  à  la  première  élection,  et  sera  éligible  à  toute  fonction  ; 
mais  à  toutes  les  élections  subséquentes,  le  droit  de  suffrage  et  d'éligibi- 
lité sera  prescrit  par  l'Assemblée  Législative. 

Si''.    r.'Utali  ou  Déseret. 

Colonisé  par  des  émigrants  des  Etats  ou  territoires  voisins,  fut  érigé 
en  gouvernement  territorial,  le  9  Sept.  1850.  Superficie  187,923  milles 
carrés  ou  120,260,720  acres  :  population  en  L^50  ;  2i>,000.  Produc- 
tions :  mines,  sel  de  roche,  etc  ;  le  Grand  Lac  (Great  Lake)  est  saturé  de 
sels,  qui  font  une  concrétion  spontanée  sur  le  rivasse  et  des  incrustations 
dans  le  fonds  ;  le  sol  est  riche  et  fertile.  Capitale,  la  ville  de  Great 
Sait  Lake  :  population  12,000;  située  sur  la  route  des  voyageurs  pour 
la  Californie,  et  habitée  par  la  secte  des  Mormons. 

35*.  li'Orégon. 

Colonisé  par  des  Anglais  et  des  Américains,  fut  organisé  en  gou- 
vernement territorial,  le  14  Août,  1848.  Superficie  341,463  milles 
carres  ou  218,536,320  acres  :  population  en  lb50;  13,323.  Produc- 
tions :  grain,  et  toute  espèce  de  fruits  et  de  végétaiwc,  pins  jusqu'  à  la 
hauteur  de  25U  pieds  sur  le  rivage  du  fleuve  Columbia.  Capitale,  Oré- 
gon,  702  habitans.  Villes  principales  ;  Portland,  859  ;  Astoria,  208 
habitans,  etc. 

36».   L.e  Territoire  ludieu. 

Habité  par  une  quantité  de  tribus  Indiennes,  sans  gouvernement 
Superficie  200,000  milles  cariés  ou  128,000,000  acres  ;  population 
inconnue. 

37*'.    Le  îVébraska. 

(Territoire  Missourieri  ou  du  Nord-Ouest.) 
Habité  par  quelques  tribus  Indiennes,  sans  gouvernement.  Super- 
ficie 587,000  milles  carrés  ou  375.780,000  acres  :  population  inconnue. 
On  a  proposé  de  diviser  le  territoire  .Alissourien  dont  on  veut  former  le 
Nébraaka  d'une  partie,  et  retenir  le  Mi&aourien  l'autre. 
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C  A  If  A  B  A  . 

Le  Canada  étant  la  partie  la  plus  peuplée  des  colonies  Angolaises, 
celle  qui  avoisine  le  plus  les  Etats-Unis,  devient  par  là  intéressant  aux 
Américains  et  l'est  encore  plus  aux  Français,  en  ce  que  les  trois  quarts 
environ  sont  composés  de  populations  d'origine  française,  qui  ont  retenu 
la  langue,  la  vivacité,  l'esprit  et  les  mœurs  du  bon  vieux  temps.  Ce 
pays  fut  d'abord  découvcxt  en  1497  par  Jean  et  Sébastien  Cabot,  puis  V. 
Jacques  Cartier  en  1534,  vint  en  prendre  possession  au  nom  (îeLouis 
XIV.  Toute  la  partie  le  plus  habitée  commence  sur  les  confins  du 
fleuve  St.  Laurent,  et  remonte  jusqu'au  56  degré  de  latitude  ;  le  fleuve 
en  fait  la  séparation  d'avec  les  Etats-Unis  ;  il  a  sa  source  au  de  là  du  lac 
Supérieur,  descend  dans  les  lacs  et  forme  un  cours  de  2,000  milles 
jusqu'à  l'entrée  du  golfe  de  St.  Laurent.  Le  climat  est  un  des  plus 
salubres  de  l'Amérique:  la  chaleur  et  le  froid  y  sont  extrêmes,  mais 
il  ne  sont  pas  nuisibles;  la  végétation  y  est  vigoureuse,  le  pays  bien 
boisé,  fertile  en  grain,  lin,  chanvre,  tabac,  fruits  de  toute  espèce,  che- 
vaux, porc,  bêtes  à  cornes,  mines  de  fer,  etc.  Le  Canada  fut  divisé 
^11^791  en  deux^ provinces,  celle  du  Haut  Canada  ou  Canada  Ouest, 
et  célle'du 'B'as  'CalîaJa'ou  Canada  Est  :  mais  par  la  suite,  elles  furent 
réunies.  Le  nom  du  Gouverneur-général  des  possessions  anglaises  est 
le  très  bon.  James,  Comte  d'Elgin  et  Kincardine. — Le  Haut  Canada 
est  principalement  peuplé  d'Anglais,  d'Irlandais,  d'Ecossais  et  d'A- 
méricains. Superficie  147,832  milles  carrés  ;  population  772,200  hab- 
itans.  Il  est  divisé  en  20  districts,  qui  sont  subdivisés  en  27  comtés. 
Toronto  est  la  capitale-générale  des  deux  Canadas,  alternant  tous  lea 
4  ans,  avec  Québec.  C'est  une  belle  ville  avec  une  beau  port  sur  la 
lac  Ontario  ;  population  12,000  habitans  en  18,47.  Autres  villes, 
Kingston,  bâtie  toute  en  pierres  à  l'extrémité  nord-est  du  lac;  popula- 
tion 8,000  habitans.  Les  célèbres  chûtes  du  Niagara,  qui  ont  160 
pieds  de  profondeur,  se  trouvent  entre  le  lac  Ontario  et  le  lac  Erie. 
Le  Canal  du  Rideau  et  celui  de  Weliand,  sont  de  grands  ouvrages  pour 
la  facilité  de  la  navigation. 

Le  Bas  Canada  est  composée  de  -|  de  popul.  française.  Superf.  201, 
989  m.  car.;  popul.  806,370  h.  11  est  divisé  en  3  grands  districts,  savoir: 
Québec,  Montréal,  et  les  Trois  Rivières,  et  deux  districts  inférieurs, 
St.  François  et  Gaspé.    Ces  cinq  districts  sont  subdivisés  en  36  comtés, 
et  chaque  comté  en  un  certain  nombre  de  seigneuries  et  de  townships. 
Les  seigneuries  sont  des  droits  féodaux  français,  dont  il  ne  reste  plua 
que  l'obligation  à  chaque  fermier  de  la  26e  partie  du  grain,  à  donner 
aux  seigneurs.    Les  townships  ou  districts  de  villes,  sont  des  conces- 
sions de  terre  du  gouvernement  anglais  en  soccage  franc  et  commun, 
dont  un  septième  est  réservé  pour  le  maintien  du  clergé  anglican.  Des 
36  comtés  voici  les  principaux  ;  Vaudreuil,  qui  contient  4  seigneuries  et 
2  townships  ;  capitale,  Vaudreuil.    Montréal  (l'île  de  ce  nom)  divisé 
en  10  paroisses  :  Montréal,  Lachine,  Pointe-claire,  St.  Anne,  St.  Gene- 
viève, Saut  des  Récollets,  St.  Laurent,  Rivière  des  prairies.  Pointe 
aux  Trembles  et  Longue  Pointe  ;  population  65,278  habitans.  Terre- 
bonne.    St.  Maurice,  dont  la  ville  principale  est  les  Trois  Rivières,  et 
f    St.  Maurice  où  se  trouvent  les  mines  de  fer.     Québec,  contenant  les 
^/    seigimries  de  Beauport,  Notre-Dame  d^s  Anges,  Dorsainville,  etc. 
/     MonTmorency,  où  se  trouve,  à  6  milles  de  Québec,  la  fameuse  chute  de 
é     Montmorency,  qui  a  240  pieds  de  profondeur.    Saguenay,  etc. 

Il  y  a  des  peuplades  d'indiens,  dont  les  principaux  sont  ;  les  Iroquois 
réunis  &a.  village  au  Saut  St.  Louis  et  à  St.  Régis,  sur  la  frontière  des 


Etats-Unis,  les  Algonquins,  les  Hurons  près  de  Québec,  les  Micmac». 

Les  villes  principales  sont,  Montréal,  Québec,  et  les  Trois  Rivières. 
Montréal,  antrefois  Ville-Marie,  était  le  sié^e  du  gouvernement  des 
possessions  Britanniquee,  elle  est  située  dans  i'ile  du  même  nom'au  pied 
de  la  montagne  que  J.  Cartier  appela  le  Mont-Royal,  et  sur  le  fleuve  St. 
Laurent,  qui  la  met  en  commerce  avec  les  Etats-Unis.  C'est  la  plus 
commerçante  et  la  plus  grande  ville  du  Canada  ;  population  57,517 
habikpMà  Fonderies  et  manufactures  de  clous,  cordes,  etc.  Les 
principales  églises  sont,  l'Eglise  paroissiale  des  Catholiques,  d'une 
architecture  gothique,  qui  a  250  pieds  de  long  sur  133  de  large,  et  une 
voûte  de  80  pieds  de  haut  ;  avec  trois  autres  égiises.  L'Evêque  est 
Monseigneur  Ig.  Bourget.  L'Eglise  Cathédrale  des  Anglicans,  et  5 
autres  églises.  L'Evéque  est  le  très  Rev.  Lord  Frs.  Fulford.  Les 
autres  communions  possèdent  12  églises.  Les  Sulpitiens  de  Paris  fon- 
dèrent le  séminaire  actuel  en  1657,  et  tiennent  un  collège  et  des  écoles, 
L'Université  de  Me  Gill  est  un  collège  de  théologie,  médecine,  lois, 
sciences  et  lettres.  11  y  a  une  école  de  médecine,  une  haute-école, 
un  institut  Canadien,  des  sociétés  d'artisans,  de  tempérance,  de  lettres, 
d'histoire  naturelle,  d'horticulture,  etc.  T  i;  mmimi  donln,  ril^nirtiii.Hi^'l'i. 
"\?^iiilrftii — Québec,  fondée  par  les  Français  en  1608,  qui  y  bâtirent  un 
fort,  fut  cédée  aux  x\nglais  en  1763,  Elle  est  la  captiale  des  deux 
Canadas  pour  1852,  pendant  4  ans,  et  alterne  avec  Toronto.  Située 
au  confluent  du  fleuve  St,  Laurent  et  de  la  rivière  St.  Charles,  sur  une 
pente  appelée  le  Cap  Diamant;  elle  est  bâtie  en  forme  d'amphithé- 
âtre, autour  d'une  montagne  qui  renferme  une  forteresse  à  son  sommet: 
c'est  le  Gibraltar  de  l'Amérique.  Parmi  les  édifices  on  remarque  la 
cathédrale  catholique  et  la  protestante,  le  palais  de  justice,  le  séminaire 
et  les  couvens.    Population  48,307  habitans^ 

Les  Trois  Rivières,  petite  ville  de  4,0UU  habitans,  sur  le  St.  Lau- 
rent à  l'embouchure  du  St.  Maurice  ;  fonderie  très  considérable.  La- 
prairie  sur  le  St.  Laurent  et  St,  Jean  sur  la  Sorelle,  aux  frontières  des 
Etats-Unis,  à  25  milles  de  Montréal,  lieu  de  dépôt  de  voyageurs. 

Le  gouvernement  consiste  en  trois  pouvoirs  :  le  Législatif,  l'Exécu- 
tif et  le  Judiciaire.  Le  pouvoir  législatif  réside  dans  un  parlement 
composé  de  3  branches:  l'Assemblée  Législative,  le  Conseil  Législatif 
et  le  Gouverneur.  Le  pouvoir  législatif  réside  dans  une  gouverneur  et 
un  conseil  exécutif  pour  l'aider.  Le  pouvoir  judiciaire  se  compose  de 
juges  et  de  magistrats,  élus  par  le  gouverneur  et  son  conseil.  Les 
officiers  publics  peuvent^  être  poursuivis  par  l'Assemblée  Législative  ; 
mais  ils  ne  peuvent  pas  être  jugés  par  le  Conseil  Législatif  comme  dans 
les  Etats-Unis,  ils  sont  obligés  ou  de  créer  un  tribunal  pr>  tempore,  ou 
d'en  appeler  au  Banc  de  la  Reine.  Le  peuple  a  eiabn  dernièr6r::'?nt  uij 
"gouvernement  responsable"  pour  obvier  à  la  partialité  de  l'Exécutit 

L'Assemblée  Législative  est  composée  de  membres  élus  tous  les  4 
ans  par  des  électeurs.  Pour  être  candidat  il  faut  être  naturalisé,  soit 
par  7  ans  de  résidence,  ou  quelqu'emploi  dans  le  gouvernement,  avoir 
21  ans  et  posséder  £500  sterling  de  propriétés  foncières,  en  sus  de  toute 
hypothèque,  etc.  Pour  être  électeur,  il  faut  posséder  pour  son  propre 
usage  depuis  6  mois,  une  terre  ou  bien  fonds  de  la  valeur  annuelle  de 
jC2  \s.  b\d.  dans  le  comté  ou  district  de  l'élection,  et  un  lot  de  terre 
avec  une  maison  de  la  valeur  annuelle  de  X5  Ils.  \\d.  dans  labÂlieu© 
de  l'élection,  ou  bien  payer  comme  locataire  d'une  maison,  un  loyer 
annuel  de  XI  l  2s.  2^cZ.  Ceux  qui  n'ont  qu'une  boutique  ou  un  bureau 
ne  pouveutDaa  voter. — Le  prix  de  terres  varie  de  20  à  120  cents  i'aci« 
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■uivant  la  distance.  Le  naturalisé  au  dessus  de  18  ans  a  droit  à  100 
acres  de  20  h.  SO  cents  seulement,  l'acre.  Il  paie  le  quart  de  la  valeur 
après  5  ans,  (10  ans  dans  le  Haut  Canada),  avec  les  intérêts  du  reste 
à  6  pour  100,  et  chèque  autre  quart,  tous  les  2  ans.  Les  terres  de  ré- 
serve des  écoles  et  du  clergé  se  vendent  plus  cher.  L'acheteur  est 
j  tenu  ent'^autres  conditions,  dans  les  4  ans  de  défricher  un  dixième  de 
a  terre  et  d'y  résider. 

.  :îio  CcnBus  of  tho  Cîtj  ©f  Montréal  bas  just 

f  a  publiahed.  The  total  numVer  of  inhabitamts  is  mm^  o 

1 17,  diTid*^  into  tke  f«U«wiig  classes  :— Canadiana 

Frwichorîgin,  26,020;  Canadians  of  otker  ©rîfin, 
m  ;  Iriik,  11,736  ;  Scetch,  3,160  ;  Eagliah,  2,85«  ; 
iTes  ©f  the  United  Statei,  919  :  Freaeh,  133  ;  na- 
es  of  other  conatriefl.  40§. 


Accoriiog  to  a  lato  oeagus  of  tko  population 
af  th9  dits  and  ooiinty  of  Quebeck,  Canada,  sago  La 
Oanadiou-  th9  total  of  înliabitaats  amoiata  to  53,307, 
W  gamsoa,  inBane  ftsjlum/and  gênerai  hoapitai  not 
teîniad.  Cftliia  aateant  36,311  are  of  Prencîi  Oa- 
Mdlan  origiiij  and  49.163  profew  the  Roman  Oatho- 
Mo  religion.  Tîie  increase  of  population  ^Ince  1344, 
been  e^t  tàe  rate  of  27. 0  per  oent. 


•  The  estimâtes  §f  tlie  appropriation  requîred 
^rthe  «erriee  cf  the  Departmentjbr  the  fi?c^î 

J  _ — ^   _   350. 

Dux  Ces  S  US. — Accounts  received  by  the  Gfov-  Staif^s» 
aent  from  the  Cenf^us  Agents,  and  information 
red  from  other  sources,  show  that  the  entire  {^rî^ttecl 
ber  of  Icdians,  inhabiting  ail  parts  of  our  coud-  <ai  18,- 
amounts  to  abont  418,000.  Of  this  number  30,000  '^"^^  ^ 
le  estimatcd  number  of  those  inhabiting  tht  nn-  M.ta- 
ored  tenitories;  24,100  are  the  In<}ians  of  Texas  ;  i  th»*^ 
iO  btloDg  to  the  tribea  living  in  New  Mexico  ;  y^vm 
31  aro  in  California  ;  22,733  are  in  Oregou  ;  11,500  ,tiû.  Nô\v 
tah.  Many  of  the  New  Mexican  Indîans  are  civi-  CQ.idabl'i 
i,  and  have  fixed  habitations  and  towns.  aitect. 
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Oonvernement  dn  Canada.— Le  très  honor.  James 

Comte  d'Elgiii  et  Kiiicardiiie,  Gouverneur  Général  de  l'Amérique 
Britannique,  siéçe  du  gouvernement  à,  Québec. 

Conseil  Executif. — Président  du  Conseil,  Hon.  Rolph  ;  Secré- 
taire-Provincial, A.  N.  Morin  ;  Procureur-GénCral  du  B.  C,  L.  T. 
Drumniond;  Procureur-Général  du  H.  C,  W.  Richards;  Inspecteur 
Général,  F.  Hicks  ;  Receveur  Général,  E.  P.  Taché  ;  Président  du 
Conseil  Législatif  et  orateur,  James  Morris  ;  Commissaire  des  Tra- 
vaux Publics,  John  Young;  Maître  Général  des  Postes,  Malcolm 
Caméron  ;  Commissaire  des  Terres  de  la  couronne, — Sollicit.  Général 
du  H.  C,  John  Ross;  Sollicit.  Général  du  B.  C,  J.  O.  Chauveau,  M. 
P.  Juge  de  la  Cour  Suprême,  R.  E.  Caron. 

Maire  de  la  ville  de  Québec,  l'hon.  Ulric  Tessier. 

Maire  de  la  ville  de  Montréal,  l'hon.  Chas.  Wilson. 

Ile  de  Ciîbe. — L'ile  de  Cube,  mérite  notre  attention,  non 
seulement  pour  sa  contiguïté,  mais  pour  les  souvenirs  de  la  langue  et 
des  mœurs  espagnoles  qui  sont  si  rapprochées  de  celles  des  Français. 
Elle  appartient  à  l'Espagne.  C'est  un  vrai  paradis  pour  la  végétation 
tropicale.  Il  y  a  des  fruits  et  des  légumes  inconnus  aux  climats  du 
nord,  qui  y  abondent  presquo  toute  l'année.  Cette  île  contient  1,315,- 
796  habitans,  la  capitale  est  la  Havane  qui  est  la  résidence  du  capi- 
taine général  Canédo.  Nous  y  avons  séjourné  quelques  mois,  et  nous 
n'avons  eu  qu'ù,  nous  féliciter  de  la  politesse  et  de  la  générosité  des 
Espagnols  Cubains.  Nous  conseillons  aux  pulmonaires  d'y  résider  du- 
rant le  temps  d'hiver. 

Administration  et  Statistiques  des  Etats-Unis. 

Président  depuis  1853  jusqu'en  1857,  son  excellence,  Franklin 
PiERCE.  Le  Vice-Président,  William  King,  est  décédé.  Secrétaire 
d'Etat,  l'Hon.  William  L.  Marcy  ;  du  Trésor,  James  Guthrie  ;  de 
la  Guerre,  Jefi-erson  Davis;  de  la  Marine,  James  C.  Dobbins ;  de 
l'Intérieure,  Robert  McClelland  ;  Maître  Général  des  Postes  ; 
James  Campbell  ;  Avocat  Général,  Caleb  Cusiilng  ;  Grand  Juge  de 
la  Cour  Suprême,  Roger  B.  Tanf.y. 

La  force  de  l'armée  de  terre  s'élève  à  2,202,113.  La  force  navale 
se  monte  à  75  bàtitnens  de  guerre,  comprenant  2,014  canons,  et  1,110 
hommes.  La  population  des  Etats-Unis  s'élève  à  24,200,000  habitans 
y  compris  les  Indiens.  Le  33e  Congrès  des  Etats-Unis  commence 
ses  sessions  en  novembre,  1853. 

Budget  de  Tannée  finissant  le  30  Juin,  1852. — Recettes  ; 
Droits,  S47,33y,326.  V^te  de  terres  publiques,  $2,043,239.  Autres, 
$345,820,  totale:  $60,640,032.— Dépenses  :  Liste  civile,  $3,4^2,939. 
Armée,  $8,225,246.  Marine,  $8,928,236.  Intérieur,  $5,198,828.  Ex- 
térieur, $4,132,671.  Autres,  16,099,971,  total,  $46,007,896. 

jExportatîon§  au  30  Juin,  1852. — Produits  domestiques, 
$149,861,911.  Marchandises  étrangères,  $17,204,626.  Espèces,  $42,- 
507,285,  total,  $209,573,222.— Importations  :  Produits  étrangers 
$207,210.101.   Espèces,  $5,262,643,  total,  $212,502,744. 

iniîiistre  pleaiipotentiaîrc  des  Etats-Unis  en  France, 
W.  C.  Rives;  Secrétaire  de  légation,  Sinkfort  ;  bureau  No.  19,  Mar- 
tiffnon,  à  Paris.  Consul  des  Etats-Unis  en  France,  Goodrich  ;  au 
Havre,  L.  Draper  ;  à  Bordeaux,  F.  Kahl,  etc. 
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Clieniins  de  Fer. — La  longueur  totale  des  chemin»  de  fer 

complète  et  en  usage  au  1er  Janvier,  1853,  fut  de  13.227  milles;  en 
état  d'opération,  12,928  milles,  et  en  projet  à  être  complété  en  trois 
ou  quatre  ans,  environ  7,000  milles  faisant  un  total  de  :^3,155  milles. 

Batiinems  de  Commerce. — Il  y  a  eu  1,357  vaisseaux 
de  construits  jusqu'au  30  de  Juin,  1851. 

Oouveriieiirs  des  Etats-Unis  classés  d'après  l'ordre 

numérique  des  Etats-Unis,  v.  page  40.  1.  Maine,  l'Hon.  John  Hub- 
bard,  jusqu'en  Janvier,  1853.  2.  Noah  Martin,  Juin,  1853.  3.  Erastus 
Fairbanks,  Octobre,  1853.  4.  Geo.  S.  Boutwell,  1853.  5.  Philippe 
Allen,  1853.  6.  Thom.  H.  Seymour,  1853.  7.  Horatio  Seymour,  1855. 
8.  Geo.  F.  Fort,  1S54.  9.  Wm.  Bigler,  1855.  10.  Wm.  H.  Ross, 
1855.  11.  Enoch  L.  Lowe,  1854.  12.  Jos.  Johnson,  1856.  13. 
David  S.  Reid,  1855.    14.  John  H.  Means,  1852.    15.  Howeil  Cobb, 

1853.  16.  Thom.  Brown,  1853.  17.  Henry  W.  Collier,  1853.  18. 
Henry  S.  Foote,  1854.  19.  Jos.  Walker,  1854.  20.  Hansborough 
Bell,  1853.  21.  Elias  H.  Conway,  1856.  22.  W.  B.  Campbell,  1853. 
23.  ReubenWood,  1854.  24.  Robert  McClelland,  1853.  25.  Joseph 
A.  Wright,  1856.  26.  Augustus  C.  French,  1853.  27.  L.  W.  Powell, 
1855.  28.  Austin  A.  King,  1856.  29.  Steph.  Hempstead,  1854.  30. 
Léonard  J.  Farwell,  1853.  31  John  Bigler,  1853.  32.  Alexander 
Ramsey,  1853.    33.  James  S.  Calhoun,  1855.    34.  Brigham  Young, 

1854.  35.  John  P.  Gaines,  1853. 

Outre  les  six  territoires  mentionnés  à  la  page  50,  le  Congrès  en  a 
organisé  un  nouveau,  appelé  territoire  de  Washington,  il  comprend  le 
nord  de  l'Orégon,  et  est  borné  au  sud  par  la  rivière  de  Coîumbia,  à  l'in- 
tersection du  46^  de  latitude,  de  là  aux  Montagnes  Rocheuses,  jusqu' 
au  49^.  Un  autre  territoire  appelé  Alhara,  a  été  proposé  par  Henry 
R.  Schoolcraft,  à,  l'ouest  des  Montagnes  Rocheuses,  50  milles  de  large 
sur  quelques  centaines  de  milles  de  long,  c'est  de  là  que  partent  uu 
grand  nombre  de  tributaires  de  la  rivière  Columbia. 

Télégraphes  Magiiétsqwes.— Il  y  en  a  77  dans  les 

Etats-Unis,  un  seul  de  ces  fils  s'étand  à  16,729  milles,  et  les  doubles 
fils  à  23,275  milles. 

-  ■  £tat  de  I^ew-luork. — Gouverueur,  M.  Horatio  Seymour, 
lieutenant  gouv.,  Sandford  E.  Churcli.  Ville  de  New- York.-— 
Maire,  Jacob  A.  Westervelt. 

Eglises  Françaises:  L'Eglise  Episcopale,  du  St.  Esprit,  rue 
Franklin,  coin  de  Church,  le  Rev.  A.  Verren,  réTît^fT*^' Eglise  do- 
maine de  St.  Vincent  de  Paul,  rue  Canal,  près  Broadway,  le  Rev.  A. 
Lafont,  recteur.  L'Eglise  méthodiste.  No.  ijfe  Mulberry  str.  le  Rev. 
Mr.  Cocagne,  pasteur.    I^'E^lise  Suisse,  Crosby  street. 

N.  B.  Le  Rev.  J.  D.  L.  Zender  visite  les  familles,  afin  de  procurer 
des  consolations  évangéliques,  des  remèdes  pour  les  maladies  corpo- 
relles, ou  des  secours  indirects  pour  leur  pauvreté.  Il  ouvrira  une 
Eglise  Evangélique,  aussitôt  qu'un  nombre  sufîisani  de  Français  eu 
justifiera  la  demande.         ♦  >j 

Dispensaires  où  l'on  soigne  les  pauvres  gratis. 
"Cêlui  de  la  ville  de  New- York,  >Î3 .Whit.e-street,  coin  de  Centre. 
"    de  l'Est,  Lndiow  street,  coin  de  Essex  Market  place. 
— tki  Nord,  Waverly  place,  encoignure  Christopher. 

N.  B.  On  vaccine  aussi  dans  ces  dispensaires. 
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Les  forces  navales  de  France  se  montent  à  334  vaisseaux  de  guerre 
L'Armée  de  terre  275,000  fantassins,  60,000  cavaliers,  36,00U  artil- 
leurs,  10,000  ingénieurs,  et  12,000  africains.  C'est,  quant  au  nombre, 
la  pr  ncipale  puissance  navale  excepté  l'Anglererre,  et  la  première 
puissance  de  terre  excepté  la  Russie.  La  ville  de  Paris  contient 
1,053,597  habitans;  Lvons,  155,939  ;Ulouen,  99,295 ^Nantes,  88,250; 
Lille,  72,537  ;  Strasbourg,  70,298  :^ietz,  52,763  ;  Amiens,/47,117  ; 
Orléans,  45,788;  Angers,  44,781  ^Nancv,  42,765  ;^imoges,  38,119  ; 
<S^Versailles,  35,412;  Avignon,  33,844;  Grenoble,  ^0,824,  etcyy^^ 

Les  chemins  de  fer  ne  vont  que  jusqu'à  1,831  milles  et  le  télégraphe 
magnétique  embrasse  750  milles. 

Le  Ministre  Plénipotentiaire  et  envoyé  extraordinaire  de  France, 
est  le  comte  de  Sartiges,  à  AVashington.  Secrétaire  de  Légation, 
Gauldrée  Boilleau.  Chancelier,  de  Gilibert.  Consuls  de  France  : — 
New- York,  Fetfx  Laoocte,  No.  83  Walker  street;  Vice  consul,  M. 
Louis  Borg;  Boston,  I\ïr.  M.  Iga^cd;  Philadelphie,  Mr.  Durand  St. 
André  ;  Baltimore,  Mr.  Henrj'  Vermot  ;  Charleston,  le  comte  de  Choi- 
seul  ;  Nouvelle  Orléans,  Mr.  Aimé  Roger;  San  Francisco,  Mr.  Patrice 
Dillon;  Galveston,  Mr.  H.  de  St.  Cyr. 

Informations   Sujgplementaires.  *  ^ 

^{^onsuls  des  autres  nations  à  New-York.  Belgique,  Aug.  Moxhetr — "  ^ 
T%ns.  Gen.  25e  rue,  p.  4e  av.;  H'yppolit^"^^feriTr^  li!é  (!unb.  tl  BeS'yer. 

\fiV.és^l.,  Louis  H.  F.  de  Aguiar,  Cons.  Gén.;  Louis  F.  de  Figanière, 
.  ^f^ce 'cons.  3%  Plati;.    Pays-t)as,  Zi-Cj  Zimmcftmaa,  2  t  Exchange  •  ^ 

nlar.ft.     Portncral.  G.  H.  S.' de  la  Fiomanière.  (^ons.  Gén.  fipi  ^>rntac  'L  '^^t 


Russie,  Al.  Eustaphieve,  Co;is  Gén.  107  lOe  rue.  Suisse,  Louis  P. 
de  Luze,  43  New    Espagne,  F.  Stougl>trvn,jCons.  Gén.  115  Léonard. 

Les  autres  ministres  plénipotentiaires  résidant  à  Washington  sont, 
Russie,  M.  Alexandre  de  Bodisco.  Espagne,  Don  A.  Calderon  de  la 
Barca.  Chili,  Don  Manuel  Carvallo.  N.  Grenade,  Gén.  Pedro  A. 
Herran.  Mexiqoi^e,  Don  Luicdc  la  Roëî/*'  Portugal,  Com.  J.  C.  de  la 
Figanl^e.  "Prusse,  Baron  Von  Gerold.  Belgique,  Hcni'}  D?'OpLnu(jj»i^  * 
A  u  t  r  i  c  ne  ^  C^i'ëV  a  1  >e  r .  ^ju  1 m  al^ . ,  % 

Société  Française',  de  Bienfaisance. — Voyez  feuilleton  p.  135. 

Le  Bureau  d' Emigration <>ti>  l'Hôtel  do  jT-iH-c  s'occupe  du  soulage-  ^W6> 
ment  des  émigrés  pauvres  pendant  les  cinq  premières  années. 

L'Association  de  New-York  pour  améliorer  la  condition  des  pau- 
vres. Président,  J.  Brown  ;  Sécrét.  Corres.  Rob.  M.  Hartley.  Bureau, 
*"  ***   Grand  iitr.fPif  ''•^iii       ^''t^ — Il  faut  avoir  été  cinq  ans  dans  le  pays 
pour  avoir  recours  à  cette  Société.    [D'Où  peut  s'adresser  à  nous 
pour  avoir  recours  à  ces  Société. 

Journaux  de  New-York. — Religieux:  l'Indépendant,  pour  les 
Congrégationalistes  ;  le  Christian  Intelligencer,  pour  l'Eglise  Holl.  ré- 
formée; le  N.  Y.  Evangelist,  pour  les  Presbytériens;  le  Churchman, 
pour  les  Episcopaux;  le  Freeman,  pour  les  Catholiques;  &c. — Poli- 
tiques: la  Tribune,  154  Nassan  ;  le  Sun,  91  Nassau  ;  le  Daily  Times, 
113  Nassau  ;  le  Herald,  93  Nassau,  &c.  <fcc. 

Garde  Lafayette,  N.  Y. — Capitaine,  M.  Leclere:  Lieut.  A.  Pi- 
card; Sous-lieut.  A.  Maniort  et  H.  Rilliet;  Sergent  J.  P.  Neppert. 

Garde  Lafayette  à  Baltimore:  cap.  Leloup;  Lient  Ferrandini  ; 
S -Ucut  Simon;  Sergent-maj.  King  ;  Sergents,  Ferciot,  etc. 
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Statistique  des  principaux  Etats  d'Europe. 

Russie,  62,000,000  h.  cap.  St.  Petersbourg,  ]^QholacJ,  empT.  1605. 

Autriche,  38,000,000  h.  cap.  Vienne,  Franc.  Joseph  I,  empe'r.  1848. 

Angleterre,  '27.310,000  h.  cap.  Londres — Victoria,  reine,  1837. 

Prusse,  16,331,000  h.  cap.  Berlin— Fred.  Guillaume  IV,  1840.  ^ 

Turquie,  12,500,000  h.  cap.  Constantinople— AbdulMedjid,  sul.  1839. 

Espagne,  12,386,841  h.  cap.  Madrid— Isabella  II,  reine,  1833. 

Xaples  (Deux  Siciles,)  8,423,316  h;  c.  Naples-Ferdinand  II,  roi,  1830. 

Sardaigne,  5,292,000  h.  cap.  Tuiin — Victor  Emmanuel,  roi,  1849. 

Suéde  et  Norwége,  4,650,000  hab.  cap.  Christiaua  et  Stockholm — Os- 
car I,  roi,  1844. 

Bavière,  4,504,874  h.  cap.  Munich — Maximilien  II,  roi,  1848. 

Belgique,  4,335,319  h.  cap.  Bruxelles — Léopold,  roi,  1831. 

Portugal,  3,725,000  h.  cap.  Lisbonne — Marie  II,  reine,  1826. 
,  Hollande,  3,236,741  h.  cap.  La  Haye— Guillaume  III,  roi,  1849. 

Italie,  2,970,000  h.  cap.  Eome— Pie  IX,  pape,  1846. 

Suisse,  2,400,000  h.  cap.  Berne—  .    .     ■  Président. 

Danemark,  2,239,077  h.  cap.  Copenhagen — Frédéric  VII,  roi,  1848. 

Saxe,  1,836,433  h.  cap.  Dresden — Fréd.  Auguste,  roi,  1836. 

Toscane,  1,786,875  h.  cap.  Florence — Léopold  II,  Grand  duc,  1824. 

IFanovre,  1,773,711  h.  cap.  Hanovre — George,  roi,  1851. 

Wurtemberg,  1,750,000  h.  cap.  Stuttgard— Guillaume,  roi,  1816. 

Bade,  1,379,000  h.  cap.  W.iysbad.en — Frédéric,  Prince  régent,  1852. 

Grèce,  1,000,000  h.  cap.  Athènes— Otho,  roi.  1832. 

Hesse-Damistad,  852,679  h.  cap.  Darmstad — Louis  III,  G.  duc,  1848. 

Hesse-Cassel,  754.590  h.  c.  Cassel — Fréd.  Guillaume,  électeur,  1847,.^ 

Mecklen  Schwerin,  524,042  h.  c.  Schwerin — Fréd.  Franç's,  G.  d.  1842. 

Moàèner515,343  h.  cap.  Modèue — François  V,  duc.  1846. 

Parme,  493,803  h.  cap.  Parme — Ferdin.  Charles,  duc,  1849. 

Kassau,  424,817  h.  cap.  ^^^la^ë^ — Adolphe,  duc,  1839. 

Oldenbourg,  278,809  h.  cap.  Oldenbourg— Auguste,  Grand  duc,  1829. 
STATISTIQUE  DES  PRINCIPAUX  ETATS  D'AMERIQUE. 

Le  Mexique,  7,661,919  h.  cap,  Mexico — J.  J.  de  Herrera,  prés.  1848. 

Le  Brésil,  7,560,000  h.  cap.  Rio  de  Janeiro— Pedro  II,  emper.  183L 

î^^elîèlSreiiadeV  2,138,000  h.  c.  Sta.  Fé  dç  Bogota— J.<-H.  Lopez, 
président,  1847. 

Bolivie,  1,720,000  h.  cap.  Chuquîsaca — Gén.  Belxer,  prés.  1849.  ^ 
République  Argentine,  r,675,000  h.  c.  Buénos  Ayres — J.  M.  de  Ro^ 

sas,  gouverneur,  1829. 
Pérou,  1,450,000  h.  cap.  Lima— Ramon  Castilla,  président,  1845. 
Vénézuéla,  1,356,000  h.  cap.  Caraccas— J.  T.  Monagas,  prés.  1847. 
Chili,  1,300,000  h.  cap.  Santiago — Man.  Bulnes,  président,  1841. 
Guatémala,  935,000  h.  cap.  N.  Guatemala— M.  Peredes,  prés.  1849. 
Hayti  (St.  Domingue,)  700,000  h.  c.  Cape  Haytien — Soulouque  emp. 
Ecuador,  665,000  L.  cap.  Quito — Gén.  Ascasiibi,  président,  1849. 
Nicaragua,  400,000  h.  cap.  Léon — Norbei-to  Ramirez,  prés.  1849. 
Jamaïca,  385,000  h.  cap.  Spanish  Town — Sir  C.  Grey,  Gov.  gen.  1848. 
San  Salvador,  363,000  h.  c.  San  Salvador — D.  Vasconcellos,  pr.  1848. 
Porto-Rico,  362,000  h.  cap.  San  Juan — J.  Pezuela,  capt.  gén. 
Honduras,  308,000  h.  cap.  Chiquimala — Juan  Levado,  gouv.  1846. 
Paraguay,  250,000  h.  cap.  Acencion — Lopez,  dictateur,  1841. 
Dominique  (St.  Domingue,)  200,000  h.  c.  San  Domingo— Paez,  prés 
CostarRica,  198,000  h.  cap.  Cartago— Signor  Mosa,  président,  1849- 
Uruguay,  140,000  h.  cap.  Montevideo — J.  Suarez,  gouverneur.  184S. 
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Bistance  des  Frincipales  Villes  des  Btats-Unis^ 


î'\    De  New- York: 

A  Albaiiy,  150  milles  ;  à  Apalachicola,  (Floride)  1291  m  ;  à 
Baltimore,  190  m.;  à  Boston,  223  m.;  àBufFalo,471  m.;  à  Cincinnati, 
655  m.  ;  à  Char'eston,  771  m.;  à  Chicago,  936  m.;  au  Détroit,  657 
m.  ;  à  Galveston,  2045  m.  ;  à  Hartford,  114  m.  ;  à  Louisville,  792  m.  ; 
à  la  Mobile,  1420  m.;  à  Montréal,  400  m.;  à  Newark,  9  m.;  à 
New  Haven,  76  m.  ;  à  la  Nouvelle  Orléans,  1595  m.  ;  à  Philadelphie, 
90  m-,  l'-à  Providence,  197  m.  ;  à  St.  Louis,  974  m.  ;  à  Washington, 
227  m.-;  à-Sa-n  FFanciseer  (Voyez  la  Californie,  page  49.) 

2^.    Route  de  New-York  à  la  Havane  par  l'Ohio  et  le  Mississippi. 

De  Philadelphie  à  Baltimore,  97  m.  par  chemin  de  fer,  115  par  bat- 
eaux, (de'B.  à  Washington,  35),  de^B.  à  VVheeling,  284,  de  Wh.  à  Pitts- 
buigh  par  eau,  91),  de  Wh.  à  Cincinnati,  358  ;  de  C.  à  Louisville,  160  ; 
de  Lo.  il  l'embouchure  de  TOhio,  428  ;  de  l'emb.  à  la  Nouvelle  Orléans, 
997  ;  (de  la  N.  O.  à  la  Mobile,  153)  :  (de  la  N.  O.  à  Augusta,  Maine, 
1895)  ;  de  la  N.  O.  à  la  Havane,  600  m. 

3°.  Route  des  bateaux  à  vapeur  sur  le  Mississippi,  depuis  son  em- 
bouchure jusqu'au  Nord  des  Etals- Unis. 

De  la  Nouvelle  Orléans  à  Bâton  Rouge,  140  m.  ;  de  Bât.  r.  à  Nat- 
chèz,  161  ;  de  N.  à  Wicksburgh,  107:  de  W.  à  Memphis,  390;  de 
M.  ù.  la  Nlle.  Madrid,  167  ;  de  la  N.  M.  îl  l'embouchure  de  l'Ohio,  ou 
au  Caire,  75  ;  du  C.  au  Cap  Girardeau,  40  ;  du  C.  G.  à  St.  Genevi- 
ève, 73  ;  de  St.  G.  à  St.  Louis,  59  :  de  St.  L.  à  la  rivière  du  Missouri, 
18;  de  là  à  Alton,  2;  d'A.  à  Dubuque,  406  ;  de  D.  a  la  Prairie  du 
Chien,  60  ;  de  là  au  Fort  Snelling,  St.  Pierre,  etc.  248. 

4°.    Route  de  New-York  aux  Cataractes  et  de  là  à  Montréal. 

D'Albany  à  Buffaio  par  le  Canal,  364  m.  et  par  le  chemin  de  fer, 
325  ;  de  B.  au  Détroit,  329  ;  du  D.  à  Chicago,  .343  ;  de  C.  à  St.  Louis, 
320  ;  de  BufFalo  aux  Cataractes  du  Niagara,  23  ;  des  Cat.  aux  Fort 
Niagara,  27  m.  sur  le  lac  Ontario  ;  de  là  à  Ogdensburgh,  376  ;  de  là 
à  Montréal,  140  ;  (de  Buft'.  à  Ogdensburgh,  3Î8  m.) 

5"»    Route  de  New-York  à  Québec. 

D'Albany  à  Troy,  6  m.  ;  de  T.  à  Saratoga,  32  :  de  S.  à  Whitehall, 
41  :  de  Whitehall  îl  St.  Jean  en  Canada,  150;  de  St.  J.  par  la  prairie, 
à  Montréal,  25;  de  M.  à  Québec,  187  m.  ^ C/itt**»- 

6*\    Routes  vers  l'Océan  Pacifique,  (voyez  la  Californie,  page  49). 

De  St.  Louis  i\  JefFerson  city,  128  m.  ;  de  là  à  BoonvilIe,45  ;  de 
là  ÎL  Lexington,  71  ;  de  là  à  Indépendence,  40  ;  de  là  à  Santa  Fé,  par 
caravane,  775,  en  traversent  les  Narrows,  Council  Grove,  les  rivières 
des  Arkansas,  de  Cimarron  et  San  Miguel,  et  le  village  de  Pécos.  De 
Santa  Fé  à  San  Diégo  sur  l'Océan  Pacifique,  1,043. 

D'Indépenence  à  la  traverse  de  la  rivière  de  Kansas,  90  m.;  de  là 
au  Fort  Laramie,  535  :  de  là  au  South  Pass,  279  ;  de  là  (à  Bear  river) 
au  Fort  Hall,  150  ;  de  là  au  Fort  Walla  Waila,  550  ;  de  là  aux  Cascades, 
175  ;  de  là  au  Fort  Vancouver,  53,  (de  là  a  la  ville  d'Orégon,  30)  ;  du 
Fort  V.  a  Astoria,  100. 

De  Bear  river  à  Weber  river  ford,  40  m.  ;  de  là  à  la  ville  de  Great  Sait 
Lake,  41  ;  de  là  au  lac  Truckee,  723  :  de  L  '  Sacramento  city,  146* 
de  \h  1  San  Francisco,  150  ;  de  là  à  Astoria,  600  milles. 
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INFORMATIONS  GENERALES. 

PRINCIPALES  SOCIETES,  INSTITUTIONS,  ETC.  DE  LA  VILLE  DE  lïEW-YORK. 

SOCIETES. 

Société  Biblique  Américaine,  4e  i\veiiue,  entre  la  8e  et  9e  rue. 
Société  Américaine  des  Traités  Religieux,  150  Nassau  street. 
Société  Américaine  et  Etranirere  Biblique,  350  Broome  street. 
Société  Américaine  pour  les  l'raités  du  Sabbat,  0  Spruce  street. 
Bureau  Américain    des  Commissaires  pour  les  Missions  Etrangères, 

4e  Avenue,  entre  la  be  la  9e  rue. 
Société  Américaine  des  Missions  Domestiques,  4e  Avenue.  SO^icn- 
Union  Chrétienne  Américaine  et  Etrangère,  j!<?ii^chman  ott»  'f^^e-^.' 
Union  Américakie  des  Ecoles  du  Dimanche,  147  Nassau  street. 
Union  Américaine  de  Tempérance,  149  Nassau  street. 
Société  Am.  de  l'Amélioration  de  la  condition  des  Juifs,  139  Nassau  st. 
Société  Américaine  des  Amis  des  Matelots,  82  Wall  street. 
Société  Américaine  des  Naufrages,  Salle  de  l'Institut  Américain. 
Société  Américain  et  Etrangère  de  l'Anti-Esclavage, 
Société  de  la  Réforme  morale  des  femmes, 

INSTITUTIONS  LITTERAIRES  ET  SCIENTIFIQUES. 

Séminaire  Théologique  de  TUnion,  University-Place,  près  Waverly-PI. 
Séminaire  Général  de  Tliéologie  de  TEglise  Protestante  Episcopale, 

'2 le  rue,  encoignure  9e  avenue- 
Collège  d?s  Médecins  e,t  Cliirurgiens  de  New-York  ,  ou  Ecole  de 

Médecine,  67  Crosby  street. 
Institut  Stuyvesant,  Collège  Médical,  659  Broadway. 
Collège  Médical  du  comté  de  New-York,  88  E.  13e  rue. 
Collège  de  Pharmacie,  411  Broadway. 
Institut  Américain,  351  Broadway. 
Université  de  la  ville  de  New- York,  Place  Washington. 
Collège  de  Columbia,  au  bas  de  la  Place  du  Parc  (Park-Place). 
L'Académie  ou  Collège  d'instruction  gratuite,  23e  rue,  près  de  Lexing- 
Bibliotheque  public  d'Astor,  Lafayette-Place.  [ton  avenue. 

Musée  de  l'Union  des  Arts  Américains,  397  Broadway. 

ASYLES. 

Hospice  des  orphelins,  71e  rue,  Bloomingdale.  [ingdale. 
Asyle  des  orphelins  de  Leake  et  Watts,  près  de  l'asyle  des  foux,  Bloom- 
Hospice  des  demi-orpll«*l^is  protstants,  6e  avenue,  entre  10  et  11  rue. 
Hospice  des  orphelins  catholiques-romains,  Prince  str.  près  de  Mottstr. 
Asyle  des  demi-orphelins  catholiques  romains,  lie  rue,  près  de  la  7e  av 
Hospice  des  femmes  enceintes,  pauvres,  94  Greene  street. 
Hospice  ou  maison  des  foux,  117  rue,  près  de  la  10e  av.,  Bloomingdalo. 
Asyle  des  aveugles,  9e  avenue,  entre  la  33e  et  la  34e  rue. 
Asyle  des  sourds  et  muets,  50e  rue,  près  de  la  4e  avenue. 
Hôpital  de  New-York,  319  Broadway,  eu  face  de  Pearl  street. 
Hôpital  de  la  marine,  Staten-Island. 
Maison  des  pauvres,  Bedlow-Isiand. 
Maison  des  matelots,  190  Cherry  street. 

Maison  d'Industrie  pour  les  personnes  délaissées,  30e  rue,  près  av.  4. 
Maison  de  réfuge  pour  les  jeunes  délinquents,  23e  rue,  près  av.  1 
Retraite  de  la  Madeleine,  4e  avenue,  près  de  la  88e  rue. 
Retraite  pour  toute  personne  de  couleur,  42e  rue,  entre  la  4e  et  la  5e  siv 
Retraite  pour  les  veuves  indigentes,  20e  rue  encoignure  de  la  2e  avenr^ 


Système  Plirenologiquc,  ou  Physionomico-Craniologique, 

Abrège  du  Dr.  J.       L.  Zender, 

La  Phréiiologie  est  une  science  qui  traite  de  la  connaissance  de 
Thomme,  par  les  développeinens  du  crâne  (Craniologie),  et  par  ceux 
de  la  figure  et  des  formes  du  corps  (Physionomie).  La  Cranioloofi© 
indique  la  quantité  de  dispositions  et  de  capacités,  et  la  Physionomie, 
l'usage  que  l'homme  en  a  fait.  L'homme  ne  fait  qu'uu  tout  avec  lequel 
chaque  partie  harmonise,  et  le  visage  forme  le  miroir  de  l'âme.  P. 
sijr.  petit,  G,  grand,  Mo.  modéré,  A.  abusé,  Mi.  mimique  ou  physionê'. 
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1ère  Partie.   Physionomie.  {Qualité  du  Cerveau.) 

§.  1.  Tempérameiis  ou  degré  d'énergie  vitale  du  cerveau. — 1 
Lymphatique.  Le  corps  froid,  humide,  gras,  mou,  pouls  lent,  actions 
lentes. — "2.  Sanguin.  Le  corps  chaud,  humide,  doux,  velu,  le  pouls 
plein,  actions  vives  et  violentes. — 3.  Bilieux.  Le  corps  chaud,  sec, 
maigre,  dur  et  velu,  pouls  dur,  actions  vives  et  constantes. — 4.  Nerveux 
Le  corps  froid,  sec,  maigre,  pouls  dur  et  petit,  actions  vives  et  courtes. 

2.  Les  cinq  sens  du  corps  ou  pouvoir  cérébral  de  recevoir  les 
impressions. —  l.  La  vue,  les  yeux  sont  le  siège  du  langage  sentimen- 
tal, qu'il  faut  sentir. — 2.  L'odorat  ou  la  délicatesse. — 3.  L'ouie  ou  le 
moral. — 4.    Le  goût. — 5.    Le  toucher. 

3.  Langage  des  signes  du  corps  ou  pouvoir  cérébral  de  ré- 
action. Chaque  personne  construit  sa  propre  physionomie  avec  ses 
organes  craniologiques,  et  chaque  profession  ou  état  possède  sa  phy- 
sionomie particulière.  L'intelligence  est  exprimée  par  C  D  J  G. 
La  moralité,  ou  les  sentimens,  A  B  C  D,  et  en  physiognomie,  J  O  G. 
L'industrie,  ou  les  propensités,  C  B  F  G,  ou  le  goût,  O  H  G.  La 
sociabilité,  B  A  E  F,  ou  G  I  H,  ou  I  H  G  F  E  K,  la  sen- 
sualité. La  ligne  faciale  sert  à  mesurer  les  lignes  voisines  et  leurs 
abscisses.  Les  yeux  sont  les  signes  de^  la  sympathie,  de  l'indiffé- 
rence ou  de  la  répugnance  ;  les  sourcils  marquent  l'irascibilité  ;  le  nez, 
la  délicatesse  de  sentimens;  la  lèvre  supérieure,  la  délicatesse  du  goût; 
les  dents,  la  propreté  ;  la  lèvre  inférieure  avancée,  la  bonté  ;  les  joues, 
l'aisance  ;  le  cou  gros,  la  sensualité  ;  les  rides,  les  travaux  de  l'esprit  ;  les 
oreilles  grandes,  la  simplicité  ;  la  peau  et  les  cheveux,  finesse  ou  dure- 
té ;  le  pouls,  vivacité,  lenteur,  etc.  de  l'organisme.  Enfins  toutes  les» 
parties  du  corps  peuvent  se  résoudre  sous  les  cas  suivants.  Trait 
avançant,  énergie  ;  rentrant,  faiblesse  ;  long,  lenteur  ;  ferme,  fermeté* 
épais,  honte  ;  gros,  hardiesse  :  maigre,  privation  ;  mou,  délicatesse  p 
plat,  simplicité  :  rond,  douceur  ;  large,  témérité  sans  ruse  ;  courbe, 
^exibilité  ;  droit,  force  ;  angulaire,  rudesse  ;  fin,  pénétration  ;  petit, 
timidité  ;  compact,  solidité. 

Figure  de  singe,  imitation  ;  d'aigle,  orgeuil  ;  de  coq,  courage  ;  de 
hibou,  iâcheté  ;  de  mouton,  timidité  ;  d'àne,  stupidité  ;  de  cheval, 
bonté;  de  chien,  fidélité  ;  de  perroquet,  bavardage  ;  de  cochon  ou 
d'ours,  sensualité  ;  de  chat,  trahison  ;  de  furet,  agitation  de  chercheur. 
2èine  Partie*   Craiiiologie,  {Quantité  du  Cerveau.) 
Ordre  1.   Facultés  affectives  ou  du  cœur  (donnantes,  agissantes). 
Genre  l.    Besoins  de  l'homme  individuel.    Propensités,  industrie, 
t  Organe  de  la  force  vitale,  réglée  sur  la  grosseur  du  cou. 

1.  Vitativité.  Sens  de  la  vie,  instinct  de  préservation.  P.  indif- 
férence de  la  vie,  de  la  santé.  G.  amour,  ténacité  pour  la  v.  A.  poltron. 

2.  Alimentiviié.  Instinct  de  la  faim,  et  la  soif,  de  la  nourriture. 
P.  indifférence  de  choix.  Mo.  tempérance,  sobriété.  G.  étude  de  l'es- 
tomac. A.  gourmandise,  ivrognerie.  Mi.  grosseur  de  bouche,  de  visage. 

3.  Acquisivité.  Instinct  de  la  propriété,  du  mien  et  du  tien.  P. 
insouciance,  paresse.  G.  économie,  industrie,  sollicitude.  A.  ambition, 
convoitise,  avarice,  fripoimerie,  vol.    Mi.  contraction  des  traits. 

4.  Destructivité.  Instinct  de  la  destruction  des  choses  nuisibles, 
P.  on  est  etrérniné,  puéril.  G.  sévérité,  énergie  à  punir.  A.  méchan- 
ceté, cruauté,  jurement,  meurtre.  Mi.  traits  à  angles  saillants  et  aigus. 

5.  Combativité.  Instinct  de  la  defence  de  soi-même,  de  la  résis- 
Uiuce.    P.  on  est  passif,  làcho.    G.  courage,  efficacité  de  caractère 
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A,  querelles,  colère,  amour  des  batailles  et  des  duels.  Mi.  pétulance 

6.  Sccrétivité.  Sens  du  secret.  P.  indiscrétion,  grossièreté.  G.  tact, 
réserve,  discrétion,  savoir-faire,  modestie.  A.  dissimul.  hypoc'.  menson'. 

7.  Constructivilé.  Instinct  de  la  construction,  industrie,  per- 
fection. P.  inhabileté  dans  l'usage  des  instruments.  Talent  mécani- 
que, connaissances  pratiques,  dextérité  dans  les  arts.  A.  vaines  spécul'. 

8.  Circonspection,  Instinct  de  la  prévoyance.  P.  imprudence, 
aveuglement.  G.  Prudence,  doute  méthodique.  A.  soupçon,  inquié- 
tude, méloncolie.    Mi.  lenteur  dans  l'action. 

*    Vigilance.    P.  insouciance.   G.  activité.   Mi.  activité  des  yeux. 
Genre  II.    Besoins  de  l'homme  social.   Seutimens  de  sympathie. 
Section  1.    Instincts  de  Sociabilité. 

9.  Amativité.  Sens  de  l'amour  physique,  union  sexuelle.  P.  con- 
tinence. G.  amour  du  sexe,  tendresse  conjugale.  A.  immoralité,  liber- 
tinage, vice  solitaire,  etc.    Mi.  cou  large  et  court. 

10.  Philogéniture.  Amour  paternel  et  maternel.  P.  aversion 
pourenfans.    G.  soins  et  amour  pour  eux.    A,  indulg.  partielle. 

11.  Concentrativité.  Instinct  de  concentration,  amour  de  la  mai- 
son et  de  la  solitude.  P.  frivolité,  inconstance.  G.  attention  s-, utenue. 
A.  ressentiment,  abstraction  de  l'esprit,  nostalgie.    Mi.  air  pensif. 

12.  Affectionivité.  Instinct  de  la  sympathie.  P.  on  est  froid, 
insouciable,  farouche.  G.  affection  véritable  et  attachemens  pour  a- 
mis  ou  objets.    A.  manies,  attachemens  ridicules.    Mi.  air  franc. 

1.3.  Amour-propre.  Sentiment  de  soi-même,  du  caractère.  P. 
dégradations,  bassesses.  G.  ton,  noblesse,  dignité  dans  les  paroles  et 
manières.  A.  orgueil,  audace,  arrogance,  égoisme,  insolence.  Mi.  tête  h. 

14.  Amour  de  Vaprohaiion.  Sentiment  de  la  réputation,  de  l'hon- 
neur. P.  incivilité,  rudesse.  G.  émulation  délicatesse,  désir  de  la  gloire. 
A.  vanité,  ostentation,  jalousie,  envie.    Mi.  airs  gracieux  de  tête. 

Section  2.    Sentimens  de  moralité,  facultés  régulatrices  du  cœur. 

15.  Conscientiosité.  Sentiment  de  la  conscience,  des  droits  et 
des  devoirs,  du  bien  et  du  mal.  P.  mépris  de  la  justice  et  de  la  morale. 
G  innocence,  honnêteté,  obéissance,  justice,  repentauce.  A.  scrupules 
trop  sévères.    Mi.  air  calme  et  serein. 

16.  Fermeté.  Sentiment  de  la  force,  de  la  décision.  P.  incon- 
stance, légèreté,  irrésolution.  G.  patience,  magnanimité,  persévérance. 
A.  obstination,  entêtement.  Mi.  visage  à  angles  saillans,  voix  emphat'. 

17.  Bienveillance-  Sentiment  de  l'amour  moral,  charité  du  pro- 
chaiu.  P.  inhumanité,  insensibilité.  G.  douceur,  hospitalité,  compas- 
^on,  libéralité,  bon  cœur.  A.  bonhomie,  prodigalité.  Mi.  traits  arrondis. 

18.  Vénération.  Sentiment  de  la  religion.  P.  impiété,  desobéis- 
*auce.  G.  piété,  dévotion,  révérence  envers  Dieu,  les  supérieurs.  A- 
fanatisme,  superstition,  idolâtrie.    Mi.  tête  longue,  air  grave  et  sérieux. 

19.  Merveillosité.  Sentiment  de  la  foi.  P.  incrédulité,  athéism». 
G.  humilité, soumission  volontaire  de  la  raison  à.  l'autorité  divine.  A. 
crédulité  dans  les  songes,  la  bonne  aventure,  etc.    Mi.  air  de  mystère. 

20.  Espérance.  Sentiment  du  courage  moral, l'exercice  de  la  foi. 
P.  désespoir.  G.  confiance,  attente  de  bonheur.  A.  on  est  visionnaire. 
Ordre  II.  Facultés  intellectuelles  ou  de  l'esprit  (facultés  recevan'). 
Genre  1.  Fac.de  perception,  d'observat.  et  de  mémoire,  sciences  phys'. 

21.  Individualité.  Sens  des  choses,  mémoire  des  choses  lues  ou 
entendues.  P.  stupidité.  G.  connaisance  pratique  et  usuelle,  éduca- 
biiité.   A.  jugements  superficielles  ou  téméraires.    Mi.  un  air  d'intérêt. 

22.  Cou  figuration.    Perception  de  la  forme,  de  ia  figure,  mémoira 
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des  personnes  et  des  choses.  P.  incapacité.  G.  habileté  dans  le  dessin, 
la  gravure,  la  minéralogie,  la  botanique,  etc.      A.  caricatures. 

23.  Etendue.  Perception  de  la  dimension  et  proportion  des  corps, 
perspective,  géométrie.  P.  incapacité.  A.  habileté  à  mesurer  des  yeux, 
a  arpenter,  à  juger  de  la  longueur,  largeur,  profondeur. 

24.  Pesanteur.  Percep'.  de  l'équilibre,  du  poids,  de  la  résistance, 
de  la  gravitation.  P.  incapacité  en  cela.  G.  habileté  dans  le  génie 
mécanique,  la  statique,  gymnastique,  danse,  équitation,  saut,  etc.  A. 
efforts  violens.   Mi.  mouvemens  élastiques. 

25.  Coloris.  Perception  des  couleurs,  discernement  des  nuances. 
P.  incapacité.  G.  habileté  à  nuancer  les  couleurs,  peindre,  émailler. 
A.  amour  pour  amas  de  couleurs,  contrastes  violens.  Mi.  ravissement. 

26.  Ordre.  Perception  de  Tarrangement,  méthode,  classification, 
symétrie.  P.  confusion,  désordre.  G.  on  a  une  place  pour  chaque 
chose,  et  chaque  chose  à  sa  place,  régularité  d'habitudes  et  de  manières. 

27.  Calcul  ou  numération.  Sens  de  la  quantité,  des  nombres. 
P.  incapacité.  G.  talent  pour  l'arithmétique,  Talgébre,  mémoire  de  dates. 

28.  Mélodie  ou  tons.  Perception  du  rapport  des  sons,  sens  de 
l'harmonie.  P.  incapacité  à  découvrir  la  discordance.  G.  habileté  à 
retenir  et  à  composer  des  airs. 

29.  Te?nps.  Sens  de  la  durée,  l'intervalle  et  la  succession  des 
choses.    P.  incapacité.    G.  la  chronologie,  et  le  lemps  en  musique. 

30.  Localité.  Percep.  de  la  situation  des  choses,  goût  pour  les 
voyages.    P.  oubli.    G.  talent  en  géographie,  géométrie,  mém.  locale 

31.  Eventualité,  Perception  d'une  suite  de  choses  liées  entr'elles, 
observation  des  phénom.,  mémoire  des  choses  vues.  P.  oubli.  G.  talent 
pour  la  narration  et  la  conversât.  A.  avidité  pr.  scènes  et  récits',  scandai' 

32.  Idéalité.  Percep.  du  beau  idéal,  imagination.  P.  simplicité, 
naïveté.  G,  habileté  à  se  former  des  peintures  idéales,  ravissement  pour 
les  beaux  arts.  A.  extase,  prestiges,  romans,  pompe,  excen.  Mi.  sensibii' 
Genre  2.   Facul.  de  réflection,  régulât,  de  l'esprit,  sciences  philosoph'. 

33.  Comparaison.  Jugement,  pénétration,  sagacité,  perspicacité 
P.  manque  de  discernement.  G.  habileté  à  saisir  l'analogie  et  les  rap- 
ports des  choses.   A.  comparaisons  fautives.   Mi.  yeux  viî's  et  perçans. 

34.  Causalité.  Raisonnement,  analyse,  prouver  la  cause  par  les 
effets,  ou  remonter  des  effets  à  la  cause.  P.  ignorance  du  pourquoi  et 
du  comment,  talent  pour  l'analyse,  la  logique,  pour  composer,  abstraire 
et  généraliser.    A.  dogmatisme.    Mi.  absorption  et  immobilité. 

35.  Synthétisme.  Philosophisme,  synthèse,  redescendre  de  la 
cause  aux  effets,  ou  prouver  les  effets  par  la  cause.  P.  incapacité.  G. 
habileté  à  recomposer,  à  saisir  l'enchaînement  d'un  sujet.  A.  mystificat'. 

Genre  3.    Facultés  communicatives  et  d'expression. 

36.  Imitation.  Langage  sympathique,  aptitude  à  faire  comme 
un  autre.  P.  singularité,  excentricité.  G.  talent  pour  personifier,  mi- 
miquer,  copier  les  actions,  le  style.  A.  farces,  bouffonerie.  Mi.  yeux  proch'. 

37.  Esprit  de  saillie  et  de  repartie.  Langage  antipathique, 
gaieté  caustique,  bel  esprit.  P.  inhabileté  à  la  plaisanterie.  G.  talent 
pr.  saisir  le  burlesque  et  les  contrastes.  A,  sarcasme,  ridicule.  ]\li.  malin. 

38.  Onomasophie,  Sens  du  nom  des  choses.  P.  difficulté  de  se 
ressouvenir  du  nom  des  personnes  ou  des  choses.  G.  mémoire  verbale 
ou  nominale,  A.  verbiage,  bavardage.  Mi.  yeux  grands,  à  fleur  de  tête, 

39.  Langage  articulé.  Sens  du  nom  des  idées.  P,  taciturnité 
Btupide,  G.  mémoire  des  langues,  improvisation,  talent  pour  l'élo- 
quence, la  philologie.    A.  volubilité  de  paroles.    Mi,  veux  po€ti«tés. 
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Ist,  Fart-  Physiogîiomy.  {Qnan^nof  the  Bratn.) 

§  1,  Tempei-aineiits  or  degree  oi'  vital  euergy  ot  the  brain.^ 
1.  Lyiiiphat.c.  co!d,  nioist.  fat,  soii..  fair,  not  hairy  body,  yiovv  fmise, 
slow  actions. — '2  Sauguiiie.  Hot,  raoist.  soft,  hairy  bjdy,  full 
puise,  quick  aud  violent  actious. — 3.  Biiioas.  Hot,  dry,  leau,  hard  and 
hairy  body,  hard  puise,  quick  and  eaergeiic  actioiis. — 4.  Nervous,  cold, 
dry,  lean  body,  hard  aud  iittle  puise,  quick  aud  short  actious. 

ô  '2.  The  five  sensés  of  the  body,  or  cérébral  power  of  receiving 
impressions. — i.  The  sight,  the  eyes.  are  the  seat  of  seniimental  lau- 
guage  which  every  one  must  feel. — 2.  The  smell  or  delicacy. — 3. 
Tiie  hearing  or  the  moral. — 4.  The  taste  ^nioral  or  physical.) — 5. 
The  feeling  or  sensibility. 

§  3.  The  laucruage  of  the  signs  of  the  body  or  cérébral  power  of 
réaction.  Every  person  buiîds  his  own  physioguomy  with  his  crauio- 
logrical  orgaus.  and  every  profession  or  trade  p^ssesses  its  peculiar  physi- 
o_ruo;iiy.  The  understauding  is  expressed  by  CDJG.  Moraiity  or  feel- 
ings  ABCD,  and  in  physioofnomy  JOG.  Industry  or  propensities  CliFG, 
or  the  taste  OHG.  'sôciability  B  AEF,  or  Glfï,  or  IH.GFEK,  sensu- 
ality.  The  facial  line  is  used  lo  nieasure  the  ueighborinçr  li^es  aud 
their  abscisses.  Tiie  eyes  are  the  si^ns  of  sympathy,  indifférence  or 
antipathy  ;  the  evebrows  indicate  irrascibility  ;  the  uose,  delicacy 
of  feeling;  the  upper  lip  delicacy  of  taste  ;  the  teeth  cleanliness  ;  the 
«inder  lip  projectingr,  ç^ocfdness  ;  the  cheeks,  easiness  ;  the  neck,  sensu- 
ality;  the  wrinkles,  the  workingof  the  miud  :  larore  ears,  simplicity  ;  the 
Kkin  and  hair,  softness  or  hardness  :  the  puise,  quickness  or  slowness  of 
ihe  organism.  At  last  ail  the  parts  of  the  body  may  be  expîained 
uuder  the  folîowiuof  cases  :  Features  or  Hues  projecting,  energy  ;  re- 
Ireaîiiig,  weakness  ;  long,  s'.owness  ;  firm,  firmness  :  thick,  shanie;  big, 
boldness:  lean.  privation;  soft, delicacy;  flat, simplicity  ;round,  mildness; 
broad,  rashness  without  cunningr;  arched,  iiexibility;  right,  strength; 
augular,  roughuess  :  fine,  pénétration  ;  small,  timidity;  compact,  solidity. 

Faces  :  of  a  monkey,  imitation  ;  of  an  eagle,  pride  ;  rooster,  courage  ; 
owl,  cowardice  ;  sheep,  limidity  ;  a^,  stupidiiy  ;  horse,  goodne-ss  ;  dog, 
fidelity  ;  parrot,  talkativeness  ;  hog  or  bear,  seusuality  ;  cat,  treasou; 
ferret,  ao^itation  of  a  looker-ou  after. 

2d.  Part.  Craniology.  rQ^rt-^f/zy  ^/^^  5mm.) 

OsiDEit  I.  Atîective  faculties  or  of  the  heart  (givinor  and  acting.) 

Genus  1.  Wants  of  the  individual.     Propensities,  industry. 
t  Organ  of  the  vital  force,  ascertained  by  the  bigness  of  the  neck. 
B. — S.  meaus  small  ;  L.  large  ;  Mo.  moderate  ;  A.  abused  ;  Mi. 
mimicked  or  physio^nomised. 

1.  yitativejic.<is.  Sensé  of  life,  instinct  of  préservation.  P.  indifférence 
for  life  or  heahh.    S.  love  and  teuacity  for  life.  A.  cowardice. 

2.  Alimentiveness.  Instinct  of  huuger  and  tliurst,  of  food.  S.  in- 
différence in  choice.  Mo.  tempérance,  sobriety.  L.  study  of  the  sto- 
mach.   A.  gluilony,  drunkeuuess.    Mi.  big  mouth,  fat  face. 

3.  Âcquisif.iveness.  Instinct  of  property,  of  mine  aud  thine.  S 
carelessness,  laziuess.  L.  ecouomy,  industry,  solicitude.  A.  ambition; 
covetousness,  avarice,  cheat,  theft.    Mi.  contraction  of  features. 

4.  Destructivene^s.  Instinct  of  the  de.^truction  of  hurtful  things 
S.  one  is  effeminate  and  puérile.  L.  severity.  energy  in  punishing. — A 
wickedness,  cruelty,  swearing,  murder.    Mi.  projectinor.  acute  angles. 

5.  Cotnbativeness.  Instinct  of  self-<iefence,  of  résistance.  S.  one  is 
passive,  inefficient.  L.  courage,  efficacy  of  character.  A  Quairel« 
auger,  love  for  balîle  and  duels,     M.  pe'tulancy. 

6 


64 


6.  8Y.crchA:rness.  Senso  of  secrecy.  I.  indiscrétion,  abruptness, 
G.  Tact,  reserve,  discrétion,  savoir-faire,  modesty,  A.  dissimulation, 
hypocrisy,  falsehood.  Mi.  sunken  eyes. 

7.  Constructiveness.  Instinct  of  construction,  industry,  perfection. 
S.  unskillfulness  in  the  use  of  instruments,  mechanical  talent,  prac- 
tical  knowledge,  dexterity  in  the  arts.    A.  Vain  spéculations. 

8.  Circumspection.  Instinct  of  foresight,  S.  imprudence,  blindness. 
L.  prudence,  methodical  doubt.  A.  suspicion,  anxiety,  melanclioly 
Mi.  slowness  in  action. 

*  Watchfulness.  S.  carelessness.  L.  activity,  vigilance.  Mi.  quick  eyes. 
Genus  2.  Wants  of  the  social  man,  feelings  of  sympathy. 
Section  1.  Instinct  of  sooiability. 

9.  Amaiiveness.  Sensé  of  physical  love,  of  sexual  union.  S.  continency, 
L.  love  for  the  sex,  conjugal  love.  A.  Immorality,  lewdness,  soîitary 
vice,  etc.    Mi.  large  and  short  neck. 

10.  Philoprogenitiveness.  Paternal  and  maternai  love.  S.  aversion  for 
children,  L.  care  and  love  for  them.    A.  partial  indulgence. 

11.  Concentraliveness.  Instinct  of  concentration,  love  of  homo 
and  solitude.  S.  frivolity,  inconstancy.  L.  sustained  attention.  A. 
resentment,  abstraction  of  the  mind,  nostalgia.    Mi.  thoughtful  air. 

12.  Adhesi7)eness.  Instinct  of  sympathy.  S.  one  is  coldhearted, 
unsociable,wild.  L.  genuine  friendship  and  affection  for  friends  and  ob- 
jects.    A.  mania,  ridiculous  attachments.   Mi.  open  countenance. 

13.  Self-esteem.  Self-love,  sensé  of  self,  of  character.  S.  low^ness, 
meanness.  L.  Ton,  nobleness,  dignity  of  manners  and  words.  A.  pride, 
boldness,  self-sufficiency,  egotism,  insolence.    Mi.  uplifted  head. 

14.  Approbativeness.  Sensé  of  approbation,  réputation,  honor,  S. 
incivility,  roughness.  L.  émulation,  delicacy,  désire  of  glory.  A. 
vanity,  ostentation,  jealousy,  envy.   Mi.  graceful  swinging  of  hoad. 

Section  2.  Sentiments  of  morality,regulating  faculties  of  the  heart. 

15.  Conscientiousness.  Sensé  of  conscience,  of  rights  and  duties, 
of  good  and  evil.  S.  despise  of  justice  and  morality.  L.  innocence, 
honesty,  obédience,  justice,  repentance.  A.  too  severe  scrupules, 
unnecessary  remorses.    Mi.  Calm,  and  serene  aspect. 

16.  Firmness.  Sensé  of  strength,of  décision.  S.  inconstancy,  fickle- 
ness,  yieldingness.  L.  patience,  magnanimity,  persévérance.  A.  in- 
flexibility,  stubborness.  Mi.  face  with  projecting  angles,  emphatic  voice. 

17.  Benevolence.  Sensé  of  moral  love,  charity  of  the  neighbor, 
L.  inhumanity,  insensibiiity.  L.  milduess,  hospitality,  conipassion, 
liberality,  good  heart.  A.  one  is  simple-hearted,  prodigal.  Mi.  arched 
features. 

18.  Vénération.  Sensé  of  religion.  S.  impiety,  disobedience.  L. 
piety,  dévotion,  révérence  towards  God  and  superiors.  A.  fanaticism, 
superstition  idolatry.    Mi.  long  head,  grave  and  serions  look. 

19.  Marvellousness.  Sensé  of  faith.  S.  increduiity,  atheism.  L. 
humility,  voluntary  submission  of  reason  to  divine  authority.  A.  cre- 
dulity  in  dreams,  fortune-telling,  ect.    Mi.  an  air  of  mystery. 

20.  Hope.  Sensé  of  moral  courage,  the  exercise  of  faith.  S. 
despair,  L.  confidence,  expectation  of  happiness.    A.  one  is  visionary. 

Order  II.  Jntellectual  faculties  or  those  of  the  mind,  (receiving) 
Genus  1.  Faculties  of  perception,  of  observation,  of  memory. 
v^Physical  sciences.) 

21.  Individuality.  Sensé  of  things,  memory  of  things  read  or  heard. 
S.  etupidity.  L.  practical  and  co:nmon  knowledge,  educability.  A. 
Buperficial  and  rash  judgmenta.    Mi.  au  uir  of  interest. 
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22.  Configuration.  Perception  of  form.  of  figure,  mernory  of 
persons  aii'J  things.  8.  incapiicity.  L.  ability,  iii  drawing,  engraving, 
miiieralogy,  botauy,  etc.    Mi.  love  of  caricatures. 

23.  Measure  or  Size  Perception  of  the  dimeusion  and  proportion 
of  bodies,  perspective,  geoinetry.  S.  incapacity.  L.  ability  in  measur- 
ing  by  the  eyes,  in  surveying,  judging  of  the  length,  width,  and  depth. 

24.  W'pÀght.  Perception  of  equilibrium,  of  weight,  of  résistance,  of 
.'gravitation  S.  incapacity.  L.  ability  in  engin  ^ering,  statics,  gymnastics, 
^*dance,  riding,  leapiiig,  etc.  A.  violent  efforts.  Mi.  elasticity  of  motions. 

25.  CoLouring.  Percept.  of  colours,  discrimination  of  hues.  S.  in- 
capacity. li.  ability  in  varying  colours,  painting,  enamelling.  A.  love 
for  gaudy  colours,  violenfcontrasts.    Mi.  rapturès. 

26.  Ôrder.  i'ercep.  of  arrangement,  method,  classificat'n,  symmetry. 
S.  confusion,  disorder.  L.  one  bas  a  place  for  everything  and  every- 
thingis  in  its  place,  regularity  of  actions  and  manners. 

27.  Nunibcr  or  Calculât  ion.  Sensé  of  quantity,  of  number.  S. 
Ulcapacity.    L.  talent  for  arithrnetic,  algebra,  memory  of  dates. 

2b(.  Tune  or  Mclody.  Perception  of  the  relation  of  sounds,  sensé  of 
harmony.  8.  incapacity  in  discovering  discordance.  L.  ability  in  re- 
^  taining  and  composing  tunes. 

2li.  Time.  8-  nse  of  duration,  interval  and  succession  of  things.  S. 
incapacity.  L.  ability  in  chronology  and  time  in  music. 

30.  Lorality.  Percep.  of  the  situation  of  things,  taste  for  travelling. 
S.  forgetfulness.  L.  talent  for  geography,  geometry,  local  memory. 

.3 1.  Eventuality.  Percept'n  of  a  séries  of  things  united  tog^^ther,  obser- 
vation of  phenomena,  memory  of  things  seen.  8.  forgetfulness.  L  talent 
for  narrati'  and  conversati'.  A.  avidity  for  scandalous  scènes  aud  stories. 

32.  Idenlify.  Perception  of  idéal  perfection,  imagination.  8.  sim- 
plicity,  ingeniousness,  L.  ability  in  forming  idéal  pictures,  rapture  for 
the  fine  arts-  A.  ecstacy,  flights  of  fancy,  novels,  pomp  and  excentrici- 
ty.    Mi.  sensible  look. 

Genus2.  Fac  of  reflection,  (regulatingof  mind,)  philosophical  sciences. 

33.  Coniparison.  Judgment,  pénétration,  sagacity,  perspicacity.  S. 
want  of  discrimination.  L.  ability  iiFperceiving  the  analogy  and  rela- 
tions of  things.    A.  unsound  comparisons.  Mi.  quick  and  piercing  eye. 

34.  Causfiliiy.  Reasoning,  analysis,  to  prove  the  cause  by  the  elfects 
or  to  ascend  from  effects  to  cause  8  ignorance  of  the  why  and  hoWt 
talent  for  analysis,  logic,to  compare,  abstract  and  specify.  A.  dogniatism. 

35  ^ynthetisni.  Philosophism,  synthesi.^,  to  descend  from  cause  to 
effects,  or  to  prove  the  effects  by  the  cause.  8.  incapacity.  L.  ability 
in  generalizing,  recomposing,  perceiving  the  concatination  of  a  subject. 
A.  mystification.    Mi.  absorption  and  immobility. 

Genus.  3.  Faculties  of  communication,  or  of  outward  expression. 

36.  Imitation.  8ympathetic  language,  aptness  to  do  like  another. 
S.  singularity,  excentricity.  L.  talent  to  personify,  mimick,  copy, 
the  actions,  style,  etc.  A.  tricks,  buffoonry.  Mi.  eyes  close  to  (;ach  other. 

37.  Wit.  8pirit  of  mirth,  and  causticity,  antipathetic  language, 
caustic  gaiety,  vvitticisin.  S.  inability  to  joke.  L.  talent  for  the  burlesque 
and  contrasts.   A.  sarcasm,  ridicule,  railing.    Mi.  arch  knowi ng  look. 

3ï<.  Oitoniasophy.  8ense  of  the  name  of  things.  8.  difîi(ndiy  in 
remembering  the  names  of  persons  or  things.  L.  verbal  or  norninal 
memory.  A.  verbosity  and  talkativeness.  Mi.  big  and  projecting  eyes. 

39.  Articulaled  language.  8ense  of  the  name  of  ideas.  8.  stu- 
pid  taciturnity.  \t.  memory  of  iangu -ge,  extempore  speakintf,  talent 
for  éloquence,  philology.  A.  volubility  of  vvords-   Mi.  ourscnei-like  eyes- 
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statistique  des  86  Départements  de  la  France. 


Département. 
Ain  . 
Aisne  . 
Allier 

Alpes  (Basses) 
Alpes  (Hautes) 
Ardèche 
Ardennes  . 
Ariége  . 
Aube 
Aude  . 
Aveyron  . 
Bouches  du  Rhône 
Calvados  . 
Cantal  . 
Charente  . 
Charente  Inférieure 
Cher 
Corrèze 
Corse 

Côte  d'Or  . 
Côtes  du  Nord  . 
Creuse  . 
Dordogne  . 
Doubs  . 
Drôme 
Elire 

Eure  et  Loir 

Finistère 

Gard 

Garonne  (Haute) 
Gers 
Gironde 
Hérault  . 
Ile  et  Vilaiue 


Habitons. 
372,939 
558,989 
336,758 
152.070 
132,038 
386,505 
331,290 
267,435 
265,247 
289,747 
394,483 
428,989 
491,210 
253,329 
882,912 
469,992 
306,261 
320,864 
236.251 
400,297 
632,113 
287,507 
505,789 
296,679 
326,846 
415,777 
294,892 
617,710 
408,163 
480,794 
307,479 
614.387 
3^9.2^6 
574,618 


Chef-iieu. 

Bourg 

Laon 

Moulins  . 

Digne 

Gap 

Privas 

Mézières 

Foix  . 

Troyes  . 

Carcassonne 

Rodez  . 

Marseille  . 

Caen 

Aurillac 

Angoulême 

La  Rochelle 

Bourges  . 

Tulle 

Aiaccio  . 

Dijon 

Saint  Brieuc 

Guéret  . 

Périgueux  . 

Besançon 

Valence 

Evreux  . 

Chartres 

Qainiper 

Ni  mes 

Toulouse 

Aucli 

Bordeaux 

Motii  [)ellier 

Rwnutâ 


L 

Habitans. 
10,219 
9,346 
15,377 
4,572 
8,599 
5.288 
4,905 
4,980 
26.376 
19,324 
9.272 
154.035 
43,079 
10,704 
18,600 
6,720 
24.799 
10,444 
11,266 
29,044 
13,320 
4,849 
12,187 
36.461 
13,407 
11,706 
16.383 
10,154 
53,497 
90,368 
10,867 
104,686 
40,105 
37,695 


ieues  de 
Paris. 
112 
32 
90 
200 
175 
160 
60 
198 
42 
190 
175 
210 
66 
140 
117 
125 
60 
120 
295 
80 
114 
111 
120 
103 
145 
28 
23 
160 
180 
175 
190 
142 
195 
97 


Qe«.  B«agu«^y^'H"^^7  Binait,  P.erident  of  tUe 

,r         Ây   ^     Z  , 
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Indre 

271. FHS  Chàteauroux  . 
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hidre-et- Loire 

.    Slo.'Ul  'lonrs 

.  58 

Isère 

t;03.597  Grenoble 

143 

Jura 

.    3l3.2!)ij  Lons-ie-Saulnier 

.  102 

Landes 

302.196  Moni-de-Marsau  . 

174 

Loir-et-Cher 

.    201,892  Blois  . 

.  44 

Loire 

472..î^8  Mont-Brisou  . 

m 

Loire  (Haute) 

.    304,615  Le  Puy 

.  126 

Loire- Inférieure 

535,664  Nantes  . 

98 

Loiret  . 

.    341,029  Orléans 

.  30 

Lot  .        .       .  . 

296,224  Cahors  . 

144 

Lot-et-Garonne 

.    341,345  A^en  . 

.  152 

Lozère 

144.705  Mende  . 

143 

Maine-et-Loire 

515,4.52  Angers 

.  76 

Manche  . 

600,682  Saint  Lô 

71 

Marne  . 

.    373,302  Chàlons 

.  68 

Marne  (Haute) 

268,398  Chaumont 

63 

Mayenne 

.    374,566  Laval 

.  71 

Meurthe  . 

450,423  Nancy  • 

79 

Meuse  . 

.    328,657  Bar-le-Duc 

.  58 

Morbihan 

478,172  Vannes  . 

115 

xMoselie 

.    45!>.684  Metz  . 

.  79 

Nièvre 

327,161  Ne  vers  . 

58 

Nord  . 

1,158,285  Lille  . 

.  60 

Oise  .        .       .  . 

403, ^57  Beauvais 

18 

Ofue 

.    439,884  Alencon 

74 

Pcis-de-Caia's 

692,994  Arras  . 

74 

Pny-de-Dôme 

.    596.897  riermont-Ferrand 

.  95 

Pyrénées  (Basses) 

446.997  Pau        .       .  . 

198 

Pyrénées  (Hautes) 

.    250,934  Tarbes 

.  183 

Pyrénées  Orientales  . 

181,955  Perpignan 

225 

Rhin  (I5;is)  . 

.    587,434  Strasbourg  . 

.  114 

Rhin  (Haut) 

494,147  Cohnar  . 

112 

Khône  . 

.    574,745  Lyon 

.  117 

Saône  (Haute)  . 

347.469  Vesoul  . 

91 

Saône-et- Loire 

.    574.720  Màcon 

.  100 

Sarthe 

473,071  Le  Mans 

54 

Seine 

1,422,065  Paris 

* 

Seine  Inférieure 

762,'  39  . 

Seine-et-Marne 

.    345,076  V^rnQiticj  . 

Seine-et-Oise 

771,882  Rouen 

Sèvres  (Deux) 

.    323.615  Niort  . 

.  101 

Somme 

570,641  Amiens  . 

32 

'i  arn 

.    363,073  Alhy  . 

.  191 

Tarn-et-Garonne 

237,553  Montauban 

159 

Var 

.    357,6(57  Dra^ui^nan 

.  216 

Vaucluse  . 

264,618  Avignon  . 

170 

Vendée 

.    3ï:î3,734  «Bo u r-bow - Ve n d ée  . 

.  107 

Vienne  . 

317,3()5  Poitiers 

84 

Vienne  (Haute)  . 

.    319,379  Limoges 

.  95 

Vosgf's 

427,409  Epinal  . 

94 

Yonne  . 

.    331,133  Auxerre 

.  42 

Total, 


35,781,628 
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Indre        .       .       .  271,838 

Indre-et-Loire      .       .  315.641 

Isère        .       .       .  G03.597 

Jura     ....  313,299 

Landes     .       .       .  302,196 

Loir-et-Cher         .       .  261,692 

Loire        .       .       .  472.5"^8 

Loire  (Haute)      .       .  304,615 

Loire-Inférieure        .  535,664 

Loiret  ....  341,029 

Lot  .       ...  296,224 

Lot-et-Garonue     .       •  341,345 

Lozère      .       .       .  144,705 

Maine-et-Loire     .       .  515,452 

Manche    .       .       .  600,682 

Marne  ....  373.302 

Marne  (Haute)        .  268,393 

Mayenne      .       •       .  374,566 

Meurthe   .       .       •  450,423 

Meuse  ....  328,657 

Morbihan         .       .  476,172 

Moselle        .       .       .  459,684 

Nièvre  .  .  .  327,161 
Nord     .       .       .  1,158,285 

Oise  403,857 

Orne     ....  439,834 

Pas-de-Calais    .       .  692.994 

Puy-de-Dôme       .       .  596,897 

Pyrénées  (Basses)     .  446.997 

Pyrénées  (Hautes)       .  250,934 

Pyrénées  Orientales  .  181.955 

Riiin  (Bas)   .       .       .  5^i7.4:U 

R'vn  (Haut)     .       .  494,147 

Rhône  ....  574,745 

Saôue  (Haute)  .       .  347,469 

Saône-et-Loire      .       .  574,720 

Sarthe  .  .  .  473.U71 
Seiue    .       .       .  1,422,065 

Seine  Inférieure       .  762,  39 

Seine-et-Marne    .       .  345,076 

iSeine-et-Oise     .       .  771,882 

Sèvres  (Deux)      .       .  323,615 

Somme     .       .       .  570.641 

Tarn    ....  363,073 

Tarn-et-Garonne       .  237.553 

Var      .       .       .       .  357,667 

Vaucluse  .       .       .  264.618 

Vendée        .       .       .  383,734 

Vienne     .       .       •  317,305 

Vienne  (Haute)    ,       .  319,379 

Vosges      .       .       .  427.409 

Yonne  ....  331.133 


Châteauroux  . 
Tours        .  .2^,éq^ 
Grenoble  ^ 
Lons-le-Sauluier 
Mont-de-Marsau 
Blois  . 
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Le  Puy 
Nantes 
Orléans 
Cahors 
Açen  . 
]Mende 
Angers 
Saint  Lô 
Chàlons 
C'haumont 
Laval 
Nancy 
Bar-le-Duc 
Vannes  . 
Metz  . 
Ne  vers  . 
Lille  . 
Beauvais 
Alencon 
Arras 
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Pau 
Tarbes 
Perpignan 
Strasbourg 
Colmar  . 
Lyon 
Vesoul 
Màcon 
Le  Mans 
Paris  . 
Molun  Mcwe/H. 
VcFOQille 


R»tK>n  l/e^iaJaej.'^^,4/^ 
Niort  . 
Amiens  . 
Alby  . 
Moutauban 
Draguignan 
Avignon  . 
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Poitiers  . 
Limoges 
Epinal 
Auxerre 
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76 
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63 
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115 
79 
53 
60 
18 
74 
74 
95 
198 
183 
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114 
112 
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91 
100 
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35,731,628 
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JVoticc  de  rJEaiteur^Iledacie^r. 

Publicatiifte  de  l'Almaiiacli  des£tats- 

ÏJn  is, — Le  prix  des  annonces  est  de  $1 J  la  page  ou  plus,  $1 
la  demi-page,  $j  éQi^aii  quart  liu  «pagiL 'ir^i  8  lignes,  $1  50 
pour  4  lignes,  avec  l'adresse  dans  les  deux  tables  de  l'al- 
manach,  et  la  traduction  des  annonces  se  paie  en  raison  de 
50  cts,  la  page.  Le  prix  de  l'almanach  est  toujours  à  part 
de  celui  des  annonces.  Tout  abonné  à  l'almanach  peut 
avoir  son  nom  inséré  dans  K.  tables  sans  autre  dépense  que 
le  prix  du  livre  ;  mais  le  prix  est  de  25  cents  pour  chaque 
ligne  de  plus,  qu'il  désire  ajouter.  Le  paiement  se  fait  pour 
éviter  toute  perte  de  temps  à  la  présentation  de  l'épreuve. 

Nos  relations  étant  si  considérables,  qu'on  nous  fait  sou- 
vent des  demandes  de  personnes  et  d'emploi,  et  de  ventes 
de  propriétés  ;  nous  n'avons  pas  d'objection  à,  nous  occupe 
de  cette  ag^eiice,  suivant  les  circonstances,  et  à  des  prix 
modérés,  et  nous  emploierons  des  agens  s'il  est  nécessaire. 
Nous  consentons  aussi  à  faire  les  réclamations  en  France 
pour  qui  de  droit,  à  opérer  des  traductions,  donner  des  inter- 
prétations et  conférer  l'instruction  dans  les  langues  mo- 
dernes, si  nous  pouvons  en  trouver  le  temps. 

Médecine.  Comme  médecin  éclectique,  nous  fai- 
sons usage  de  tous  les  systèmes  de  médecine,  dans  ce 
qu'ils  ont  de  bon,  et  nous  donnons  nos  consultations  aux 
pauvres  gratis  à  notre  bureau,  (notre  intention  étant  de  va- 
quer uniquement  à  la  profession  de  médecin  spirituel  et 
corporel).  Administration  de  l'électro-magnetisme  et  du  mag- 
nétisme animal  dans  les  cas  qui  les  requièrent.  Examen 
Thérapeutique,  Hygiénique,  Physiologique  et  Craniologique 
pour  le  rétablissement  et  l'amélioration  de  la  santé,  l'éduca- 
tion et  le  plan  de  vie  à,  suivre,  honoraire,  81. 

Notre  mission  étant  de  faire  le  plus  de  bien  que  nous 
pouvons  ;  nous  tachons  de  réformer  les  abus  dans  les 
hommes  et  d'aider  des  personnes  qui  ont  besoin  d'assistance 
temporelle  et  spirituelle  ;  nous  visiterons  les  familles  et  noua 
donnerons  des  lectures  suivant  les  inspirations  que  la  Provi- 
dence nous  suggérera  J.  D.  L.  ZENDER, 

(Ministre  de  l'Evangile,  Membre  de  diftérentes  Sociétés  Médi- 
cales et  Scientitiquef,  Editeur-rédacteur  de  l'Almanach. 

N.  B,  Nous  nous  proposons  de  faire  paraître  quelques 
ouvrages,  entr'autres,  notre  "Manuel  de  l'Homme''  par 
abonnement  d'un  dollar  payable  à  la  réception  du  livre, 
Durant  nos  visites  dans  les  différentes  villes  d'Amérique^ 
nous  expliquerons  le  sujet  et  l'objet  de  ce  livre,  et  nous 
recevrons,  en  même  temps,  les  abonnernens  pour  les  aiinou- 
ces,  les  adresses  et  les  livraisons  de  l'almanach  Lie  priX 
du  présent  almanach  est  de  25  cents  pour  New-York  et 
les  environs,  31  cents  pour  les  contrées  au  dessus  de  250 
milles,  et  37  pour  celles  au  dessus  de  600  milles  Le  prix 
de  l'almanach  par  douzaine  est  à  un  tiers  de  réduction, 
quand  il  est  payé  d'avance  à  Ne  v-.  -York.  On  peut  faire  les 
remises  par  lettre,  au  Docteur  J.  D.  L.  Zender,  No.  345  12e 
rue,  entre  la  1ère  et  la  2de  avenue. 
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TABLETTES  SPECIALES  DE  L'EDITEUR-REDACTEUR. 

Nous  sommes  arrivés  au  mystérieux  nombre  sept  des  années  de 
liotre  Almanach,  nous  remercions  nos  abonnés  et  le  public  du  bien- 
veillant accueil  quNls  ont  donné  à  notre  entreprise,  et  nous  désirons 
qu'ils  soient  toujours  satisfaits  de  l'administration  et  de  la  rédaction  de 
notre  almanach,  qui  est  notre  organe  et  au  quel  nous  avons  toujours 
travaillé  seul.  Nous  cherchons  dans  nos  écrits  et  dans  nos  actions 
l'édification  générale  et  particulière,  et  nous  souhaitons  à  nos  abonnés 
toute  sorte  de  bénédictions  spirituelles  et  temporelles,  avec  des  vues 
toutes  chrétiennes,  c.  a.  d.  en  harmonie  avec  le  bien,  ou  l'amour  du 
prochain  comme  soi-même,  qui  est  une  évidence  de  l'amour  de  Dieu. 

[Iir  Vù  le  nombre  considérable  d'abonnés  qui  s'accroît  de  jour  en 
jour,  comme  il  nous  est  difficile  d'aller  voir  tout  le  monde  comme 
nous  le  désirerions  et  comme  on  le  désirerait,  nous  prions  les  abonnés 
de  prendre  leurs  almanachs  chez  les  libraires  suivants  :  Bérard  & 
Mondon,  122  Léonard  street.  Riker,  129  Fulton  street.  Puis  dans 
Broadway  ;  Adriance  &  Sherman,  Astor  House;  Radde  322;  Roe 
Lockwood  411  ;  Crowen  599;  et  Horsfall  777.  Dans  Bowery:  Ray- 
nor  76;  Embree  134;  Eydam  2^r7  ;  Brown  296;  et  Coddington  366. 
Au  bureau  du  Courrier  des  Etats-Unis,  73  Franklin  street,  et  à  notre 
bureau,  345  12e  rue,  entre  la  1ère  et  2de  avenue. 

Nous  prions  les  abonnés,  qui  nous  attendent  d'effectuer  le  paiement 
è,  la  première  visite,  et  pour  cela  de  laisser  l'argent  à  la  personne  char- 
gée de  recevoir,  s'ils  craignent  d'être  absents,  afin  de  nous  épargner 
trop  de  visites,  car  "le  temps  est  de  l'argent,"  voyez  page  101,  et  en 
même  temps  de  notifier  de  suite  s'ils  ne  veulent  pas  continuer  l'abonne- 
ment: parceque  l'axiôme  "qui  ne  dit  mot  consent,"  sera  valide  devant 
notre  conscience  comme,  devant  la  loi.  Ce  nous  est  toujours  un  plai- 
sir de  visiter  nos  souscripteurs  et  nous  le  ferons  autant  que  nous  pour- 
rons, mais  un  meilleur  service  à  rendre  à  une  personne,  c'est  de  '*  lui 
laisser  le  temps  prospère,  de  vaquer  à  ses  affaires." 

1.  Revue  Personnelle. 

American  Médical  Society^  Société  Médicale  Américaine,  Woo- 
ster  Beach,  M.  D.  Preésident.  Wm.  Turner,  M.  D.  et  J.  L.  Van 
Doren,  M.  D.  Vice-Présidents.  Rev.  E.  Whitney,  M.  D.  Secrétaire- 
enregistreur.  J.  Coleman,  M.  D  Secrétaire-correspondant  et,  Rev. 
J.  D.  L.  Zender,  M.  D.  Secrétaire-correspondant  pour  l'étranger. 

Cette  société  de  médecins  a  pour  objet  la  réforme  éclectique  dans 
la  pratique  de  la  médecine,  et  elle  réunit  sous  sa  bannière  tous  les  pra- 
ticiens des  différens  systèmes  qui,  s'en  servant  suivant  leur  éducation 
et  leur  génie,  consentent  à  mettre  de  côté  toute  prétention  personnelle 
et  toute  préférence  exclusive,  laissant  chacun  pratiquer  suivant  son 
jugement  individuel  en  harmonie  avec  celui  d'un  grand  nombre  d'autres 
personnes  de  la  même  opinion, 'avec  la  croyance  qu'il  y  a  du  bon  et  du 
mauvais  ii  admettre  dans  chaque  système,  et  qu'il  faut  choisir  un  sys- 
tème suivant  les  maladies. 

La  réforme  dans  la  piaiique  de  la  médecine,  comme  dans  la  pra- 
tique de  toute  autre  science,  fait  des  progrès  rapides,  néanmoins  le 
luxe  et  les  rafinemens  sensuels  se  multipliant  parmi  les  hommes,  au 
lieu  d'être  moins  exempts  de  maladies,  la  plupart  des  personnes  don 
ueut  cause  à  des  désordres  continuels  dans  leur  organisme  qui  néces- 
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eitent  une  plus  grande  science  de  l'art  médical.  Parmi  nos  meilleurs 
médecins  et  chirurgiens,  en  Amérique,  nous  citerons  le  Docteur  Bo- 
diuier  dont  la  résidence  est  au  No.  :234  4eme  avenue  au  coin  de  la 
19eme  rue.  nous  avons  assisté  ù.  un  grand  nombre  d'opérations  chirurgi- 
cales, et  la  voix  publique  l'appelle  le  chirurgien  par  excellence."  Il 
représente  pour  nous  en  Amérique,  l'école  de  Paris,  et  il  faut  vérite- 
blement  honorer  en  lui  le  médecin  â  cause  de  la  nécessité,  (Ecclésias- 
tique, 38,  1.)  La  chirurgie  est  sa  partie,  et  nous  espérons  lui  préparer 
par  la  suite  un  champ  de  bienfaisance  qui  augmenteront  ses  lauriers 
dans  la  carrière  chirurgicale. 

La  personne  suivante  qui  mérite  l'attention  du  publique  en  Amé- 
rique, c'est  le  Docteur  Legrand,  dont  la  résidence  est  au  No.  298  4e 
rue,  près  du  parc  de  Washington.  Il  brille  dans  la  médecine  interne. 
Sa  carrière  uiedicale  a  été  marquée  par  un  grand  nombre  de  cures  re- 
marquables :  excellent  physiologiste,  il  juge  promptement  des  signes 
diagnostiques  des  nuiladies.  sait  les  analyser,  et  réussit  à  çuerir  par  la 
résolution  des  hum-^urs,  des  cas  ou  d'autres  praticiens  se  seraient  ser- 
vis de  la  lancette. 

Parmi  les  chirurgien -dentistes,  nous  citerons  le  Docteur  Harvey 
Burdell,  au  No.  31  Bond  streel,  qui  a  publié  des  ouvrages  sur  les  dents, 
et  nous  le  recommandons  vivement  à  l'attention  des  Français  qui  veu- 
lent employer  un  dentiste  de  la  plus  grande  vogue  parmi  les  Améri- 
cains. 

Parmi  les  Institutions  de  Demoiselles,  nous  citerons  comme  la  pre- 
mière celle  de  Madam.e  Coutan,  5e  avenue,  au  coin  de  la  31e  rue,  et 
parmi  les  Arjiéricaines,  celle  de  Mademoiselle  Townsende,  16e  rue, 
No.  46,  coin  d'Irving  place. 

2.  Revue  de  Publications. 

Buchaxan's  Journal  of  Man. — Le  Journal  de  l'Homme  par  Bu- 
chanan,  publié  à  Cincinnati.  Le  premier  volume  qne  nous  possédons 
contient  6:20  pages,  et  e&t  un  résumé  de  toutes  les  sciences  collatérales 
qui  servent  à  l'explication  des  phénomènes  du  système  nerveux.  Le  Dr. 
B.  possède  une  théorie  particulière  de  Phrénologie,  il  admet  un  plus 
grand  nombre  d'organes,  il  les  classifie  différemment,  il  admet  un 
double  organe,  l'un  pour  la  bonne  disposition,  l'autre  pour  la  contraire, 
ainsi  :  l'amour  et  la  haine,  l'espérance  et  le  désespoir,  l'intégrité  et  la 
bassesse,  la  vertu  et  le  crime,  etc.  C'est  ici  le  seul  sujet  de  désaccord 
entre  nous  deux,  dans  tout  son  livre.  Nous  admettons  bien  des  or- 
ganes intermédiaires  entre  les  principaux  organes,  mais  nous  ne  cro- 
yons pas  comme  le  Dr.  qu'il  y  ait  des  organes  de  méchanceté,  de  vice, 
etc.  Seulement  nous  disons:  la  Cràniologie  indique  la  quantité  de 
chaque  organe,  ils  sont  tous  bons,  c'est  une  certaine  quantité  et  inten- 
sité de  taleus:  une  personne  reçoit  un  talent,  une  autre  deux,  une 
autre  dix,  il  faut  les  faire  valoir,  et  la  Physionomie  indique  comment 
nous  les  avons  fait  valoir,  en  imprimant  dans  le  dessin  des  muscles  de 
la  face,  dans  leur  grandeur  et  leur  fini  de  certains  traits  qui  résultent 
de  la  répétition  des  actions;  ainsi,  pour  l'exercice  physionomique,  la 
grosseur  du  cou,  de  la  nuque,  etc.  indique  la  sensualité  habituelle,  etc. 
Nous  aurions  compris  le  Dr.  s'il  avait  fait  deux  parties  de  ces  phéno- 
mènes cérébraux — les  phénomènes  actifs,  et  les  phénomènes  réactifs 
— car  autrement  on  pourrait  accuser  la  phrénologie  de  fatalisme, 
tandis  qu'on  sait  maintenant  que  l'homme  confectionne  lui-même  sa 
physionomie,  et  que  sa  cràniologie  est  presqu'  indépendante  de  lui,  d'à- 
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près  notre  humble  opinion.  Mais  ce  qui  fait  le  plus  grand  honneur  au 
Dr.  c'est  ce  qu'il  appelle  la  Neurologie,  ou  excitation  des  organes  céré- 
braux d'après  la  volonté  du  magnétiseur,  nous  ne  connaissons  pas  d'au- 
tre auteur  qui  en  ait  parlé  avant  lui,  nous  croyons  qu'il  a  le  premier 
donné  publicité  à  la  représentation  de  ces  phénomènes.  Nous  avons 
nous  même  excité  les  organes  cérébraux  en  1843,  fait  chanter,  rire,  et 
pleurer  des  somnambules.  Le  Dr.  Buchanan  traite  de  ce  sujet  pleine- 
ment, et  la  Biologie,  en  donne  maintenant  une  plus  belle  explication, 
car  nous  pourons  exciter  les  organes  dans  tous  les  objets  biologisés  ou 
psychologisés;  ce  sujet  est  très  important,  nous  avons  nous-méme  pro- 
duit tous  les  phénomènes  de  l'hallucination,  de  la  rigidité  et  du  pou- 
voir sur  un  autre  individu,  par  la  biologie  et  le  magnétisme  animal, 
dont  traite  le  Dr.  Buchanan,  qui  en  a  sa  plus  grande  part.  Enfin  le 
Dr.  traite  de  communications  spirituelles,  dès  l'origine  de  leur  publicité 
dans  ce  pays  par  les  demoiselles  Fox.  Il  démontre  qu'on  ne  peut  pas 
dénouer  le  nœud  gordien,  et  il  attend  comme  nous  et  les  autres  philo- 
sophes qu'un  horizon  plus  lumineux  vienne  luire  à  la  suite  des  recher- 
ches sur  l'électricité,  l'electro-magnétisme,  le  magnétisme  animal  et 
la  psychologie,  pour  pouvoir  analyser  et  résoudre  cet  important  phéno- 
mène, et  satisfaire  aux  désirs  de  tant  d'àmes  qui  aspirent  à  s'élever  à 
la  divinité  par  leur  intelligence  et  à,  s'y  unir  après  avoir  quitté  cette 
terre.  Nous  connaissons  nous  même  beaucoup  de  médiums,  et  princi- 
palement iMme.  Brown,  et  ses  sœurs  Mesdemoiselles  Fox,  (elle  résident 
dans  la  26eme  rue,  entre  la  6e  et  la  7e  avenue.)  Nous  recommandons 
aux  personnes  sérieuses,  et  non  éxaltées,  d'aller  se  convaincre  de  ce 
phénomène,  seulement  de  ne  pas  ajouter  foi  à  toutes  les  réponses  ren- 
dus par  les  médiums  qu'on  trouve  maintenant  partout,  et  dont  une 
grande  partie  des  esprits  (qui  le  possèdent  comme  du  temps  de  notre 
Seigneur,)  offre  rarement  aucune  sûreté  de  croyance. 

TiiE  Great  Haiimonia. — La  Grande  Harmonie,  ou  révélation  phi- 
losophique de  l'univers  naturel,  spirituel  et  céleste,  par  Andrew  Jack- 
son Davis,  auteur  des  principes  de  la  nature,  etc.  en  vente  chez  Fow- 
1er  &/  Wells,  Nassau  street. 

Nous  avons  eu  le  plaisir  de  connaître  Mr.  Davis  il  y  a  environ  9 
ans  et  de  l'observer  dans  son  état  d'extase,  lorsqu'il  écrivait  son  pre- 
mier ouvrage  des  principes  de  la  nature.  Nous  concourons  à  mainte- 
nir qu'il  faudrait  faire  travailler  tous  les  somnambules  et  les  extatiques 
à  la  grande  œuvre  du  dévelopement  de  la  pensée  humaine,  et  par  la 
majorité  des  opinions  nous  déciderions  quelle  est  l'équilibre  de  l'esprit 
et  du  cœur  humain.  Aussi  de  notre  côté,  nous  donnerons  notre  obole 
comme  les  autres  à  ce  travail.  Le  1er  volume  de  Mr.  Davis  traite  du 
médecin,  le  2d  du  précepteur  et  le  3e  du  prophète.  C'est  avec  plaisir 
que  nous  avons  suivi  les  élans  de  la  pensée  d'un  célèbre  extatique 
comme  Mr.  Davis,  nous  croyons  cependant,  qu'il  n'a  pas  donné  de 
preuves  suffisantes  en  faveur  de  quelques  unes  de  ses  opinions,  il  ne 
doit  pas  oublier  qu'il  a  une  fortresse  à  combattre  avant  d'établir  sa 
construction,  et  qu'il  n'est  pas  aisé  de  faire  entrer  toute  espèce  de  pen- 
sée libre,  non  analysée,  dans  l'esprit  de  la  majorité  de  la  société  qui  s'est 
déjà,  constituée  d'une  manière  presque  permanente  dans  une  des 
croyances  religieuses  ou  fashionables  du  siècle.  Nous  nous  abstenons 
donc  d'en  dire  d'avantage  parce  que  nous  ne  pourrions  traiter  ce  sujet 
sans  moins  de  200  pages.  Nous  nous  proposons  comme  nous  l'avons 
promis  depuis  plusieurs  années,  de  publier  une  analyse  de  toutes  les 
différentes  dénominations  religieuses,  de  montrer  la  honte  des  dissen- 
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sions,  de  les  juger  comme  Voliiey  a  fait,  et  si  elles  ne  veulent  pas  se 
soumettre  au  bras  charitable  de  la  religion,  leur  prouver  qu'il  faut  em- 
ployer le  bras  de  la  philosophie,  et  par  là  les  ramener  à  une  réconcilia- 
tion raisonnable  et  charitable.  Car  si  nous  sommes  en  désaccoid  sur  la 
terre,  comment  nous  réconcilierons-nous  dans  le  ciel?  Avant  de  pré- 
senter votre  offrande  à  l'autel,  examinez  si  votre  frère  n'a  rien  contre 
vous,  et  quand  vous  vous  serez  réconcilié,  vous  pourrez  présenter  votre 
offrande  ou  votre  àme  à  Dieu,   ^latth.  v.  23,  24. 

The  Spiritual  Telegraph,  journal  hebdomadaire  consacré  à  la 
rédaction  des  communications  spirituelles,  ou  avec  les  esprits,  prix 
82  par  an,  publié  par  Partridge  &  Brittan,  No.  300  Broadway.— 2)/5- 
courses  from  the  Spirit-World, — Discours  dictés  par  l'Esprit  de  Ste- 
phen  Olin  au  Rev.  R.  P.  Wilson,  médium. — Brittnn's  Revieic  nf  Rev. 
Beecher's  report  concerning  the  spiritual  manifestations. — A  Discus- 
sion of  the  facts  and  philosophy  of  ancient  and  modem  Spiritualism, 
by  S.  B.  Brittan,  and  Dr.  B.  W.  Richmond.  Tous  ces  ouvrages,  ainsi 
qu'une  multitude  d'autres,  sont  publiés  par  Partridge  <Sc  Brittan,  et 
vendus  à  leur  librairie  spirituelle.  No.  300  Broadway. 

The  Journal  of  Progress,  Liberty,  Fraternity,  Unity." — Con- 
sacré aux  princi})es  de  réforme,  de  philosophie,  etc.  publication  men- 
suelle à  50  cents  par  au,  par  la  "  Harmonial  Association."  No.  100 
Nassau  street. — "  New- York  Reformer,"  journal  politique,  scientifique, 
hebdomadaire,  $1  par  an  par  la  poste — "  The  Birth  of  the  Universe,'* 
dicté  à  Ambler  médium.  Ces  ouvrages  se  vendent  à  la  librairie  spi- 
rituelle, No.  100  Nassau  street. 

Oxford  Drawing  Book. — Un  des  meilleurs  livres  de  dessin  qu'il 
y  ait  pour  apprendre  théoriquement  la  perspective,  les  figures,  les  pay- 
sages, les  fleurs,  etc.  orné  de  plus  de  100  gravures,  prix  81  50,  170 
pages,  chez  R.  B.  Collins,  254  Pearl  street. 

Gooprich's  Comfrehensive  Geography  and  History,  Ancient 
and  3Iodern,  with  80  maps  and  200  engravings,  270  pages. — "  Good- 
rich's  Primer  of  Geography." — Parley's  New  Geography." — "  Take 
Care  of  Number  One,  or  the  Adverrtures  of  Jacob  Karl." — Ce  n'est 
qu'une  partie  des  ouvrages  de  IVIr.  S.  G.  Goodrich,  publié  par  Messieurs 
Savage,  Lamport,  Blakeman  &l  Law,  No.  8  Park  Place,  près  de 
Broadway.  Peu  de  personnes  savent  peut-être,  que  Mr.  Goodrich, 
l'auteur  de  tant  d'autres  livres  instructifs  pour  la  jeunesse,  et  surtout 
de  la  série  qui  portent  le  nom  de  Peter  Parley,  est  le  consul  Améri- 
cain résidant  à  Paris.  Mr.  G.  savait  parler  à  l'enfance  aussi  bien  qu'à 
la  diplomatie  Américaine,  les  livres  ci-dessus  mentionnés  le  prouvent. 
Son  livre  d'histoire  et  de  géographie  unies  ensemble  doit  entrer  néces- 
sairement dans  le  plan  des  études,  l'histoire  ne  va  pas  sans  géographie, 
ni  la  géographie  sans  histoire. 

George  W.  Fitch's  Geography,  sur  un  nouveau  plan,  excellente 
péogjaphie  pour  les  commençants,  publié  par  Savage  &.  Cie.  No.  8 
Park  Place. 

Th8  Schoolmate,  a  family  monthly  reader  for  school  and  home 
instruction  of  youths,  publié  par  Savage  &  Cie.  8  Park  Place.  Ex- 
cellent livre  d'entretien  sur  presque  toutes  les  branches  d'étude  de  la 
jeunesse,  arrangées  comme  un  petit  magasin  pittoresque,  32  page-i  in 
8vo.  publié  par  mois,  à  81  par  an,  No.  8  Park  Place,  chez  Savage 
et  Cie. 

A  New  and  Complète  Guide  to  the  Pronouncing  and  Read- 
ing  of  the  Frencli  Language  througli  English  Founds,  parle  Rev.  Nor- 
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man  Camp,  D.  D.  Publié  par  G.  Savage  &  Cie.  8  Park  Place.  Nous 
recommandons  ce  livre  aux  Américains. 

Philadelpuia  as  it  is  in  1852. —  Le  Guide  de  Philadelphie,  publié 
par  Lindsay  &  Blakiston,  à  Philadelphie.  C'est  un  ouvrage  superbe 
de  452  pages,  illustré  d'une  foule  de  gravures.  On  y  trouve  tout  ce 
qu'on  peut  désirer  sur  cette  ville,  et  c'est  uu  excellent  livre  de  lecture 
pendant  les  voyages. 

Comb's  Constitution  of  Man. — 20e  édition, publié  par  Fovviers  & 
Wells,  Clinton  Hall,  No.  131  Nassau  street.  Ce  livre  est  le  code  de 
l'homme  raisonnable  et  du  républicain,  nous  en  conseillons  la  lecture 
à  ceux  qui  aiment  a  comprendre  la  religion  naturelle. 

Œuvres  de  Swedenborg. — Le  Rev.  Prof.  G.  Bush  est  traducteur 
et  rédacteur  de  la  plupart  des  œuvres  de  ce  célèbre  extatique.  Nous 
conseillons  aux  personnes  spirituelles  de  lire  ces  ouvrages,  et  de  visiter 
le  prédicateur  Bush,  No.  16  Howard  street. 

Journaux  Publiés  à  IVew-York. 

Le  Courrier  des  ETATs-UMs,journal  quotidien,  publié  à  New- 
York,  par  Charle»  Lassalle,  No.  73  Franklin  street.  Prix  de  l'abonne- 
ment quotidien,  $8  par  an,  86  par  semestre,  $2  25  par  trimestre,  heb- 
domadaire 83  par  an,  81  75  par  semestre.  Semaine  Littéraire,  84 
par  an,  83  par  semestre.  Courrier  quotidien  et  Semaine,  812  par  an 
et  86  par  semestre.  Courrier  hebdomadaire  et  Semaine,  88  par  an. 
Nous  avons  toujours  porté  de  l'intérêt  à  ce  journal,  et  nous  le  recom- 
mandons encore  vivement  comme  bien  rédigé,  et  méritant  l'approba- 
tion publique.  L'éditeur  réussira  tant  qu'il  sera  conséquent  dans  les 
principes  républicains  qu'il  ïi  professé  de  cultiver,  et  qu'il  regardera  le 
bien  de  la  France  comme  son  thème.  L'éditeur,  Mr.  Lassalle  est  un 
homme  qui  a  mérité  notre  confiance  et  qui  jouit  de  la  faveur  générale. 

Le  Républicain,  journal  quotidien  du  soir,  publié  à  New-York, 
No.  17  Spruce  street.  Prix  de  l'abonnement:  aux  Etats-Unis,  83  par 
an,  82  par  trimestre,  75  cents  par  mois  et  3  cents  l'éxemplaire.  Pour 
le  Canada,  affranchi  jusqu'à  la  frontière  89  50  par  an,  82  50  par  tri- 
mestre. Ce  journal  est  dirigé  par  une  société  dont  Mr.  J.  Souvy  est 
le  gérant.  Nous  avons  connu  Mr.  Souv^y  au  quel  nous  reconnaissons 
une  aménité  de  mœurs  et  un  esprit  indépendant;  nous  ne  connaissons 
pas  suffisamment  son  journal,  mais  le  peu  que  nous  en  avons  lu,  nous 
fait  voir  qu'il  marche  à  la  lumière  de  l'étoile  Américaine,  il  publie  en- 
tre autres  discussions  celles  des  différens  partis  pour  préparer  les  esprits 
à  faire  eux-mêmes  leurs  conclusions  sur  les  moyens  d'atteindre  le  bon- 
heur social,  ou  républicain,  qui  est  son  thème. 

Jouruaux  publiés  en  Canada. 

lut  Journal  de  Québec,  politique,  commercial,  industriel  et  litté- 
raire, rédigé  et  publié  par  Mr.  Joseph  Cauchon,  membre  du  Parle- 
ment, bureau  près  de  l'archevêché;  Mr.  Augustin  Côté,  gérant.  Il  pa- 
raît les  mardi,  jeudi  et  samedi.  Prix  de  l'abonnement,  4  dollars  par 
an,  sans  compter  les  frais  de  poste. 

Le  Canadien,  publié  par  Fréchette,  No.  13  rue  de  la  Montagne, 
Québec.  C'est  le  journal  ministériel,  sa  devise  est  :  Nos  institutions, 
notre  langue  et  nos  lois.  Ce  journal  est  politique,  littéraire,  scienti- 
fique, commercial,  industriel  et  agricole,  et  paraît  les  lundi,  mercredi 
et  vendredi.  Prix  de  rabonnement,  4  dollars  par  aii  sans  compter  les 
frais  do  poste. 
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The  Mornin/r  Ckronicle  and  Commprêiaî  and  Shipping  Gazette, 
publié  durant  l'été  tous  les  jours  excepté  le  dimanche,  et  durant  l'hiver 
trois  Ibis  par  semauie,  par  Charles  St.  ^lichel.  Bureau,  25  rue  de  la 
MontHgne,  Québec.  Abonnement,  4  dollars  par  an,  payable  moitié 
d'av^ance,  3  dollars  pour  la  saison  d'été. 

The  Québec  Mercury,  (sa  devise  :  Mores  et  studia  et  populos  et 
prœlia  dicam. — Vir^.)  journal  quotidien,  publié  par  T.  Cary,  No.  2 
Buade  street,  Québec.    x\bonnement,  1  livre  sterling  par  an. 

Ces  quatre  journaux  de  Québec  ci-dessus  mentionnés  sont  très  in- 
téressants, soit  pour  les  deux  langues,  soit  pour  les  détails  des  mœurs 
de  leurs  districts  qu'ils  nous  envoient  de  ce  dernier  point  de  civiiization 
septentrionale.  Les  prix  d'annonces  de  tous  les  journaux  du  Canada 
sont  50  cents  pour  6  lignes 

La  Minerve,  journal  politique,  littéraire,  agricole,  commercial,  et 
d'annonces,  publiée  par  les  neveux  de  feu  Mr.  Ludger  Duverney,  rue 
St.  Vincent,  No.  15,  Montréal,  parait  les  mardi,  jeudi  et  samedi. 
Le  rédacteur  eu  chef  est  .Mr.  Raphaël  Bellemare,  Tabonnement  est 
de  84  par  an. 

Le  Moniteur  Canadien,  journal  du  peuple,  politique,  littéraire, 
commercial  et  agricole,  publié  à  SI  par  an,  (sans  les  frais  de  poste.) 
])ar  C.  J.  N.  De  Montigrny  &  Cie.  bureau,  No.  125  rue  St.  Paul.  Mont- 
réal    Ce  journal  paraît  le  jeudi  de  chaque  semaine. 

Le  Puys.  journal  publié  dans  les  intérêts  de  la  cause  démocratique, 
sous  la  surveillance  d'un  comité  de  direction.  Ce  journal  parait  les 
mardi,  jeudi  et  samedi  en  été,  et  les  mercredi  et  samedi  en  hiver,  prix 
de  raboimement,  1  livre  sterling.  L'édition  hebdomadaire  parait  le 
mercredi  en  été  et  le  jeudi  en  hiver,  prix  82  par  an,  bureau,  rue  Ste. 
Thérèse,  vis-à-vis  la  ruelle  St.  Denis. 

Le  Semeur  Canadien,  journal  consacré  aux  vrais  intérêts  des  Ca« 
nadiens  Français,  partit  tous  les  vendredis,  à  l'ancien  bureau  du  Ca- 
nada Gazette,  rue  Ste.  Thérèse,  abonnement  81  par  au,  publié  par 
M.  Narcisse  Cyr. 

The  Montréal  Gazette,  printed  and  published  at  the  Montréal 
Gazette  office,  No.  22  Great  St.  James  street,  for  the  proprietors,  J. 
M.  Ferres  &  Co.  by  Thomas  Fenny;  résidence  Dorchester  street,  St. 
Lawrence  suburbs,  published  every  day  in  summer,  and  tri-weekly  iu 
winter.    Price  of  the  subscription.  £\  per  annum. 

The  Montréal  Weckly  Herald,  printed  and  published  ever\'  Fri- 
day  morning  by  James  Potts,  for  himself  and  the  other  proprietors,  at 
No.  157  Notre-Dame  street. 

Ces  six  journaux  de  .Montréal  ci-dessus  mentionnés,  donnent  plus 
de  détails  en  général  sur  tous  les  sujets  qui  touchent  au  républicanisme, 
parce  qu'ils  sont  plus  près  des  Etats-Unis,  et  ils  sont  d'une  très  grande 
ressource  pour  toutes  les  personnes  qui  désirei.t  connaitre  les  nouvelles 
du  Canada. 

\Lf  Les  personnes  désireuses  d'avoir  de  plus  amples  informations 
sur  les  comnmnications  spirituelles,  et  sur  les  sujets  collatéraux  à  la 
science  de  l'horntiîe,  en  trouveront  l'occasion  à  présent:  car  nous  don- 
nerons des  lectures  et  ferons  des  expériences  sur  la  Phrénologie,  le 
magnétisme,  animal  et  minéral,  la  biologie  ou  psychologie,  le  phéno- 
mène odique  et  les  communications  spirituelles;  tous  les  mercred  s.  à 
l'Institut  Polyglotte,  No.  625  Broadway,  entre  Houston  et  Bleecker, 
à  7^si  heures,  P.-  M. 
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ALMANACH  INDUSTRIEL. 

Ou  L'Indicateur  des  Affaires  et  Des  Annonces. 

{FRENCH  ALMANAC  ADVERTISER.) 

I,E  DOC  J.XUR  BODZmXZSR,  de  la  Fac^té  de  Paris, 
No  234  4eme  Avenue,  coin  de  la  19eme  rue.  Heures  de  consulta- 
tion, le  matin  jusqu'à  9  heures,  et  l'après  midi  de  3  à  5  heures. 

IiZ:  DOCZEUK  ZiZS  O-RAND,  de  la  Faculté  de  Pa- 
is.  No.  298  4eme  rue,  au  coin  de  Washington  Park. — Heures  de  con- 
sultation, de  8  h.  à  12  h.  du  matin,  et  le  soir'de  5  à  7  h.  Les  malades 
envoyés  par  les  sociétés  peuvent  venir  à  cette  dernière  heure. 

~  ZiE  DOCTBUIl  BRAIZiIilT, 

De  la  Faculté  de  Paris, 
No.  606  Houston,  entre  Mercer  et  Green  sts.    Heures  de  consulta- 
tion, le  matin  jusqu'à  9  h.  et  le  soir  de  4  h.  à  6  h. 

I^e  I>o€teiir  Tliéodore  Oaillardet^ 

De  la  Faculté  de  Paris, 
Résidence  Bleecker  street,  Leroy  Place,  No.  5.    Office,  White 
Street,  No.  82.  Consultations  tous  les  jours,  excepté  le  dimanche  de  3 
à  5  heures,  P.  M. 

Le  Docteur  FIERZIB  PRE  TERRIS,  Père,  Médecin 
et  Pharmacien,  515  Pearl  street,  près  de  Centre  street.  C'est  un  des 
plus  anciens  de  la  ville  dans  sa  profession.  Il  a  une  longue  expérience, 
ainsi  que  de  grands  succès,  dans  les  maladies  qui  affligent  Thumanité. 
Sa  clientèle  à  New-York  date  depuis  26  ans,  et  elle  s'étend  avec  sa 
réputation,  dans  toutes  les  parties  de  l'Amérique. — Ed. 

IiE  DOCTEUR  TOUTAI3M",  de  la  Faculté  de  Paris, 
No.  41  Walker  street,  entre  Broadway  et  Church  street.  Le  brillant 
succès  qu'il  a  obtenu  à  Paris  pendant  15  ans,  lui  donne  droit  à  l'atten- 
tion du  public,  pour  le  traitement  de  toutes  les  maladies  et  les  ac- 
couchemens.  Consultations  gratuites,  de  midi  à  2  h.  et  de  6  à  8  h.  le 
Boir,  (le  dimanche  excepté.) 

DOCTEUR  V.  F.  RICHARD, 

Médecin  accoucheur,  No.  176  Chrystie  street,  au  coin  de  Riving- 
ton.  Heures  de  Consultation  de  8  à  10  heures  du  matin,  de  1  à  2  et 
de  6  à  8  du  soir. 

Le  Docteur  LArJDESlMEA^XT,  No.  180  Mott,  entre 
Broome  et  Spring  sts.  A  étendu  sa  pratique  parmi  les  Français,  les 
Américains,  les  Allemands  et  les  Italiens,  dont  il  parle  les  langues. — 
Heures  de  consultations  :  le  matin  jusqu'à  8^^^  h.  de  1  heure  à  2Vl>,  et 
après  7  heures  du  soir. 

Feuilleton  de  l' Almanacli. 

msixillie. — A  la  religion  soyez  toujours  fidèle, 

On  ne  sera  jamai«  honnête  honiuîe  sans  elle. —  Ftfnélon. 
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HZSNRIT  A. 

Avoué  et  Conseiller  dans  toutes  les  Cours  et  Tribunaux  de  Justice, 
Notaire  de  l'Etat  de  N.  Y.  et  de  plusieurs  Etats. 
Offre  ses  services  aux  Français  de  New-York  et  aux  étrangers, 
pour  entendre  leur  causes  en  Français,  les  diriger  et  les  plaider  en 
Anglais  ou  en  Français.  Se  chargera  de  toute  espèce  d'affaires  qui 
lui  seront  confiées.  Il  approprie  un  temps  le  samedi  de  chaque  semaine, 
de  12  à  2  heures,  à  donner  une  audience  gratuite  aux  pauvres,  comme 
conseiller.  Se  trouve  à  son  bureau,  No.  76  Nassau  street,  de  9  heures 
jusqu'à  4  heures,  et  chez  lui.  No.  14  Waverley  place,  jusqu'à  10  h. 

Associé  de  Henry  A.  Mott,  sous  la  raison 
MOTT  &  MURRAY. 
Conseiller  et  avocat,  notaire  et  commissaire  pour  tous  les  Etats 
de  l'Union,  se  charge,  en  outre,  du  placements  et  de  la  rentrée  des 
fonds. — 76  Nassau  street. 


Chirurgie  IMEedicale  sans  remploi  d'Instruments. 

Le  Dr.  S.  Gilbert,  M.  D.  après  14  ans  de  pratique,  et  récemment 
de  la  Nouvelle  Orléans,  tient  son  bureau  au  No.  483  Broadway,  où  il 
traitera  les  ulcères,  les  cancers,  les  tumeurs,  les  charbons,  les  goitres, 
|es  dartres,  etc. 

Dr.  C.  HABICK, 

Médecin,  Chirurgien  et  Accoucheur,  No.  196  Walker  street. 
N.  B. — Il  parle  Français,  Anglais  et  Allemand. 

iLUGlTSTE  W.  CîtikSOia',  Avocat,  No.  1  Nassau  st. 
Heures  de  consultation,  depuis  9  h.  jusqu'à  5  heures. 

Institute  for  IToung-  CS-entlemen. 
Fensionuat  et  Externat  de  Jftr.  J^erg^nes. 

Enseignement  sur  un  nouveau  plan  approprié  aux  dispositions  na- 
turelles des  jeunes  gens,  dans  langues  anciennes  et  les  modernes,  les 
mathématiques  et  le  dessin.    No.  166,  10e  rue,  près  de  Broadway. 

Professeur  de  Langue  et  de  Littérature  Française. 

QZr*  C'est  le  doyen  des  professeurs,  et  nous  nous  plaisons  à  le  faire 
reparaître  sur  la  scène  scholastique  à  cause  de  son  mérite  éminent  de 
ses  succès  distingués  dans  l'enseignement  de  la  langue  et  de  la  litté- 
rature française.  Il  demeure  98  Franklin  street,  en  face  l'Eglise. — Ed. 

Jftwne*  JVoel  MSergier^  Prof,  de  musique  et  de  piano,  et 
Mr.  Noël  Bergier,  Prof  de  langue  et  de  littérature  Française,  donnent 
des  leçons  et  tiennent  un  pensionnat.  No.  41  Lexington  Avenue. 

Feuilleton  de  l' Almauacti. 

!§tati§tiqiie  des  populations  Françaises  de 
FAinériqne  du  IVord,  avec  celles  d'autres  nations  voisines, 
d'après  le  recensement  officiel  de  1850.  F.  signifie  Français,  S.  Suisse, 
B.  Belge,  H.  Hollandais,  I.  Italien,  E.  Espagnol,  P.  Portugal,  A.  Au- 
trichien, Al.  Allemand. 
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Abner  Benedict,  Avocat  et  Conseiller, 

Etude,  6  Wall  st.  Résid.  No.  6S,  26eme  rue,  près  de  la  6e  Avenue* 
Après  avoir  pratiqué  avec  succès  la  science  du  Barreau  pendant 
plus  de  :23  ans,  I\Ir.  B.  offre  sou  assistance  et  sou  expérience  aux  fran- 
çais de  New- York  qui  ne  comprennent  pas  la  langue  anglaise;  il  les 
écoutera  dans  leur  propre  langue,  se  charorera  de  toute  espèce  de  pro- 
cédure et  de  transactions  judiciaires  en  leur  faveur,  les  dirigera  dans 
toutes  les  affaires  avec  la  plus  scrupuleuse  exactitude,  et  la  plus  grande 
discrétion,  entreprendra  pour  eux  tout  ce  qui  dépend  de  sa  profession 
comme  avocat  et  comme  notaire,  et  fera  enfin  tout  ses  efforts  pour 
mériter  la  confiance  et  conserver  la  réputation  dont  il  jouit  déjà  dans 
le  Barreau  Américain  depuis  de  longues  années. 

ISous  avons  eu  le  plaisir  de  connaître  Mr.  B.  depuis  1S34,  et  nous 
recommandons  vivement  aux  français  d'avoir  recours  à  ses  talents.  Ed. 

George  C.  et  Ediiié  J.  Oeuet, 

AVOCATS  FRANÇAIS,  No.  6.5  Wall  street,  second  étage.— 
Heures  de  consultation  depuis  9  h.  jusqu'à  6  h. — N.  B.  Messrs.  Genêt 
sont  les  fils  du  célèbre  Genêt,  ex-ambissadeur  de  France. — Ed. 

33BOUARD   "STErTNI,   Conseiller  et  Avocat,  No  14 

Piue  Street,  près  de  Nassau  sireet.  se  charge  de  toute  espèce  de  causes 
que  les  Français  peuvent  lui  apporter,  des  recouvrements  d'argent,  et 
de  tout  ce  qui  a  rapport  au  Barreau. 

AUaUSTZIM  JOSS  MiORAZi^SS, 

Professeur  de  langue  et  de  littérature  Espagnole  a  l'Académie  Gratuite 
{Free  Acaderny.)  No.  181  est  15e  rue. 

Imprimerie,  No.  35  Ann  street,  au  coin  de  Nassau.  Fonds  de  livres 
à  vendre. — Livres,  Brochures,  Circulaires,  Cartes,  etc.  imprimés  à 
bon  marché. 

Libraire-Editeur,  A-jent  et  Importateur,  pour  les  Livres  et  les 
Médecines  Homœopathiques, 
No.  322  BROADWAY,  près  de  Pearl  street. 

Tient  un  assortiment  de  livres  français,  allemands,  italiens,  et  es- 
pagnols, de  papier,  de  médecines  et  de  livres  homœopathiques. 

UINTERPRETE  AMERICAIN  en  anglais  et  en  français,  à 
l'usage  des  immiçrrants  français,  pour  apprendre  l'anglais  sans  maître, 
avec  la  prononciation,  par  G.  B.    Prix  3S  cents. 

Le  Manuel  de  pratique  HOMŒOPATHIQUE  d'Yahr.— La 
Guide  clinique  d'Yalir. — ^Slatit^ie  médicale  de  Hahnemann. — Le 
Médecin  de  Famille  de  C.  Hering  avec  des  boîtes  de  médecines  ho- 
mœopathiques de  différentes  dimensions.  Les  praticiens  y  trouveront 
tout  ce  qu'ils  désirent. 

Feuilleton  de  l' Almanacli. 

D.  de  Col.— 80  F.  36  S.  14  B.  4  H.  74  I.  20  E.  6  P.  3  A.  1,404  AI. 
Maine— 143  F.  11  S.  2  B.  12  H.  2U  I  18  E.  58  P.  3  A.  290  Al. 
New  Harnpshire.— 6y  F.  9  S.  l  II.  8  E.  8  P.  1  A.  147  Al. 
Vermont.~40  F.  2  S.  2  H.  7  I.  3  E.  5  P.  218  Al. 


TENUE  PAR  MADAME  COUTAN, 
5me  Avenue,  au  coin  delà  31me  rue.    [O"  Nous  regardons  cette 
Institution  Française  comnne  la  première  de  la  ville,  et  nous  lui  sou- 
haitons un  succès  continuel. — Edit. 

No.  16  BOND  STREET,  près  de  Broadway. 

Le  Professeur  Saracco  vient,  à  la  suggestion  des  familles  les  plus 
distinguées  de  New- York,  d'ouvrir  cette  nouvelle  Académie  de  danse. 
Comme  ses  patrons  sont  de  ceux  qui  guident  le  bon  ton  en  Amérique, 
il  n'acceptera  dans  ses  classes  que  des  personnes  appartenant  à  des  fa- 
milles respectaoles.  Afin  de  rendre  sa  nouvelle  salle  digne  de  l'élite  qui 
depuis  sept  ans  le  protège,  le  professeur  l'a  ornée  avec  un  luxe  incom- 
parable. Sachant  l'objection  qu'avaient  certaines  dames  à  se  rendre 
dans  les  classes  où  l'on  employait  des  demoiselles  comme  assistantes, 
le  professeur  s'est  décidé  à  se  dispenser  de  leurs  services.  Il  est 
maintenant  assisté  par  un  Monsieur,  son  élève,  et  ainsi  les  dames 
peuvent  le  visiter  en  confiance.  D'ailleurs  tout  le  monde  sait  que  le 
professeur  Saracco  est  le  seul  dans  les  Etats-Unis  qui  puisse  enseigner 
toutes  les  nouvelles  danses  suivant  un  style  délicat  et  modeste.  C'est 
ce  qui  lui  a  valu  la  faveur  du  public. 

Prix  de  l'abonnement:  810  pour  12  leçons  dans  la  classe  du  mois 
de  septembre. 

Il  y  aussi  quelques  abonne.nents  libres  pour  une  classe  à  S25  par 
an,  2  leçons  par  semaine  et  2  grandes  soirées  par  mois  à  grand  orches- 
tre. Il  y  aura  enfin  une  classe  d'enfants  à.  $12  par  trimestre  ou  $20 
pour  2  trimestres  et  quatre  grandes  soirées. 

mSTITUTZON  de  Jeunes  DZSIVIOZSXSLLZSS. 

TEN'UE  PAR  MADEMOISELLE  T0WN8ENDE, 
No.  4G  est  16me  rue  au  coin  de  Irving  Place.  On  y  enseigne  l'an- 
glais, le  français,  le  latin,  l'allemand,  l'espagnol,  la  musique,  le  des- 
sin et  toutes  les  branches  de  l'éducation.  itT  Nous  recommandons 
cette  Institution  Américaine  aux  Français,  pour  l'exercice  delà  langue 
anglaise. — Edit. 

n^lRJVE,  ne  JParis,  OM^TICIjEJV. 

No.  369  Pearl  street. 
Fabricant  de  télescopes,  et  de  jumelles  d'opéra,  pour  chacun  des 
quels  il  a  obtenu  la  médaille.  Se  charge  de  toute  les  réparations  à  des 
prix  modérés.  Grand  assortiînent  de  tubes  tiré  sur  mandrin  d'acier 
depuis  1  ligne  jusqu'à  42,  rentrant  les  uns  dans  les  autres,  importe  lu- 
nettes, microscopes  et  baromètres  de  Paris. 


Feuilleton  de  l'Almanach. 

Mass.— 805  F.  72  S.  .36  B.  138  H.  1961.  178  E.  290  P.  10  A.  4319  Al. 
R.  Island.— 80  F.  8  S.  2  B.  12  H.  25  I.  14  E.  58  P.  1  A.  230  Al. 
Conn.— 321  F.  55  S.  2  B.  19  H.  16  I.  12  E.  74  P.  20  A.  1,671  AI. 
New  York.— 12,515  F.  1,850  S.  401  B.  2,917  H.  833  I.  461  E.  194 

P.  168  A.  118,398  Al. 
N.  J.— 942  F.  204  S.  43  B.  357  H.  30  I.  23  E.  16  P.  20  A.  10,686  AI. 
Penn.— 4.083  F.  914  S.  126  B.  257  H.  172  I.  101  E.  34  P.  49  A. 

78,592  Al.  7* 
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Mécîeciiies  Végétales,  (Bots^siic  i^ledcciiies.) 

No.  2fS  Greeuwich  st.  entre  Barclay  et  Robinson  sts. 

Le  Ur.  Asher  Atkinson.  membre  de  sociétés  médicales  de  New- 
York,  a  exercé  la  médecine  pendant  '22  ans  dans  cette  ville,  avec  le 
plus  grand  succès,  et  tient  un  grand  assortiment  de  préparations  végé- 
tales pures,  5U0  différentes  espèces  d'herbes,  de  racines,  d'écorces,  de 
fleurs,  de  semences,  etc.  préparées  avec  soin. 

Le  Dr.  A.  appelle  l'attention  des  personnes  à  son  Purificateur 
Alteratif  Diluent,  elle  est  supérieure  à  toute  préparation  de  Salse- 
pareille; une  seule  bouteille  est  égale  à.  6  et  même  à  12  bouteilles  de 
Salsepareille,  et  le  prix  n'en  est  que  82. 

Le  Dr.  A.  tient  aussi  un  sirop  pectoral  pour  les  pulmonaires,  prix 
2  dollars.  Baume  de  hoarhouiid  pour  la  toux,  25  cts.  Vermifuge  de 
25  à  30  cts.  Médecine  pour  la  fièvre  d'accès.  Liniment  pour  les 
rhumatismes,  75  cts  Gouttes  de  santé,  1  doll.  Onguents,  sirops,  etc. 
Bureau  de  consultation  pour  les  dames  exclusivement,  au  No.  528 
Hudson  Street,  entre  Amos  et  Charles,  slreets,  Heures:  de  1  à  5  h. 
après  midi,  les  mardi,  jeudi,  et  samedi,  et  de  6  à  9  h.  après  midi,  les 
lundi,  mercredi,  et  vendredi. 

uji^ivjejrsitje:  ni:  jfr.ij^^ce. 

L.  LEROY.  Pharmacien  de  la  Faculté  de  Paris,  No.  771  Broad- 
way, au  coin  de  la  9e  rue. 

Ses  diplômes  des  écoles  de  Paris  et  de  New-York,  l'expérienca 
acquise  par  21  années  de  pratique  et  son  stage  de  plusieurs  années 
dans  une  des  principales  officines  de  cette  ville  sont  ûu  sûr  garant  de 
son  aptitude  à  remplir  les  devoirs  attachés  ù,  son  titre.  Il  reçoit  de 
Paris  directement  et  des  principales  maisons  où  il  a  été  employé  pen- 
dant une  période  de  plus  de  dix  années,  tous  les  médicaments  et  pro- 
duits chimiques  qui  demandent  une  plus  grande  habileté  ou  habitude 
de  manipulation.  Quant  au  choix  des  substances  premières  qui  con- 
stituent la  matière  médicale  proprement  dite,  MM.  les  docteurs  qui 
voudront  l'honorer  de  leur  visite,  pourront  se  convaincre  de  leur  pureté, 
ainsi  que  du  soin  et  de  l'exactitude,  apportés  à  la  confection  des  pré- 
parations officinales.  Dépôt  des  Extraits  de  Lubin,  des  parfumeries 
fines,  Savons  et  Eaux  de  Cologne  des  meilleures  fabriques  de  Paris  et 
de  Londres.  Brosseries  fines  et  articles  de  toilette.  Bandages  élas- 
tiques patentés  dn  Dr.  Valleise,  (Elastic  Appliances.)  fabriqués  et  ven- 
dus seulement  ù  notre  boutique. — Ces  bandages  sont  des  espèces  de 
corsets  élastique  sans  couture  et  agissant  spiralement,  les  uns  pour 
l'abdomen,  d'autres  autour  des  jointures,  d'autres  comme  bas  autour 
des  jambes,  et  servent  à  la  guérisondes  luxations,  hernies,  dislocations, 
tumeurs  œdémateuses,  etc. 

Botica  espanola,  acqui  se  hahla  castellano. 


Feuilleton  de  rAlmanacli. 

Delaware.— 73  F.  22  S.  1  B.  5  H.  1  E.  243  Al. 
Md.— 507  F.  68  S.  5  B.  106  H.  82  L  18  E.29  P.  16  A.  26,936  Al. 
Virginie  — 321  F.  83  S.  7  B.  65  H.  65  L  29  E.  51  P.  15  A.  5,511  Al. 
Caroline  du  X.— 43  F.  3  S.  1  B.  4  H.  4  L  4  E  12  P.  2  A.  344  Al. 
Caroline  du  S.— 274  F.  18  S.  9  H.  59  L  30  E.  14  P.  U  A.  2,180  Al. 
Géorgie.— 177  F.  38  S.  41  B.  U  H.  33  L  13  E.  5  P.  3  A.  947  AI, 


Here  is  an  Z31as- 

tic  Stockiiig,  acting  spi- 
r:illy   from    llie    toes  to 
/'T-above  the  knees. 

Manufacture  et  seul  dé- 
pôt,  à  ia  Pharmacie  de 
LEROY,  771  Broadway. 
(Voyez  page  80.) 


Le  Docteur  XiOUîS  SZFACZSS, 

Médecin  de  l'ex-Gouverueur  Kossuth,  No.  2'32  3enie  Avenue,  entre 
la  19e  et  la  20e  rue.  Consultations:  de  8  à  11  lieures  du  matin,  en 
plusieurs  langues. 

Avis  liliportailt  aux  Dames. — Madame  E.  Byrnes, 
^Médecin  et  saofe-femnie,  graduée  de  l'école  médicale  des  leinmes.  à 
Boston,  se  rend  près  des  dames  pour  leurs  couches.  Elle  traite  toutes 
les  maladies  du  sexe,  et  tient  des  pilules  pour  la  suppression  menstru- 
elle. Office  No.  91  West  Broadway,  entre  Franklin  et  White  streels. 
Les  lettres  affranchies  recevront  de  Tattention. 

K/l,  A.  W.  2MC£ADIiK,  Chirurgrieu-Dentiste 

Et  fabricant  de  dents  postiches,  a  l'honneur  de  préve- 
nir ses  amis  et  le  public  en  général,  qu'il  est  aujourd'hui 
à  même  de  placer  un  râtelier  artiiîciel,  dont  les  dents, 
montées  sur  or  ou  sur  argent,  seront  sans  égal  pour  la  beauté  et  la 
durée.  ^I.  Meader  se  charge  de  plomber  les  dents,  et  de  remplir,  avec 
de  l'or  pur,  les  cavités  de  celles  qui  commencent  à  se  carier  sans  que 
le  patient  ait  k  encourir  la  moindre  souffrance.  Il  garantit  le  succès 
de  toutes  les  opérations  et  les  exécute  à,  un  pr'x  modéré.  Il  espère 
que  les  personnes  qui  auront  besoin  de  son  ministère  voudront  se  pré- 
senter chez  lui  (chambres  Nos.  10,  11.  12,)  dans  la  maison  en  face  du 
théâtre  de  Broadway,  No.  333  Broadway. 

N.  B. — Les  mâchoires  artificielles  qui  se  trouvent  dans  la  montre 
placée  à  la  porte  de  son  allée,  sont  de  la  fabrique  de  ]\L  IVIeader:  elles 
égalent  en  bonté  et  en  beauté  les  meilleures  que  l'on  puisse  trouver 
dans  les  ateliers  de  ses  confrères. 

OSCAR  JOIiIilT  àL  Cie. — Importateurs  d'articles  u'a- 
musement  et  de  l'antaisie.  Anglais,  Français  et  Allemands.  No.  180 
William  Street  au  coin  de  Spruce,  et  330^  Grand  street,  à  4  portes 
en  bas  d'Essex  Market.  Tiennent  un  vaste  assortiment  de  joujoux, 
pour  les  étrennes  du  jour  du  Noèl  et  du  1er  de  l'an,  font  le  commerce 
de  bois  de  baleine,  et  principalement  la  fabrication  des  feux  d'artifice, 
dont  les  soleils  et  les  pétards  sont  les  plus  renommés  dans  ce  pays,  et 
ils  vendent  à  aussi  bas  prix  que  possible.  Cet  établissement  est 

très  bien  assorti,  et  forme  un  petit  bazaar,  digne  de  l'attention  des 
visiteurs. — Edit. 


Feuilleton  de  l' Almn iincli. 


Floride.— 67  F.  7  S.  4  B.  8  H.  40  I.  70  E.  17  P.  8  A.  307  Al. 
Ala.*-503  F.  U3  S.  4  B.  1  H.  90  I.  163  E.  39  F.  38  A.  1,068  Al. 
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LIBRAIRIE  de  la  REFORME. 

ImH   DOCTXSXTK  t.  II.  mCHOIiS 

A  institué  un  établissement  spécial  littéraire  de  ce  nom,  au  No.  65 
Walker  street,  près  de  Broadway,  pour  la  publication  des  meilleurs 
ouvrages  des  auteurs  les  plus  récents  sur  le  grand  sujet  de  La  Refor.me, 
en  Santé,  en  Education  et  en  Organization  Sociale. 

Le  Dr.  sollicite  l'attention  du  public  et  des  Français  en  particulier 
qui,  comme  les  Américains,  désirent  comprendre  le  républicanisme, 
l'organization  sociale,  les  progrès  de  l'humanité,  à  venir  examiner  la 
librairie  et  choisir:  voici  quelques  ouvrages  parmi  la  multitude  d'autres. 
Anthropologie  Esotherique,  Traité  Compréhensif  sur  la  Structure  et 
les  Fonctions  du  corps  humain.  Les  Attractions  et  les  Perversions 
Passionnelles,  La  Vérité  et  la  Fausseté  des  conditions  physiques  et 
sociales,  et  les  relations  les  plus  intimes  des  hommes  et  des  femmes, 
par  T.  L.  Nichols,  M.  D.  482  pages,  81  gravures,  $1. 

La  Science  de  la  Société,  en  2  parties.  1.  La  vraie  constitu- 
tion du  gouvernement  dans  la  souveraineté  de  l'individu,  comme  dé- 
veloppement final  du  Protestantisme,  de  la  Démocratie,  et  du  Social- 
isme. 2.  Le  cotit  des  choses  limite  du  prix  ou  valeur,  comme  un  des 
principes  fondamentaux  dans  la  solution  du  problème  social,  par  Ste- 
phen  P.  Andrews.  Prix  81- 

La  Femme  dans  tous  les  Ages  et  chez  toutes  les  Nations. — 
Histoire  complète  et  authentique  des  mœurs  et  coutumes,  caractère  et 
condition  de  la  femme,  dans  les  contrées  sauvages  et  civilisées,  depuis 
le  commencement  du  monde  jusqu'à  présent,  avec  le  progrès  de  la 
Race  manifesté  dans  la  Promesse  pour  le  Futur.  Par  T.  L.  Nichols, 
M.  D.  240  pages,  prix  50  ou  75  cents. 

ExPERiENCi-:  DANS  L'Hydropathie. — Expositîons  familières  des 
principes  et  des  résultats  de  l'hydropathie  dans  la  guérison  des  mala- 
dies aiguës  et  chroniques,  illustrée  par  des  cas  innombrables  dans  la 
pratique  de  l'auteur,  avec  une  explication  des  procédés  de  l'hydropa- 
thie, avis  sur  le  régime,  et  des  instructions  particulières  dans  le  traite- 
ment des  maladies  des  femmes,  l'hydropathie  dans  l'accouchement  et 
les  maladies  des  enfans,  par  Mary  S.  Gove  Nichols.    Prix  25  cents. 

Commerce  Equitable. — Nouveaux  principes  de  développements, 
comme  substituts  pour  les  lois  et  les  gouvernements  pour  arriver  à 
l'ajustement  et  au  règlement  harmonieux  des  transactions  pécuniaires, 
intellectuelles  et  morales  du  genre  humain,  proposés  comme  éléments 
de  la  nouvelle  société,  par  Josiah  Warren.    Prix  25  cents. 

Détails  pratiques  dans  le  Commerce  Equitable,  montrant  les 
procédés  en  action  comme  expériences  du  principe  d'équité,  par  Jo- 
siah Warren.    Prix  25  cents. 


Feuilleton  de  l' Almanacli. 

Miss  — 440  F.  41  S   3  B.  8  H.  121  L  49  E.  2  P.  16  A.  1,064  AI. 
Tenu.— 245  F.  266  S.  4  B.  57  H.  59  L  3  E.  2  P.  10  A.  1,168  Al. 
Louisane.— 11,552  F.  723  S.  115  B.  112  H.  915  L  1,417  E.  157  P. 
156  A.  17,507  Al 

Texas.— 647  F.  134  S.  8  B.  14  H.  41  L  62  E.  5  P.  11  A.  8,191  Al. 
Arkansas— 77  F.  12  S.  2  B.  2  H.  15  L  3  E.  3  P.  516  Al. 
Ohio.— 7,375  F.  3,291  S.  103  B.  348  H.  174  L  18  E.  7  P.  29  A. 
111,257  Al. 
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MACHINE  A  COUDRE. 

Avec  action 
perpendiculaire 
de  l'aiguille 
droite,  patentée 
de  SINGER. 
Brévetée  par 
lettres  patentes 
des  Etats-Unis, 
le  12  Août  1851 
Perfectionne- 
ments assurés 
par  lettres  pa- 
tentes du  13  av- 
ril, 1852. 

Avant  que  les 
grands  perfec- 
tionnements ré- 
cents furent  a- 
joutés,  les  pré- 
miums  les  plus 
élevés  furent 
conférés  pour 
^  cette  machine, 
par  les  princi- 
pal e  s  institu- 
t  i  0  n  s  scienti- 
fiques et  indus- 
trielles des  E- 
tats  Unis. 

Dans  leur  per 
fectionnem  e  ni 
actuel,  les  ma- 
chines sont  par- 
faites dans  leur 
action  et  dans 

leurs  résultats.  On  s'en  sert  extensivement  à  New- York  et  dans 
beaucoup  d'autres  villes,  elles  opèrent  toute  sorte  de  couture  sur  le 
drap  et  le  cuir  dans  un  style  supérieur  à  celui  des  meilleures  coutu- 
rières. L'économie  du  travail  est  immense,  on  cout  plus  de  ving.^ 
pouces  en  une  minute.  Le  public  peut  voir  les  machines  opérer  au  bu- 
reau.   Le  prix  de  la  machine  avec  tout  l'appareil  complet,  $100. 

ISAAC  M.  SINGER  &  Cie.  323  Broadway,  enface  le  Théâtre 
de  Broadway. 


A  COUDRE 

DE  SINGER. 

La  Seule 
Privilégiée    pour  L'u- 
sage d'une  Aiguille 
Perpendiculaire. 

1.  M.  Singer  et  Cie. 

323  Broadway. 


Feuilleton  de  l'Almaiiacli. 

Michigan.— 945  F.  118  S.  112  B.  2,542  H.  12  I.  10  E.  2  P.  21  A. 
10,070  Al. 

Ind'a  — 2,279F.  724  S.  86  B.  43  H.  6  I.  3  E.  6  P.  17  A.  28,584  Al. 
111.-3,396  F.  1,635  S.  33  B.  220  H  43  L  70  E.  42  P.  65  A.  38,160  Al. 
Ky —1,116  F.  279  S.  27  B.  38  H.  143  1.21  E.  5  P.  12  A.  13,607  Al. 
Mo.— 2,1  8  F.  984  S.  58  B.  189  H.  124  L  46  E.  1 1  P.  71  A.  44,352  Al. 
lowa.— 382  F.  175  S.  4  B.  1,108  H.  1  I.  1  E.  8  P.  13  A.  7,152  Al. 


Ç4 

I^u^e  Pkréuho logique  de  Fowlers  et  Wells. 

CLIXTON  HALL,  Xo.  131  Xassau  str.  Xew-YorL 
Ce  cabinet  Phréiiologique  contient  des  bustes  et  des  modèles  de 
têtes  des  hommes  les  plus  distingués  qui  aient  jamais  vécu  ;  des 
crânes  soit  d'hommes,  soit  d'animaux  de  toutes  les  parties  du  globe, 
<]ui  ont  appartenu  à  des  pirates,  des  voleurs,  des  meurtriers  et  des  vi- 
cieux :  aussi,  une  grande  collection  de  peintures  et  de  dessins  d'indivi- 
dus célèbres,  vivants  et  morts.  L'entrée  en  est  toujours  libre  aux 
visiteurs. 

Examens  Phréuologiqne^. 

On  fait  des  examens  de  tête  avec  une  description  ex-professo  du 
C2iractère  des  personnes,  écrite  ou  verbale,  selon  leur  demande,  et  où 
l'on  donne  des  instructions  sur  les  occupations  convenables,  le  choix 
des  associés  dans  les  affaires,  le  genre  de  compagnon  sympathique 
qu'on  doit  prendre  pour  la  vie,  etc  etc.  Le  tout  en  sera  trouvé  ex- 
trêmement utile  et  intéressant. 

HF  On  trouvera  une  variété  d'ouvrages  anthropolo2::ques,  tels  que 
l'Education,  la  Phrénologie,  la  Physionomie,  le  Magnétisme,  la  Psy- 
chologie, la  Physiologie.  l'Hygiène,  l'Hydropathie.  etc. 

Xos  bureaux  sont  toujours  dans  Clinton  Hall,  Xo.  131  Xassau  str. 
New-York,  et  Xo.  142  Washington  st.  Boston. — Fowlers  et  Wells. 

Liîvres  Français,   Espagnols  et  Italiens 
importés  à  ordre. 

Ouvrages  Franxais  Xouveaux. 
Ouvrages  Français  Illustres  a  bon  marche. 
Littérature  Française  approuvée  par  l'usage. 
Livres  Français  d'Enfans. 

Le  soussi^é  fait  de  continuelles  auormentations  à  son  fonds,  et 
invite  les  personnes  intéressées  à  la  Littérature  Etrangère  à  venir 
visiter  son  établissement. 

FRAXCIS  HORSFALL, 

777  Broadway, 
Entre  la  9e  et  la  lOe  rue,  Xew-York. 

Calkins  et  Darrow,  fabricants  de  para- 
pluies et  d'ombrelles,  Xo  34  Maiden-lane,  près  de  X'assau  street.  As- 
sortiment varié  pour  la  richesse  ou  le  bon  marché,  et  pour  l'exporta- 
tion, le  tout  aux  prix  les  plus  modérés. 

Lie  Doctenr  A.  C  Castle,  Chirurgien  Dentiste,  No. 
246  -le  rue.  près  de  Thomson  street.  Premium  pour  les  dents  hu- 
maines incorruptibles,  deuis  plombées  avec  ciment. 

J>Xt,  SZSRSÀHDf  Chirurgien  Dentiste,  No. 

1G7  Bowery  entre  Broome  et  Delancy,  fabricant  de  dents 
artiticielles,  pose  les  dents  sur  plaques  atmosphériques. 


Feailleton  de  l^\lmauacli. 

Californie.— 1,546  F.  177  S.  12  B.  63  H.  228  L  220  E.  109  P.  S7  A. 
2.926  Al. 

Minnesota— 29  F.  32  S.  1  B.  16  H.  1  L  1  E.  1  A.  141  Al. 
N.  Mexique.— 26  F.  1 1  S.  2  H.  1  L  6  E.  1  P.  215  Al. 
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J.  IvniiHAU,  Pharmacien,  183  Broadway. 

Tient  toutes  les  médecines  et  les  drogueries  les  plus  rares,  et  les 
préparations  des  pharmacopées  de  Paris  et  de  Londres,  toutes  de  la 
première  qualité.  Son  extrait  de  fleur  d'Orange  et  son  huile  de  Ricin 
sont  remarquables. 

DZSIiIiUC  àc  Cie.  Pharmaciens  Français. 

Importateurs  et  fabricants  de  produits  chimiques  fins,  drogueries, 
etc.  etc.  de  la  première  qualité.  No.  581  Broadway,  et  250,  4e  Ave. 
coin  de  la  20e  rue. 


Confiserie  de  Fantaisie  et  Service  pour  Repas 
en  T*ille. 

ALOIS  PETELER,  No.  252  4me  Avenue,  coin  de  la  20me  rue. 
Est  en  mesure  de  satisfaire  ses  patrons  et  le  public  pour  toutes  les 
commandes  qu'ils  voudront  bien  lui  envoyer,  et  qu'il  exécutera  lui- 
même,  en  personne,  dans  le  plus  bref  délai,  et  dans  le  style  le  plus 
recherché. — Il  procure  des  Dîners,  Soupers,  Repas,  pour  noces,  bals, 
baptêmes,  parties  de  plaisir,  etc.,  ainsi  que  des  Déjeuners  à  la  fourchette. 
Tous  les  mets  qu'il  prépare,  viandes,  légumes,  pâtés,  galantins,  gibier, 
etc.,  chauds  ou  froids,  sont  de  la  première  qualité  et  du  fumet  le  plus 
exquis. — Nougats,  bonbons,  çtc.  importés.  Il  fournira  toute  l'argente- 
rie, la  vaisselle,  les  candélabres,  avec  les  domestiques. 

INSTITUT  POLYGLOTTE  DE  NEW- YORK. 

Fondé  en  1852,  au  No.  625  Broadway,  entre  Houston  et  Bleecker 
sts.  Pour  l'instruction  et  l'interprétation  des  langues  modernes,  et 
priiicipaleiiieiit  le  Fraiieai§,  r£»pag;iiol^  l'I- 
talien, et  l'Alleiliailcl,  par  le  professeur  G.  ARTONI,  as- 
sisté par  douze  personnes  très  connues  du  public  comme  professeurs 
de  langues. 

De  9  h.  à  midi:  classes  générales,  et  leçons  privées.  De  1  h.  à  3  h. 
P.  M.,  heures  de  visite  pour  les  étrangers  De  7  h.  à,  10  h.  P.  M.  classes 
pour  les  jeunes  gens.  Les  leçons  peuvent  se  donner  aussi  à  la  rési- 
dence des  élèves. 


A.  G-RANDJIBAIDJ,  (No  1  Barclay  street,  Astor  House, 
manufacture  :  Fulton  st.  West  Hoboken,)  peut  être  consulté  pour 
toutes  les  maladies  des  cheveux.  Il  y  a  16  ans  que  le  Dr.  occupe 
le  même  établissement  pour  la  même  spécialité,  il  est  inutile  d'ajouter 
que  toutes  ses  préparations  sont  recommandés  par  les  médecins  les  plus 
distingués  et  par  tous  ceux  qui  s'en  sont  servis. 

S  lit  r eau  &  Cie,  de  Paris,  Dég^rais«ieur§. 

No.  636  Broadway,  (basement,)  entre  Houston  et  Bleecker  sts. 
font  le  Décatissage  et  Dégraissage  à  la  vapeur  et  l'apprêt,  sur  toute 
sorte  d'étoffes. 


Feuilleton  de  l'Almanacb. 

Utah  ou  Déséret— 13  F.  J  S.  1  I.  1  E.  3  A.  50  Al. 
Orégon.— 45  F.  8  S.  11  B  1  H.  5  I.  125  Al. 

Wisconsin  — 775  F.   1,244  S.  45  B.  1,157  H.  9  L  4  E.  4  P.  61  A. 
34,519  Al. 


B6 

B.TJSHTOia',  CXiARK  éL  Cie.  Chimistes  et  Dro- 
guistes, rso.  165  Broadway,  lU  Astor  Honse,  et  273  Broadway. 

Messieurs  Rushton,  Clark  et  Cie.  ont  l'honneur  d'annoncer  que  dans 
leurs  établissements,  montés  sur  un  style  élégant,  ils  veulent  continuer 
à  mériter  du  public  l'estime  et  la  réputation  dont  ils  ont  joui  depuis 
vingt  et  un  ans.  Ils  donnent  la  plus  grande  attention  aux  prescriptions 
des  médecins  at  aux  médecines  de  famille^  et  tiennent  un  assortiment 
complet  de  caisses  de  médecines  pour  vaisseaux,  familles,  plantations, 
et  la  Californie.  Aussi,  tous  les  articles  de  chimie  et  de  drogueries,  de 
première  qualité  et  à  des  prix  raisonables. 

Ils  composent  les  préparations  suivantes:  Pâte  d'Hépatique  com- 
posée ;  Lozenges  de  cerises  amères  ;  Lozenges  de  Wistar,  pour  la  toux. 
Lozenges  d'alum  et  de  Kino,  pour  l'enrouement  et  le  mal  de  gorge. — 
Elixir  tonique  de  Ricine  pour  la  croissance  des  cheveux. — Eau  de 
chlorine.  composée  pour  les  dents. — Eau  de  Cologne,  à  triple  distilla- 
tion.— Extrait  concentré  de  gingembre,  pour  l'estomac. — Extrait  tluide 
d'arnica,  pour  les  blessures. — Remède  de  Velpeau,  pour  la  diarrhée. 
—Pilules  de  White,  pour  la  goutte.  HUILE  DE  FOIE  DE  MO- 
RUE, pour  les  ECROUELLES  et  la  CONSOMPTION.  C'est  avec 
celte  dernière  préparation  que  Rushton,  Clark  et  Cie,  ont  affermi  leur 
réputation  par  la  supériorité  et  l'éfficacité  qu'elle  possède  au-dessus  de 
toute  autre. 

"  ROBXSZIT   B.  COI.Z.ms, 

Libraire  et  Papetier,  No.  254  Pearl  street. — Editeur  de  Addick's 
French  Eléments,  et  Girard's  Spamsii  Eléments,  37c.  chacun, 
dlr'  Nous  recommandons  ces  ouvrages  en  particulier  à.  ceux  qui 
commencent  l'étude  de  ces  langues  Le  français  a  été  traduit  de  l'alle- 
mand du  Dr.  Seidenstuecker,  et  l'espagnol  est  une  imitation  du  fran- 
çais. C'est  un  système  d'induction  par  répétition  continuelle,  et  c'est 
le  plus  ancien  de  ce  genre,  et  le  meilleur  qui  existe.  La  première  ré- 
citation commence  avec  deux  ou  trois  mots,  (à  être  appris  par  cœur.) 
puis  ils  se  trouvent  combi-nés  les  uns  avec  les  autres  pour  être  traduits. 
Enfin,  chaque  récitation  se  compose  de  quelques  mots  de  plus,  qui  sont 
combinés  avec  les  précédens.  Le  livre  de  Mme.  Addick  a  couronné 
l'enseignement  de  grands  succès,  et  le  livre  de  M.  Girard  sera  un  trésor 
pour  tous  ceux  qui  voudront  s'initier  dans  la  langue  espagnole.  Ce 
sont  donc  les  premiers  livres  qu'on  doive  mettre  dans  la  main  des  en- 
fans. — Editeur. 

Mr.  C  publie  aussi  :  The  Goverumental  lustructor  ;  The  Oxford 
Drawing  Book  ;  John  Rub.  Smith's  Drawing  Book,  in  folio,  la  série 
des  cartes  de  dessins  de  Abbott,  etc. — 4  séries  d'instructions  sur  la 
tenue  des  livres,  par  Preston 

Feuilleton  de  l' Almaiiacli. 

Le  recensement  total  donne  54,169  Français;  puis  573,225  Alle- 
mands; 961,719  Irlandais;  278.675  Anglais  ;  70,550  Ecossais  ;  29,668 
Gallois  ;  147,700  de  l'Amérique  Britannique  ;  et  95,022  des  autres  na- 
tions. La  population  rurale  des  Etats-Unis  s'élève  à  19, 263, (  00  ha- 
bitans,  et  celle  des  villes  à  environ  4,000,A.)00. 

i'Voiivelle^  dé^'Oiivertes  a^itroiioiiiîqiies.— Outre 
les  planètes  mentionnées  à  la  page  4,  il  y  en  a  d'autres  qui  ont  été  dé- 
couverte» depuis,  ce  sont  Métis  en  1^^4î?,  Hyaéra  en  It49,  Parthé- 
nope,  Vict<»ria  t-t  Egérie  en  IcôU,  Ireut:  t\  EuMomie  soi  lt5l,  Psvché, 
Tii^ii^  et  MMl^ineue  ru  lêôJj. 
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No.  159  BOWERY,  près  de  BOWERY  BANK,  en  face  Broome  st. 

Continue  comme  par  !e  passé  à  poser  ses  dents  et 
dentiers  à  pression  atmosphérique,  sans  ligatures  ni  cro- 
_  chets.  La  nature  s'y  trouve  si  parfaitement  imitée  que 
les  yeux  les  plus  exercés  ne  peuvent  en  découvrir  la  différence. — Ex- 
tractions faites  avec  la  plus  grande  dextérité.  Dents  aurifiées,  plom- 
bées et  cimentées  sans  la  moindre  douleur.  Le  prix  de  toutes  les  opé- 
rations est  si  modéré,  que  les  personnes  les  moins  aisées  peuveut  répa- 
rer les  désordres  dn  temps  sur  cet  organisme,  si  nécessaire  à  la  masti- 
cation et  à  l'articulation  de  la  parole. 

Fabrique  à  Marseille^  chemin  de  Lodi,  20. 
Dépôt  h  New-York,  JOfiX  STREE  T,  57,  au  2eme  étage. 

SAIil^,  et  Cie. 

Fabricants  (i\lUum€ttes  eu  Cire. 

Allumettes  en  cire  garanties  contre  riiuinidité  dans  tous  les  cli- 
mats possibles;  Amadou  chinois,  Lancettes,  Pastilles  du  sérail  et  Al- 
lumettes parfumées.  On  peut  expédier,  soit  en  douane,  soit  hors  de 
douane,  n'importe  quelle  quantité  sitôt  les  ordres  reçus,  à  des  prix  plus 
modérés  que  ceux  de  toute  autre  fabrique.  Vins,  cigarettes  de  papier, 
cigares  de  la  Havane  et  autres,  les  seuls  garantis  pour  l'exportation. 

Vincent  I«ecomte,  Confiseur  en  gros  et  en  détail, 

No  290  Greeuwich,  entre  Chambers  et  Reade  sts. 
Assortiment  de  toute  sorte  de  Bonbons  et  d'objets  de  fantaisie  tra- 
vaillés en  sucre. — C'est  un  des  premiers  établissemens,  et  le  succès  en 
atteste  la  pré-éminence. — Euit. 

Tmom£kB  or.  CB.OWn^,  laibraire  et  Papetier, 

No.  .599  Broadway,  près  de  Houston  street.  Tient  un  assortiment 
de  livres  en  tout  genre,  religion,  philosophie,  politique,  commerce,  lit- 
térature anglaise  et  française,  livres  de  beaux  arts,  et  de  sciences,  ca- 
hiers d'instruction  sur  le  dessin,  crayons,  papeterie,  tout  ce  qui  con- 
cerne la  fourniture  du  bureau,  toute  sorte  d'objets  de  fantaisie  et  d'a- 
musements enfantins  et  juvéniles,  pour  les  étrennes  de  Noël  et  du  jour 
de  l'an,  jeux  instructifs,  etc.  Il  entreprend  la  gravure  des  cartes  de 
visite,  et  la  reliure  des  livres,  et  importe  de  France  les  livres  principaux 
en  usage,  soit  classiques»  soit  romantiques,  ainsi  que  la  plupart  des  ar- 
ticles de  fantaisie.  Il  tient  aussi  la  géographie  et  l'atlas  avec  les  cartes 
emblématiques  du  célèbre  Gautier  de  Paris. 

T^lTOî^,  graveur  et  imprimeur,  438  Broadway.  Im- 
porte d'Europe  un  nouveau  genre  de  cartes  de  vi-ite  et  de  mariage, 
qui  diffèrent  de  toutes  les  autres  cartes  reçues  en  ville.  On  peut  voir 
les  échantillons  par  chaque  arrivage.  N  B. — On  grave  toute  espèce 
de  cartes,  plaques  pour  portes,  etc.  dans  le  plus  bref  délai  et  aux  prix 
les  plus  réduits. 

Jb^euilleioii  da  i'Almaiiacli. 
JCULÎgllie. — L'eau  sur  le  chfimp  éteint  le  feu. 

Quant  à  .noi  l'eau  me  met  en  feu. — H.  G. 
{La  3,  8,  1,  21,  et  24  lettre  de  l'alphabet). 
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SALSEPAREILLE  DE  SANDS. 

En  grandes  Bouteilles  d'un  litre. 

POUR  PURIFIER  LE  SANG,  et  POUR  LA  GUERISON  Des 

JScrouelles. 
Rhumatismes* 
Ulcères  Invétérés* 
Dyspepsie. 
Dartres. 

Boutons  de  fièvres* 
Eresypeles. 
Symptômes  Syphi« 

litiques. 
Maladies  Mercu- 

rielles, 
Erupt.  Cutanées. 
Affection  du  foie. 
Bronchite. 
Consomption  Pul- 
monaire. 
Maladies  des  Fem» 
mes. 

Perte  de  l'appétit. 

Comme  une  purge 
de  printemps  et 
d'automme,  pour  le 
sangf  et  comme  un 
tonique  gênerai  du 
système,  cette  mé- 
decine est  incom- 
parable. 

La  vertu  de  cette  médecine  est  maintenant  très  connue  partout, 
et  cha'iue  jour  son  utilité  se  ijianifeste.  Ce  remède  a  été  si  complète- 
ment essayé,  non  seulement  par  les  malades  eux-mêmes,  mais  aussi 
par  les  médecins,  qu'il  a  reçu  leur  recommendation  entière,  et  l'appro- 
bation du  public,  et  a  établi  par  son  propre  mérite,  une  réputation  de 
valeur  et  d'efficacité  bien  supérieure  aux  différentes  préparations  qui 
portent  le  nom  de  Salsepareille.  Les  certificats  suivants  sont  choisis 
dans  la  multitude  de  ceux  que  nous  recevons  tous  les  jours,  et  pour 
plus  amples  informations,  l'on  prie  le  lecteur  de  lire  notre  Family  Re- 
cipe  and  Médical  Almanac,  que  nos  agents  distribuent  gratis. 

Ouérisoii  étonnante. 

Nouvelle  Orléans,  La-,  23  Sept.  1852. 
Messieurs  A.  B.  &  D.  Sands  : — Messieurs,  ayant  reçu  tant  de  bien- 
faits de  l'usage  de  votre  Salsepareille,  je  ne  puis  m'empêcher  d'ajouter 
mon  témoignage  à  ceux  que  vous  avez  déjà  reçus.  Depuis  six  ans, 
j'ai  beaucoup  souffert  des  poumons,  le  mal  était  si  sévère  quelquefois, 
que  je  pouvais  à  peine  tousser  ou  expectorer.  J'étais  soigné  par  un 
des  médecins  les  plus  distingués  de  la  Nouvelle  Orléans,  qui  déclara 
finalement  que  mon  cas  était  sans  espérance,  et  que  je  n'avais  qu'à 
nie  préparer  à  mourir.  Après  cela,  un  de  mes  amis  qui  s'était  servi  de 
Tp(r§  inestiinable  Salsepareille,  me  conseilla  de  m'^u  servir.   Je  m'eu 
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procurai  six  bouteilles  de  vos  agents  dans  la  ville,  dont  je  me  servis 
avec  un  succès  assuré,  pendant  trois  mois,  après  les  quels  je  fus  radi- 
calement guéri.    Je  suis  tout  à  vous,  Eugcne  Lemoine. 

Préparée  et  vendue  en  gros  et  en  détail,  par  A.  B.  et  D.  SANDS, 
Droguistes  et  Chimistes,  No.  100  Fulton  street,  coin  de  William.  Ven- 
dues aussi  par  les  droguistes  en  général  dans  tous  les  Etats-Unis  et  le 
Canada.    Prix  Si  la  bouteille;  6  bouteille  pour  5  dollars. 

Nous  avons  fait  usage  avec  succès  de  la  médecine  du  Dr.  Sands 
sur  plusieurs  malades,  et  nous  recommandons  aux  malades  de  s'en 
servir  dans  les  maladies  ci-dessus  designées.  Editeur. 

Fébrifuge  Péruvien. 

Pour  la  prévention  et  la  cure  des  fièvres  et  de  leurs  suites.  Fièvres 
rémittentes  et  intermittentes,  affections  du  foie,  jaunisse,  fièvres  in- 
flam.matoires,  dyspepsies,  migraine,  élargissement  de  la  rate,  et  toutes 
les  différentes  formes  de  maladies  bilieuses. 

Cette  préparation  est  calculée  principalement  pour  la  prévention 
et  la  cure  des  fièvres  et  de  leurs  suites,  mais  elle  sert  également  aux 
autres  formes  de  maladies,  telles  que  les  fièvres  rémittentes,  intermit- 
tentes, inflammatoires,  etc.  La  combinaison  en  étant  nouvelle,  elle 
diffère  grandement  dans  ses  effets  thérapeutiques  et  son  opération  sur 
le  système,  des  autres  préparations  designées  pour  guérir  la  maladie, 
et  tel  a  été  le  succès  uniforme  dans  son  administration,  qu'on  ne  con- 
naît pas  de  cas  où  elle  ait  manqué  de  guérir,  quand  elle  était  donnée 
à  temps.  Une  seule  cuillerée  à  thé  préviendra  souvent  une  attaque 
de  frisson  et  de  fièvre  ;  et  pendant  qu'elle  opère  aussi  efficacement 
comme  palliatif,  on  peut  compter  également  sur  sa  permanence,  et  il 
n'y  a  pas  de  danger  d'éprouver  des  injures  de  son  usage,  parceque 
c'est  un  composé  entièrement  végétal,  et  qu'il  a  été  mis  à  l'épreuve 
par  une  grande  quantité  de  médecins  avec  le  succès  le  plus  signalé. 
LISEZ  LE  TEMOIGNAGE  SUIVANT. 

Brooklyn,  N.  Y.  le  20  Août,  1853. 

Messrs.  A.  B.  &  D.  Sands. — Messieurs  :  Ayant  été  l'année  passée 
sévèrement  affligé  de  fièvre  intermittente,  et  vivant  dans  un  district 
où  j'ai  été  constamment  exposé  à  des  attaques  répétées,  j'ai  essayé  les 
remèdes  les  plus  approvés  pour  la  cure  de  la  maladie,  et,  entr'autres, 
je  pris  quatre  bouteilles  de  Cholagogue  des  Indes,  sans  produire  rien 
qu'un  soulagement  partiel.  Par  l'avis  d'un  ami,  je  consentis  à  essayer 
le  Fébrifuge  Péruvien,  et  je  suis  heureux  de  dire  que  la  première  dose 
me  fit  beaucoup  de  bien,  et  moins  d'une  bouteille  arrêta  le  frisson,  ré- 
tablit mon  appétit,  régla  mes  entrailles  et  effecta  une  cure  entière.  Un 
de  mes  enfaus  affecté  de  la  même  manière  que  moi  fut  guéri,  et  j'en 
ai  assez  de  reste  pour  en  guérir  deux  ou  trois  autres,  le  désir  de  soula- 
ger ces  misères,  comme  je  l'ai  fait,  a  été  le  seul  motif  pour  le  quel  j'ai 
donné  ces  détails.    Tout  à  vous.  Edward  Meher. 

Prix,  Si  50  par  bouteille.  Préparée  et  vendue  en  gros  et  en  dé- 
tail, par  A.  B.  et  D.  SANDS,  droguistes  et  chimistes.  No.  100  Ful- 
ton Street,  coin  de  William.  Vendu  aussi  par  tous  les  droguistes  en 
général. 

Fcuilletou  de  l' Almanncli. 
Origine  des  fruits. — Les  cerises  vinrent  des  bords  de  la 
Propontide  ;  les  citrons  de  la  Médie  ;  les  châtaignes  de  Castanea,  dan* 
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J.  S  C.  mmRRMJ%%  601  nroadway^ 

MAGASINS  D'ARTICLES  DE  MENAGE, 
En  gros  et  en  détail. 

Messieurs  J.  et  C. 
Beriuan  ont  l'honneur 
d'informer  les  résidents 
français  de  New- York 
et  des  environs,  qu'ils 
tiennent  un  assortiment 
complet  d'usteniles 
français  de  cuisine  des 
meilleures  manufac- 
tures de  Paris,  des 
moules  pour  les  gâ- 
teaux, gelées,  biscuits, 
beurre  et  crème  à,  la 
glace,  des  dernières  fa- 
briques de  France  et 
d'Angleterre.  Des  cou- 
teaux de  cuisine,  des 
coutelas  (cutters)  pour 
pommes  de  terre  et 
fruits,  brochettes  d'ar- 
gent, pinces  pour  pate, 
etc.  de  la  maison  Saba- 
tier  de  Paris.  De  nou- 
velles machines  à  café, 
françaises,  anglaises  et 
allemandes.  Aussi,  des 
brosses,  balais,  nattes, 
articles  en  bois,  panieis, 
corbeilles,  instruments 
de  jardinage,  etc. 

M.  J.  et  C.  B.  im- 
portant leurs  marchan- 
dises étrangères  sous 
des  avantages  particuliers,  et  faisant  de  larges  emplettes  de  marchan- 
dises domestiques,  sont  à  même  de  pouvoir  les  offrir  à  leurs  pratiques, 
argent  comptant,  à  des  prix  très  bas. 

On  peut  se  procurer  gratis  des  catalogues  illustrés  aux  magasins 
No.  601  Broadway,  ou,  les  faire  demander  par  la  poste. 
N.  B. — On  parle  français  dans  l'établissement. 

Feuilleton  de  i' Almaiiacli. 

l'Asie  Mineure;  les  prunes  de  la  Syrie  ;  les  pêches  de  la  Perse  ;  les 
oranges  de  Tyre  ;  les  olives  de  la  Grèce  ;  les  artichauts  de  la  Sicile  ; 
les  choux  de  Chypre  ;  les  figaes  de  la  Mésopotamie  ;  les  abricots  de 
l'Arménie  ;  etc.  etc. 

I^a  Bible  Anglaise  contient  3,567,480  lettres,  773,692 
mots;  31,173  versets;  1,189  chapitres  et  66  livres.  Il  n'y  a  pas  de 
mots  au  dessus  de  6  syllabes,  les  mots;  ''Et"  se  trouve  46,227  fois  ; 
*'  Seigneur"  1,855  fois;  et  "  Bévérend"  1  fois.  Le  plus  court  cha- 
pitre est  le  117e  Psaume,  (2  versets.)  et  le  plus  long  chapitre  est  le 
{La  suite  est  à  la  page  Ô2.) 
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CHARBON  DE  TERRE. 

XMEag-asin:  No.  4^1  Grand  Street, 

COIN  DE  RIDGE  STREET. 
Les  soussignés  invitent  les  familles  Françaises  à  venir  chez  eux, 
où  ils  trouveront  aux  conditions  les  plus  avantageuses,  les  meilleurs 
charbons  anthracites  et  bitumineux,  qu'il  y  ait  au  marché. 

PEACH  ORCHARD,  LIVERPOOL, 
RED  ASH,  SIDNEY, 
BLACK  HEAT,  ORREL, 
LEHIGH,  NEW  CASTLE, 

CUMBERLAND,  BLACK  CANNEL. 

inr  On  peut  laisser  les  ordres  chez  Mr.  Wm.  N.  Morris,  102  Wall 
Street,  ou  à  la  pharmacie  de  Mr.  C.  W.  McNeil,  821  Broadway,  coin 
de  la  12e  rue,  et  chez  Messrs.  A.  B.  &  D.  Sands,  100  Fuiton  street, 
coin  de  William.  Tout  ordre  adressé  par  la  petite  poste  recevra  une 
prompte  attention. 

Ces  charbons  sont  tous  de  la  première  qualité,  et  ils  seront  envoyés 
dans  quelque  partie  de  la  ville  que  ce  soit,  et  toujours  dans  le  plus 
bref  délai.  P.  H.  L  ALOU  ETTE, 

JAMES  MORRIS 

SOZMCraZSRS  ZSZiASTZQUBS, 

Ou   matelas   à   ressorts  galvanisés. 

Aussi  :  Lits  ou  Châssis  de  fer  de  la  Fabrique  de  PHILIPPE 
"  NEPPERT,  No.  62  Vcsey  street  (up  stairs,)  entre  Church 
et  Greenwich  streets. 
Ces  articles  nouveaux  qu'on  offre  ici  au  public,  combinent  l'utilité  et 
le  comtbrt  des  paillasses,  des  matelas  de  crin,  et  du  plus  doux  lit  de 
plumes,  sans  aucune  des  objections  de  nuisance  sanitaire  aux  quelles 
ces  derniers  articles  sont  sujets,  il  a  donc  fallu  de  l'ingénuité  pour  com- 
mander quelquechose  qui  procunit  la  perfection  du  repos.  Ces  som- 
miers sont  construits  d'une  manière  légère,  recouverts  entièrement  d'uu 
tissu  serré  de  mnnière  à  empêcher  les  insectes  et  les  punaises  d'y  péné- 
trer, permettant  une  ventilation  complète  du  fonds,  qui  prévient  toutes 
les  accumulations  d'exhalaisons  morbides,  ou  d'excès  de  chaleur  animale, 
et  enfin  peuvent  se  lever  et  se  manier  sans  aucune  peine.  Il  faut  ob- 
server que  les  matelas  à  ressorts  peuvent  s'adapter  à  toute  forme  et 
toute  espèce  de  lit,  et  principalement  à  un  lit  de  fer  ou  un  enchâsse- 
ment de  fer,  ce  qui  est  de  grande  valeur  pour  les  hôtels,  etc. 

Prix:  Doubles  Sommiers  élastiques  de  15  à  30  dollars. 
Simple        "  de    8  à  15  " 

No.  62  Vesey  street. 

Feuilletoii  de  l'Alntanacli. 

Cliarade.^Mon  premier  sert  à  tous,  à  la  ville,  en  voyage  ; 

Sur  de  certains  chemins,  vous  en  voyez  l'usage. 
Mon  second  pour  argent  est  donné  en  billet, 
Ou,  c'est  un  adjectif.  Mon  tout  en  feu  follet 
Ne  se  résout  jamais,  mais  en  feu  ordinaire, 
Soit  qu*il  vienne  de  bois,  soit  qu'il  vienne  de  terre. — Edit. 
{Le  1er  mot  de  la  ler§  ligne.) 
8» 
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Le  devoir  moral  de  Vhomme  rCest  pas  plus  rempli  en  pùurtoyant 
sa  famille  de  pain,  pendant  qu'il  vitf  qu^en  la  préservant  de  rester 
sans  argent  en  cas  de  mort. — Ediii.  Journal  on  Life  Ins. 

liiiiîiiFïîii^ 

AVANTAGES  DE  L'ASSURANCE  POUR  LA  VIE, 
tels  qu'ils  sont  représentés  par  la 

COMPAGNIE  D'ASSURANCE  MUTUELLE  SUR  LA  VIE 
j:^^      W'  iroMM. 

(Trinity  Buildings,)  Bàtimens  de  la  Trinité,  No.  111  Broadway. 
Fonds  d'argent  net  accumulé, 

Avez-vous  une  assurance  sur  votre  vie,  pour  le  profit  d'une  famille 
survivante,  de  parents  ou  d'amis?  Sont-ils  entièrement  protégés  par 
l'assurance  sur  votre  vie,  d'après  tant  de  maux  qui  peuvent  survenir 
par  votre  mort  inattendue,  dans  un  moment  d'embarras  et  peut-être 
d'insolvabilité  complète? 

Fred.  s.  Winston,      Ezra  Wheeler,         Cephas  H.  Norton, 
R.  H.  M'CuRDY,        John  P.  Treadwell,  John  M.  Stuart, 

JOS.  B.  COLLINS, 

C.  W.  Faber, 
J.  P.  Yelverton, 
Hamlin  Blake, 
John  H.  Swift, 
J.  Wadsworth, 
Sam.  m.  Cornell, 

G.  M.  VVlLKINS, 

John  V.  L  Pruyn, 
Geo.  R.  Clark, 


Wm.  J.  Bunker, 
Nath'l  Hayden, 
Lycurgus  Edgerton, 
Eugène  Dutilh, 
R.  g.  Moulton, 
Sam'l  E.  Sproulls, 
Chas.  G.  Stedman, 
Rich'd  Patrick, 
lucius  robinson, 
Lewis  Battelle. 


Abr.  Bininger, 
M.  H.  Grinnell, 
Alfred  Edwards, 
William  Betts, 
Joseph  Blunt, 

ISAAC  G.  PeARSOxN, 

Samuel  D.  Babcock, 
William  Moore, 
JoN.  Miller. 
William  H.  Popham. 
FREDERICK  S.  WINSTON,  Président. 
IsAAC  Abbatt,  Secrétaire.  Chas.  Gill,,  Commis. 

Le  soulagement  contre  l'inquiétude,  procuré  par  l'assurance 
Bur  la  vie,  contribue  souvent  à  prolonger  la  vie  de  la  personne  assurée, 
en  même  temps  qu'il  augmente  matériellement  le  comfort  et  le  bien- 
être  des  personnes  qui  dépendent  d'elle.  Ce  soulagement  tend  h  for- 
tifier Vhahitude  de  V accumulation.  Quand  on  est  ainsi  amené  à  cette 
habitude  de  faire  des  épargnes  jusqu'à  un  certain  point,  il  est  très  pro- 
bable que  l'on  contractera  une  force  additionnelle,  et  qu'on  assurera  une 
somme  additionnelle  ou  qu'on  accumulera  d'une  manière  privée. — 
McCullocKs  Comm.  Dict. 


Feuilleton  de  l'Almaiiacli. 

119e  Psaume,  (176  versets,)  le  plus  petit  verset  est  le  35e  du  lie  chap. 
de  St.  Jean,  et  le  plus  long  est  le  9e  verset  du  8e  chap.  d'Esther. 

te  premier  prédicateur  de  l'Amérique  du  nord,  fut 
Robert  Hunt  de  l'église  Anglicane.  Ce  fut  un  homme  d'une  vie  ex- 
emplaire, il  était  venue  avec  le  Capt.  John  Smith  en  1607  pour  étab- 
lir une  colonie  qui  bâtit  Jamestown.  en  Virginie,  où  l'on  croît  qu'il 
mourut. 
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B.  G-ODAKD  de  BloSSiereS,  importateur  de  vins  de 
Bordeaux  des  meilleures  crus,  et  expédiés  directement  par  les  proprié- 
taires.— Champagne,  Eaux  de  vie,  vins  d'Espagne  et  de  Portugal, 
etc.  No.  293  Wasliington  street,  au  bas  de  Chambers. 

J.    GANGLOFF,  ~ 

_iNo.  48  Canal  st.  près  de  Broadway,  et  359  Bowery, 

FERBLANTIER,  CHAUDRONNIER,  TOLIER. 

Tient  poêles  de  salon,  de  cuisine,  de  bureau  et  tout  autre  genre  ; 
et  surtout  le  air  tight  stove,"  ou  poêle  fermant  hermétiquement  pour 
l'économie  du  bois  ou  du  cliarbon:  grand  assortiment  de  fer  battu  im- 
porté de  France,  do  batterie  de  cuisine;  fait  les  toitures  en  zinc  et  eu 
ferblanc,  et  répare  les  objets  au  premier  ordre  donné. 

M.  lacour, 

Fabricant  de 
£^^3  Allumettes 

blanches, 
W^£m  bleues,  sur  pa- 
pier,  sur  bois, 
carrées. rondes 
de    tous  les 
^  styles,  de  3sb. 
■  ^  à  8  sh.  la  Dfros- 
se.  DEPOT, 
'0  2de  Ave.  coin 
■    -  '  "^  de  la  30e  rue. 

§ibeiimaii^  I^o.  15  JoSau  Street. 

Importateur  de  matériaux  de  montres,  de  limes  et  d'outils,  Anglais 
et  Suisses,  de  thermomètres,  etc.  et  fabricant  d'instrumens  de  mathé- 
matiques.— Tout  ordre  pour  objet  particulier  est  promptement  exécuté. 

Simonin, Charcutier  Français,  X€'o.  133  ©anal  St. 

Coin  de  Laight  street.  Tient  saucisses,  andouilles,  jambons,  bou- 
dins, pâtés,  etc.  et  exécute  promptement  toutes  commande?^ 

Sois  fie  léitSy  Jfietihles,  ^liilelnts^  etc.  de  Wm. 

C.  GARDINER,  No.  69  Gold  street,  entre  Beekman  et  Spruce  sts. — 
On  trouvera  dans  cet  établissement  l'assortiment  le  plus  complet  de 
Lits,  de  Matelats  en  crin,  Oreillers,  Traversins,  ainsi  que  desplendides 
Ameublements  de  salon  en  acajou,  noyer  noir,  sapin  (mis  en  couleur,) 
Sofas,  Tète-à-Tète,  Etagères,  Fauteuils  de  toute  sorte.  Tables  en  bois- 
de  rose  et  acajou.  Le  tout  d'après  le  gout  le  plus  nouveau  et  à  des 
prix  très  modérés. 


Feuîllctoîà  de  l'Aîiiaaiiacli. 

CiiarRd^. — Mon  premier  est  pronom  du  genre  féminin; 

Mon  second  réprésente  un  remède  bénin, 
Qui  se  donne  en  farine,  ou  en  huile  fixe  : 
Mon  tout'en  goût  de  mer  et  nom  propre,  est  pro'ixe. — Eoit 
(L«  \  tr  mot  de  la  14e  ligne  de  la  page  87.) 
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làH   DOCTEUR  WBRmCKX,  des  Universités  de 

Pologne,  d'Allemagne  et  de  France,  membre  de  plusieurs  sociétés 
médico-chirurgicales  savantes  de  Paris  et  de  Montpellier,  et  dont  la 
longue  expérience  pratique  est  acquise  par  17  années  d'exercice  à 
Paris  vient  de  fixer  sa  résidence  à  New-York,  au  No.  4  Great  Jones 
Street,  où  on  peut  le  consulter  tous  les  jours  de  8  à  10  h.  du  matin,  et 
de  3  à  5  h.  du  soir. 

ZiX3  DOCTXSUR  E.  BOTTENTUIT, 

 .   ^e  la  Faculté  de  Paris^ 

C^^^No.  87  Amity  street. — Consultations  touTles  matins  de  7  heures 
à  10  heures. 

IVZORTZZMtER  DE  MOTTE, 

AVOCAT    ET    CONSEILLER  EN  LOI. 
Etude  No.  237  Broadway,  coin  de  Park  Place,  No.  10  et  11,  2d  étage, 
et  à  la  maison  de  la  Bible,  Astor  Place,  No.  41,  3eme  étage. 

A.  R.  I^ACDONOUGH,  Avocat, 

No.  71  Nassau  street,  au  second.  Consultations  dans  les  langues 
Française  et  Allemande. — Fonds  placés  sur  hypothèque. 

J.  C.  RISER,  Editeur  Xiibraire, 

No.  129  Fulton  street,  entre  Broadway  et  Nassau  street. 
Li'abécédaire  Français  et  Angolais  illustré^ 

suivi  d'un  vocabulaire  pittoresque,  par  associations  d'idées,  avec  envi- 
ron 500  gravures,  à  l'usage  des  deux  nations.  (1ère  partie  d'un  cours 
de  Français.)  par  J.  D.  L.  Zender,  ministre  de  l'évangile,  membre  de 
la  Société  Médicale  Américaine,  éditeur-rédacteur  de  l'Almanach 
Français  des  Etats-Unis.  Cet  ouvrage  a  été  approuvé  par  tous  ceux 
qui  l'ont  vu,  et  se  trouve  déjà  admis  dans  un  grand  nombre  d'écoles. 
Parmi  un  grand  nombre  de  certificats,  "  Le  Républicain  "  nous  a  en- 
voyé le  suivant 

[HT  Nous  avons  reçu  la  première'partie  d'un  cours  de  Français, 
édité  par  M.  J.  D.  L.  Zender,  membre  de  plusieurs  sociétés  savantes, 
et  auteur  de  l'Almanach  Français  des  Etats-Unis.  Cet  ouvrage, 
publié  par  M.  J.  C.  Riker,  129  Fulton  street,  contient  environ  500  gra- 
vures destinées  à  aider  à  la  mémoire  des  jeunes  écoliers.  L'Abece- 
DAiRE  Français-anglais  contient  une  excellente  méthode  de  pronon- 
ciation, et  nous  le  croyons  destiné  à  obtenir  un  grand  succès. 

Feuilleton  de  l'Alniaiiacli» 

Jeux  de  l<ettres. — Nous  donnons  la  pièce  suivante  comme 
un  jeu  de  lettres  successives  de  l'alphabet.  A-b,  c-d  î  El  fl  gh! 
I-j-k-1  m-N-o  ;  P-q  r-s-t  :  U-v-x  !  Y-z  I  Nous  laissons  à  chacun  le  soiu 
de  deviner,  nous  n'en  donnerons  pas  la  solution,  parcequ'elle  est  trop 
obscure,  peut-être  quelqu'un  sera-t-il  assez  pénétrant  pour  en  trouver 
une  bonne. 

Le  jeu  suivant  est  plus  aisé  à  résoudre.  L-n  n-e  o  p-y.  L  i  a  t-t  ; 
1  i  a  e-t  1-v  ;  1  i  a  v-q  ;  1  i  a  e-t  o-q-p  ;  1  i  a  e-t  e-d  ;  li  a  m-e  ;  1  i  a  e-t  m-e 
e  a-i  ;  lia  e-t  d-s  e  d-i-t  ;  1  i  a  c  d  ;  lia  o-b  i  ;  1  i  a  e-t  h  t  ;  lia  e-t  a-j-t, 
k-o-t  ;  a-b-c  ;  1  i  a  v-g-t  ;  1  i  a  r-i-t  ;  e  1  i  a  d-c-d  a-g.  On  peut  comprendre 
ces  lignes  sans  consulter  l'auteur,  qui,  par  pareuthèse^  e*Mt  fait  une 
grande  réputation  de  burlesque  à  Paria. 
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JVo.    43    J^oUn    Street  JVciv--^orh. 

Importateurs  de  marchandises  Françaises  et  Anglaises,  d'articles  de 
consommation  principale,  de  toilette  et  de  fantaisie. 

De  Matériaux  de  Itithographie,  d'Imprimerie, 
et  d'Arts, 

Tiennent  constamment:  Gants  de  Paris,  brosses  à  cheveux,  à  dents, 
k  habits  et  à  chapeaux.  Peignes  à,  toilette,  et  de  derrière,  démêloirs, 
(en  ivoire,  écaille,  corne  d'Irlande,  corne  de  buffle  et  bois  de  fantaisie.) 
Boîtes  à  ouvrage,  à  toilette,  et  à  voyage.  Porte-monnaies,  souveiiirs, 
étuis  à  cigares,  etc.  etc. 

I>épot  des  gravures  et  liiliograpliîes  de  Jnies 
Basset,  dépôt  de  la  parfumerie  fine 
de  Iloubigant  Cliardin. 

AUSSI 

Dépôt  de  €ratoriel  Blondiii, 

Pour    les    articles    suivans    sous    leur  agence. 
Odontine  et  Ellxir  Pelletier,  Poudres  de  Fernandez, 

Eau  de  Botot,  Lactate  de  fer  de  Gélis, 

Productions  Chimiques  de  Béral,    Sirop  digital  de  Labelonye, 
Fluide  de  Labarraque,  Benzine(pour  teinturiers  et  dégrais- 

Pâte  pectorale  de  Régnauld,  seurs,) 

Pilules  ferrugineuses  de  Vallet,  Essence  d'amande  amère,  (pourles 
Limonades  et  Lozenges  purgatifs        fabricans  de  savon,) 

de  Roge.  Papier  épispastique  d'Albespeyre, 

Poudre  de  charbon  du  Dr.  Belloc,  Sel  d'or  de  Fordos  et  Gciis,  (pour 
Tannate  de  Quinine  de  Barreswill,  daguerréotypes.) 
Perles  d'Ether  du  Dr.  Clertan,      Huile  Iodée  de  J.  Personne, 

^  Rob  Lalfecteur,  

Coussinet  et  §uspen§oire  Oernial  pateaité 

de  BUTLER,  No.  4  Vesey  street,  en  face  de  l'église  St. 
iPaul. 

  Sir  Astley  Co'oper  a  sagement  déclaré  que  "  la  descente 

d'une  hernie,  (rupture)  ne  peut  pas  être  entièrement  empêchée,  ou 
bien  la  guérison  n'en  peut  être  effectuée  qu'en  faisant  une  pression  sur 
l'ouverture  abdominale  interne  et  sur  le  canal  inguinal,"  que  "le  ré- 
sultat de  porter  un  suspensoire  sur  cette  partie  (ou  canal)  est  de  ra- 
procher  les  côtés  du  sac  et  de  prévenir  toute  descente  future  dans  la 
même  cavité."  Le  Coussinet  hernial  patenté  de  Butler  est  le  seul  qui 
par  sa  forme  puisse  effectuer  la  pression  sur  le  canal  entier  de  manière 
à  opérer  une  guérison  radicale  des  ruptures.  Adressez-vous  au  bureau 
de  H.  Butler.  Les  dames  ont  leur  chambre  particulière  sous  la  direc- 
tion d'une  dame.  Suspensoires  utéro-abdominaux,  spinaux  et  bandages 
d'épaules,  ajustées  avec  soin  sur  les  personnes. 

Feiiilictou  de  l' Alïiiaiiacli. 

Anecdote. — Un  cabaretier  avait  mis  en  écriteau  au-dessus  de 
son  comptoir  ou  de  sa  har:  *' Maison  de  Tempérance.  1.  On  ne  donne 
à  boire  qu'aux  personnes  tranquilles,  sobres,  et  qui  ne  parleront  que  pour 
payer.    2.  Ou  ne  donne  qu'un  petit  verre  de  liqueur  ou  un  verre  de  vin 
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SAVON  MEDICINAL  ITALIEN 

nu  JUOCTEI7R    FflLIX  GOVR^Jin^ 

No.  67  Walker  street,  à  une  porte  de  Broadway. 

Il  embellit  le  teint,  éclaircit  et  adoucit  la  peau,  de  telle  manière 
qu'il  n'a  pas  son  égal. — Parmi  les  dix  mille  personnes  qui  s'en  sont 
servis,  pas  une  n'a  manqué  de  faire  disparaitre  : 

lie  haie,  les  rousseurs,  les  gençures,  les  coup  de  soleil,  les  boutons, 
les  éruptions,  les  pustules,  les  lentes,  les  dartres,  les  dartres  farineuses, 
la  vermine,  les  marques  de  petite  vérole,  les  érésypèles,  le  scorbut,  les 
engelures,  les  pieds  gelés,  les  hémorrhoïdes,  les  affections  scorbutiques, 
les  maux  d'yeux  et  des  paupières,  les  pieds  tendres,  les  boutons  de 
chaleur,  les  inflammations  ou  rougeur  de  la  peau,  le  mal  de  dent,  la 
gale  des  barbiers,  les  vers  dans  la  peau. 

Pas  une  ne  s'est  plaint  de  son  inefficacité,  au  contraire,  les  certifi- 
cats innombrables  volontairement  offerts^  au  propriétaire,  sont  remplis 
d'éloges  en  faveur  de  ses  vertus  médicales  et  rajeunissantes  î  La  nette- 
té, la  douceur,  et  le  brillant  qu'il  donne  aux  mains  et  a  la  peau  gerçee 
rude  et  ecorchée,  est  vraiment  admirable,  et  toute  mère  qui  tient  à 
cœur  la  santé  et  la  propreté  de  ses  enfants,  ne  devrait  se  passer  de  ce 
savon. 

Usage  pour  les  affections  de  la  peau:  faites  de  la  mousse  avec  de 
l'eau  froide  ou  chaude,  et  appliquez-la  4  ou  5  fois  par  jour. 

hes  Poudres  Subtiles  ou  épilatoires  de  Gouraud  déracinent  promp* 
tement  et  sûrement  les  poils  superflus  de  toutes  les  parties  du  corps. 

Le  Restaurateur  de  la  Chevelure,  ou  le  lustre  Circassien  de  Gou- 
raud garantit  d'empêcher  les  cheveux  de  tomber,  de  guérir  la  tête  sale 
et  de  rendre  doux  et  soyeux  les  cheveux  durs  et  raides. 

La  Teinture  Liquide  pour  Cheveux,  de  Gouraud,  tourne  les  che- 
veux rouge  ou  gris  en  une  couleur  belle  noire  ou  brune,  sans  altérer 
la  peau. 

Le  Rouge  Liquide  de  Gouraud,  communique  aux  joues  et  aux  lè- 
vres pâles,  un  incarnat  cramoisi,  aussi  magnifique  que  celui  de  la  rose, 
sans  s'effacer,  excepté  avec  de  l'eau  et  du  savon. 

Le  Blanc  de  Lys  dissipe  de  suite  toute  rougeur,  rousseur,  rudesse, 
hâle  etc.  et  fait  le  bonheur  du  sexe,  en  blanchissant  sa  peau. 

PRECAUTION.— Les  préparations  véritables  du  Dr.  Félix  Gou- 
raud ne  se  trouvent  qu'au  grand  dépôt.  No.  67  Walker  street,  la  pré- 
mière  boutique  près  de  Broadway,  New-York.  Autres  dépôts  chez 
Callendar,  88  South  Third  street,  Philadelphie;  G.  Fargue,  '26  St. 
Charles  street.  Nouvelle  Orléans,  et  le  Dr.  Picault,  à  Montréal. 


Feuilleton  de  l'Almanacli. 

par  jour.  3.  Le  monde  est  prié  de  se  retirer  après  avoir  bu."  Pen- 
dant les  premiers  jours,  le  cabaretier  eut  à  s'occuper  de  renvoyer  des 
mauvais  sujets,  qui  ayant  déjà  bu  dans  d'autres  endroits,  faisaient  aisé- 
ment connaître  leur  disposition  turbulente,  et  qui  par  dérision,  disaient 
au  cabaretier:  "  Si  vous  ne  vendiez  pas  de  liqueurs,  vous  ne  feriez  pas 
d'ivrognes."  Eh  bien,"  dit  le  cabaretier,  *•  c'est  pour  cela  que  j'ai 
établi  ces  régies,  afin  de  ne  donner  à.  boire  qu'aux  sages  et  aux  tem- 
pérans.  Je  ne  reçois  pas  d'ivrognes  dans  ma  maison,  parceque  ce  sont 
des  fléaux  de  la  société.  C'est  en  bavardant  le  verre  à  la  main,  qu'on 
fait  de  mauvais  plans,  qu'où  se  dispute  et  qu'où  se  tue.    Je  ne  douuo 


IPocieur/Tranchmnt^  ^  .  § 

Seul  médecin  Français  hornœopathe,  No.  ôâ-'Lispeiiiml  'BLieeti —  ^  U/iisfi 
Heures  de  consultations  :  de  1  heure  à  5  h.  P.  M.  et  après  7  heures  ^ 
du  soir. 

ITXSUZ  £T  ORBXXiZiBS. 

Le  Docteur  POWELL,  Oculiste,  Auriste,  etc.  consacre  ses 
soins  exclusivement  au  traitement  de  toutes  les  maladies  des  yeilX 
et  des  oreille$9  depuis  9  h.  jusqu'à  4  h.  tous  les  jours  à  ses  offices, 
No.  502  BROADWAY. 

Le  Traité  sur  les  Yeux,  par  le  Dr.  Powell,  3eme  édition, 
avec  gravures,  se  trouve  en  vente  à  son  office,  prix  50  cents. 

Yeux  artificiels  récemment  importés  qui  peuvent  s'insérer 
sans  la  moindre  peine  ou  opération,  et  se  meuvent  exactement  comme 
des  yeux  naturels,  dont  la  ressemblance  est  frappante  quant  à  la  cou- 
leur et  à  l'expression. 

Lies  célèbres  Seriugues  du  Dr.  Powell,  fonctionnant 
seules,  pour  les  yeux  et  les  oreilles,  on  peut  se  les  procurer  au  même 
office,  502  Broadway,  entre  Broome  et  Spring  streets. 

Suies  JRroescTtel^ 

Professeur  de  langues  Française  et  Allemande,  No.  1  St.  Georges 
Place,  (13eme  rue,  entre  la  1ère  et  la  2de  Avenue,)  se  rend  dans  les 
écoles  et  les  familles. 

Trois  médailles    argent  décernées  par  V Institut  Américain. 

Fr.  Landry,  marchand  Fourreur. 

No.  693  Broadway,  entre  les  rues  4eme  et  Amity.  Importe  les 
fourrures  de  fantaisie,  confectionne  suivant  la  dernière  mode  et  avec 
les  meilleurs  matériaux,  les  pèlerines,  les  garnitures  de  manteaux,  les 
écharpes,  les  manchons,  les  bonnets  de  soldats,  prend  en  dépôt  les  fou- 
lures qu'on  veut  conserver.  C'est  le  plus  ancien  établissement  dans 
Broadway. 

or.  XS.  BOECKSXi,  No.  36  Howard  St. 

Layetier,  coffretier,  emballeur,  éncaisse  avec  sûreté  les  objets  les 
plus  fragiles,  emballe  en  toile  grassse,  toile  cirée,  et  toile-paille,  et  tient 
boîtes  à  robes,  à  fleurs,  malles  de  voyage,  etc    Atelier:  54  Mercer  st. 

JVicholas  Lecomle* 

Confiseur  en  gros  et  en  détail,  236  Greenwich  street,  entre  Bar- 
clay et  Robinson  sts. — On  expédie  franco  pour  toute  demande  dans 
la  ville. 


Feuilleton  de  l*Almaiiacli. 

donc  pas  le  temps  à  un  homme  d'être  ivre.  Si  un  homme  ne  sait  pas 
user  des  choses  avec  modération,  qu'il  s'abstienne  plutôt  de  boire, 
qu'il  se  discipline  dans  les  sociétés  d'abstinence.  C'est  là  sa  place,  et 
qu'il  songe  plutôt  à  grarder  son  argent  pour  son  maintien  décent  et  ce- 
lui de  sa  famille."  Eu  effet,  il  attira  une  quantité  de  personnes  respec- 
tables, qui  n'avaient  pas  honte  d'entrer  chez  lui,  par  raison  de  santé, 
parce  qu'elles  n'abusaient  pas  de  la  boisson  et  qu'on  savait  qu'il  était 
ithste  s.or  ces  règles,  de  sorte  que  sa  boutique  était  cumxDe  nu  petk 


J'^inaiffre  de  Toilette  Hygiénique, 

luveuté  et  préparé  par  L.  MICHEL.  Parfumeur-Distillateur,  Chimiste 
et  Botaniste,  Breveté  par  les  écoles  spéciales  de  Médecine 
et  de  Pharmacie  de  Paris,  le  1er  juin  1847. 
Le  Vinaigre  de  Toilette  de  L.  Michel,  uniquement  composé  de  sub- 
stances toniques,  aromatiques,  balsamiques  et  salutaires,  est  beaucoup 
supérieure  ù  TEau  de  Cologne  pour  toutes  les  qualités  bienfaisantes, 
il  assainit  et  purifie  Tair,  rafraîchit  le  cerveau,  et  donne  force  et  vigueur 
aux  organes  respiratoires,  de  plus,  il  blanchit  et  adoucit  la  peau  et  eu 
efface  les  rides — un  flacon  est  la  dose  nécessaire  pour  un  bain. — Pour 
la  toilette,  et  usages  journaliers  de  la  toilette  des  dames,  une  demi- 
cuillerée  dans  3  ou  4  verres  d'eau,  est  la  quantité  nécessaire  pour  une 
injection  ou  une  lotion,  il  maintient  les  parties  fraîches,  donne  du  ton 
aux  membranes  et  tissus,  quand  ils  sont  affaiblis  ou  relâchés,  et  leur 
conserve  leur  première  élasticité.  Il  guérit  le;:  fleurs  blanches,  pré- 
serve des  tirailleîîirjits  d'estomac,  de  l'amaigrissement  qui  en  sont  les 
funestes  conséquences;  avec  quelques  gouttes  dans  un  verre  d'eau  il 
guérit  les  maladies  des  gencives  et  dos  dents  et  rend  l'haleine  douce  et 
fraîche  :  aussi:  excellent  contre  la  migraine,  les  syncopes  et  les  dou- 
leurs ;  quelques  gouttes  versées  sur  un  fer  chaud,  parfument  la  cham- 
bre du  malade  de  la  manière  la  plus  agréable.  En  vente  chez  les 
principaux  droguistes  des  Etats-fnis  et  du  Canada.  A  Québec,  chez 
J.  Musson,  Ardoin, — Montréal,  S.  J.  Lyman.  Dr.  Picault,  Richard 
Birks,  Wm.  E.  Bowman. — Bvtown,  J.  Beal,  Chimiste,  et  par  toutes 
les  provinces. 

Spécialité  de  L.  Michel. — Esprit  des  Fleurs — Eaux  de  Lavande, 
de  Rose,  de  Fleur  d'Orange — Eau  d'Albion — Eau  de  Cologne  fashion- 
able,  extrait  superflu  pour  le  mouchoir,  régénérateur  de  la  chevelu)  e — 
Odontine — Pâte  d'Amandes  au  miel — Pommades  et  huiles  antiques — 
Savons  superfins  de  toutes  les  odeurs. 

L.  .Michel,  seul  propriétaire  et  fabricant,  ^^illiam  St. 

{up  stairs.)  près  de  Beekman. — Agents  à  New-York  :  \A  in.  H.  Cary, 
243  Pearl  street,  Rushton,  Clark  et  Cie.,  et  L.  Leroy,  Pharmacien, 
771  Broadway. 

Hamne  de  T^ie  infaillible  de  Hyatt. 

Composé  végétal  de  Salsepareille,  de  patience,  de  Guaiac,  etc. 
qui  opère  la  guérison  sûre,  prompte  et  permanente  des  RHUMATIS- 
MES, dans  les  cas  les  plus  critiques,  aussi  des  névralgies,  des  écrou- 
elles,  des  vieux  ulcères,  et  les  formes  les  plus  horribles  des  maladies 
du  sang,  de  la  même  manière  que  l'eau  guérit  la  soif.  1000  cas  de 
guérison  ont  été  publiés  dans  le  Sun,  et  dans  les  autres  journaux,  quel- 
ques-uns de  vingt  ans  de  durée,  dont  ont  peut  voir  les  certificats  au 
principal  dépôt,  246  Grand  street,  près  de  Bowery.  Prix  de  la  bou- 
teille, 75  cents — six  pour  84. 


Feuilletoii  de  l' A Imaiiach. 

restaurant  médical,  où  il  débitait  tout  ce  qui  était  bju  pour  la  santé, 
élixirs,  amers,  vins,  biscuits,  gâteaux,  etc.  et  en  peu  d'années,  il  fit 
fortune. 

Calembour. — On  demandait  si  un  certain  homme  de  lettres, 
était  censeur  ?  Plaisantin  répondit  :  je  sais  bien  qu'il  est  sans  frère, 'nm\9 
j©  11©  saii  pas  s'U-e«t  sans  ««ur.— il.  Lk  G. 
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Pour  la  gutrison  de  la 

Consomption  Zncipiente, 

Des  Ecrouelles,  Débilite  en  général,  Tumeurs  Froides,  Rhu- 

matismes,  maladies  du  foie  et  de  la  peau,  et 
tous  les  maux  provenant  de 

rimPurete  du  sang,  et  des  effets  du  Mercure, 

lia  Panacée  de  Swaim  a  été  pendant  plus  de  30  ans 
célèbre  en  ce  pays  et  en  Europe  pour  des  cures  extraordinaires,  dont 
les  certificats  se  trouvent  dans  les  directions  et  les  brochures  (qu'on 
donne  gratis,)  et  qui  accompagnent  la  Panacée,  qnelque-uns  donnent 
les  détails  de  cures  trop  effroyables  pour  être  publiées,  où  les  malades 
avaient  été  presque  rongés  d'écrouelles  et  avaient  été  condamnés  par 
leurs  médecins. 

On  s'en  est  servi  dans  la  clinique  des  hôpitaux  et  des  familles,  et 
elle  a  eue  la  chance  singulière  d'être  recommandée  par  les  plus  célèbres 
médecins  et  autres  personnes  éminentes,  entr'autres,  Vaîentine  Mott, 
Prof,  de  Cliirur^.  New- York  University  ;  W.  Gibson,  M.  D.,  Prof,  de 
Chirurg.  Pennsylvania  University  ;  Dr.  Del  Valle,  Prof.de  Médecine  à 
la  Havane  ;  José  Lorenzo  de  Luz,  Prof,  de  Chirurg.  Lisbonne  ;  J. 
Chipman,  Membre  du  Collège  Royale  de  Chirurg.  Londres:  Geo. 
Erving,  dernier  ministre  d'Espagne;  Sir  Thomas  Pearson,  Major  Gene- 
ral British  Army  ;  Gilbert  Robinson,  Consul  Anglais,  etc.  etc. 

la  Panacée  ne  contient  aucune  particule  de  Mercure,  et  peut 

être  donnée  à  l'enfant  le  plus  délicat. 

Le  prix  du  détail  a  été  réduit  à  81  501a  bouteille,  (contenant  trois 
demi-pintes,)  ou  trois  bouteilles  pour  $4. 

Aussi,  le  Vermifuge  de  Swaim, 

Précieuse  médecine  de  famille,  pour  toutes  les  maladies  provenant  de 
la  faiblesse  des  organes  digestifs,  tels  que  les  Vers,  le  Choléra  Morbus, 
la  Dyssenterie,la  Fièvre  Litermittente,  les  Hémorrhoïdes,  la  Migraine, 
etc.  etc.  voyez  1«î  pamphlet  du  vermifuge.  Préparé  seulement  au  La- 
BOR.\ToiRE  DE  SwAiM,  l'ancienxe  PLACE,  7e  ruc,  entre  Chestnut  et 
George,  Philadelphie,  et  vendu  par  tous  les  droguistes  respectables  des 
Etats-Unis.  Agents:  SchiefFelin,  Frèras  et  Cie.  New-YorU  :  Wm. 
Lyman  &  Cie.  Montréal;  O.  J.  Hayes  &.  Cie.  Buénos  Ayres;  J.  B. 
Hepburn,  Port-au-Prince;  HufFnagle  &,  Cie.  Calcutta. 

Feuilieton  de  l'Aima  11» ch. 

Iie§  Sectes  d'Epieure  et  d'Epicfète  — Dans  le 
temps  où  les  calembourgs  étaient  fort  en  vogue,  Louis  XVI  voulant  pa- 
yer sou  tribut  ù,  la  mode,  demanda  à  ses  courtisons  de  quelle  secte 
étaient  les  puces.  Personne  ne  put  répondre.  Eh  de  la  secte  d*Epicure. 
Le  même  roi  disait  que  les  poux  étaient  de  la  secte  d'Epictète. 

XSpitaphe  d'un  Perroquet. 

Passant,  ci-gît  un  perroquet, 
Qui,  vivant,  eut  beaucoup  d'adresse  ; 
Mourant,  il  laissa  sou  caquet, 
Par  teetament  à  sa  nmitressei^H.  Ls  G. 
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Pa1ai§  médical  da  I>r.  J ayne^  A  Philadelphie. 


Feuilleton  B^eJl'Almaunch.^ 

Carré  Rlag^iqiie  du  nombre  6. 
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T  Ce  carré,  tel  que  nous  Tavons  composé  et  corrigé,  produit  111  à 
«haque  colonne  et  à  chaque  ligne,  dont  le  résultat  est  le  nombre  nn}i- 
térieux  666  de  TApocalypse.  Il  représentait,  parmi  les  Egyptiens,  la 
jMWche  annuelle  du  soleil  en  3G  portion»  du  Zodiaque.— Ewtrviuj 
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JMCBBBCZITBS    DB  TAXMIZIj&S 

DU 

DOCTEUR  DAVID  JAYNE, 

Grand  Depot,  IVo.  §4  €liestiiiit-st.  Pliiladelp'e. 

ET  CHEZ  LES  AGENTS  A  NEW-YORK: 
CHARLES  RING.  No.  192  Broadway, 
HAVILAND,  HARRAL  &  RISLEY,  No.  80  Maiden-Lane, 
R.  B  HAVILAND  et  Co.  No.  47  John-street. 
WM.  BURGER,  No.  50  Courtlandt-street. 


F^HEaJflBULE  du  JDr. 


La  gravure  représente  l'JEdif  ire  gigantesque  que  je  viens  d© 
faire  construire  à  Philadelphie,  et  qui  sera  peut-être  le  plus  imposant 
et  le  plus  extraordinaire  du  genre  dans  le  monde  pour  uu  office  et  un 
laboratoire  de  médecine.  Le  terrai»  seul  sur  lequel  se  tient  le  bû-ti- 
ment  principal,  les  trois  lots  d'un  côté,  et  un  lot  de  l'autre,  coûtent 
$144,000.  Toute  la  dépense  des  bâtisses  se  montera  à  plus  de  $300,000. 
Le  style  est  du  genre  gothique.  Le  front  et  le  derrière  sont  bâtis  de 
pierre  de  granit.  Le  bâtiment  principal  a  42  pieds  de  large  sur  136  de 
long,  la  profondeur  de  la  fondation  est  de  27  pieds,  la  hauteur  depuis 
le  pavé  jusqu'à  la  coupole  a  96  pieds,  et  celle  de  la  couple  33  pieds. 
Il  y  a  à  l'intérieur  de  chaque  étage  une  rangée  de  16  colonnes  de  fer 
de  fonte.  Le  rez-de-chaussfée  contient  les  magasins  de  médecine  pour 
la  vente,  et  le  1er  étage,  des  appartemens  richement  meublés,  parmi 
lesquels  se  trouveront  les  offices  de  consultation. 

Les  ï^édecîlies  que  j'offre  au  public  ont  été  composées  d'après 
mes  prescriptions  primitives,  durant  une  longue  suite  d'années  de  pra- 
tique considérable  de  la  médecine.  Je  n'avais  pas  le  moindre  idéed'ea 
étendre  l'usage  au  delà,  de  ma  pratiqne  ;  mais  le  succès  étonnant  qui 
suivait  l'usage  de  ces  pilules  dans  la  cure  merveilleuse  des  maladies 
pour  lesquelles  je  les  piescrivais,  et  les  recommandais,  les  rendit  si  pop- 
ulaires et  les  mit  en  si  grande  demande,  que  je  me  trouvais  obligé  de 
les  préparer  en  plus  grande  quantité  pour  satisfaire  aux  demandes 


Feuilleton  de  l' Aliuaiiacli. 

L.e  Temps  est  de  l'Argeilt.— L'homme  d'afFaires 
d'Amérique  apprend  au  flâneur  Français  que  le  temps  est  de  l'argent, 
et  que  quand  on  veut  voyager  dans  un  pays,  il  faut  s'enquérir  non  pas 
s'il  y  a  des  amusements  dans  ce  pays,  mais  s'il  y  a  de  quoi  faire  réussir 
noire  industrie,  ou  en  termes  américains,  s'il  y  a  de  l'argent  à  faire. 
Car  l'occupation  sérieuse  nous  conduira  à  la  prospérité  et  au  bonheur, 
tandis  que  la  flânerie,  les  amusements,  ou  les  plaisirs,  nous  conduiront 
à  la  misère  et  à,  l'hôpital.  Aussi  quelques  marchands  tienuent-ils  affi- 
chée dans  leur  comptoir  la  notice  suivante  : 

Call  upon  a  man  of  business, 
lu  hours  of  business, 


constantes  qu'on  en  faisait.    Elles  ont  été  teîlemeat  croissantes  par  la 

suite,  qu'il  n'y  a  pas  de  hameau  sur  le  continent,  maintenant,  qui  n'en 
ait  fait  provision  plus  ou  moins.  Outre  cela  les  Indes  Occidentales  en 
font  demander  de  chez  nous  une  quantité  énorme,  aussi  bien  que  les  ha- 
bitans  des  Possessions  Anglaises  et  Espagnoles  dans  les  Indes  Orien- 
tales. 

Je  profite  de  l'occasion  pour  faire  observer  que  j'ai  été  élève  de 
l'Université  de  Pennsylvanie,  une  des  meilleures  institutions  médicales 
des  Etats-Unis,  et  que  j'ai  maintenant  33  ans  d'expérience  au  milieu 
d'une  clientèle  étendue  et  variée,  sur  laquelle  j'ai  eu  d'amples  occa- 
sions d'acquérir  une  connaissance  des  maladies  et  des  remèdes  les  plus 
propres  à  les  guérir. 

Le  public  a  donc  une  garantie  que  ces  préparations  sont  compo- 
sées avec  soin  sur  des  principes  scientifiques,  par  une  personne  entière- 
ment au  fait  des  qualités  médicinales,  et  des  effets  de  chaque  article 
séparé,  et  de  leur  influence  combinée,  quand  elles  sont  unies  d'une 
manière  chimique  par  une  personne  qui  a  aussi  une  connaissance  de  la 
structure  du  corps  humain,  et  des  fonctions  de  chaque  organe,  dans 
leur  état  sain,  comme  dans  leur  état  maladif. 

La  popularité  de  ces  "médecines  de  famille"  ne  se  borne  pas  aux 
gens  illettrés  et  aux  incrédules,  mais  un  nombre  infini  de  personnes 
d'intelligence  et  de  caractère,  occupant  les  postes  les  plus  éminents  de 
la  société,  se  servent  de  termes  d'éloges  les  plus  flatteurs  pour  le  suc- 
cès de  ces  pilules.  On  les  prescrit  maintenant  régulièrement  dans  tous 
les  Hôpitaux  de  l'Ile  de  Cuba,  et  j'ai  reçu,  de  la  part  de  six  Professeurs 
de  ces  Institutions,  des  certificats  en  conséquence;  mais  il  n'est  pas 
nécessaire  de  particulariser  des  cas,  car  je  reçoit  journellement  des 
lettres  de  tous  les  côtés,  qui,  si  elles  ne  m'informent  pas  de  quelque 
cure  extraordinaire,  contiennent,  au  moins,  en  substance  la  phrase 
suivante.  Vos  médecines  produisent  une  satisfaction  universelle  à 
tous  ceux  qui  s'en  sont  servis. 


1.   Jayne's   Sanative  Pills» 

Pilules  Sanatives  dit  Dr,  Jayne, 


Pour  les  affections  du  foie,  de  la  goutte,  de  la  jaunisse,  la  dyspepsie, 
les  rhumatismes,  les  fièvres,  les  névralgies,  les  érysipèles,  les  maladies 
de  la  peau,  l'impureté  du  sang,  les  inflammations,  la  mélancolie,  la 
migraine,  la  constipation,  les  douleurs  de  tête,  de  poitrine,  de  côté, 
de  dos  et  de  membres,  les  attaques  bilieuses,  les  maladies  des  fem- 
mes, etc.  etc. 

On  peut  boire  et  manger  comme  de  coutume,  et  même  manger, 
si  l'on  veut,  immédiatement  après  qu'on  les  a  prises.  Le  temps  ne  les 


Feuilleton  de  l'Almanacli. 

Only  on  business. 
Transact  your  business, 
And  go  about  your  business, 
In  order  to  give  him  time  to 
Attend  to  his  business. 


Nous  traduisons  ainsi  ce  morceau  pour  servir  à  qui  en  a  besoin. 
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gite  pas,  parce  qu'elles  sont  tellement  composées,  qu'elles  se  dissoîvent 
aisémeut  dans  l'estomac.  En  petites  doses  elles  sont  altératives  et 
doucement  laxatives,  mais  en  grandes  doses,  elles  sont  activement 
cathartiques.  nettoyant  tout  le  canal  alimentaire  de  toutes  matières 
putrides,  irritantes  et  fécales,  et  rendant  saines  les  sécrétions  de  Tes- 
lomac,  du  foie,  et  des  diîférens  organes  du  corps. 

On  peut  les  prendre  en  tout  temps  et  daîis  la  plupart  des  mala" 
dies. — Dans  les  fièvres  inflammatoires,  intermittentes,  rémittentes,  bi- 
lieuses et  autres  :  dans  la  jauuisse  et  les  affections  du  foie.  Pour  la  d ys- 
pepsie,  elles  sont  vraiment  un  article  de  grande  valeur,  changeant  par 
degrés  les  sécrétions  viciées  de  reîtomac  et  du  foie,  et  produisant  une 
action  saine  sur  ces  organes  iniporians.  Elles  sont  très  bonnes  pour 
les  maladies  de  la  peau,  et  pour  ce  qu'on  appelle  communément  l'im- 
pureté du  sang;"  aus^i  pour  les  maladies  des  femmes,  la  constipation, 
etc.,  et  enfin  dans  toutes  les  maladies  ou  il  faudrait  se  servir  d'une  mé- 
decine opérative.  altérative  ou  purç^ative.  LA  DYSPEPSIE  SE 
GUERIT  POSITIVEMENT  par  l'usage  continuel  de  cette  méde- 
cine  sanative,  surtout  si  la  médecine  altérative  ou  le  vermifuge  ton:qu# 
est  employé  en  même  temps,  suivant  leurs  directions. 

Comme  ces  pilules  ont  fait  preuve  de  succès  si  remarquables  dans 
la  guérison  des  maladies  de  foie,  de  celles  de  la  peau,  et  de  la  dyspepsie, 
j'ai  pensé  qu'il  serait  à  propo^!  de  douuer  les  détails  suivants  sur  les 

MALADIES  DU  FOIE: 

c'est  une  maladie  dont  on  parle  beaucoup,  mais  qu'en  même  temps  on 
comprend  peu.  A  proprement  parler,  tout  dérangement  du  foie,  ou  du 
système  bilieux  e-?t  une  maladie  du  foie,  mais  l'éiat  particulier  du  foie 
auquel  j'ai  rapport,  est  une  affection  chronique,  et  qui  provient  ordi- 
nairement d'un  état  de  torpeur  ou  de  congestion  de  cet  organe  impor- 
tant. Quelquefois  la  bile  manque  en  quantité,  ou  est  viciée  en  qualité, 
ou  bien  ces  deux  états  se  trouvent  exister  à  la  fois  dans  l'individu. 
Quelquefois  la  maladie  est  produite  par  des  obstructions  dans  les  con- 
duits qui  amènent  la  bile  du  foie  dans  les  boyaux.  Celte  obstruction  est 
très  fréquente  et  est  généralement  causée  par  un  mucus  ou  une  s;  b- 
stauce  glaireuse  et  épaisse,  ou  quelquefois  par  des  calculs  biliaires,  qui 
s'arrêtent  et  ferment  le  passage  dans  les  conduits  biliaires  ;  c'est  alors 
que  la  bile  est  rejetée  sur  la  vésicuie  du  fiel,  ou  elle  est  absorbée  par 
une  grande  quantité  de  petits  vaisseaux  qui  la  transportent  dans  le  con- 
duit thoracique,  ce  dernier  s'étend  le  long  de  l'épine  dorsale,  se  termine 
et  ce  confond  dans  la  grande  veine  de  l'épaule  gâche,  près  de  sa  jonc- 
lion  avec  les  veines  qui  sortent  de  la  tête  et  du  cou,  et  de  là  la  bile  est 
amenée  au  cœur  et  devient  mêlée  avec  le  sang  La  bile  étant  de  cette 
manière  détournée  de  son  cours  naturel,  et  circulent  dans  une  partie 
du  corps  où  elle  n'avait  jamais  été  désignée  par  la  nature,  produit  beau- 


Fenilleton  de^l\\luiaiiach. 

N'allez  voir  un  homme  d'affaires, 
Que  dans  les  heures  d'affaires, 
Et  seulement  pour  affaires. 
Traitez  avec  lui  de  votre  affaire, 
Et  allez-vous-en  à  vos  affaires., 
Pour  lui  laisser  le  temps  prospère 
De  vaquer  à  ses  affaires, — Edit  . 
S* 
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eoup  de  mal  et  souvent  des  effets  désastreux  sur  la  santé  de  i*individû, 
parce  que,  à  cause  de  l'absence  d'une  qualité  de  bile  saine  à  mêler  avec 
de  la  nourriture  à  moitié  digérée,  une  séparation  complète  ne  peut  ja- 
mais avoir  lieu  entre  le  chyle  (ou  liqueur  lactée  qui  forme  le  sang)  et 
ces  portions  de  nourriture  désignées  par  la  nature  pour  être  rejetée 
des  boyaux  ;  car  quand  la  bile  est  présente,  elle  purifie  et  fait  une  sé- 
paration des  parties  saines  et  des  malsaines,  de  la  même  manière  que 
la  colle  de  poisson  sépare  le  vin  ou  le  cidre  des  impuretés,  et  en  con- 
séquence,  la  vrai  fontaine  de  la  vie  est  viciée  et  corrompue  à  sa  source. 
La  constipation  en  est  le  résultat,  ou  bien  la  constipation  et  la  diarrhée 
dominent  alternativement. — Les  vents  se  produisent  dans  l'estomac  et 
les  boyaux,  et  le  malade  est  souvent  tourmenté  des  vers,  et  fréquem- 
ment affecté  des  hemorrhoïdes.  Les  particules  grossières  de  la  bile 
ainsi  mêlées  avec  le  sang  obstruent  plus  ou  moins  les  pores  de  la  peau 
et  les  petits  vaisseaux  sanguins,  et  de  là  produisent  les  différentes  ma- 
ladies de  la  peau,  telles  que  les  érysipèles,  les  exzèmes,  la  gale,  les 
petits  vésicules  aqueuses,  les  pustules,  les  tumeurs,  les  boutons,  la 
teigne,  les  hubons,  le  mal  d'yeux,  les  plaies  et  les  ulcères  de  différentes 
espèce,  qui  son  très  difficiles  à  guérir.  La  peau  est  plus  ou  moins  jaune, 
et  souvent  très  brune  foncée,  lorsque  la  maladie  a  duré  trop  longtemps, 
et  elle  contracte  une  apparence  désagréablement  sale  et  grasse,  et 
quelquefois  il  y  a  une  jaunisse  complète.  Le  blanc  des  yeux  a  aussi 
une  couleur  verte  ou  jaune. 

Plus  ou  moins  de  bile  se  trouve  quelquefois  filtrée  du  sang  dans  son 
passage  à  travers  les  reins  et  est  mêlée  avec  l'urine  ;  alors  par  son  acri- 
monie, elle  cause  des  maux  dans  le  dos.  et  échaude  et  irrite  tous  les 
passages  urinaires.  Il  y  a  des  jours  où  l'émission  de  Vurine  est  profuse 
et  naturelle  en  apparence,  à  d'autres  temps  elle  est  en  petite  quantité, 
et  le  désir  d'évacuer  est  fréquent  et  presssant.  et  quelquefois,  il  y  a  une 
suppression  totale  d'urine.  Il  arrive  aussi  que  la  couieur  est  presque 
blanche  et  laiteuse,  mais  ordinairement  elle  est  d'un  couleur  foncée, 
rouge  ou  jaune,  avec  une  odeur  forte  ou  offensive;  quelquefois  l'urine  a 
l'apparance  de  sang.  La  langue  est  ordinairement  plus  ou  moins  tapis- 
sée d'une  couche  blanche  ou  brune.  Il  y  a  irritation  et  fréquemment 
une  inflammation  chronique  de  la  surface  intérieure  de  l'estomac  et  des 
boyaux,  avec  une  état  tendre  à  la  pression,  et  une  couleur  ou  mal  le 
long  de  l'extrémité  supérieure  des  côtes,  enfin  une  malaise  général. 

Quelquefois,  il  y  a  réplétion  de  l'estomac,  quelquefois  un  appétit 
vorace.  Il  y  a  souvent  une  sensation  de  frisson  et  de  froid  dans  les 
pieds  et  dans  les  genoux,  et  dans  l'intérieur  des  cuisses,  des  éructations 
acides  ou  amères,  et  quelquefois  un  vomissement  de  la  nourriture  après 
avoir  mangé. 

Feuilleton  de  l'Almaiiacb. 
l<e  lavement  sucré. — Un  jeune  enfant  ne  pouvait  se  dé- 
cider à  prendre  un  lavement  que  le  médecin  regardait  comme  urgent 
et  iudispensible,  son  père  et  sa  mère,  après  avoir  épuisé  toutes  les  pro- 
messes, toutes  les  menaces,  toutes  les  supplications,  ne  savaient  bientôt 
plus  à  quel  expédient  avoir  recours,  lorsqu'il  leur  vint  tout  à  coup  à 
l'idée  de  proposer  de  sucrer  ce  lavement  si  odieux  à  leur  fils  Leur 
proposition  fut  accueillie  sur  le  champ,  et  l'enfant  accepta,  non  seule- 
ment sans  mot  dire,  mais  avec  joie,  le  remède  qu'il  avait  jusque-là  re- 
fusé opiniâtrement  comme  uue  médecine  effrayante  et  de  mauvais 

g(KLt«— H.  L£  G* 
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Il  y  a  une  sensation  d'oppression  dans  Testomac  et  la  poitrine, 
comme  si  un  poids  les  pressait,  des  rêves  ennuyanset  parfois  efFrayans, 
de  la  mélancolie,  de  la  langueur,  une  manque  d'énergie,  de  la  tristesse, 
de  l'insomnie,  et  du  mécontentment.  Chaque  fois  le  visage  se  colore, 
et  il  y  a  plus  ou  moins  de  fièvre,  particulièrement  la  nuit  ou  l'après- 
dîner.  Quelquefois  des  coliques  violentes,  et  des  peines  errantes,  dans 
les  différentes  parties  du  corps.  Souvent  il  y  aune  petite  toux  avec  une 
certaine  àpreté  de  la  gorge,  et  quelquefois  une  toux  très  sèche  et  très 
dure,  que  l'on  prendrait  souvent  pour  la  consomption.  Cette  toux 
commence  à  la  dernière  partie  de  la  nuit,  ou  le  matin  de  bonne  heure, 
et  dure  pendant  des  heures,  et  produit  souvent  un  nausôo  et  un  vo- 
missement, et  s'il  y  a  expectoration,  c'est  un  flegme  dur,  visqueux  et 
tenace,  qui  s'attache  à  tout  ce  qu'il  touche.  Il  y  a  aussi  fréquemment 
des  douleurs  de  pleurésie  chroniques  dans  les  différentes  parties  du  tho- 
rax, de  la  poitrine,  et  se  transportent  d'une  partie  de  la  poitrine  ou  des 
côtés  aux  autres  parties.  Quelquefois,  il  se  forme  des  abcès  dans  le 
foie,  et  par  leur  pression  vers  les  poumons,  il  se  produit  une  constriction 
et  de  la  toux,  et  ces  abcès  en  s'ouvrant  déchargent  leur  matière  dans 
les  poumons  ;  il  faut  alors  que  celte  matière  morbide  soit  évacuée  par 
expectoration,  ou  bien  le  malade  court  a  sa  perte.  Il  y  a  des  personnes 
qui  sont  troublées  de  tirailleniens  spasmodiques  dans  les  différentes 
parties  du  corps.  Il  y  a  une  sensation  de  battement  près  du  creux  de 
l'estomac  avec  des  palpitations  et  des  mouvemens  spontanés  du  cœur. 
Ces  derniers  symptômes  sont  souvent  produits  par  l'usage  du  thé  et  du 
café  fort.  On  doit  s'attendre  aussi  a  une  quantité  de  lentes  sur  îa 
tête,  et  à  la  perte  des  cheveux,  une  peau  jaune,  sale,  huileuse,  une 
couleur  jaune  ou  verte  dnns  le  blanc  des  yeux,  une  peine  à  travers  les 
reins  et  les  hanches,  avec  irritation  et  chaleur  dans  l'évacuation  de 
l'urine.  Toutes  ces  maladies  fébriles  proviennent  de  la  même  cause  :  un 
dérangement  du  foie.  Des  remèdes  violents  font  toujours  plus  de  mal 
que  de  bien  ;  mais  par  l'usage  constant  des  pilules,  on  pourra  accom- 
plir tout  ce  qu'on  désire. 

Le  TiiAiTEMENT  QUI  OBTIENT  LE  PLUS  DE  SUCCES  cst  de  donner  au 
malade  chaque  nuit  ou  allant  au  lit,  de  deux  à  quatre  pilules  sanatives, 
ou  assez  de  ces  pilules  pour  produire  une  évacuation  ou  deux  le  matin 
suivant.  La  dose  de  ces  pilules  peut  s'arcroUre  et  diminuer  au  gré  du 
malade  de  manièie  à  produire  l'effet  désiré,  et  on  doit  en  continuer  l'u- 
sage jusqu'à  ce  que  la  santé  soit  rétablie  ;  et  aussi  en  même  temps  don- 
ner la  médecine  altérative,  trois  fois  par  jour,  suivant  les  instructions,  à, 
moins  qu'il  n'y  ait  un  manque  d'appétit  avec  de  la  faiblesse  et  de  la 
lassitude;  ou  à  moins  quM  n'y  ait  des  symptômes  de  vers,  et  alors  au 
lieu  de  la  médecine  aliérutive,  il  faut  donner  une  cuillerée  à  café  de 
Vermifuge  (mêlée  dans  un  peu  d'eau  froide  et  sucrée  au  Çfoût)  une 

Feui  leion  de  l' Alinunacli. 

Quolibets* — Pourquoi  Pierre  a-t-il  fait  bâtir  un  four  dans  sa 
maison?  Parce  qu'il  ne  pouvait  faire  bâtir  sa  maison  d^ns  un  four. 
Pour  faire  devenir  pantoufle  une  personne,  il  n'y  a  qu'à  ne  lui  point 
fa  re  de  quartier.  Quel  est  le  moyen  de  trouver  le  carême  court? 
C'est  d'emprunter  de  l'argent  le  Mercredi  des  Cendres  pour  le  rendre 
à  Pâques— H.  L::  G. 

héC  Bossu  par  devant. — Un  bossu  par  devant  entra  dans 
la  ville  de  Sienne;  un  bourgeois  voulant  le  railler,  lui  demanda  pour-r 
quoi  il  portait  son  paquet  par  iievaat  ?  On  eu  use  aineif  dit  le  bcwu» 
eo  piyB  de  filoa5.«i«li»  Ls  G. 
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demi-heure  avant  chaque  repas  jusqu'à  ce  que  ces  symptômes  aient 

disparu,  et  s'il  y  avait  de  la  toux  ou  de  Poppression  autour  de  la  gorge 
ou  de  la  poitrine,  donnez  alors  l'expectorant  autant  de  fois,  et  en  doses 
suffisamment  nécessaires,  pour  calmer  la  toux  et  rendre  aisée  l'expec- 
toration. 

a.  7ayne's  Szpectorant. 

Expectorant  du  Dr,  D.  Jayne. 
Cette  médecine  remarquable  effectue  journellement  les  cures  les 
plus  merveilleuses  dans  l'asthme,  la  toux,  le  crachement  du  sang,  la 
coqueluche,  le  croup,  la  consomption,  la  pleurésie  chronique,  l'enroue- 
ment, maux  et  peines  dans  la  poitrine.—  Le  bronchite  ou  la  consomp' 
tion  vulgaire,  qui  paraît  une  maladie  rébelle,  a  toujours  été  guérie  par 
cette  médecine. 

3,  Jaync's  Tonie  V  e  r  m  i  f  n  §r  e  • 

Vermifuge  Tonique  de  Jayne, 
C'est  un  remède  agréable  et  certain  pour  la  gruérison  des  vers,  dô 
la  dyspepsie,  du  manque  d'appétit,  des  hémorrhoïdes,  des  fièvres  d'ac- 
cès et  de  toutes  les  maladies  de  faiblesse,  particulièrement  de  l'estomac, 
des  entrailles,  et  des  organes  de  la  digestion. 

4.  Jayne's  Alterative  IMCedicine. 

Médecine  Altêrative  de  Jayne, 
Cette  préparation  si  populaire  combine  toutes  les  vertus  altératives 
et  dés  obstructives  les  plus  sures  et  les  plus  efficaces  qui  existent  pour  la 
guérison  des  affections  §crof iileu$e$«  des  iilcère§9 
tumeurs  scrofuleuses,  cancéreuses  et  indolentes,  des  affections  mercu- 
rielles  et  syphilitiques,  du  rlltlinallsine,  de  la  goutte,  du  SCOr- 
but,  delà  névralgie  ou  tic-douloureux,  du  caucer,  du  goitre, 
l'élargissement  des  os,  des  jointures,  des  glandes,  du  foie,  de  la  rate, 
des  reins,  etc.  toutes  les  maladies  de  la  peau,  telles  que  les  dartres, 
les  boutons,  etc.  la  dyspepsie  et  les  affections  du  foie  et  des  nerfs,  et 
toutes  celles  qui  sont  causées  par  un  état  impur  du  sang,  ou  des  autres 
fluides  du  corps. 

5.  Jayne's  Carminative  Balsam. 

Baume  Carminatif  de  Jayne, 
Ce  Baume  est  une  guérison  sûre  pour  le  bas  ventre  et  les  maladies 

Feuilleton  de  l'Almanacli* 
liC  Conscrit* — Dans  une  escarmouche  un  conscrit  Normand 
restait  l'arme  au  bras. — Pourquoi  donc  ne  tires- tu  pas,  lui  dit  son  lieu- 
tenant en  colère? — Et  pourquoi  que  f  tirerais  sur  ces  gens,  in'mont 
paê  rien  fait.  Au  même  instant  son  camarade  tombe  mort  à  son  côté. 
Comment,  mon  lieutenant,  je  crois  que  ces  mauvaises  gens  tirent  à 
halle  sur  nous. — Eh  î  oui,  imbécile,  et  ils  vont  te  tuer  de  même.  Alors 
rien  ne  put  arrêter  l'ardeur  du  conscrit.  Il  tira  aussi  à  balle,  et  marche 
•outre  Tennemi  avec  intrépidité  jusqu'à  la  fin  de  l'action. — H.  Le  G. 

lie  Cordonnier  Subtil.— Un  cordonnier  allait  tous  les 
jours  à  roniversitéi  lorsqu'on  y  soutenait  quelque  thèse.  Qtelqtt'mu 
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de  Véié,  pour  la  diarrhée,  la  dyssenterie,  la  colique,  le  mal  d©  tête  ai^ 
et  nerveux,  le  choléra,  le  vomissement,  et  tous  les  dérangemens  de  l'es- 
tomac et  des  eutrailles,  ainsi  que  les  afîectior.s  nerveuses  etc. 

6.  Jayne's   Hair  Tonic. 

Tonique  de  Jayne  pour  les  Cheveux. 

Cette  préparation  précieuse  produit  une  action  nouvelle  et  salutaire, 
dans  le  crâne,  le  nettoie  de  toutes  les  lentes,  croûtes,  teis^ne  et  galle, 
empêche  les  cheveux  de  tomber,  et  dans  la  plus  grande  partie  des  cas 
produit  une  belle  croissance  de  Cheveux  nouveaux. 

7.  Jayne's  American  Hair  Dye. 

Teinture  Américaine  de   Jayne  pour   les  Cheveux, 

GARANTIE,  si  on  l'applique  strictement  selon  les  instructions  pour 
changer  les  cheveux  de  quelque  couleur  que  ce  soit  en  une  belle  cou- 
leur châtain,  ou  en  un  noir  de  jais  parfait,  sans  teindre  la  pe:au. 

8.   Jayne's   Ague  Fills. 

Pilules  de  Jayne  pour  les  Fièvres  d"* Accès. 
Ces  pilules  ne  manqueront  pas,  quand  on  adhérera  strictement  aux 
instructions,  d'effectuer  une  seule  fois  dans  mille  cas,  une  guérison  per- 
manente de  la  Fièvre  Intermittente,  du  Frisson  tt  de  la  Fièvre  or- 
dinaire, etc.  etc. 

CONCLUSION. 

Ainsi  comme  règle  générale  :  le  Baume  Carminatif  pour  les  mala- 
dies d'été  (dyssenterie,  crampes,  choléra,  etc.)  les  Pilules  Sauatives 
pour  les  maladies  d'automne,  (fièvres  bilieuses,  etc.)  l' Expectorant  pour 
les  maladies  d'iiiver,  (rhumes,  consomption,  etc  )  la  Médecine  Aliéra- 
tive  pour  les  maladies  de  printemps,  (boutons,  excrescences,  désordre 
de  la  nature.)  les  autres  médecines  pour  les  maladies  accidentelles  de 
toute  saison.  Voyez  de  plus  l'Ahnanach  médical  du  Dr.  Jayne,  qu'on 
distribue  gratis,  et  les  médecines  se  trouvent  chez  tous  les  principaux 
droguistes  de  l'Amérique  du  Nord. 

Dépôt  général  des  Médecines  du  Dr.  D.  Jayne,  â  Philadelphie,  No. 
84  Chestnut  street. 

Agence  pour  la  vente,  chez  les  principaux  droo-uistes  de  l'Amérique 
du  Nord,  et  principalement  chez  C.  Ring,  02  Broadway,  etc.  New- 
York. 


Feuilleton  cle  l'AImaiiach. 

lui  demanda  s'il  savait  le  latin  I  Non,  répondit  l'artisan.  Eh  î  bien, 
que  venez-vous  donc  faire  ici  ?  Ah  !  dit-il,  je  m'amuse  à  voir  qu'est- 
ce  qui  a  tort  ou  raison  dans  la  dispute.  Et  comment  cela?  Rien  de 
plus  facile.  Je  le  connais  à  la  mine  des  disputants;  car  celui  qui  n'a 
rien  de  bon  à  répliquer,  se  fâche  et  fait  la  grimace. — H.  Le  G. 

Le  Proverbe  Démenti. — On  disait  à  un  homme  qui 
buvait  beaucoup  et  qui  n'avait  point  de  conduite:  Tant  va  la  cruche 
à  l'eau  qu'à  la  fin  elle  se  brise.  Votre  avis,  répondit-il,  est  hors  d'œuvre, 
carma  cruche  ne  va  jamaia  à  l'eau,  mais  au  vin. — H  Le  G. 
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Sanie  I^our  Tous. 
rZZiULSS  D'HOIiXiUWA?. 

Cette  inestimable  Médecine,  étant  composée  entièrement  d'herbes 
médicinales,  ne  contient  ni  mercure,  ni  aucune  autre  substance  délé- 
tère. Bénigne  pour  la  plus  tendre  enfance,  ou  pour  la  plus  faible  con- 
ititution,  et  également  prompte  et  sûre  pour  déraciner  la  maladie  dans 
l'être  le  plus  robuste,  elle  est  parfaitement  inoffensive  dans  ses  opéra- 
tions et  dans  ses  elfets,  tandis  qu'elle  cherche  et  qu'elle  emporte  les 
maladies  de  toutes  espèces  a  quelque  degré  qu'elles  soiejit  arrivées, 
quelque  anciennes  et  quelque  enracinées  qu'elles  puissent  être.  Des 
ÂIiLLiERS  d'iNDiviDUS  guéris  par  l'usage  de  cette  Médecine,  dont  un 
très-grand  nombre  étaient  sur  le  bord  du  tombeau,  ont  été,  avec  un 
peu  de  persévérance,  rendus  à  la  santé,  et  ont  recouvré  leurs  forces 
alors  que  tout  autre  moyeu  avait  échoué. 

Le8  Plus  Affliges  ne  doivent  pas  s'abandonner  au  désespoir; 
mais  qu'ils  fassent  une  épreuve  convenable  des  puissants  effets  de  cette 
Médecine  txtraordinaire,  et  ils  juirout  bientôt  du  bonheur  de  recoU' 
vrer  une  bonne  santé. 

On  ne  doit  pas  perdre  un  instant  à.  faire  usage  de  ce  remède  pour 
toutes  les  maladies  suivantes: 

Fièvres  Intermittentes  de  toute  espèce — Asthme — Taches  sur  la 
Peau — Fièvres  Bilieuses — Bile — Coliques — Phthisie  ou  Consomption 
Pulmonaire — Débilité — Hydropisie — Erysipèle — Goutte — Maux  de 
Tète — Indiorestion — Inflammations — Jaunisse — Maladies  du  Foie — 
Lumbago,  dit  Maux  de  Reins — Hérnorrhoides — Rhumatismes — Dé- 
ranorements  des  Régies  chez  les  Femmes — Scrofules,  ou  les  Ecrouelles 
—Rétention  d'Urine — Symptômes  Secondaires — Pierre,  ou  la  Gra- 
velle — Tic  Douloureux — Tumeurs — Ulcères — Vers  de  toutes  espèces 
— Maladies  Vénériennes — Faible  se,  ou  la  Perte  des  Forces,  quelle! 
qu'en  soient  les  causes. 

Ces  Pilules  se  vendent  à  i'établissment  général  à  Londres,  244 
Strand,  et  dans  tous  les  pays  étrangers,  chez  tous  les  Pharmaciens  ou 
autres  industriels  chargé  de  la  vente  des  Médicaments,  à  37  1-2  cts. 
87  cts.  et  §1  .50  cts. 

Chaque  boite  est  accompagnée  d'une  Instruction,  qui  indique  la 
manière  d'en  faire  usage. 

DEPOTS  GENERAUX  AUX  ETATS  UNIS. 
Meisrs.  A.  B.  et  D.  Sands,  coin  de  William  et  Fulton-st.  N.  Y- 
J.  Hortey,  84  Maiden-lane;  J.  D.  L.  Zender,  345  12e  rue;  Scth  S. 
Hance,  108  Baliimore-st.  Balt.;  CD.  Knight,  7  South-6ih-st.  Phila.; 
J.  Wright  et  Cie.  151  Chartres  st.  N.  O.;  P.  M.  Coheu  et  Cie.  Charles- 
ton,  S,  C;  H.  Blakely     «v  ie.  St.  Lou»,  Mo.;  J.  Tucker,  Mobile,  Ala. 
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Gurrison  JPOtiv  Tous* 
ONaVU^T  D'HOIiZiOWAV. 

Des  Milliers  D'Individus  de  toutes  les  nations  peuvent  attester 
les  vertus  de  cet  incomparable  iMédicament  et  prouver,  au  besoin,  que 
c*est  à  l'emploi  qu'ils  en  ont  fait,  qu'ils  doivent  d'avoir  un  corps  et  des 
membres  entièrement  sains,  après  avoir  inutilement  entrepris  d'autres 
traitements.  On  peut  se  convaincre  de  ces  cures  merveilleuses  par  la 
lecture  des  journaux  qui  en  rendent  compte  chaque  jour,  depuis  plu- 
sieurs années.  La  plupart  sont  si  surprenantes,  qu'elles  étonnent  même 
les  médecins  les  plus  célèbres.  Combien  de  personnes  ont  recouvré  à 
l'aide  de  ce  remède  souverain,  l'usage  de  leurs  bras  et  de  leurs  jainbei, 
après  être  restées  long  temps  dans  les  hôpitaux  ou  elles  devaient  se 
résigner  à  subir  l'amputation  î  II  en  est  beaucoup  qui,  ayant  quitté  ces 
asiles  de  souffrances  pour  ne  pas  se  soumettre  à  cette  douloureuse  opé- 
ration, ont  été  complètement  guéries  par  l'emploi  de  ce  précieux  mé- 
dicament. Plusieurs  d'entr'eîles,  dans  l'effusion  de  leur  reconnais- 
sance, ont  constaté  ces  bienfaisant  résultats  devant  le  Lord  Maire  et 
d'autres  magistrats  de  Londres,  afin  de  donner  plus  d'authenticité  à 
leurs  témoignages. 

On  ne  désespérerait  pas  de  son  état,  si  l'on  avait  assez  de  confiance 
pour  essayer  sérieusement  ce  Remède,  et  suivre  pendant  quelque  temps 
le  traitement  que  nécessiterait  la  nature  du  mal,  et  dont  l'incontestable 
résultat  serait  de  prouver:  Qu'il  y  a  Guerison  Pour  Tous  I 

L'Onguent  et  plus  particulièrement  utile  pour  les  cas  suivants  : 

Jambes  Ulcérées,  etc. — Maladies  des  Seins — Pustules  de  la  Peau — 
Piqûres  des  Moustiques — Gale  des  Boulangers — Cancers — Coupures — 
Crevasses  des  Mains — Engelures — Veines  noueuses  et  variqueuses  des 
Jambes — Cors — Gonflements  Glanduleux — Ilydropisies — Erysipèles — 
Fistules  de  l'Abdomen,  des  Côtes,  de  l'Anus — Goutte — Galle — Lum- 
bagos— Lèpre — Douleurs  de  la  Face,  du  Côté,  des  Membres — Hémor- 
rhoïdes — Rhumatismes — Scrofules,  ou  les  Ecrouelles — Eruptions  scor- 
butiques— Scorbut — Vessies  par  Brûlures — Teignes,  dans  quelque  par- 
ties que  ce  soit — Enflures — Maux  de  Gorge — Céphalalgies — Ophthal- 
mies — Tic  Douloureux — Tumeurs — Ulcères — Maladies  Vénériennes, 
telles  que  Ulcères,  Chancres,  et  Gonflements  Syphilitiques. 

Cet  Onguent  se  vend  à  l'établissement  général  à  Londres,  No.  244 
Strand,  et  dans  tous  les  pays  étrangers,  chez  tous  les  Pharnmciens  ou 
autres  industriels  chargés  de  la  vente  des  Médicaments,  à  37  cte.  87 
cts.  et  §  l  50  cts.  Chaque  pot  est  accompagnée  d'une  instruction  qui 
indique  la  manière  d'en  faire  usage. 

Il  se  trouve  aus«i  chez  tous  les  vendeurs  de  médicaments  du  Ca- 
nada et  des  autres  Colouies  Anglaises. 
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Célèbre  Cordial  Amer  Allemand^  san§  alcohol 

du  DR.  HOOFELAND, 

Préparé  par  le  Dr.  C.  M.  Jackson,  au  Dépôt  de  îa  Médecine 
Allemande,  No.  120  Arch-street,  Philadelphie. 

Et  vendu  à  New-York  chez  A.  B.  &.  D.  Sands,  100  Fulton-st.  C.  H. 
Ring,  192  Broadway,  et  les  principaux  marchands  des 
Etats-Unis,  du  Canada,  et  des  Antilles. 

0"Les  Français  peuvent  consulter  à  cet  effet,  le  Dr.  J.  D.  L. 
Zender,  No.  345  12me  rue,  entre  la  Ire  et  la  2de  Avenue,  New-York. 

Cette  médecine  est  entièrement  composée  de  substances  végétales, 
sans  aucun  stimulant  alcoholique,  ni  ingrédients  injurieux.  Elle  guérit 
efRcacement  les  Maladies  du  Foie,  la  Jaumsse,  la  Dyspepsie,  la 
Débilite,  chronique  ou  nerveuse,  la  Diarrhée  Chronique,  les  Ma- 
ladies des  Reins,  et  toutes  les  maladies  qui  proviennent  d'un  foie  dé- 
rangée, de  l'estomac  ou  des  intestins;  telles  que  constipation,  flatu- 
lences, hémorrhoïdes  internes,  congestion  du  sang  à  la  tète,  acidités  de 
l'estomac,  nausées,  douleur  brûlante,  dégoût  pour  la  nourriture,  pesan- 
teur dans  l'estomac,  tournoiement  de  téte,  respiration  difficile,  agitation 
au  cœur,  sensations  d'étouffement  quand  on  est  couché,  obscurcisse- 
ment des  yeux,  manque  de  transpiration,  doultur  aux  membres,  bouf- 
fées subites  de  chaleur,  et  grand  abattement  d'esprit. 

Le  juge,  M.  M.  Noah,  homme  de  lettres  et  de  sciences  très  distin- 
gué, disait  dans  son  New- York  VVeekly  Messenger,  le  6  janvier.  1850  : 
Voici  une  préparation  que  les  pr  incipaux  journaux  des  Etats-Unis  s'ac- 
cordent à  recommander,  et  la  raison  en  est  palpable.  Elle  est  faite  d'ap- 
rès une  prescription  fournie  par  un  des  plus  célèbres  médecins  des  temps 
modernes,  le  Dr.  Chiiitopher  Wilhelm  Hoofeland,  professeur  à  l'Uni- 
versité d'Iéna,  médecin  privé  du  roi  de  Prusse,  et  un  des  plus  grands 
écrivains  en  médecine  que  l'Allemange  ait  jamais  produit.  Il  était 
l'ennemi  déclaré  du  charlatanisme,  et  en  conséquence  on  peut  s'en 
rapporter  à  lui  de  l'efficacité  d'une  médecine  dont  il  a  été  l'inventeur 
et  l'endosseur.  Il  l'a  recommandée  spécialement  dans  les  maladies  du 
foie,  la  dyspepsie,  la  faiblesse,  le  vertige,  l'acidité  de  l'estomac,  la 
constipation,  et  toutes  les  maladies  qui  proviennent  du  dérangement 
de  l'estomac,  du  foie  et  des  intestins.  Neuf  journaux  de  Philadelphie 
expriment  leur  conviction  de  son  excellence,  et  plusieurs  éditeurs  par- 
lent de  ces  effets  par  leur  éxpérienee  individuelle.  Sous  tous  ces  rap- 
ports, nous  nous  trouvons  justifiés  non  seulement  à  appeler  l'attention 
de  nos  lecteurs  à  la  préparation  du  f)résent  propriétaire,  mais  à  recom- 
mander l'article  à  ceux  qui  sont  affligés. 

Feuilleton  de  l' Alinnnaicli. 

Maximes  A Ipliabé tiques. 

N'allons  pas  rechercher  les  Affaires  des  autres, 

Nous  en  avons  assez  de  bien  faire  les  nôtres. — Gresset. 

Un  Bien  acquis  sans  peine  est  peu  délicieux, 

Et  plus  il  a  coûté,  plus  il  est  précieux. — Fréville. 

Le  Commerce  est  la  base  et  l'àme  d'un  empire, 

Qu'il  périsse,  tout  meurt  ;  s'il  fleurit,  tout  respire. — Fréville. 

Nos  besoins  nous  ont  fait  Dépendants  l'un  de  l'autre, 

Voulez-vous  mon  secours  ?   Aidee-moi  donc  du  vôtre.—*  ♦ 
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Célèbre  Pasiiicée  fJâîtvevs«iIe  de  SLe  I^oi,  de 

pour  toute  espèce  de  maladies.  Cette  ancienne  médecine 
toujours  si  renommée  et  si  populaire  à  Paris,  est  trop  merveilleuse  dans 
ses  cures  pour  être  réléguée  seulement  en  Europe,  il  faut  que  les 
Etats-Unis  eu  profitent,  e*'  le  Dr.  John  Hile,  après  une  pratique  de 
plusieurs  années,  garantit  par  cette  médecine  la  guérison  des  maladies 
suivantes,  d'après  l'examen  des  symptômes  morbifiques  du  malade  : 
le  croupe,  la  coqueluche,  la  diarrrhée,  les  érésypèles,  la  pleurésie,  les 
rhumatismes,  les  maladies  secrètes  seront  guéries  en  six  jours,  les 
fièvres  de  toute  espèce,  les  convulsions,  les  maux  de  tête,  et  de  dents 
guéris  en  48  he^ires';  ou  bien  pas  d'honoraires.  Les  dames  sont  traitées 
par  Mme.  Hile.  Prix  de  la  bouteille  $1,  une  demi-douzaine,  85.  Le 
Tonique  Vermifuge  des  enfans,  Î25  cts.  par  bouteille,  No.  150^2  Seconde 
rue,  sud,  3  portes  au-dessus  de  îSpruce,  Philadelphie. 

iL.  G".  SrîttOIlf  maçon,  entrepreneur  de  bàtimens,  fait  toute 
espèce  d'ouvrage  en  briques  à  des  prix  très  modérés,  et  sur  commande, 
No.  22  Ann  street,  près  du  Ridg,e  Road,  Philadelphie. 

Ti'aitemeièt  Mfjf^âropalUiqtge  et  Pension, 
JSotirseoise. 

TENUS  TAR  Mx\DAME  P.  P.  STEWART. 
No.  39,  5e  rue,  à  TROY,  (état  de  Nev/-York) 
Les  voyageurs  y  trouveront  tout  le  comfort  de  la  domesticité,  et 
du  recouvrement  de  leur  santé  s'ils  sont  malades. 

Malel  €&e  Jfl.  Sinion^  n  Baltimore. 

No.  8,  Fayette  street,  près  du  Théâtre  de  Holiiday  street. 
Pension  française  et  allemande,  avec  des  chambres  élégantes  pour 
voyageurs,  une  cuisine  recherché,  et  un  service  soigné. 

;«  l^illc  tic  JRaris. 

CHARLES  GAUTIER,  confiseur  et  importateur  de  bonbons, 
dragées  et  sucreries  de  toute  espèce  Pennsylvania  Avenue,  à  Wash- 
ington, D.  C. 

l'Iiéopfiîie  Wuille, 

DE  SUISSE. 

Fabricant  et  importateur  de  montres  et  de  bijoux  de  toute  espèce, 
repare  tous  les  objets  avec  le  plus  grand  soin.  No,  122  VValnut  street, 
Philadelphie. 

JoSut  Ilemlerson  &  Cie. 

Rue  Buade,  Québec,  importateurs  et  manufacturiers  de  chapeaux 
et  pelleteries,  les  plus  hauts  prix  payés  pour  toutes  sortes  de  pelleteries 
non  manufacturées. 


Feuilletou  cïe^l' Almaiiacli, 

L'Espomle  plus  trompeur  tient  lieu  de  quelque  bien, 

Et  le  plux  grand  des  maux  est  de  n'espérer  rien. —  Quinault. 

Homme,  sois  convaincu  de  cette  vérité. 

Que  dans  la  vertu  snule  est  la  Félicite. — Pope  et  Fontanes, 
Appelle  en  ta  maison  l'innocente  Gaite, 
Fille  de  la  vertu,  mere  de  la  •:Hnté. —  Fréville. 

10 


112 


DAVID  S^SItOIBH, 

PELLETIER,  FOURREUR,  ET  MANCHONIS  1ER. 

Rue  St.  Jean,  coin  de  la  rue  du  Palais,  Québec,  tient  constamment 
un  assortiment  de  pelleteries  non  manufacturées,  et  d'autres  manu- 
facturées avec  soin  sous  sa  surveillance,  pour  le  marché  du  Canada, 
qu'il  recommande  à  l'attention  du  public  et  des  personnes  qui  visitent 
le  Canada. 

Aussi,  un  grand  assortiment  d'ouvrages  en  écorce  et  de  curiosités 
faites  par  les  différentes  tribus  sauvages  qui  habitent  le  Canada. 

A  L'ENSEIGNE  DU  CASTOR, 
No.  66,  rue  St.  Jean,  Haute-ville,  Québec. 

l*elletier,  Pourreur  et  jManchonnier, 

liwite  les  voyageurs  en  Canada  à  venir  visiter  son  établissement,  où 
ils  ne  manqueront  pas  de  trouver  une  variété  de  fourrures,  de  m.an- 
chons  et  de  curiosités  indiennes  qui  leur  plairont,  et  ils  ne  pourront 
s'empêcher  de  quitter  le  pays  sans  en  avoir  emporté  quelques  reliques 
parmi  les  ouvrages  des  Indiens.  Il  fait  commerce  avec  les  différentes 
tribus  Indiennes,  achète  les  pelleteries  vertes,  non  apprêtées,  toute 
celles  du  nord  et  du  nord  ouest.  Les  principaux  articles  que  l'on 
trouve  dans  le  magasin,  sont  :  des  paniers  et  des  canots  en  écorce  fait 
par  les  Montagnais  à  10  milles  de  Québec,  des  ridicules,  des  sacs,  et 
des  ouvrages  en  perles,  faits  par  les  Iroquois  prés  de  Montréal,  des  ra- 
quettes pour  marcher  sur  la  neige,  des  ouvrages  d'écorce  et  de  cuir 
travaillés  et  brodés  par  les  Hurons,  à  9  railles  de  Québec,  etc.  etc. 

Maisoii  ï>e  l^agrave  eî  Cîe.  No.  38  Rue  Noire-Dame, 
Montréal.  La  plus  ancienne  pour  les  importations  direct  de  France, 
pour  les  vins  de  Bordeaux  et  autres  ;  eaux-de-vie  et  liqueurs  de  toute 
espèce.  On  expédie  partout. 

Fournaises  écosiomiqîie?^  pour  récSiawifer 
les  fiiïaisoîis. 

Zephyrin  Ciiartre,  Ferblantier  FoeWer,  No.  5  Rue  et  Fauxbonrg 
St.  Jean,  Québec.  Fabrique  des  fournaises  dont  il  a  fait  une  étude 
particulière,  et  dont  les  bons  effets  et  l'économie,  sont  certifiés  parles 
personnes  qui  s'en  sont  servies.  On  brûle  du  charbon  de  terre  ou  du 
bois,  cinq  cordes  de  bois  suffisent  pour  3  mois.  Le  prix  de  la  fournaise 
et  des  tuyaux  varie  depuis  $120,  et  au-dessus. 

Feuilleton  de  l'Almaiiacli* 

Souvent  un  triste  Habit  couvre  mn  homme  estimable. 
Tandis  qu'un  habit  d'or  cache  un  cœur  méprisable. — Mord. 
La. vie  est  le  chemin  de  L'Immortalité, 

Le  temps  qui  fuit  toujours  fuit  vers  l'éternité. — Fr.  de  Neufch. 

Le  bonheur  tôt  ou  tard,  abandonne  un  Joueur; 

Et  l'affreux  désespoir  vient  punir  sa  fureur. — Morel-Vindé. 

Démêler  ses  devoirs,  les  faire  avec  courage, 

C'est  de  la  Liberté  le  plus  purfaite  usage. — Mornud. 

La  Morale  uniforme,  en  tous  temps,  en  tout  lieux. 

Nous  dicte  nofs  devoirs  au  nom  d'un  même  Dieu. — Voltaire. 

Etre  auteur  de  sou  nom  est  un  houneur  suprême  ; 

Le  vrai  Noble  est  celui  qui  s'illustre  soi-même. — Frévïîle. 
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Pilales  Restaiiratîves  Végétâtes  de  Worsdcî!. 

Isongue  Vie, 

santé  et  bonheur 
assurés  par  l'usage 
de  cette  célèbre 
médecine  qui  a  eu 
la  recommandation 
de  milliers  de  per- 
sonnes dans  l'Amé- 
rique et  l'Angle- 
terre. Ces  pilules 
ojuérissent  tOUteS 

les  maladies, 
en  purifiant  le 

sang*.  Elles  se 
vendent  chez  J.  A. 
B,  SHAW,  propri- 
étaire, No.  70  nord 
be  rue,  Philadel- 
phie. Prix  de  la 
boite,  25  cents.  A 
New-York,  chez 
Ring,  No.  19  2, 
Broadway,  et  chez  tous  les  droguistes.  [D"  Voici  la  famille  du  Dr. 
Worsdell  (12  enfans,)  qui  on  depuis  1832,  joui  de  la  plus  parfaite  santé 
en  se  servant  des  pilules  de  leur  père,  Dr.  W.  Worsdell. 

MH§ée  d'Antiquités  à  Wa§Itiiîgtoii, 

DU  PROFESSEUR  DAN.  ED.  GROUX,  DE  FRANCE. 
Pennsylvania  Avenue,  vis-à-vis  le  grand  hôtel  de  Brown, 
(Brown's  Hôtel.) 

Ce  cabinet  renferme  des  collections  de  Numismatique  (médailles 
et  monnaies,)  de  Conchologie,  (coquilles.)  de  Zoolites,  (fossiles,)  de 
Minéralogie,  d'Entomologie,  (insectes,;  d'Archœologie,  de  Beaux  arts, 
Peinture,  etc-.  de  composition  ou  d'imitation  de  médailles  de  l'histoire 
d'iVmérique,  ainsi  que  des  hommes  éminents  des  autres  nations,  mé- 
dailles religieuses,  statuettes,  ouvrages  en  écaille,  en  roc,  en  bronze, 
etc.  etc.  et  à  l'usage  des  Collèges  et  des  Institutions. 

Sntree  Saibre,  depuis  trois  jusqu'à  cinq  heures,  ^eilte, 
échange  et  achat  f^iits  pour  tous  objet  d'art  et  de  curiosités,  à 
des  prix  raisonnables. 

Le  professeur  tient  des  Classes  de  IDS'umismatique 

de  langue  Française,  Espagnole  et  Allemande,  donne  de  leçons  privées 
et  fait  les  traductions. 

Il  habit  une  maison  spacieuse,  où  il  tient  des  Chambres  g^ar- 
nies  a  louer,  a  fin  de  donner  l'occasion  à  des  élèves  de  prendre  des 
leçons  régulières. 

O"  Nous  recommandons  vivement  ce  musée  à  l'attention  des  voy- 
ageurs qui  trouveront  dans  le  Prof.  G.  un  homme  estimable  et  érudit 
dans  l'instruction  de  ses  différentes  branches. — E  dit. 

Feuilleton  de  l' Aluiaiiacli. 

Le  chagrin  très  souvent  nait  de  l'inaction  ; 

Sachez  le  prévenir  par  L'Occupation. — MoreUVinde. 
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Grande  Institution  de  jeunes  €leinoi selles  a 

Georgetown.  .^District  de  Colombie.)  le  Rev.  ^^'il!iam  J.  Clark,  Prin- 
cipal. Prix  de  la  Pension  8î^00  par  au.  Nous  couseilleons  aux 
parens  d'envoyer  lej-irs  filles  dans  cette  Institution;  la  première  du  dis- 
trict, situé  près  de  Washington,  elles  y  jouiront  d'une  éducation  solide, 
de  l'aménété  du  climat  et  d'une  superbe  campagne. — Edit. 

(Hôtel  de  Lamb.)  à  Québec,  au  coin  des  rues  St.  Joseph  et  Couil- 
lard,  fai:;aut  face  à  la  rue  St.  Jean.  Mr.  Lamb  tient  des  appartemens 
meublés  pour  familles  et  messieurs,  et  sa  cuisine  ne  laisse  rien  à  désirer. 
[HT  C'est  notre  hôtel  et  nous  le  recommandons  avec  plaisir. — Edit. 

IiOI^DOI^  aOrPES  HOUSS.  (Café  de  Londres,) 
rue  du  Cul-de-Sac,  Basse-ville,  Québec.  W.  Chartrain  y  tient  des 
chambres  pour  voyageurs  et  une  excellente  cuisine.  [D"  Nous  y  avons 
nous  même  séjourné  et  nous  recommandons  cet  hotel  aux  Français 
qui  veulent  faire  connaissance  avec  les  Canadiens  Français. — Edit. 

New  Jersey.  Félix  Ramel.  No.  91-)  ?>Iuiberry  street.  invite  les  étran- 
gers qui  aiment  la  campagne,  à  venir  passer  Tété  chez  lui,  à  3  dollars 
par  sema/ne. 

G-eo.  Girod,  ^o.  26  Bank-street,  I^ewark. 

Serrurier  ^Mécanicien,  ayant  obtenu  deux  diplômes  dans  sa  partie, 
confectionne  toute  espèce  de  serrures  Françaises  et  Américaines,  tient 
Pension  Bourgeoise  bien  établie. 

DE  JOAILLERIE,  établi  depuis  1SÛ5,  à  New- York. 

Par  Joseph  P.  De  O-uerre,  No.  30  Reade  street,  près  de 
Broadway.  Bijoux  en  or  et  en  argent,  en  platine,  etc.  Galvanisation 
sur  tous  les  métaux  d'après  les  procédés  particuliers  du  propriétaire, 
et  seulement  à  ordre. 

O"  Monsieur  De  Guerre  est  le  premier,  d'après  ce  que  nous  avons 
appris,  qui  ait  trouvé  depuis  1805  le  secret  de  retirer  l'or  des  eaux  de 
couleur,  quoi  qu'une  personne  en  France  ait  prétendu  l'avoir  trouvé, 
il  a  aussi  inventé  la  belle  couleur  brillante,  et  en  un  mot  c'est  le  doyen 
de  la  faculté  dorée  et  argentée. — Edit. 


FeniHetonl  degl' Aimanacli. 

Le  cœur  indifférent  qui  n'aime  pas  la  Paix, 

Est  celui  d'un  barbare,  et  n'est  pas  né  Français. — D.  J.  Tremblay. 

A  quoi  bon  contester  pour  une  bagatelle  I 

Céder  est  plus  prudent  et  sauve  une  Querelle. — Frécille. 

Tel  qui  Rit  le  matin  pleure  à  la  fin  du  jour, 

Et  le  proverbe  dit  que  chacun  a  sou  tour. — Baron. 

Ce  qui  peut  conserver  le  plus  notre  Santè, 

A  tout  àçre,  est,  je  crois,  l'extrême  propreté- — Frétille. 

Lorsque  l'heure  a  sonné  souvent  nous  nous  disons  : 

Ah  I  comme  le  Temps  passe  I  et  c'est  nous  qui  passons. — Frétille. 

Il  faut  qu'un  bon  esprit  se  conforme  à  L'Usage  :  [touches. 

L'avis  du  plus  grand  nombre  est  toujours  le  plussanre. — Des- 
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Etabli  depuis  quinze  ans,  confiseur  en  gros  et  en  détail.  Su(»-eries 
de  fantaisie  et  d'ornement. 

Magasin  Frasicais  de  Ohocolats  l'insde  divers  sortes- 

Racahout  des  Arabes,  Bonbons  fins  dans  le  genre  de  Paris,  Pâte 
et  Pastille  de  Guimauve,  Bonbons  pectoraux  et  fruits  confits.  Carton- 
nages fins,  objets  cristallisés,  etc.  pour  ornemens. 

F.  EFFRAY,  Confiseur  de  Paris,  457  Broadway. 

Grasid  étabii§§eîiieîit  ^te  Conserves  alimentaires 

de  L.  BO  nNARD  et  FRERE. 
Maison  principale  pour  l'\  manufacture,  No.  72  Greenwich  street. 
Maison  de  détail,  420  Broadway,  près  de  Canal  street. 

Mamifacîiare  de  Cliocolat  eii  gros  et  eia  détail, 

de  Louis  Thourot,  197  William  street,  près  de  Frànkfort.  Racahout 
des  Arabes,  Chocolats  de  la  1ère  qualité  depuis  2  jusqu'à  4  shillings  la 
livre.    Réduction  faite  k  ceux  qui  en  prennent  cinq  livres. 

.tL.  il.Iviset,  Coutelier  de  Paris, 

No.  590  Broadv;ay,  (Niblo's  Garden  No.  9.)  Fabricant  et  Impor- 
tateur de  Coutellerie  de  fantaisie,  couteaux  de  table,  ciseaux,  razoirs. 
Il  répare  tous  les  objets  qui  concernent  son  état. 

Fabrique  de  Boites  de  Montres, 

Par  BARBIER  et  ROGER,  No.  57  Fuiton  street,  (en  haut.) 
Ils  se  chargent  aussi  du  rhabillage  des  boîtes  de  montres,  et  en 
garantissent  le  fini  d'une  manière  spéciale. 

Parmentier,  2^o,  554  Broadway. 

Huile  de  résine  et  lampes  à  résine,  patentées.  La  meillure  huile 
qu'il  y  ait  pour  la  lumière  ;  il  n'y  aucun  danger  de  fumée,  ni  d'odeur, 
ni  d'explosion. 

al  îj^euseig^te  de  &a^it(i  Claris. 

No.  bS3  Broadway,  entre  la  iSe  et  la  19e  rue. 
E.  PniLiPPOTEAUx,  fabricant  et  importateur  de  Paniers  de  fantaisie, 
table-corbeille,  et  toute  espèce  de  joujoux  d'enfans  pour  étrennes,  en- 
treprend tout  ce  qui  concerne  la  vannerie  fine. 

Iseon  Ise  Koy,  de  Faris. 

Ferblantier,  No.  96  Duane  street,  près  de  Broadway,  confectionne 
tous  les  ouvrages  de  ferblanc,  de  zinc  et  de  tôle,  lampes  et  tois  de 
zinc. — Location  de  baignoires  et  de  bains  de  siège. 


E'eiiilletoii  de.  l'Almanacli. 

Bienheureux  est  celui  qui  peut  passer  sa  Vie, 

Exempt  d'ambition,  d'avarice  et  d'envie. — D'Aribray. 

Ce  qui  frappe  les  Yeux  porte  des  traits  vainqueurs, 

C'est  le  charme  du  peuple  et  l'école  des  cœurs. — MarmonteJ. 

Il  n'arrive  que  trop  que  le  Zele  irrité, 

Combat  mieux  pour  l'erreur  que  pour  la  vérité. — La  Chausée, 
10* 
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Marchand  de  VINS  et  LIQUEURS  de  toute  espèce, 
No.  28  Sème  Avenue,  coin  de  la  9ème  rue. 
N.  B.    On  fournit  les  familles  à  domicile  franco  de  transportion. 


167  William  street,  entre  Ann  et  Beekmau. 

Importateur  de  Vins  de  Bordeaux, 
Vins  de  Sherry,  (cerises,)  Vins  d'Oporto,  de  Madère,  de  Champagne, 
de  Ahsynthe,  Kirsch,  etc.  Conserves  aux  vinaigre  et  à  l'eau  de  vie, 
Olives,  Sardines,  Huiles,  Fromages  de  Gruyère.  Moutarde  et  cis^ares. 

OIT  On  expédie  toutes  ces  choses  à  la  résidence  des  familles,  le 
vin  par  douzaine  de  bouteilles  à  la  fois,  sans  frais  de  transport,  avec  la 
plus  grande  régularité.    Prix  très  modérés. 

'  ^.  B.  BT  OU '^i ^  m " 

Importateur  en  VINS  DE  BORDEAUX,  EAUX  DE  VIE, 
J^ùis  €J'  Oporto  et  -tle  J-zitiaere^ 

No.  63  Ann  street,  entre  Nassau  et  William  street. 
On  fournit  les  familles  par  douzaine  de  bouteilles  qui  seront  envo- 
yés franco.    On  expédie  les  ordres  avec  la  plus  grande  exactitude. 
Résidence,  23e  rue  entre  la  6e  et  la  7e  Avenue. 

P.  A®OI»PH3  aVT,  Horloger. 

FABRICANT  D'HORLOGES  ET  DE  CHRONOMETRES, 
No.  158  3ème  Avenue,  entre  la  1.5e  et  la  16e  rue. 
Tient  miroirs  et  cadres  à  tableaux  de  toutes  sortes,  en  gros  et  en 
détail.  Toute  espèce  d'horloges,  chronomètres,  montres,  lampes  mé- 
caniques, boîtes  a  musique,  et  bijouteries,  vend,  échange  et  répare.  Or- 
dres exécutés  promptement.  On  remonte  les  pendules  ùl  l'année  à  la  ma- 
nière de  Paris.  Les  horlogers  et  colporteurs  trouveront  le  tout  au  plus 
bas  prix.  O"  Nous  recommandons  vivement  M.  G.  à  l'attention  du 
public.    Ses  ouvrages  parlent  en  sa  faveur. — EniT. 

K.  Z^OmmenS  &  Barnes,  Chapeliers  Français,  111  Nas- 
sau, près  de  Ann  street.  Ayant  été  contremaître  pendant  15  ans  dans 
les  meilleures  manufactures  de  Paris  et  de  Londres,  et  dernièrement 
dans  la  première  maison  (Genin.)  de  New- York,  Mr.  M.  peut  se  flat- 
ter e»  conséquence  de  faire  les  chapeaux  supérieurs  à  tous  les  autres 
pour  la  durabilité,  la  légèreté,  et  le  style  fashionable.  Il  vendra  ses 
chapeaux,  qui  coûteraient  84  ailleurs,  au  prix  fixe  de  83.  Il  fait  les 
chapeaux  sur  commande.  Bonnets,  casquettes  d'enfans  à  25  pour  cent 
moins  cher  que  partout  ailleurs,  chapeaux  retouchés  au  fer  sans  frais. 

Nous  nous  sommes  procuré  un  chapeau  fait  par  un  pareil  ar- 
tiste, et  nous  recommandons  fortement  Mr.  M.  pour  les  raisons  ci- 
dessus  mentionnées. — Edit 


Feailletoiii  de  l' Almanacli. 
Cla^^sifîratîon  HomBéies. — Un  ancien  rabbin  par- 

tageait les  hommes  eu  quatre  classes.    1 .  Les  malhonnêtes  gpns  qui 
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P.  SOUFFERT, 
TAPISSIER  EBENISTE. 

No.  125  et  127  Canal  street  entre  West  Broadway  et  Laight  str. 
On  trouve  dans  ses  magasins  des  meubles  pour  tous  les  goûts  et  de 
tous  les  prix.  Aus5î,  un  grand  assortiment  de  tabourets  de  pianos,  les 
seuls  qui  viennent  de  son  établissement  dans  tous  les  Etats-Unis. — 
Vente  en  gros  et  en  détail.  On  peut  laisser  des  ordres  pour  la  con- 
fection des  matelas,  de  la  tapisserie  et  de  l'ébénisterie  en  général. 

C  ^OIaIà^9  Begraisseur  de  ^ariSa 

No.  435  Broome  street,  près  de  Broadway,  New-York,  et  228  rue 
St.  Martin,  à  Paris.  Importateur  d'un  nouveau  procédé  à  la  vapeur, 
pour  dégraisser  toute  espèce  d'étoffes. 

AMîédée  M.  Résider, 
TAILLEUR    DE  PARIS, 
Se  recommande  par  la  bonne  confection,  et  la  solidité  de  ses  ouv- 
rages ainsi  que  par  l'élégance  de  sa  coupe. — 11  a  un  atelier  spécial 
pour  les  réparations  qu'il  fait  avec  goût,  ainsi  que  le  dégraissage  de 
tout  genre  d'habillement. 

Toujours  au  No.  285  Broome  street,  entre  Eldridge  et  Allen  sts. 

Moîel  de  l.'aîg!e,  No.  29  ÊJaa-clay  §âreeî. 

J.  P.  Feusier  tient  une  grande  pension  bourgeoise. — Vente  en  gros 
et  en  détail  de  toute  espèce  de  vins  et  liqueurs,  café  de  chicorée  im- 
portée, etc.  etc.    Le  tout  à  des  prix  modérés. 

Successeur  de  JflUl€r€a.g€<i  Boulanger  et  Cuisinier  Français, 
No.  526  Greenwioh  street,  fait  toute  sorte  de  pâtisserie  fine  à  ordre, 
des  dîners  de  commande,  aussi  bien  que  des  pains  Français,  pains  à 
café,  couronnes,  pains  fendus,  etc  et  porte  à  domicile. 

Fabricant  de  Corsets  Français, 
No.  6.3  Canal  street. — Vente  en  gros  et  en  détail. 

l^uilerie  de  JT.  Canal, 

71ème  rue,  entre  Bloomingdale  Road  et  8ème  Avenue. 
Le.  lait  est  garanti  et  à  l'épreuve  du  lactomètre.  En  été,  on  fournit 
des  œufs  frais  et  du  fromage  à  la  crème. 

Peiiilleîoii  de  l' Almaiiacli. 

disent  :  ce  qui  est  à  moi  est  à  moi,  et  ce  qui  est  à,  toi  doit  m'appartenir 
aussi.  2.  Les  égoïstes  qui  disent  :  ce  qui  est  à,  moi  est  à  moi,  et  ce  qui 
est  à  toi  est  à  toi.  3.  Les  obligeants  qui  disent:  ce  qui  est  a  moi  est 
à  toi,  pourvu  que  ce  qui  est  à  toi  soit  à  moi.  4.  Enfin  les  charitables, 
dont  le  nombre  est  petit  dans  le  monde,  et  qui  disent:  ce  qui  est  à 
moi  est  à  toi. 

PliysiOlîOIîlîe  des  ILaiSîlïMeS. — Charles  Quint  qui  par- 
lait courammer\t  plusieurs  langues,  avait  coutume  de  dire  qu'il  falhiit 
parler  Espagnol  à  Dieu,  Français  avec  les  homujes  ou  ses  amis.  Ita- 
lien avec  les  dames,  Allemand  avec  les  soldats,  Anglais  avec  les  oies. 


\ 
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S.  S^fanm,tM€r,  Melici&r  Français,, 

97  Elm  Street,  coin  de  Walker,  iip  stairs. 
Se  recommande  aux  amateurs  pour  la  confection  de  la  reliure 
Française,  ayant  travaillé  dix  ans  dans  les  meilleurs  ateliers  de  Paris  ; 
il  est  à  même  de  livrer  son  ouvrage  fini  avec  goût  et  solidité,  et  à  des 
prix  modérés.  [HT  Nous  recommandons  vivement  Mr.  P.  à  l'attention 
des  Français,  son  assiduité  et  son  ouvrage  parlent  en  sa  faveur.  Ed. 

jJIauufacii€d*€  de  Megistres  et  ae  CaUiers. 

De  Lewis  Francis  et  Cyrus  H.  Loutrel. 
Fournitures  de  bureaux  de  toute  espèce,  américaines  et  étrangères  ; 
papier,  encriers,  billets,  brouillons,  porte-feuilles,  plum.es  d'or,  étuis  d'or 
et  d'argent,  cachets  à  devises,  pains  à  cacheter,  envelçppes  et  agenda 
pour  1854,  tables  d'intérêts  a  6  et  7  per  cent  ;  boites  de  Yerblanc  pour 
l'argent  ou  le  papier,  etc.  etc.  Imprimerie  exécutée  au  plus  bas  prix, 
cartes,  circulaires,  billets,  quittances,  etc.  Cahiers  réglés  et  reliés  en 
tout  style  :  presses  à  copier,  l'écrivain  multiple  de  lettres,  par  lequel 
une  lettre  est  écrite  et  copiée  en  même  temps;  encre  de  Croton,  la 
meilleure  encre  noire  qu'il  y  ait. 

Magasin  de  fourniture  de  bureaux.  No.  77  Maiden-lane,  Ne v/- York 

Ige  Biscnit-Viande  de  Borden, 

Ou  Extrait  concentré  de  bœuf,  préparé  sous  la  forme  d'un  biscuit, 
pour  en  faire  à  loisir  de  la  soupe,  du  pouding,  des  tartes,  de  la  sauce, 
etc.  Une  livre  de  ce  biscuit  contient  cinq  livres  du  meilleur  bœuf.  Il 
se  conserve  longtemps  sans  se  détériorer.  La  nouveauté  de  cette  pré- 
paration nutritive  a  attiré  l'attention  du  Jury  de  la  Grande  Exhibition 
Universelle  à  Londres  et  a  valu  à  l'inventeur  la  médaille  de  première 
classe.  Cet  article  est  bréveté  aux  Etats-Unis  et  en  Angleterre. 
Grand  Dépôt,  No.  45  South  st.  chez  J.  H.  BROWER'  et  Cie. 

Cî-uîile  et  Aîle§, 

No.  229  Wooster  street,  coin  d'Amity  street. 
Peintres  et  Vitriers,  font  le  décors  et  les  types  pour  enseignes, 
maisons,  bannières,  etc. 

miCHieis  ^AlIiIiAllB,  Jardinier,  Pépiniériste  et 
Fleuriste,  chemin  de  Bloomingdale,  66e  rue,  se  charge  de  la  compo- 
sition des  jardins  paysagés  de  la  taille  des  arbres  et  des  vignes,  etc. 
Assortiment  d'arbres  fruitiers  et  d'agrément,  et  de  bou  juets  de  toute 
espèce  à  vendre. — Prix  modérés.  S'adresser  en  ville  chez  M.  RAM  EL, 
No.  38  Reade  street.  O"  Nous  recommandons  Mr.  Gaillard  au  pub- 
lic pour  la  qualité  de  ses  fleuri;  et  de  ses  arbres. — Edit. 

Feuilleloii  de  i' Aimaiiaclu. 

Hongrois  avec  les  chevaux  et  Bohémien  avec  le  diable.  Une  autre 
version  dit  :  Anglais  avec  les  oiseaux  et  Allemand  avec  les  chevaux. 

Problème  StOÎqilie. — Il  était  ainsi  énoncé  ;  Quand  un 
homme  dit:  Je  mens  ;  ment-il,  ou  ne  ment-il  pas?  S'il  ment,  il  dit  la 
vérité;  s'il  dit  la  vérité,  il  ment;  le  quel  des  deux?  On  écrivit  beau- 
coup pour  résdudre  ce  problême,  Chrysippe  donna  six  solutions,  et 
Philetus  étudia  jusqu'à  la  mort  à  le  résoudre.  Pour  nous,  nous  croy- 
ons le  résoudiHî  ainsi  :  Ou  il  ment  dans  l'expression  d'une  proposition 
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Arabe  de 

Pour  la  Pousse, 
et  pour  la  guérison 
des  vents,  des  toux, 
des  rhumes,  et  de 
toutes  les  maladies 
qui  affectent  les 
chevaux.  Cette  pré- 
paration est  en  us- 
 âge  ordinaire^  par- 

'=^^^'"^=^^=^-=-^^=^^=^S^^^  ^^^^  font  prendre  à 
leurs  chevaux  3  ou  4  fois  par  an,  pendant  une  semaine  à  la  fois,  ce 
qui  est  sans  doute,  la  cause  de  leur  vitesse  remarkable  et  de  leur 
souffle  qui  ne  faillit  pas.  Il  fut  introduit  en  Annrleterre,  il  y  quelques 
années  par  Mr.  Darley  d'Yorkshire,  qui  se  procura  la  recette  d'un 
Shiek,  ou  chef  Arabe,  du  quel  il  acheta,  pendant  sa  résidence  en  Syrie, 
un  cheval  qu'il  importa  en  Angleterre,  et  fut  connu  comme  le  Darley 
arabe  qui  donna  naissance  aux  plus  grands  et  aux  plus  magnifiques 
chevaux  qui  aient  été  jamais  connus. — Il  ne  prévient  pas  seulement, 
mais  il  guérit  avec  efficacité  les  maladies  mentionnées  ci-dessus,  il  pu- 
rifie l'appareil  respiratoire  en  repoussant  des  cellules  d'air,  la  lymphe 
ou  la  sécrétion  qui  dans  la  Pousse  les  surcharge,  causant  une  difficulté 
de  respirer  par  sou  action  sur  les  parties  morbides,  fait  reprendre  à,  la 
membrane  muqueuse  sa  dimension  naturelle,  mettant  parla  en  équili- 
bre, la  circulation  du  sang,  et  rétablit  les  vaisseaux  dans  leur  grandeur 
naturelle.  Comme  médecine  de  bon  état,  elle  est  sans  égale,  ses  ef- 
fets à  cet  égard  sont  vraiment  surprennants.  Plusieurs  chevaux  qui 
avant  de  prendre  cette  médecine  n'étaient  pas  considérés  valoir  $30, 
ont,  par  l'usage  de  2  à,  4  paquets  été  rétablis  dans  un  état  sain  et 
parfait.  L'appétit  a  été  amélioré,  tous  les  désordres  des  organes  di- 
gestifs corrigés,  la  peau  devenu  douce,  le  poil  qui  les  recouvre  a  re- 
pris une  apparence  lisse  et  luisante,  et  autrement  tellement  améliorée 
qu'ils  se  vendraient  de  $80  à,  $125. — La  cure  a  été  complète  et  per- 
manente. On  peut  se  servir  de  ce  remède  en  tout  temps  et  avec  sé- 
curité parfaite,  et  on  peut  le  donner  aussi  au  bétail  à  cornes — Pré- 
caution :  Chaque  paquet  du  Remède  Arabe  de  Darley,  pour  la  pousse, 
porte  notre  signature  éérite,  tous  les  autres  sont  contrefaits,  et  dev- 
raient être  rejetés  comme  poison.  Ressouvenez-vous  de  ceci. — Hurd 
&L  Cie.  seuls  propriétaires,  67  Maiden-lane,  New-York.  Cette  ines- 
timable médecine  se  vend  chez  tous  les  droguistes  et  les  marchands 
de  la  campagne  par  tous  les  Etats-Unis  et  le  Canada. 


Feuilleton  de  l'Almaiiacli, 

déjà  connue,  ou,  il  ment  doublement  c.  a.  d.  dans  l'expression  même. 
Dans  le  premier  cas,  s'il  ment  ou  plutôt  s'il  a  menti,  il  dit  la  vérité, 
ou  la  rétablit  par  la  contradictoire,  et  s'il  dit  la  vérité,  donc  il  mentait. 
Dans  le  second  cas,  s'il  ment,  c'est  parcequ'il  ment  sur  son  mensonge, 
il  dit  donc  une  vérité  dans  l'expression  c'est  qu'il  ment  en  disant  ce 
qu'il  dit,  et  s'il  dit  la  vérité,  il  ment  en  énonçant  qu'il  ment.  On  peut 
voir  par  là  la  difficulté  qui  peut  résulter  de  cette  phraséologie  simple. 
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VILLxlGE    DE  ROSEVALE, 

Comté  de  Stiffolk— l^oiig  îslai&d. 

$îi  iiiiiiiif 

Pour  un  beau  chez  soi,  ou  une  belle  habitation  de  famille,  dans  un  en- 
droit sain  et  délicieux. 

80  fermes  valant  plus  de  $13,000,  et  2,080  lots  pour  bâtisses,  à 
être  distribués  entre  600  souscripteurs,  la  première  semaine  du  mois 
prochain.  Plusieurs  des  lots  adjacents  ont  été  vendus  de  200  à  500 
pour  cent  au  dessus  du  prix  qu'on  demande  maintenant  pour  ces  lots, 
ce  qui  montre  que  cette  acquisition  est  une  bonne  spéculation.  Chaque 
souscripteur  a  droit  à  4  lots  de  bâtisse  de  25  à.  100  pieds  chacun,  ré- 
unis ensemble,  ou  à  une  ferme  de  2  à  20*  acres.  Le  prix  est  $15, 
payable  ainsi:  $5  au  moment  de  la  souscription,  85  au  jour  de  la  dis- 
tribution, et  85  en  deux  mois  de  temps.  On  délivrera  un  acte  de  pos- 
session aussitôt  qu'on  paiera  le  tout. 

,  Le  village  de  Rosevale  est  près  du  chemin  de  fer,  à  une  petite  dis- 
tance du  célèbre  lac  Ronkonkoma,  dont  l'apparence  romantique  éton- 
nerait les  admirateurs  de  la  nature,  il  arrivera  même  en  peu  de  temps 
que  les  villages  de  Rosevale,  Lakeland  et  Plermanville  seront  "les 
jardins"  de  l'Amérique.  D'après  le  dernier  recensement,  on  a  prouvé 
que  la  Longue-Isle  est  une  des  locations  les  plus  saines  des  Etats- 
Unis,  il  y  a  moins  de  morts  en  proportion  de  la  population.  Mainte- 
nant on  y  voit  une  grande  quantité  de  champs  cultivés,  de  maisons 
bâties,  et  d'autres  à  être  bâties.  On  vend  dans  cette  île  des  fermes 
de  8600  à  81500  par  acre,  tandis  que  l'on  ne  demande  que  850,  bien- 
tôt elles  rapporteront  le  double,  par  la  grande  multitude  d'actionnaires 
qui  doivent  commencer  la  population  de  ces  villages. 

O"  S'adresser  à  Charles  Wood,  propriétaire,  No.  208  Broadway,  où 
il  délivrera  les  actions,  brochures,  plans  des  terrains,  et  exclusivement 
les  billets  de  chemin  de  fer,  qui  donnent  le  privilège  de  ne  payer  que 
81  50,  (aller  et  revenir.) 

Références  :  Hon.  Henry  Meigs  et  le  Général  Chandler,  de  l'In- 
stitut Américain,  351  Broadway,  Dr.  E.  F.  Peck,  306  State-street, 
Brooklyn.  On  peut  aussi  s'adresser  au  Bureau  du  Dr.  Zender,  No. 
345  12me  rue,  entre  la  Ire  et  la  2de  Avenue.  Il  s'occupe  de  la  vente 
et  de  l'achat  de  ces  terres  pour  le  propriétaire. 


Feuilleton  de  l'Almaiiacli. 

Visite  de  Bonaparte  au  Prytaiiée.— Un  seul  Col- 
lège avait  conservé,  à  Paris,  depuis  la  révolution,  la  tradition  des  an- 
ciennes études;  c'était  le  collège  de  Louis  le  Grand,  au  quel  on  avait 
donné  le  nom  de  Prytanée.  Le  premier  consul  alla  lui-même  faire 
une  visite  à  ce  collège  ;  il  y  arriva  inopinément,  accompagné  de  M. 
Lebrun  et  de  Duroc.  Il  y  resta  plus  d'une  heure,  et  en  parle  le  soir  à 
M.  Bourrienne  avec  beaucoup  d'intérêt.  Savez  vous,  lui  dit-il:  que 
j'ai  fait  le  professeur,  et  que  je  ne  m'en  suis  pas  mal  tiré.  J'ai  interro- 
gé les  élèves  de  la  classe  de  mathématiques  ;  je  me  suis  assez  bien  sou- 
venu de  mon  Bezout,  pour  leur  faire  quelques  démonstrations  au  ta- 
bleau. J'ai  été  dans  les  classes,  dans  les  quartiers,  au  réfectoire  ;  j'ai 
goûté  de  leur  soupe,  elle  vaut  mieux  en  vérité  que  celle  que  nous 
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JOHK*  S,  CAXJLm^S,  X?o.  69  l^aiden- 
Isane,  K'ew-'S'ork. 

Librairie  Française  et  Etrangère  de 

G  A  Pt  R  I  G-  IT  E  s  &  C  H  Pt  I  S  T  E  R  N  , 

2  Hfirclayi'Street^  (•Isior-JFIousc) 

Importation  de  livres  dans  les  langues  Française,  Allemande,  Es- 
pagnolle,  Italienne,  Scandinavique,  Slavone  et  Classique.  On  reçoit 
des  ordres  pour  de  un  livre  comme  pour  plusieurs,  les  institutions  sont, 
fournies  sans  charge  de  droits.  On  envoie  des  catalogues  à  ceux  qui 
adressent  des  lettres  avec  2  timbres  inclus. 

Publication  de  l'Encyclopédie  Iconographique.  Elle  consiste  en 
2  vols,  in  4o  comprenant  500  gravures  sur  acier  d'une  exécution  mag- 
nifique, et  de  4  vols,  royal  in  8vo.  d'impressions  typographiques  expli- 
catoires,  rédigés  avec  l'assistance  de  savans  américains,  par  le  Prof. 
S.  F.  Baird,  de  Tlnstitut  Smithsonien. 

Prix  pour  collections  des  6  vols,  reliés  en  maroquin  ù.  moitié  $40, 
doré  $43,  entier  et  doré  850. 

Feuilleton  de  l'Aîmanacli. 

avions  5,  Brienne.  Il  faut  que  je  m'occupe  sérieusement  de  rinstruc- 
tion  publique  et  de  la  police  des  collèges.  Il  faut  un  uniforme  aux 
écoliers,  j'en  ai  vu  qui  étaient  bien  vêtus,  et  d'autres  qui  l'étaient  mal, 
cela  ne  vaut  rien  :  c'est  au  collège  surtout  qu'il  faut  de  l'égalité.  Ces 
jexines  gens  m'ont  fait  plaisir  à  voir,  je  veux  me  fair  donner  les  noms 
de  ceux  que  j'ai  interrogé?.  J'ai  dit  à  Duroc  de  me  faire  un  rapport 
là-dessus.    Je  veux  leur  donner  des  récompenses,  cela  fera  bien,  cela 
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No.  300  Broadwa)',  près  de  Diiaue  street.  C'est  la  collection  la  plus 
splendide  et  la  plus  variée  de  figures  anatomiques,  de  modèles  et  de 
parties  de  structure  humaine  intérieures  et  extérieures,  faits  par  les 
plus  grands  maîtres  de  France,  qui  ait  jamais  été  offerte  en  Amérique. 
C'est  un  répertoire  de  sciences  morales,  médicalès  et  naturelles,  digne 
de  l'attention  du  philosophe,  et  nous  en  recommandons  l'étude  spécia- 
lement aux  jeunes  gens,  pour  deux  objets,  l'un  de  la  médecine,  et 
l'autre  de  la  morale. — Editeur 

PICOT  &  SHOTWELL, 

Importateurs  et  commerçants  en  gros  exclusivement  dans  les  ar- 
ticles de  ménage  de  toute  espèce, — Ko.  47  Maiden-lane,  (up  stairs,) 
entre  les  rues  Nassau  et  William,  New- York. 

.  L'attention  des  trafiquans,  des  colporteurs  et  des  acheteurs  en  gros, 
est  respectueusement  sollicitée  à,  cette  excellente  spéculation,  pour 
vendre  aux  riches  particuliers  qui  aiment  les  articles  Français,  ils 
trouveront  leur  intérêt  à  venir  examiner  les  marchandises.  Les  articles 
de  ménage  Français  viennent  de  Paris,  et  consistent  en  articles  pla- 
qués et  étamés,  casseroles,  cafetières,  théières,  bassins,  plateaux,  chan- 
deliers, couteaux,  pelles,  pincettes  et  la  quincaillerie  en  général. — Les 
casseroles  et  les  poêles  étamés,  plaqués,  ou  emaillés  se  vendent  par  le 
paquet  ou  autrement. 


FABRICANT  ET  IMPORTATEUR  de  VERRES 
de  Montres,  pour  montres  k  Lépine,  montres  anglaif 
^^^^  Savonnettes,  etc. 

V  erres  ovales  et  autres,  calibrés  au  degré  voulu,  pour  miniarures 
et  chronomètres.    Vente  en  gros  et  en  détail,  ordres  reçus  et  exécu- 
,    tés  avec  promptitude.    Fabrique  au  coin  de  Meserole  et  Smith  street, 
ff^  à  VVilliamsburgh,  office  No.  S^*àÊaïteK=t3fte,  New- York. 

J-a^T^Hr^  et  rHieRB,  touchers  Trancais. 

Dans  le  marché  de  Centre  street.  No.  27,  entre  Broome  et  Grand 
street,  tiennent  constamment  toutes  sortes  de  viandes  fraîches,  telles 
que  bœuf,  veau,  et  mouton. — Les  provisions  se  portent  à  domicile  dans 
toute  la  ville. 

Hotcl  Français  de  T^athias  Chatillon. 

No.  79  Léonard  street  entre  Broadway  et  ChVirch  str.  Pension  $3 
par  semaine,  déjeuner  12  cents;  diner  18  cents  ;  souper  12  cents. 

JL.  liatliiis^  Couîiseur  et  Chocolatier. 

103  West  Broadwav,  entre  Franklin  et  White  sts. 


Feuilleton  de  l*Almai&acli. 

donnera  de  l'émulation  à.  la  jeunesse  ;  il  faut  planter  pour  l'avenir. 
J'en  placerai  quelques  uns. 

QÎr  Cette  anecdote  d'Hilaire  le  Gay  nous  a  d'awtant  fait  plus  de 
plaisir  a  reproduire,  que  nous  avons  nous  même  été  élevé  daiLs  «e  col- 
lège pendant  neuf  ans,  et  que  rEnipercur  nous  y  avait  conféré  le 
bienfait  de  la  piemiere  nomination,  comme  boursier. 


lic  Teu  de  la  Il^aisoa  de  Pearl  Street! 
C©FFME§-F©MTS 

DE  RICH, 
Encore  triomphants!! 

New-York,  le  26  Août,  1853. 
A  MM.  Stearns  &  Marvin,  146  Water  street,  N.  Y. 

Messieurs — Je  vous  rends  ici  le  Coffre-fort  §alamRll« 
<lrO  pcrfeciîoiîllé  de  Mlcll,  que  j'ai  acheté  de  vous,  il  y  a 
quelques  années,  il  m'a  rendu  un  service  important,  dans  la  préserva- 
tion de  mes  livres,  de  mes  papiers  et  de  mon  argent,  après  qu'ils  avaient 
été  exposés  pendant  18  heures  dans  l'incendie  terrible  qui  dévora  la 
maison  de  Pearl  street,  dans  la  quelle  mon  fonds  d'huile  et  de  chan- 
delles fut  totalement  consumé.  J'ai  une  entière  confiance  en  vos  coffres 
forts,  et  ayez  la  bonté  de  m'en  envoyer  un  autre,  d'une  plus  grande  di- 
mension.   Tout  à  vous.  James  A.  Smitii. 

C^ra^id  Assortiment  de  Cofres-Ports  Salaman- 
dres de  lÀiCÎÎ,  convenables  pour  les  marchands,  les  Banquiers, 
et  leî-?:  Biioutiers,  en  vente  au  Dénôt,  146  \Vater  street,  N.  Y. 

STEARNS  &  xMARVIN,  Successeurs  de  Rich  &  Cie. 

Jflagasin  de     or  ce!  aine  ^  tie  JFafjcnce  et  de 
W^erres, 

à  très  hon  mairciîé,  cf  aîî  comptant. 

No.  482  Pearl  Strect,  entre  Chatiia.m  et  Centre  Streets. 

J",  GOUSiII,  Importateur, 

Tient  mi  assortiment  général  de  toutes  sortes  d'articles  de  ménage 
en  fayence  et  en  verres. — Aussi  des  poissons  dorés  avec  les  globes. 

On  y  trouve  de  la  porcelaine,  de  la  fayence  et  tous  les  petits  ar- 
ticles minutieux,  qu'on  ne  verrait  peut-être  pas  ailleurs.  L'établisse» 
ment  se  trouve  à  la  portée  d'un  très  grand  nombre  de  familles  Fran- 
çaises, et  elles  y  trouveront  tout  ce  qui  leur  est  nécessaire,  et  à  meil- 
leur marché  que  dans  tout  autre  magasin. 

Sa  devise  est:    Ventes  promptes  et  petits  bénéfices.*' 

Nous  achetons  nous-mêmes  des  articles  de  ménage  chez  Mr.  Gould, 
et  nous  les  trouvons  aussi  bon  que  s'ils  venaient  de  Broadway. — Edit. 


Feuilleton  de  l' Almaiiaeîi. 

I>eviiîer  la  différence  d'titi  iiosiabre  pensé. 

Dites  à  une  personne:  Pensez  un  nombre — doublez  le — ajoutez  y 
6 — prenez  la  moitié  du  tout — retrancliez-en  le  nombre  pensé  dabord 
— il  vous  reste  3.  Ce  3  est  la  différence  de  la  soustraction,  qui  est  tou- 
jours la  moitié  de  ce  que  vous  dites  d'ajouter.  Ainsi  je  pense  au 
nombre  '24 — ^je  le  double,  48 — ^j'ajoute  lU,  58 — je  prend  la  moitié  du 
tout,  29 — ^je  retranche  le  nombre  pensé,  24  de  29 — il  reste  5,  qui  est  la 
moitié  de  10  que  j'avais  ajoute. 

Caleniboiir* — Un  jeune  homme,  fils  d'un  marchand  de  vin  » 
11 
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IT*.  SCIff^H  us.  303  Broadway,  (up  stairs,)  entre  TTuane  et 

Reade  streets,  recommande  aux  public  et  aux  écoles  î>oii  grand  assor- 
timent D'estampes,  et  Mateiuaux  df.  Peintuiif:  et  de  Dessin,  tels  que 
couleurs,  crayons,  etc. —  Prix  modérés. 


Uailis  cl'Esill  Sa!é«. — Tenus  par  Edw.  GRAY,  près  du 
Fulloii  Ferry,  à  Brooklyn.  Jiains  chauds  pour  dames  et  messieurs, 
de  5  h.  A.  M.  à  lU  h.  P.  M.  Bains  froids,  \'2%  cents,  10  billets,  $1. 
Billet  de  saison,  $4.  Bains  chauds,  25  cts  G  billets  81.  (Passage  Ict.) 

G^rlI^I^EHIi:    JD^GÙJSiillIiÙjVJrJL:,—^o.  264 

Broadway.  BECKEUS  PIAR'D,  si  longtemps  connus,  prennent 
les  portraits  d'après  le  spéculum  qiii  les  met  dans  la  même  position  dfs 
côtés  droit  et  gauche  ;  de  plus  ils  les  prennent  doublement  pour  les 
adapter  au  stéréoscope  qui  les  fait  voir  avec  toute  la  rotondité  et  le  dé- 
tachement des  formes  naturelles  des  personnes. 

II.  QU]Enii*£:i.. 

MARCPIAND  DE  CHARBON. 
Cours:  135  1ère  Avenue,  coin  de  la  9e  rue. 

273  Cherry  street,  entre  Rutgers  et  Jefferson  sts. 
18  Forsyth  street,  entre  Bavard  et  Walker  streets. 
189  Green  street,  entre  Bleecher  et  Amity  streets. 
Charbons:  Liverpoo!,  Peach  Orchard,  Lehigh,  Cumberland. 
Les  ordres  sont  éxécutés  avec  promptitude  et  régularité. 


Jflag  asiiè  il"  In  s  i  ru  m  en  ts 
•I.raloircs  cl  lie  Semences. 

R.  L.  ALLEN. 
189  et  191  Water  st.,  New-York. 


Tient  constamment  le  plus  gra»d  assortiment  des  meilleurs  et 
des  plus  nouvt  aux  instruments  d'agriculture  et  d'horticulture,  et  de  se- 
mences de  champs  et  de  jardins,  qui  aient  jamais  été  cffeits  en  vente 
dans  les  Etats-Unis:  comprenant  tous  les  instruments,  h  s  machines, 
les  semences,  convenables  et  désirables  pour  les  planteurs,  les  fermiers 
ou  les  jardiniers.  Aussi  du  guano,  de  la  poussière  d'os,  de  la  poudrette, 
etc.  etc. 


Ci-.  RAT^,  Accordeur  de  Tianos. 

Fait  le  réparage  des  pianos,  harpes,  guitares,  séraphines,  orgues, 
etc.    No.  86  Grand  street,  près  de  Greene  street. 


Feuilleton  (le  T Alniaimcli. 

ee  fâchait  de  ce  qu'on  n'avait  pas  pour  lui  un  certain  respect;  mais  la 
Comtesse  Tation  fâchée  à  son  tour,  lui  fit  ce  quatrain: 

Vous  vous  fâchez  en  vain. 

Modérez  votre  colère. 

Imitez  monsieur  votre  frère. 

Qui  mettait  de  l'eau  dans  son  vin. — U.  Le  G. 

ta  PliysioilOlllie. — Bien  des  gens  n'ont  que  la  façade  ainsi 
q\ie  les  maison  que.  faute  de  fonds,  ou  n'a  pas  pu  achever  de  bâtir. 
L'entrée  est  uu  puluis  et  le  logement  une  barruque.r— H.  G.  Nous 


125 


Iku  Qranà  Cadenas 

ALFRED  F.  LAGRAVE, 
No.2î25  Gra.enwich  street,  à  trois  portes  plus  bas 
que  Barclay  street. 

Reçoit  constamment  un  assortiment  complet 
Je  Quincaillerie  anglaise,  allemande  et  améri- 
caine, convenable  pour  les  maîtresses  de  mai- 
sons, les  entrepreneurs  de  bàtimens  et  les  ar- 
tisans. 11  a  une  grande  variété  d'instrumens 
aratoires,  coutellerie  de  table  et  de  poche,  ra- 
soirs, ciseaux,  fayence  de  Britanuia,  plateaux 


ù,  thc,  chaudrons,  articles  cmaillés  et  étamés,  objets  de  forme  creuse, 
marteaux,  haches,  hachettes,  hottes  à,  cliarbon,  fers  italiens  ou  ù.  can- 
ueler,  grils,  poêles  à  frire,  pierre  de  savo:i,  chenets,  feuilles  de  zinc  et 
de  plomb,  moulins  à  café  et  à  épices,  rabots,  clous,  serrures,  cadenas 
et  loquets  de  toute  espèce. 

On  tient  la  véritable  pierre  à  huile  de  Turquie  pour  aiguiser. 

LIVRES!   LIVRES!  LIVRES! 

Le  Magasin  Pittorcsrjue,  républication  de  l'édition  de  Paris.  The 
American  System  of  éducation,  in  language  and  thought.  The  line 
of  language  comprises  the  readers:  such  as  the  Verbal  Reader,  the 
Sentential  Reader,  the  Lingual  Reader;  the  Iland-Books  such  as  the 
Anglo-Saxon  Root  words,  the  Anglo-Saxon  d(;rivatives,  the  engrafted 
words,  Grammar  and  Compositio!!.  The  line  of  thought  comprises  : 
First  Thougrjits  aufl  Steps  in  ThinUing.  Publiés  et  vendus  chez  A. 
MONTGO.VIERY,  17  Spruce  street.  Ces  livres  sont  composés  par 
une  association  littéraire  ))our  répondre  à  la  question  suivante:  Com- 
ment Thomme  cherche  t-il  naturellement  et  acquiert-il  des  connais- 
sances dans  les  différentes  branches  de  recherches  ?  comment  acquiert 
il  une  langue?  comment  apprend-t-il  îi  penser?  Ces  ouvrages  sont  ad- 
mirablement faits,  et  jîous  en  recojnmandons  vivement  l'étude  aux 
Américains  aussi  bien  qu'aux  Français,  qui  voudraient  acquérir  une 
parfaite  connaissance  de  la  langue. — Eurr. 


Dr.  P.  B.  VlOiVïS, 

Intérprète,  juré  devant  la  cour  et  lea  tribunaux  de  New-York,  fait 
parler  anglais  en  peu  de  temps,  et  a  des  terres  a  vendre  ou  il  échanger 
contre  toute  espèce  de  valeurs  mobilières  ou  immobilières,  No.  52 
Grand  street. — N.  B.  Au  besoin,  addressez  une  note,  Post  office, 
New- York. 


Pcnilictou  de  1' Almaiiac2i. 

ajouterons  que  d'autres  gens  n'ont  pas  de  façade,  l'entrée  est  une  bar" 
ra<jue,  et  l'intérieur  est  un  palais. — Ed. 

Calembour. —  Avis  à  ceux  qui  n'ont  pas  d'argent.  Moyen 
infaillible  d'avoir  mille  écus. — ^lettez  trois  livres  à  la  lotterie,  et  aussi- 
tôt que  vous  aurez  mis  ces  trois  livres,  je  vous  réponds  que  vous  aurez 
mis  Vécu. — H.  Lis  G. 
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m^vis  aux  Canadi€itS''Fraficais  résidant  aux 

EialS"  Unis. 


Qui  est,  vti  le  bas  prix  de  l'abonnement,  nii  des  journaux  le  pins 
en  circulation,  et  est  le  plus  recherché  pour  les  nouvelles  du  Canada. 
C'est  un  précieux  avantage  pour  ceux  qui  ont  besoin  de  S'Annoncer. 
Les  conditions  en  sont  faciles.  Toute  lettre  pour  abonnement  ou  pour 
annonce  doit  être  adres'sée  franche  de  port,  (autrement  elle  restera  au 
bureau  de  poste,)  à  De  Montigny  et  Cie. — Bureau,  79^^,  rue  St.  Paul, 
Montréal. 

A  la  Nouvelle-Orléans,  149  Rue  de  Chartres. 
Librairie  Française — Livres  d'Educaiiou — Articles  de  Bureau,  Pape- 
terie, Articles  de  Paris,  etc.  etc. 

ABONNEMENT    A  TOUTES   LES    PUBLICATIONS  FRANÇAISES. 

PAPIERS  PEINTS. 

Cette  maison  a  constamment  un  immense  assortiment  de  papiers 
de  tenture  (de  25  à  30,000  rouleaux,)  depuis  les  papiers  les  plus  ordi- 
naires jusqu'aux  plus  riches,  pour  maisons  particulières  et  établisse- 
ments publics  de  tous  genres. 

Dépôt  des  véritables  médicaments  de  F.  V.  R  ASP  AIL. 

£jasiiartiiie  Coilu^e* 

A.  Geoiigeot  et  J.  Cariât,  Hoboken. — Jardin  de  retraite  et  res- 
taurant: où  l'on  trouve  vins,  rafraichissemeus  et  comestibles.  Wash- 
ington Street,  entre  la  Ge  et  la  7e  rue. 

PATTERSON    AVENUE,    WEST  HOBOKEN. 
Entreprend  la  guérison  des  maladies  Uîeiîtaîes,  vésiérieai- 

iies,  venu  tue  Mse§,  eaaîasiée^,  toute  sorte  ci'optîial- 

Illie$,  maladies  des  ENFANS  et  des  FEMMES 

Traitement  asiatique  du  CSloBéra  suivant  le  système  TTlSrC. 
Traitement  de  la  Gastralgie  ou  Dyspepsie.  Le  Docteur  possède  beau- 
coup de  médicaments  inconnus  dans  la  Tliérapeutique,  et  l'effet  de  la 
médication  sera  une  garantie  pour  les  préférer  à  toute  autre  système. 

Sj'aiydâ'OpilObae  ou  la  rage,  se  guérit  en  24  heures  d'après 
son  système.    Le  Docteur  parle  plusieurs  langues  européennes. 
Consultation  et  médicaments  gratis  pour  les  pauvres. 

Feui&lc^toii  de  PAÏmaiiacli. 
Idées  <5e  Réforaiie. — Morale. — Connais-toi  toi-même,"  dit 
Solon,  et  nous  ajoutons,  "et  réforme  toi  toi-même."    La  réforme  so- 
ciale ne  consiste  pas  autant  à,  changer  le  mode  d'administration  poli- 
tique, qu'à  changer  l'individu  lui-même  ;  c'est  avec  lui  que  commence 
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Curiosiics  Chinoises  et  Indiennes!  ! 

J.  P.  FOUNTAIN,  No.  653  Broadway,  entre  Bleecker  et 
Bond.  Articles  assortis  de  soiries  et  de  toile  d'Inde,  porcelaine,  statu- 
ettes, joujoux  précieux,  idoles,  uvantails,  vases,  boites.  Aussi  d'Eu- 
rope :  un  crucifix  d'ivoire  coûtant  8l0,U00,  etc.  etc. 

No.  GO  Canal  street,  New-York, 
Et  No.  208  Chestnut  street,  PiiiLADELriiiE. 
Tiennent  assortiments  de  soiries,  Chfiles,  rubans,  mérinos,  bas,  bon- 
neterie, dentelle,  broderies  et  marchandises  sèches  ordinaires. 

I*mj\^OS.—U  J.  DESCOMBES,  522  Broadway  invite  ses 
amis  et  le  pnb!ic  à  venir  visiter  ses  nouveaux  et  élégants  salons  qn'il 
a  ouvert  vis-fi-vis  THotel  St.  Nicholas,  et  à  examiner  son  magnifique 
assortiment  de  Pianos  Français  et  Américains.  Vente,  location  et 
échange. 

~     OJVGUJËjyT     UJVl  JTJSnSEJL 
De  ï^cAlister. 

yfe^^  Avec  la  direction  en  Français  et  Espagnol. 
f'^^t       Grand  DEPOT,  141  Fulton  stieet. 

k^^^Sl  C'est  un  fait  sans  contradiction  qu'il  a  un 
^^^^[^  succès  extraordinaire  à.  rétablir  la  transpira- 
.y^^fc  tion  insensible,  et  à  purger  le  sang  et  les  or- 
ganes  de  toute  matière  morbide,  à  travers 
les  avenues  natnrelles,  les  pores  de  la  peau. 
II  guérit:  Tumeurs.  Ulcères,  Brûlures,  Dar- 
~  très,  Ecroueiles,  Erésipèles,  Engelures, 
Maux  d'Yeux,  Esquinancie,  Croup,  Rhumatisme,  Cors,  etc.  etc.  il  fait 
décharger,  à  toute  blessure  envenimée  ou  à  toute  plaie  sa  matière  pu- 
tride— ainsi  il  purifie  1î  corps — c'est  un  vrai  onguent  universel — on 
s'en  est  servi  pendant  plus  de  15  ans  dans  toutes  les  maladies  de  la 
poitrine,  des  poumons,  et  du  foie. — A  vendre  dans  tous  les  Etats-Unis 
et  le  Canada.  [HT  Nous  nous  en  sommes  servis  avec  succrs  sur  des 
malades,  et  nous  en  recommandons  l'us^age  aux  familles. —  Edit. 


J.  HUBSB.,  Relieur, 

No.  199  William  street,  entre  Fr  nkfort  et  Spruce  streets,  au  3e 
étage,  exécute  tout  ce  qui  concerne  sa  profession. 


FeiiUletoii  de  l^AImaiiacli* 

la  réforme.  C'est  par  Thumilité,  la  contrition  de  leur  fautes,  et  la 
pratique  de  la  charité  que  les  individus  formeront  une  bonne  société. 
Ne  faites  pas  aux  autres  ce  que  vous  ne  voudriez  pas  qu'on  vous  fit, 
voilà  la  justice,  faites  aux  autres  ce  que  vous  voudriez  qu'on  vous  fit, 
voilà  la  cliarité.  En  un  mot,  aimez  votre  prochain  comme  vous-même, 
voilà  la  loi  et  les  prophètes,  dit  notre  seigricur,  jugez  vos  actiouiJ  par 
cette  mesure,  et  vous  arriverez  à  la  réforme  de  la  société.  Si  donc 
l'individu  ne  s'est  pas  encore  corrigé  de  la  boisson,  du  jeu,  du  tabac, 
des  aises,  de  l'amour  sensuel,  de  la  fainéantise,  des  spectacles,  de  la 
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WAHPENE  PERFECTIONNE  DE  VAN  DEUSEN. 

CeUe  adsiiiraSile  préparation  powr  les  Che- 
veux a  été  pendant  Jongteiiips  devant  le  public,  et  a  fait  merveille 
comme  un  des  meilleurs  spécifiques  pour  faire  repousser  les  cheveux 
tombés,  et  changer  ce  qui  est  devenu  gris  à  sa  première  couleur,  elle 
a  doue  été  mise  à  l'épreuve  par  une  grande  partie  des  habltans  de 
l'Etat  et  de  la  ville  de  Nev/-York.  Son  succès  pour  accomplir  l'objet 
pour  le  quel  il  a  été  désigné,  est  maintenant  universellement  reconnu. 
Des  personnes  de  haute  distinction  qui  s'en  sont  servis  ont  donné  leur 
témoignage  par  écrit  de  son  entière  efficacité  à  produire  des  cheveux 
frais,  où  une  calvitie  partielle  et  prématurée  existait  auparavant,  et 
à  faire  retourner  ù,  sa  couleur  primitive,  l'aspect  gris  de  cette  enveloppe 
argentine  qui  fait  une  si  grande  peur  à  tous  les  âges  et  ù.  tous  les  sexes. 
L'usage  de  quelques  bouteilles  du  VVaiipene  Perfectionne,  convaincra 
sans  aucun  doute  les  plus  sceptiques  que  l'apparence  naturelle  et  pri- 
mitive de  leur  cheveux  leur  reviendra,  après  avoir  g;uéri  les  fibres  des- 
séchées et  disséminées  que  la  maladie,  Tàge,  ou  d'autres  causes  avaient 
produit  d'une  manière  prématurée. — A  vendre,  en  gros  et  en  détail  au 

par  les  pro- 
prié t  aires,  DAY  &  VAN  DEUSEN,  où  l'on  peut  aussi  se  procurer 


Ou  préparation  de  jus  extrait  du  chêne  des  forêts,  pour  ia  gUGri- 

son  des  maladies  iniammatoires,  soit  locales,  soit  gêné- 

raies.  C'est  un  astringent  dans  ses  propriétés  générales  ;  combiné 
avec  des  substances  végétales,  balsamiques  et  sanatives,  l'huile  de 
chêne  possède' des  vertus  merveilleuses  pour  soulagerles  maladies  in- 
flammatoires, son  action  tonique  et  anodyne  produit  des  résultats 
vraiment  extraordinaires.  Ses  propriétés  curatives  ne  sont  pas  moins 
remarquables:  Des  frictions  faites  avec  cette  excellente  préparation, 
rétablit  la  transpiration  naturelle,  donne  une  énergie  entière  à  la  cir- 
culation du  sang,  et  apporte  du  soulagement  dans  les  affections  rhu- 
matismales les  plus  violentes.  On  guérit  l'inflammation  des  yeux  et  des 
paupières  avec  succès,  et  ces  mêmes  organes  délicats  sont  fortifiée  et 
rétablis  à  une  santé  parfaite  par  des  applications  fréquentes  de  cet  ar- 
ticle incomparable.  Des  blessures  fraîches,  des  foulures,  et  toutes  les 
affections  inflammatoires  de  la  tète  et  de  la  face,  sont  arrêtés  et  gué- 
ris promptement  par  l'usage  de  l'huile  de  chêne.  Quelques  gouttes 
aspirées  dans  les  narines  arrêteront  la  saignée  au  nez  et  soulageront 
les  plus  violentes  douleurs  de  tête.  Les  frissons  et  les  fièvres  intermit- 
tentes, les  catharres  à  la  tête,  et  les  hémorrhoïdes,  cette  maladie  la 
plus  désagréable  désespérante  et  douloureuse  qui  existe,  sont  toutes 
guéris  par  l'usage  interne  de  cette  préparation  sûre,  douce  et  merveil- 
leuse. Vendue  par  Day  &  Van  Deusen,  seuls  propriétaires,  No.  123 
Chambers  street. — Prix  :  25  cents  la  bouteille.  Déductions  libérales 
aux  trafiquants. — On  fournit  les  agents. 


Feuilleton  de  l' Aliuauacli. 

bonne  chère, de  l'ignorance,  de  l'orgueil,  etc.  ce  n'est  pas  un  réformateur, 
ce  n'est  pas  un  chrétien,  quand  même  il  se  dirait  appartenir  à  une  dé- 
nomination religieuse,  c'est  un  antechrist,  un  apostat  hypocrite,  parce 
qu'il  avait  promis  à  son  baptême  ou  à  son  acte  de  conversion,  de  servir 
Jésus  Christ  par  la  charité,  ei  de  renoncer  au  monde  ou  Satan»  a  sea 
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SMITH,  VAI^  KOB.r?,  ÔL  Cic. 

Importateurs  et  trafiquants  en  QUINCAILLl^^RIE  et  en  GAR- 
NITURES pour  VOITURES,  tels  que  Lampes,  Bandes,  Galon, 
Gros  Drap,  Damas,  Essieux,  Ressorts,  etc.  No.  271  Pearl  street,  (à 
quelques  portes  au  dessus  de  Fulton  street.) 

Jflalelils  !  ChŒiscs  !  n  hois,  Ènarche* 

Simon  Reynier,  tapissier.  No.  101,  30e  rue,  entre  la  6e  et  la  7e 
Avenue. 

VERRES  DE  MONTRES. 

T'ABRICANTS  de  VERRES  et  CRISTAUX  pour  Mon"tI7bT 
No.  9*2  John  street,  entre  Gold  et  Cliff  streets. 
La  Verrerie  est  à  VVilliamsburg,  Evven  street. 

PROCLAMATION  ' 
Aux  Invalides  dans  les  Etats-Unis. 

ZlCS  Chaines  Hydro-Electro  Vcltaiques  de 

Guérissent:  Rhumatisme,  Névralgie,  Palpitations  de  cœur,  Para- 
lysie, Dyspepsie,  Débilité  générale,  Surdité,  Amaurose,  Hystérie, 
Affection  utérine,  etc. 

S'adresser  pour  des  explications  gratuites  à 

J.  STEINERT,  568  Broadway. 

Entrepôt  d^instruments  ^ra- 
|toires  et  de  Semences,  de  Joun 

MooRE,  No.  193  Front  street.  Assorti- 
ment complet  (le  toute  espèce  d'ustensiles 
d'agriculture,  rouleaux,  semoirs,  fléaux, 
vans,  moulins,  coupe  légumes,  hache  jmilles,  faulx,  râteaux,  bêches, 
pelles,  houes,  herses,  cultivateurs,  tamis,  égrenoirs  en  fil  de  cuivre  ou 
de  fer,  chaînes  galvanisées,  et  particulièrement  îa  fameuse  charrue 
qui  a  obtenu  le  grand  prix  à  l'Exposition  de  l'Institut  Américain,  en 
1847,  '48j  '49,  et  '50  ;  ainsi  que  celle  tirée  par  le  centre,  l'aigle,  etc. 

Welle  et  Mayev,  i^o  15  et  IT  CSsysïie  street. 

Entre  Bayard  et  VValker  sts  fabricunts  de  tabacs  Français,  Allemands 
et  Américains,  à  fumer  et  à  priser  ;  aussi  de  moutarde. — Importateurs 
de  moutarde  Française,  de  sirop  de  framboise,  et  de  vins  Allemands. 


Fcxiiiletoii  de  l' Almaiiacli. 

pompes  et  à  ses  œuvres.  Mais,  malheureusement  presque  tout  le 
monde  est  apostat  de  morale  chrétienne  et  on  parle  de  réformer  la  so- 
ciété î  Nous  ne  pouvons  et  ne  devons  apostasier  ou  changer  que  d'o- 
pinions philosophiques,  médicales,  théologiqiies,  politiques,  scientifiques, 
etc.  suivant  la  marche  de  l'esprit  humain,  mais,  jamais  de  morale  chré- 
tienne. C'est  ce  qui  se  fait  tous  les  jours  depuis  l'état  le  plus  sauvage, 
jusqu'à  l'état  le  plus  civilisé,  et  l'humanité  suit  une  marche  rapide  et 
progressive,  surtout,  depuis  le  siècle  dernier.  Nous  nous  servons  ic 
du  mot  apostat  pour  faire  comprendre,  en  passant,  l'abus  du  mot 


ISO 

CARNES  ET  HASKELL. 

IMPORTATEURS 
De  Drogueries  Traiicai^^ies  et  étrangères,  Pro- 
duits Cliîmiques  et  Pifiariiiacetitiqnes,  etc. 
1§  &  20  Platt  Street, 

COIN   DE  GOLD     N  E  W .  Y  O  R  K  . 

S  PE  C I  AI.I  XeI^OUrT 

Taupettes  et  Bouchons  à  bouteille.  Tablettes  et  Balances  pour  Phar- 

Articles  dits    Wedgewood."  maciens. 

Huiles  Essentiellei?.  Bismuth. 

Brosses  à  dents.  Safran  d'Espagne. 

Amber^ris  î^uilles  d'Etain. 

Castoreum.  Pastilles  de  Paris. 

Vanille.  Médicaments  Français. 

Et  toute  espèce  d'articles  ntiles  démandés  par  les  Droguistes,  Chi- 
mistes et  Pharmaciens. 


J%^o9ireUes  et   T^eritabics  Inventions  pitr  le 

Dr.  II.  r\  BRIGGS,  pour  soutenir  le  pantalon  et  les  jupes,  sans  gêner 
aux  organes  du  corps.  Aussi,  pour  supporter  les  personnes  faibles  et 
développer  les  proportions  symétriques:  et  contribuer  par  là,  à  la  sanié 
et  à  la  beauté. 

Patente  en  1847.  Perfectionnement  patenté  en  1849,  pour:  1. 
suspensoirs.  '2.  Supports  de  jupons.  3.  Supports  abdominaux.  4. 
Corsets  perfectionné  La  plupart  des  médecins  et  des  familles  ont  aban- 
donné les  autres  genres,  et  se  servent  de  ceux-ci.  Quelques  personnes 
ont  gagné  de  1  à  6  pouces  d'expansion  de  poitrine  et  se  sont  ainsi  gué- 
ries de  leur  consomption  incipiente-,  de  la  dyspepsie,  etc. — On  tient  en 
vente  :  trousses,  tubes  à  aspirer,  poids  à  exercice,  brosses  in  chair,  ser- 
viettes, etc.  avec  directions  pDur  se  les  ajuster.  Les  dames  sont  ajustées 
par  une  dame.  La  consomption,  bronchite,  dyspepsie,  chiUe  de  la 
matrice,  faiblesses  des  feînmes,  épaules  recourbées,  couibatures  dor- 
sales, défaut  de  la  paro  e,  haleine  courte,  etc.  qui  sont  causés  par  des 
dérangements  accidentels  ou  des  défauts  organiques,  et  ne  peuvent 
être  traités  par  la  médec'ne  seule,  sont  guéris  par  un  traitement  sys- 
tématique. Il  suit  le  plan  du  Prof.  Bronson,  pour  la  préscrv.'itinn  dp 
la  vue  sans  l'aide  des  lunettes,  et  la  guérison  de  la  myopie,  etc.  et 
aussi,  j>our  rétahUr  la  voix  humaine.  Il  tiendra  des  classes  tl'enfans 
de  constitution  frèle  et  maladive,  pour  les  rétablir  à  une  santé  parfaite 
par  l'exercice  de  rRlocution,  de  la  Musique,  et  de  la  gymu'jstique  — 
Prix  modérés.    Office:  G9  14eme  rue,  au  coin  de  la  Ge  Avenue. 


Feutl]et(»ii  cl«  l' A Imaiiacli» 

comme  le  mot  renégat,  c'est  une  exj)ression  religioso-politique  de 
niopris  usitée  dans  les  siècles  derniers,  et  devenue  absurde  de  nos  jours, 
puis  qu'on  peut  se  l'appliquer  i  é(;iproquement:  heureusement  la  libérali- 
té républicaine  et  la  liberté  de  conscience  chrétienne,  ont  supprimé  ce 
mot;  il  est  remplacée  |)ar  celui  de  conversion  ou  changement  d'opi- 
nions. Kn  effet,  tout  le  monde  change,  ec  convertir,  on  laisse  de  côté 
le  vieil  homme  ou  les  vieilles  idées  pour  se  revêtir  du  nouveau  ou 
prendrai  da  uouvclles  ideés,  oii  se  ciyilizâ  de  plus  eu  plus,  tant  pis  pour 
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XiS  DOCTEUR  S0HW3ESÎCH, 

Membre  correspondant  de  *'Ia  Acadeinia  nacional  de  mediciiia  y  cirur- 
gia  de  Valencia,"  des  Académies  et  Sociétés  médicales  de  Lisbonne, 
de  Rotterdam,  d'Anvers,  de  Bruges,  d'Allemagne,  etc.  etc.,  donne  ses 
heures  de  consultation  le  matin  jusqu'à,  8  h.  et  de  2  îi  4  h.  de  l'après 
midi,  au  No.  41  Forsyth  street,  entre  Walker  et  Rester  streets. 

2ie  I^OCteur  Hichard  quitté  son  office  de  Chrystie  street, 
indiqué  page  76,  pour  l'établir  désormais  au  No.  383  2eme  Avenue, 
entre  le  24e  et  25e  rue. 

No.  657  Broadway,  entre  Bleecker  et  Amity  streets,  tient  manufacture 
de  I>i'Otîerïe§  tracée§,  en  gros  et  en  détail,  et  expédie  dans 
l'intérieur  du  pays. 

^^[arGhandîses  do  Fantaisie. 

FRANÇAISES,  ANGLAISES,  ALLEMANDES,  etc.  et  importées 
par  John  De  Raismes  et  Cie.,  88  William  street  (up  stairs.) — Il  y  a 
constamment  à  ce  magasin  un  assortiment  très  varié  d'ARTICLES 
DE  FANTAISIE  importés  directement  des  premières  fabriques  d'Eu- 
rope, tels  que:  Cylindres  pour  pendules,  Brosses,  Peignes,  Nécessaires, 
Joujoux,  fausse  Bijouterie,  Agrafes,  Accordéons,  Lunettes.  Bretelles, 
Parfumerie,  Pendules,  Capsules  fulminantes,  Articles  de  chasse,  Mi- 
roirs, Jeux  de  Dominos  et  autres,  etc.  etc. 


Horloger  et  joaillier,  395  Broadway,  près  de  Walker  street,  New- York, 
vend  des  niontres  en  or  et  en  argent,  de  la  bijouterie,  de  l'argenterie, 
des  portes-crayons,  de  la  parfumerie  et  toute  sorte  de  marchandises  de 
fantaisie. — Il  répare  les  pendules,  les  montres,  et  les  boîtes  à  musique. 

^.  A.  CDRB.i:ii,  Ilibraire  Français. 
Importateur,  No.  232  Ciaestuut  Street,  Phila- 
delphie, tient  un  grand  assortiment  co  LIVRES  FINANÇAIS,  des 
meilleurs  auteurs,  et  les  importe  à  ordre,  à  très  bon  marché,  il  tient 
des  catalogues  des  différentes  librairies  de  Paris  pour  distribuer. — 
(O"  Nous  recommandons  vivement  cette  librairie  Française  à.  nos 
abonnés  de  Philadelphie,  ils  pourront  y  trouver  notre  Almanach  que 
Mr.  Correa  leur  enverra  comme  notre  agent,  et  ils  sont  priés  de  le 
payer  comme  on  fait  toute  publication  périodique. — Edit. 


feuilleton  de.  l'AImauacli. 

ceux  qui  restent  en  arrière  ;  tâchons  donc  d'édifier  le  corps  social,  en 
nous  édifiant  dabord,  voyons  ù,  ciseler,  à  retrancher,  à  ajouter,  à  rr- 
toucher  souvent,  et  à  présenter  nos  individualités  réformées  qui  forme- 
ront le  corps  de  cette  société  réformée. 

2.  Politique. — La  réforme  en  politique  s'eiFectuera  comme 
nous  l'avons  dit,  par  la  bonne  conduite  de  l'individu,  il  se  fera  donc 
une  individualisation  qui  sortira  de  toutes  les  associations  qui  existent, 
l'individu  pourvoira  à  lui-même  dabord,  et  il  observera  que  le  coût 
des  choses  (son  travail  et  son  temps,)  est  la  limite  ou  la  mesure  scien- 

{La  suite  à  La  page  133.) 
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Four  la  guorison  des  Toux,  Rhumes^  SnrouementSy 
Bronchites,  Coqueluche,  Croup, 

AsTJiME  ET  Consomption. 

Ce  Pectoral  de  Cerises  est  offert  au  public  avec 
la  confiance  que  nous  avons  dans  un  article  qui 
manque  rarement  de  réaliser  les  plus  heureux  ef- 
fets désirables.  Le  champ  de  son  utilité  est  si  vaste, 
et  les  cas  de  ses  cures  sont  si  nombreux  que  presque 
toutes  les  parties  du  ])ays  abondent  en  personnes, 
connues  du  public,  qui  ont  été  guéries  par  sou 
usage,  de  la  maladie  alarmante  et  même  désespé- 
rée des  poumons.  Quand  on  s'en  est  servi  une  fois,  su  supériorité  sur 
toute  autre  médecijie  de  ce  genre  est  trop  apparente,  pour  échapper  îi 
Tobse:  vation,  et  partout  où  l'on  connaît  ses  vertus,  on  n'hésite  pas  à 
la  choisir  pour  les  attaques  dangereuses  des  organes  pulmonaires,  qui 
sont  ordinaires  à  notre  climat.  Et  non  seulement  pour  les  maladies 
graves  des  poumons,  mais  pour  les  variétés  moins  sévères  de  Froids, 
Toux,  E.NiiouEMKNT.  etc  et  pour  les  enfans,  c'est  la  médecine  la  plus 
agréable  et  la  plus  sûre  qu'on  puisse  obtenir.  Aucune  famille  ne  dev- 
rait s'en  passer,  et  ceux  qui  s'en  sont  servis,  s'en  tiennent  toujours 
pourvus.  Nous  invitons  l'attention  du  public  aux  certificats  mention- 
nés ci-dessous,  et  nous  demandons  pour  eux  la  considération  candide 
que  leur  honnête  franchise  mérite.  Des  personnes  dans  des  pestes 
aussi  élevés,  qui  donnent  un  témoignage  volontaire  à  l'efiicacité  du 
Pectoral  de  Cerises,  n'agissent  pas  à  l'aventure  et  n'exaggèreiit  pas 
les  faits  contre  leur  conscience.  Jugez  donc,  si  n'est  pas  !a  vrai  méde- 
cine de  confiance,  lorsque  vous  avez  besoin  de  soulagement  pour  lu 
gorge  ou  pour  les  poumcns 

Vennillio avilie,  La.  Avril,  1853. 

INÎons.  le  Dr.  J.  C.  Ayer  : — J'ai  dernièrement,  depuis  peu,  fait  un 
usage  fréquent  de  votre  Cherry  Pectoral  dans  ma  pratique,  et  je  suis 
bien  aise  de  vous  informer  qu'il  ne  m'a  manqué  dans  aucun  cas.  J'ai 
fait  des  cures  signalées  de  J^aryiigites  et  de  Bronchites,  et  j'ai  com- 
plètement guéri  un  cas  d'asthme,  qui  avait  résisté  à  toute  autre  méde- 
cine que  je  pouvais  employer.  Acceptez,  monsieur,  l'assurance  de 
ma  considération  distinguée.        Jules  Claude  Gouguet,  M.  D. 

Ex-chirurgien  de  la  marine  royale,  France. 

Les  éditeurs  les  plus  eminents  ont  attesté  dans  leurs  papiers,  d'a- 
près leur  expérience  personnelle,  et  leur  connaissance,  les  cures  les 
plus  merveilleuses  et  l'utilité  immense  du  Cherry  Pectoral  dans  leurs 
sections.  Déplus,  ils  ont  envoyé  leurs  lettres  peur  me  dire  qu'ils 
avaient  trouvé  dans  ma  préparation,  un  article  de  g:ande  utilité  pub- 
lique.— Que  reste-t-il  encore  pour  convaincre  les  plus  incrédules,  que 
le  Pectoral  de  Cerises  est  tout  ce  qu'il  prétend  être,  c  a.  d  :  un  agent 
remédiai  sans  égal  pour  toutes  les  maladies  du  gosier  et  des  poumons! 
L'expérience  des  années,  a  prouvé  quil  a  été  tel,  et  nous  le  soumet- 
tons au  public,  avec  la  croyance  que  ses  vertus  maintiendront  entière- 
ment sa  réputation. 

Préparé  |)ar  J.  C.  Ayer,  chimiste,  Lowell,  Mass.  Vendue  chez 
Rushton,  Clark  et  Cie  ,  16.>  Broadway,  New-York  ;  Fred.  Br(.wn, 
Philadelphia  ;  Mackenzie  et  Cie  ,  Baltimore;  Jas.  Bowles,  Québec  ; 
W.  Lyman  et  Cie.»  Moutreal  ;  Wright  et  Cie.,  N.  Oildaiia;  «t  partout. 
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DE 

Croton, 

HECKER 

ET 
JFrere. 

No.  201  Cherry  st. 
entre  Maiket  et 

Pike  Street. 
Le  primier  prix  à 
l'exposition  univer- 
selle de  Londres  en  1851,  fut  décerné     HECKER  et  FRERE,  des 
Moulins  de  Croton,  pour  la  Meilleure  Farine  de  Genesee. 

Semouille  de  Hecker,  (Heckers'  FarinaJ 

Préparée  particulièrement  pour  les  familles.  C'est  une  nounilure  dé- 
licate et  appropriée  pour  toutes  les  saisons,  une  des  plus  éconoîi.iqucF, 
des  p!us  substantielles,  et  des  jilus  saines  qui  ait  jamais  été  appoitées 
sur  les  tables.  Elle  se  prépare  aisément,  elle  gratit^'e  le  jîalaisen  même 
temps  qu'elle  alimente  le  corps  pleinetnent  et  sainement,  et  elle  est 
destinée  à  devenir  un  objet  populaire  de  nourriture  quotidienne,  sinon 
ind;s[)ensable.  Elle  est  mise  eu  boites  de  24  livres,  et  de  4b  livres,  en 
paque'ts  d'une  livre,  avec  des  instructions  imprimées. 

En  vente  partout,  chez  les  principaux  épiciers  de  famille. 

Le  Prof  Reid,  les  Docteurs  (^liilton  et  Rotlon,  analysèrent  chacun 
la  Semouille  de  Hecker,  et  présentèrent  les  conclusions  les  plus  flat- 
teuses, quant  a  ses  qualités  saines  et  nutritives,  et  sa  grande  valeur 
comme  article  de  nourriture.  Leu;s  rapports  ayant  été  publiés  d'une 
manière  très  étendue,  nous  ne  les  répéterons  pas  ici.  '-^ 

liC  Prof.  Bootli,  qui  en  a  fait  une  analyse  plus  récemment,  conclue 
a'.nsi  S9S  ob-ervations  sur  ce  sujet  : 

"  L'Analyse  est  suffisante  pour  montrer  les  qualités  excellentes  de 
la  SemouiVe  dans  les  objets  aux  quels  on  l'emploie,  soit  comme  sim- 
ple régime  j)our  les  invalides,  soit  comme  nourriture  appétissante  pour 
les  personnes  en  bonne  santé.  D'aprrs  ses  qualités,  elle  doit  surpasser 
les  autres  maintenant  en  usage  auprès  des  malades,  aussi  bien  que 
pour  faire  un  mets  agréable  et  nourrissant  pour  la  table.  JVn  ai  fait 
une  pleine  expérience  dans  ma  famille,  soit  dans  la  maladie,  soit 
comme  régal  de  table,  et  j'en  recommande  cordialement  l'usage  au 
public  sans  aucune  hésitation.    Tout  à  vous,  resj)ec:eusement, 

James  C.  Bootm." 


Feuillctoji  de  l' Aliuanacii. 

tifique  du  prix,  et  que  comme  toute  association,  tend  à  monopoliser,  i 
faut  en  rechercher  la  décentralisation  afin  que  l'individu  puisse  retirer 
son  avantage  de  la  société  ;  et  dans  ce  conflit,  la  réaction  donne  cet 
autre  principe,  que  le  piix  d'un  ouvrage  réclamé  par  l'individu  est  en 
raison  du  besoin  réel  ou  factice  de  cet  ouvraire.  de  la  part  des  autres 
individus  ;  la  multiplicité  ou  la  compétition  dimiî  ne  la  valeur,  la  rareté 
l'augmente;  et  c'est  en  cela  que  la  société  retire  de  l'individu    La  ques- 

(La  fin  à  la  jpa^e  135.) 
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8I1II1I  Bi  Bi  Bï 

RADWAY  (Se  Cie.,  inventeurs,  fabricants  et  propriétaires  des 
médecines  R.  R.  R.  si  célèbres  à  juste  titre,  furent  les  pre.niei-s  qui  dé- 
couvrirent un  remède  possédant  la  vertu  merveilleuse  et  miréiculeuse 
d'arrêter  les  douleurs  les  plus  aiguës  en  un  instant,  de  soulairer  les 
crampes  et  les  spasmes  les  plus  violents  soit  internes,  soit  externes,  en 
quelques  minutes  et  d'adoucir  les  paroxysmes  les  plus  sévères  d-^  Rhu- 
matisme, de  Névralgie,  et  de  Tic  Douloureux,  aussitôt  le  lemede  ap- 
pliqué. Les  Remèdes  R.  R.  R.  au  nombre  de  trois,  possédant  chacun 
une  efficacité  prompte  et  extraordinaire  sur  certaines  maladies  et  af- 
fections, et  d'une  manière  instantanée,  ils — 

RELEVERONT  le  corps  humain  abattu  par  la  douleur. 

REGLERONT  chaque  or^rane  vers  une  action  salutaire. 

RESOUDRONT  tous  les  dépôts  morbides. 

RENOUVELLERONT  le  corspqui  aura  été  corrompti  d'humeurs. 
RECONSTRUIRONT  les  constitutions  faibles  et  tombées. 
RETABLIRONT  îl  la  santé  à  la  iorce  et  à  la  vigueur  toutes  les 
parties  malsaines  et  gâtées. 

Ces  trois  Remèdes  R.  R.  R.  sont  : 

1.  Le  Récupérateur  Rapide  Radway  pour  les  douleurs. 

2.  Le  Résolutif  Rénovateur  Radway  pour  les  écrouelles,  etc. 

3.  Les  Régulateurs  Recommandab'es  Radway  pour  régler  le  corps. 
Nous  ne  nous  occuperons  ici  que  du  R.  R.  R.  No.  L 

RéciiîîérateKr  Rapide  Kacl^vay. 

Pour  toutes  les  maladies  aiguës,  internes  ou  externes.  Du  moment 
qu'on  l'applique  extérieurement,  ou  qu'il  est  pris  intérieurement,  il  ar- 
rêtera la  douleur  la  plus  déchirante  et  en  chassera  promptement  la 
cajse. 

îlhuniatisnie. — M.  Granger,  maçon,  très  connu  à  Brooklyn, 
était  estropié  depuis  9  ans,  le  Récupérateur  Rapide  Radway  le  délivra 
de  sa  douleur  en  15  minutes,  le  reiidit  capable  de  marcher  4  milles 
sans  l'aide  de  bâton  ou  de  béquille  en  3  jours,  et  le  guérit  entièrement 
dans  un  semaine.  Des  milliers  de  cas  aussi  extraordinaires  que  celui- 
là  ont  été  guéris  par  le  Récupérateur  Rapide  Radway. 

Cliolera  .'▼lorbllS — Le'Récupérateur  Rapide  Radway,  sou- 
laofera  le  malade  de  toute  peine  en  15  oti  20  minutes.  Il  guérira  les 
cas  les  plus  désespérés  en  peu  d'heures.  ]\évralgie — aussitôt  le 
R.  R.  Rf  appliqué,  de  suite  les  plus  violents  paroxysmes  sont  soulagés. 
Il  guérira  toujours  LA  MIGRAINE,  et  arrêtera  les  douleurs  les  plus 
aiguës  en  15  minutes.  Il  préviendra  pareillement  de  nouvelles  attaques. 

rievre  Intermittentes. — Dans  l'espace  de  lO  minutes, 
une  cuillerée  à  calé  du  R.  il.  II.  arrêtera  les  frissons  et  chassera  la 
fièvre.  Tous  les  genres  de  maladies  et  de  douleurs,  foulures,  échau- 
dures,  brûlures,  contorsions,  entorses,  jointures  raides,  l'état  estropié. 
Une  seule  application  du  R.  R.  R.  arrêtera  entitremcnt  la  douleur  en 
quelques  moments.  Il  réduit  les  enflures,  guérit  les  plaies  et  les  bles- 
sures, rétal)lit  les  foulures,  soulage  les  irritations  les  plus  dures.  Pour 
toutes  les  douleurs,  servez-vous  du  R.  R.  R.  Faites  attention  à  la 
signature  de  Radway  &  Cie.  ;;ur  chaque  bouteille. 

Pour  les  autres  remèdes  R.  R.  R.  voyez  les  pamphlets  Français  et 
Espagnols,  à  l'office  de  Radway,  .'Vo.   162  FllItOU  Street. 
Cette  médecine  se  vend  chez  tous  les  droguistes* 
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çr\e,  et  instruments  pour  les  différentes  difformités  du  corps  humain, 
importés  et  fabriqués  par  le  DOCTEUR  GLOVER,  No.  12  Ann, 
près  de  Broadway. 

STABIiïSSZSMSrï^  DS  ZiZTHOG-HAFmX!. 

Fr.  D'Avignon,  No.  341  BROADWAY,  près  de  Léonard  st.  en- 
treprend portraits,  paysages,  dessins  d'architecture,  de  construction 
navale,  de  plans  et  de  cartes  de  toute  espèce,  etc. 

[C  Nous  avons  le  plaisir  de  connaître  Mr.  D'Avignon  depuis  onze 
ans,  et  nous  pouvons  dire  que  c'est  lui  qui  a  commencé  dans  cette 
ville  le  perfectionnement  de  cet  art  admirable,  que  ses  productions 
sont  marquées  d'un  fini  exquis,  et  que  le  public  a  su  apprécier  ses  ta- 
lents par  les  encouragements  qu'il  lui  en  donne  tous  les  jours. — Ed. 

SIAagasin  d'Instruments  Aratoires  de  rstat. 

Les  colons  et  les  fermiers  trouveront  un  grand  assortiment  d'instru- 
ments pour  plaines  et  jardins,  tels  que  les  célèbres  charrues  de  Prouty 
et  Mears.  Le  batteur  et  le  pouvoir  de  cheval  de  chemin  de  fer  d'E- 
mery  et  Cie.  qui  ont  tous  les  deux  remporté  le  premier  prix  à  la  foire 
d'agriculture  de  l'Etat,  ainsi  que  toute  autre  espèce  d'instrumens,  à  bon 
marché.  On  trouvera  aussi  des  engrais  tels  que  guano,  os  en  poudre, 
charbon  en  poudre,  plâtre,  poudrette,  et  tous  les  autres  engrais  qui  sont 
sur  le  marché,  au  plus  bas  prix,  comptant,  en  s'adressant  à 

LONGETT  &  GRIFFING,  25  Cliff  street,  près  de  Fulton. 

&.  1*.  3yïOXJ2I07,  Professeur  de  langue  Française  et  de 
Mathématiques,  donne  leçons  à  domicile.  No.  307  lOeme  rue,  entre 
les  Avenues  A.  et  B. 

Madame  Mouhot,  dessinateur  et  brodeuse  sur  or,  argent  et  soie, 
pour  l'armée  et  la  marine.  No.  270,  10e  rue,  entre  les  Aves.  Ire  et  A. 

C-  Zlinherer  et  Cie.  Artistes  en  Cheveux, 

Et  Bijoutiers.  No.  577  BROADWAY,  vis-à-vis  le  Metropolitan 
Hôtel.  Tout  ordre  pour  ornement  en  cheveux  sera  exécuté  dans  le 
plus  bref  délai. 

S.  I*.  Q^ueripel,  Marchand  de  Charbon,  No.  17  Anthony 
Street,  entre  West  Broadway  et  Hudson  streets.    Tient  le  meilleur 
charbon  de  Red  Ash  et  Peach  Orchard,  pour  l'usage  des  familles. 
Tous  les  ordres  seront  exécutés  promptement. 


N.  COURTIN,  No.  41  Walker  street,  importateur  d'Eaux-de- 
Vie,  Vins,  Liqueurs,  etc.    Porte  à  domicile  sans  frais. 


Feuilleton  de  l'Almaiiacli. 

tion  est  donc  de  connaître  les  divers  besions  de  la  société,  suivant  les 
circonstances,  et  de  demander  le  prix  du  travail  selon  le  temps  raison- 
nable, et  la  difficulté  scientifique  et  mécanique  de  l'ouvrage. 

O"  Nous  donnerons  la  continuation  de  nos  idées  sur  la  réforme 
l'année  prochaine. 

Société  Française  de  Bienfaisance.— Président, 
Henry  Monlun  ;  1er  Vice-Président,  Bégoden  ;  2d  ditto.  S.  L.  Raynal  ; 
Trésorier,  Auguste  Noël  ;  Secrétaire,  P.  A.  Gerdy. — Commissaires  : 

12 
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Réfrigérateurs  !  Réfrigérateurs  ! 

Fabricants  de  Réfrigérateurs,  Nos.  20  et  22  Commerce  street,  entre 
Bedford  et  Bleecker  streets,  vente  en  gros  et  en  détail. 

Ces  Réfrigérateurs  sont  des  espèces  de  coffres  à  pieds,  valant  de- 
puis $5  jusqu'à  $50.  Ils  ont  des  ouvertures  pratiquées  exprès  pour  la 
ventilation:  tous  les  côtés  sont  formés  de  couches  de  charbon  dans  l'in- 
térieur, et  recouverts  de  zinc  à  l'intérieur  et  de  bois  à  l'extérieur,  avec 
des  étagères  et  des  grillages  pour  y  déposer  la  glace,  les  plats,  et  tout 
ce  qu'on  veut  sauver  des  insectes,  des  ravetes  et  des  fourmis,  ils  sont 
plus  sûres,  plus  durables  et  plus  propres  que  les  réfrigérateurs  ou  les 
buffets  ÎL  grillage. 

O'  Nous  avons  nous-même  fait  Tacquisition  d'un  de  ces  Réfrigé- 
rateurs, et  nour  engageons  nos  compatriotes  à  en  faire  usage,  ils  y 
gagneront  beaucoup  pour  l'économie. — Edit. 

COmBTQCm  BT  FRÏSRS, 

COMMERÇANTS  EN  DROGUES,  MEDECINES,  PAR. 

fumeries,  etc.  No.  2  St.  Peter's  Place,  derrière  la  mai- 
son d'Astor  à  une  porte  de  Barclay  street,  et  un  block  de  Broadway. 

Seuls  propriétaires  des  véritables  médecines  suivantes  :  Cerises  et 
Pulmonaire  de  Judson;  Liniment  de  Cariton,  pour  les  hemorrhoïdes  ; 
Cordial  de  Junon  du  Dr.  Lazzetti;  Baume  Turc  d'Azor;  Onguent  de 
Carlton,  pour  les  fourbures;  Médecine  de  Carlton,  pouj  les  eparvins; 
Poudres  pour  le  bon  état  ;  Vin  Oriental  Turc  d'Azor  ;  Liniment  de 
Carlton,  pour  les  nerfs  et  les  os;  Poudres  Anglaise,  pour  la  pousse; 
Huile  acoustique;  Tue-douleur;  Salsepareille  de  Honduras  deGeorge; 
et  de  toutes  les  médecines  de  *'  Comstock." 

Précaution. — Nos  célèbres  médecines  ont  été  contrefaites  par  un 
contrefacteur  de  renom,  faites  attention  de  trouver  notre  nom  en  plein 
Comstock  &  Brother  sur  les  enveloppes,  ou  bien  elles  ne  sont  pas  vé- 
ritables. Nous  ne  sommes  pas  responsables  des  effets  impurs  et  sans 
vertu  des  médecines  contrefaites.  Souvenez-vous  eu. — Les  médecines 
de  Carlton  pour  les  chevaux  ne  peuvent  être  véritables  à  moins  que 
vous  n'y  trouviez  la  signature  de  "  J.  Carlton  Comstock." — Souvenez- 
vous-en-  Ayez  la  bonté  quand  vous  nous  adressez  une  lettre,  d'écrire 
le  mot  "  Brother"  en  plein,  ainsi  :  "  Comstock  &.  Brother,  No.  2 
St.  Peter's  Place,"  parce  que  nous  avons  perdu  des  lettres  en  consé- 
quence de  cette  méprise.  Comstock  et  Frère. 


Feuilleton  de  l'Almanacli. 

G.  Senécal,  Chatellier,  J.  P.  Neppert,  Elleau,  E.  Suser,  A.  Lemoine, 
De  Billier,  V.  Durand,  E.  Philippoteaux,  S.  P.  Pfanmuller,  A.  Clerx, 
et  Pitard. — Médecins:  Le  Grand,  Brailly,  Aymé,  et  Thébaud.— Chi- 
rurgien :  V.  Bodinier. — Pharmaciens:  John  Milhau  et  Delluc. 

Anecdote. — Patrice  s'en  allant  en  compagnie  avec  Pierre 
pour  acheter  des  médecines,  apperçut  en  passant  dans  la  rue  Fulton, 
au  No.  162  près  de  Broadway,  au  dessus  de  la  porte  :  "  R.  R.  R."  Il 
se  mit  à  rire,  et  dit  à  Pierre  :    Quel  sens  donnes-tu  à  ces  lettres.*' 
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ZMEEDZSCIl^lSS  DU  DB..  S^AÏCTIIllZXTB. 
Changement  €ie  l^omicUe. 

La  vogue  de  la  vente  des  célèbres  pilules  du  Dr.  Brandreth  a  été 
si  considérable  dans  le  monde  entier,  que  l'établissement  que  le  Doc- 
teur avait  au  241  Broadway  se  trouvait  trop  petit  pour  être  l'entrepôt 
d'une  consommation  aussi  grande  ;  il  s'est  trouvé  obligé,  pour  répondre 
à  l'attente  universelle,  de  faire  faire  une  construction  considérable  de 
maisons  parmi  les  quelles  il  établira  son  office. 

Cette  bâtisse  magnifique  se  trouve  sur  Broadway,  entre  les  rues 
Canal  et  Lispenard  ;  elle  a  environ  130  pieds  de  longueur  sur  Canal, 
et  128  pieds  sur  Lispenard,  60  pieds  de  largeur  sur  le  derrière,  et  38 
pieds  sur  le  devant  dans  Broadway,  et  l'office  du  Dr.  se  trouvera  au 
No.  417  Broadway,  au  1er  étage.  Il  y  aura  6  étages,  et  le  bas  se 
trouvera  composé  de  boutiques  splendides,  en  un  mot,  cette  bâtisse  ne 
laissera  rien  à  désirer  pour  la  rendre  digne  des  visites  des  acquéreurs, 
et  de  la  munificence  du  Docteur,  de  sorte  qu'elle  ne  pourra  pas  man- 
quer d'être  regardée  comme  une  des  premières  de  la  ville. 

Cette  circonstance.,  d'avoir  les  moyens  de  faire  construire  un  bâti- 
ment si  élégant,  par  le  béndfice  de  la  vente  de  médecines  prouve,  par 
la  quantité  de  médecines  vendues,  que  îe  public  a  éprouvé  de  la  satis- 
faction générale  de  l'usage  des  pilules,  et  qu'elles  ont  été  efficaces  dans 
la  guérison  des  maladies  pour  lesquelles  elles  ont  été  composées,  et 
que  s'il  y  avait  eu  quelque  chose  de  défectueux  dans  l'efficacité,  il  y 
aurait  eu  un  résultat  défectueux  dans  la  vente  et  le  bénéfice. 

Aussi,  le  Dr.  Brandreth  n'a  pas  besoin  de  la  protection  des  collèges, 
ni  des  institutions,  ni  des  monopoles,  ni  des  privilèges  pour  faire  re- 
commander les 

Pilnles  Végétales  et  Universelles 

dont  son  Grand-père,  le  Docteur  Guillaume  Brandreth  fut  l'inventeur 
eu  Angleterre,  depuis  l'année  1751. 

Tout  le  monde  sait  que  ces  pilules  se  prennent  pour  purger  le  sang 
des  humeurs  corrompues,  et  qu'elles  guérissent  toutes  les  maladies, 
parce  qu'elles  ont  cette  purgation  pour  cure,  telle  que  la  dyspepsie, 
les  indigestions,  la  constipation,  etc. 

L'office  se  trouve  pour  le  présent  au  No.  68  Lispenard  street,  près 
de  Broadway. 

Et  au  1er  de  Mai  prochain,  le  Docteur  sera  installé  dans  son  nou- 
veau Palais  Médical, 

Jl^o.  417  Broadway^ 

entre    Canal    et    Lispenard  streets. 
Les  pilules  de  Brandreth  se  vendent  par  tout  le  monde,  chez  les 
principaux  droguistes,  et  on  peut  se  procurer  gratis,  à  son  office,  des 
circulaires  en  français,  anglais,  espagnol,  allemand  et  portugais. 


Feuilleton  de  l'Almanacli. 

<*  Elles  signifient,"  repartit  Pierre,  qu'on  y  vend  des  médecines  pour 
toi,  et  que  lorsque  tu  en  useras,  tu  Re  Ri  Ras,  et  tu  seras  guéri  par 
l'exercice  de  ce  RiRe."       Eh  bien,  je  vais  en  acheter  pour  essayer." 

Tiens,"  ajoute  Pierre,  "  ne  vois-tu  pas  la  circulaire  qui  pend,  lis-la, 
et  tu  verras  une  meilleure  explication."    (Voyez  page  134.) 

Communications  Spiritnefies* — Le  livre  publié 
par  J.  P.  Jewett  &,  Cie.  de  Boston,  intitulé  <'  Philosophy  of  Mysterious 
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Un  jyoctetir  •flarchisi. 

Cef.e  médecine  est  respectueuse- 
ment cfferie  aux  citoyens  des  Etats- 
Unis  et  da  Canada,  comme  un  remède 
ce  la  p:ii5  srrande  importance,  pour  les 
.  familier,  e:  destiné  à  devenir  ideutifié 
"  avec  la  santé  et  le  bonheur  des 
FEMMES. 
Ce  Catholicon  guérira  95  sur  100 
maladies  chroniques,  aux  quelles  sont 
sujettes  des  femmes  respectables,  mia- 
riées  on  non  mariées,  et  que  Ton  ap- 
pelle communément 

?Ialadies  des  Femmes. 

Ces  maladies  sont:  la  Chute  de  la  Ma- 
trice ou  Prolapsus  Uteri  :  les  Fleurs 
Bla-ncheSi  ou  Fluor  allas;  Infiamma- 
 tion  chronique  et  ulcération  de  la  ma- 
inte ;  tiéaiorragie,  oujlux  de  sang  ;  Menstruation  douloureuse,  sup- 
primée ou  irreguUère,  etc.;  avec  la  suite  des  maux  qui  les  accompag- 
nent, (excepté  le  cancer,)  n'importe  la  sévérité  et  la  durée,  quelque 
considérable  qu'elles  aient  été. 

L'influence  de  cette  composition  sur  la  constitution  des  femmes 
est  de  Te^ièce  la  plus  bienfai^nte  :  les  femmes  les  plus  délicates  et  les 
plus  faibles  ne  doivent  pas  en  craindre  l'usage,  quelle  qu'en  soit  la  du- 
rée, car  fl  ne  contient  aucun  mercure,  ni  aucun  article  qui  prouve 
injurieux,  de  quelque  manière  que  ce  soit,  étant  entièrement  composé 
d'extraits  végétaux,  et  préparés  de  manière  à  avoir  le  goût  d'mi  cor- 
dial agréable. 

Des  brochures  contenant  des  observations  importantes  sur  la  na- 
ture et  les  symptômes  des  maladies,  aux  quelles  l'attention  des  dames 
et  des  praticiens  est  respectueusement  invité,  peuvent  s'obtenir  chez 

les  &  -  -     -  -:,s: 
A  :  —Mrxie.  Svdenham  Gnsi,  1  East  st 

t  S.  C— P.  ^■f  rr:,.-^,  et  Cie.  29  Hayne  st 

'  0 — J,  D  des  rues  4e  et  Walnut. 

Texc?:. — Vy".         ^  i  ;j.nam. 

Tenn. — S.  Mansneld  <k  Cie. 
i'  :  . — Geo.  Coster      Cie.  Ç7  Dauphin  st. 

:  -.  a:-.— R,  E.  r    -  -  r 


I 


Toron:  :. 

irJ.  B. 

BroadwaT.  ce 


''"hartres  st 

.5e  et  Spruce. 
s  3e  et  Vine. 

Dépôt  central,  304 


Fenilltton  de  l'Almanacli. 
agents,  human  c:zi  r:.  j-.d'ine,  or  the  dynamic  lavrs  and  relations  of 
man,  pïT  E  C.  R- "  r.ous  a  donné  l'occasion  d'écrire  une  disser- 
us  ne  donnerons  ici  qu'un  extrait  par  con- 


139 


Bureau  Général  d'Annonces, 

Pour  tous  les  journaux  des  Etats-Unis,  du  Canada  et  de  l'Europe, 

Jules  Bonnet,  No.  80  Nassau  street,  et  343  Broadway,  N.  Y. 
Ayant  acheté  des  colonnes  d'annonces  d'une  centaine  de  journaux  les 
plus  répandus  dans  les  villes  les  plus  importantes,  est  à  même  de  faire 
insérer  les  annonces  à  un  prix  plus  modéré  que  celui  des  bureaux  de 
publication,  et  il  tient  à  la  disposition  des  annonceurs  les  principaux 
journaux  des  Etats-Unis  et  du  Canada. 

Itcsiai€raiet€r  de  la  Chevelure  dti  Jflonde 
de  Mme.  •Ê.L.JLEJV. 

Ce  n'est  pas  une  teinture  pour  les  cheveux,  et  il  n'y  a  pas  d'ingré- 
dient délétère.  Il  ne  manque  pas  de  rétablir  Jes  cheveux  les  plus  gris 
à  leur  couleur  primitive,  et  en  même  temps  de  fortifier  et  rétablir  la 
vue  la  plus  faible,  s'il  est  appliqué  suivant  les  instructions.  Les  che- 
veux retiendront  leur  couleur  primitive  pour  la  vie.  Il  opère  en  forti- 
fiant la  peau,  les  muscles,  les  nerfs,  les  vaisseaux  sanguins,  et  les  ra- 
cines des  cheveux,  en  prévient  la  chute,  guérit  la  calvitie,  fait  dispa- 
raître et  prévient  le  vertige,  le  mal  de  tête,  la  transpiration  à  la  tète, 
les  lentes,  la  gale  ou  toute  éruption  à  la  tête.  C'est  une  cure  certaine 
pour  le  catarrhe  à  la  tête.  Les  restaurateurs  No.  1  et  No.  2,  sont  pré- 
parés chacun  dans  de  grands  flacons  de  crystal,  à  $1  50  seulement; 
niais  aussi  un  seul  suffit  généralement  pour  un  an.  Le  No.  3  est  le 
Xylobalsamum,  article  supérieur  pour  arranger  les  cheveux,  pour  les 
jeunes  gens  comme  pour  les  vieillards  et  dont  on  doit  se  servir  avec  le 
No.  1  ou  le  No.  2. —  En  vente  au  principal  dépôt,  355  Broome  st.  coin 
de  Elizabeth  st.;  180  Bowery,  27y  Washington  st.  10  Astor  House,  et 
à  Brooklyn,  175  Fulton  street. 

^Itix  liâmes  tle  JYeW'l^orh  et  des  Environs. 

Les  dames  trouveront  chez  M.  MILLER,  134  Canal  street,  le 
plus  grand  assortiment,  qu'il  y  ait  à  New- York,  de  SOULIERS  et 
de  BOTTINES  pour  chaque  saison,  des  gaitres  noires  et  de  couleurs 
variées,  simples  ou  garnies,  à  une  ou  double  semelle,  bottines  de  drap 
à  bouton,  doublées  en  peau  de  chamois,  pour  l'hiver;  bottines  et  brode- 
quins de  soie  lacés,  (article  riche  ;)  pantoufles  de  dames  et  de  mes- 
sieurs pour  la  toilette,  (digne  présents  du  jour  de  l'an:)  gaitres  de  sa- 
tin blanc  et  de  toile,  pantoufles  de  satin  blanc  et  noir,  de  daim  noir 
français  ;  pantoufles  pour  bals  et  sociétés.  Bottines,  brodequins,  et 
souliers  pour  demoiselles  et  garçons,  ainsi  que  bottes,  souliers  et  gants 
en  caoutchouc  de  tous  les  styles  et  de  tous  les  prix. 

Chemises,  Cois,  Jabots,  Cravattes,  Camisoles, 

caleçons,  parapluies,  écharpes,  gants,  bas,  etc. 

Confectionnés  pour  le  gros  et  le  détail  par  James  R.  Ferris,  55 
William  street,  près  de  Fine  st. 


Feuilleton  de  PAlmanacli. 

clusion. —  De  même  qu'il  y  a,  suivant  cet  auteur,  des  agences  mon- 
daines et  humaines  qui  agissent  électriquement  ou  par  affinité  sur  le 
cerveau,  d'une  manière  automatique,  lorsque  l'esprit,  en  se  concen- 
trant, l'a  abandonné,  pour  anisi  dire.  De  même  nous  maintenons  qu'il 
y  a  des  agences  spirituelles,  (nous  ne  parlons  ici  qu'à  ceux  qui  croient 
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de  Molïïnes  et  JSutler^ 

A  L'EPREUVE  DU  FEU,  DES  VOLEURS,  ET  DE  L'HUMIDITE. 
AU  DEFI  AVEC  TOUTE  AUTRE  COFFRE  !  ! 


Ce  sont  les  seuls  coffres  faits  à  angle  de  fer  solide  avec  des  couches 
auxiliaires  de  briques  de  feu,  entièrement  exempts  de  toute  humidité, 
et  capables  de  résister  à  la  force  du  tuyau  d'échappement  de  vapeur, 
ou  à  une  chaleur  explosive. 

H.  &.  B.  viennent  de  compléter  leurs  coffres-forts  pour  joailliers  avec 
Flanges  (rebords  ou  saillies)  élastiques,  par  les  quelles  ils  sont  imper- 
méables à  l'entrée  de  Peau  ou  de  la  vapeur,  quand  ils  sont  exposés  au 
feu,  et  sans  les  quelles  les  autres  coffres  forts  causent  un  dommage 
partiel  ou  absolu  à  toutes  les  bijouteries  et  les  montres  qui  sont  expo- 
sées dans  l'intérieur. 

Magasins,  No.  122  Water  street,  entre  Wall  et  Cedar  sts.  N.  Y. 

[Cr  Ces  coffres-forts  ont  reçu  la  médaille  d'or  à  l'institut  Américain. 
N.  B. — On  parle  Français  dans  l'établissement. 

Carte  médicale. — Le  Docteur  James  R.  Ciiilton,  chi- 
miste-analytique consultant,  a  l'honneur  d'informer  le  public  qu'au 
mois  de  novembre,  1853,  il  a  laissé  son  office  de  Charnbers  street,  pour 
l'établir  au  No.  93  Prince  Street,  au  coin  de  Mercer  street,  où  il  a 
érigé  Un  laboratoire  très  étendu  et  des  magasins.  Il  fait  sa  profession 
spéciale  de  Vanalyse  des  minerais,  des  minéraux^  des  terrains,  des 
eaux  minérales,  des  médecines,  des  articles  de  commerce,  etc.  pour  le 
bénéfice  des  personnes  qui  le  requièrent. 

Il  tient  en  vente  un  assortiment  considérables  d'appareils  chimiques 
et  physiques,  de  substances  chimiques  rares,  de  réactifs,  de  miné- 
raux, etc. 

jr^  j^iG^  tioj%\ 

Enseignée  par  G.  VALE.  Cours  de  mathématiques,  adapté  à  ce 
sujet,  dessin,  arpentage,  tenue  des  livres,  etc. 

Olobe  et  Spllère  patentés  de  Vale  pour  l'astronomie  na- 
vale, avec  le  dessin  des  étoiles,  aussi  :  un  Planétaire,  à  l'usage  des 
Institutions  littéraires.  Etude  No.  1  Bovvery,  coin  de  Division  street. 
au  2d  étage. 

F.  Picault,  Plumassier  de  Paris. 

No.  83  Laurens  street,  entre  Broome  et  Spring  streets,  fabrique 
les  plumes  pour  chapeaux  de  femmes  et  d'enfans,  pour  les  coiffures  de 
bal,  le  tout  à  des  prix  modérés. 

Feuilleton  de  l' Almanacli. 

à  l'existence  et  à  la  manifestation  des  esprits  confirmées  par  la  Bible 
et  par  la  raison,)  telles  que  Dieu  et  ses  créatures  spirituelles,  qui  peu- 
vent produire  le  même  contrôle  sur  le  cerveau  de  l'homme,  d'apr^. 
l'action  automatique  de  cet  organe,  ainsi  réglée  par  le  créateur,  ei 
dont  les  esprits  ne  peuvent  pas  déranger  la  loi  dans  les  affinités  et  la 
force  odique.    L'électricité  étant  le  médium  d'action  entre  l'esprit  et 
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Harpes  a,  IPoiëMe  Jfîouveme'nM. 

No.  295  Broadway,  entre  Reade  et  Duane  streets. — J.  F.  Browne, 
fabricant,  appelle  l'attention  des  admirateurs  de  ce  bel  instrument  sur 
la  collection  élégante  qu'il  offre  en  vente  au  No.  295  Broadway,  bâ- 
tisse Lafarge,  au  coin  de  Reade  st.  Le  son  brillant,  la  légèreté  de 
touche  et  l'élégance  de  ces  Harpes  ne  peuvent  être  surpassés,  et  pas- 
sent pour  être  uniques.  Le  fabricant  s'est  arrangé  de  manière  à  don- 
ner ces  instruments  aux  prix  d'Europe,  ce  qui  fait  une  grande  écono- 
mie. Le  commerce  obtiendra  des  conditions  avantageuses.  La  mai- 
son J.  F.  Browne  &  Cie.  à  Londres  et  à  New  York,  a  été  établie  en 
1810.    [O"  La  liste  des  prix  peut  s'envoyer  sur  demande  par  la  poste. 

190  William  street,  entre  Spruce  et  Frankfort. 
Importateurs  de  vins,  eaux-de-vie,  cordiaux,  cigares  do  la  Havane, 
fromages  de  Parme,  de  Gruyère,  de  Limburg,  de  Hollande,  etc.  Sau- 
cissons de  Boulogne,  moutarde  française,  conserves  anglaises,  macaro- 
ni, vermicelle,  et  toute  sorte  de  pâte  italienne.  Viandes  en  conserve, 
sardines  à  l'huile,  anchois,  chocolat  français,  café  de  Java,  sucres, 
gouiaves,  épices,  raisins,  prunes,  et  autres  fruits  secs,  etc.  etc.  le  tout 
amplement  assorti. 

JP.  CME  Ï^^HjLIi^JRj  ProfesseurdeJflusiqtie 

Vocale  et  Instrumentale,  violon,  piano,  flûte,  guitar,  cor,  etc.  No. 
118^  12e  rue,  entre  la  5e  et  la  6e  Avenue. 


Feuilleton  de  l'Almaiiacli. 

la  matière,  combine  les  affinités  physique  des  corps  avec  les  affinités 
spirituelles  suivant  l'état  positif  ou  négatif  des  individus,  et  ces  affinités 
se  développent  par  l'exercice  du  système  nerveux,  et  le  désir  qu'entre- 
tient l'homme  de  rechercher  les  choses  céleste  et  d'aspirer  vers  son 
créateur. — Maintenant,  tous  les  phénomènes  d'intelligence  supérieure 
à  celle  de  l'homme,  appartiennent  aux  communications  avec  Dieu  ou 
avec  les  esprits,  par  des  signes  extérieurs,  l'inspiration  et  la  possession, 
(Mr.  Rogers  admet  lui-même  une  inspiration  indirecte  de  Dieu  et  celle 
de  Jésus  Christ  )  D'un  autre  côté,  les  phénomènes  qui  peuvent  se 
raisonner  comme  venant  de  la  subtilité  de  l'àme  humaine  simplement, 
même  par  force  odique,  en  contact  avec  les  objets  physique,  appar- 
tiennent aux  agences  mondaines  et  humaines,  et  à  l'action  automa- 
tique cérébrale.  II  faut  donc  examiner  le  genre  d'intelligence  dévelop- 
pée suivant  la  science  et  la  charité  supérieures,  car  elle  est  inexplica- 
ble à  la  sagesse  humaine,  et  elle  n'existe  que  dans  Dieu  et  les  es- 
prits ;  comme  de  prédire  l'avenir,  etc.  Ainsi:  une  manifestation  phy- 
sique extraordinaire,  l'inspiration  et  la  possession  même  de  mauvais 
esprits  sont  des  communications  spirituelles.  Mais,  la  subtilité  de 
l'homme  qui  écrit  un  bel  ouvrage,  n'est  pas  une  communication  spi- 
rituelle proprement  dite,  à  moins  qu'il  n'ait  imploré  Dieu,  ou  deman- 
dé l'aide  des  esprits  ;  la  possession  démoniaque  peut  avoir  lieu  chez  des 
fous,  mais  la  plupart  des  fous,  ont  le  cerveau  dérangé  sans  avoir  aucun 
rapport  avec  les  esprits.  Aussi,  le  contrôle  sur  l'homme  par  les  agences 
humaines,  telles  que  le  magnétisme  animal  et  la  biologie  ou  psycho- 
dunamie,  cause  une  hallucination  dans  presque  tous  les  cas,  à  la  vo- 

La  suite  a  la  page  156. 
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V INDICATEUR  des  nomsy  des  professions  et  des  adresses  des 

principaux  Français  et  de  quelques  Etrangers^  de  V Amérique 
du  Nord,  tous  abonnés  à  V Almanach  des  Etats-Unis. 

French  Almanac  Directory. 
§1.    LISTE  DES  PROFESSIONS  ET  METIERS  DES  ABONNES. 
1.  New- York. 
[Le  numéro  qui  se  trouve  après  un  nom,  indique  la  page  d'une  annonce.] 


Acajou. 

Cartereau. 
Accordéons 

Caries. 
Affliieurs. 

Platt,  frères. 
As^eikce. 

Blanchet. 

Bonnet  J.  139, 

Crevier, 

Rischiniieller. 
A  fs*- iirsi  de  clian 

b'Hervllly, 
Asçï'icultureé 

Allen,  124, 

Longett  &  G.  135, 

Moore,  129, 
Allumettes. 

Chave, 

Lacour,  93, 

Salin  &  R  87. 
Arcliitecte. 

Lemoulnier. 

Ringuet. 
Artiste  en  che- 
veux. 

Linherer,  135, 
Aurisîe. 

Powell,  97. 
Avocats. 

Benedict.  78, 

Benner  R. 

Clason,  77, 

Coudert, 

De  Motte,  94, 

Don  Bernard, 

Genêt  G.  C.  78,] 

Hurst, 

Ludewig, 

Lux, 

Macdonough,  94 

Marcou, 

Mayer, 

Mo  range, 

Morrogh, 

Mott,  77, 

Murray,  77, 

Sed^wick  H.  D. 

Till5u, 

Yenni,  78. 
Bal<')uces. 

Robidoux. 
Bandages* 

Butler,  95, 

Glover,  135. 
Bijoutiers. 

De  Guerre,  114, 

Edouards, 

Juvet  &  Bidet, 


Mahler,  Cannes. 
Martin  E.  Vary. 
Percheron  H.etB. Cartons. 
Biscuit  Viande    Lagrave  Aug. 


Borden,  118, 
BlancUiss. 
André, 
Boissard, 
Ciiabanne, 
Dubourdieu, 
Garonne, 
Kachler, 
Legras, 
Lehé, 
Mariette, 
Massonat- 
Boites-malles* 

Cantel. 
Boites  Fines. 

Louis  et  tils. 
Boites  maroq. 
Braillard, 
Mcissonat 
Bonnets  de 

Dames 

Moore. 
Bottiers. 

Clercx, 
Gauton, 
Guillotel, 
Pacalin, 
Suser, 
Tell, 

Wetstein. 
Boucher. 

Jantzen  et  Cie. 
Boulangers. 

Baudau, 
Colomb, 
Cuche, 
,  Didier, 

Guesnon,  117, 
Haloin, 
Harder, 
Heydet, 
Latour, 
Martin  A. 
Ponlaye, 
Vergés, 
Walter  Ph. 
Broderies. 
Chancerel, 
De  Perceval  131, 
Montpellier. 
Mouhot  135. 
Cag^es. 

Gailhard. 
Cambreur. 
Laurent  J. 


C»»rfon-pierre« 

fin.    Thomas,  frères, 
Cai-ros&ier. 

Motel. 
Chandelles. 

Meucci. 
Chapeliers» 

Genin, 
Monarque, 
Mommens  116. 
Charbon. 
Laloutte  91, 
Quéripel  H.  124, 
Quéripel  S.P.  135. 
Ch.arcutiers. 
Jauvin, 
Simonin  93, 
Charpentiers* 
Chenier, 
Quéré, 
.  Richard, 

Roche. 
Châssis. 

Constant. 
Chaudronn. 

PrimoulL 
Chemisiers. 
Audriot, 
Ferris  139. 
Neuville, 
Pipet. 
Chocolatiers. 
Battais  122, 
Etiray  115, 
Govaert, 
Mendez, 
Stnielens  et  Cie. 
Thourot  115. 
Cisfares. 

Cou  tin. 
Coffres -forts. 
Holmes  140, 
Stearns  123. 
Coiffeurs. 
Ciprico, 
Clodine  Jones, 
Courtois, 
Duprat, 
Girard  on, 
Isabeau. 
Colleur  de  Pa- 
pier. 
Morial. 
Coiiti<4eur8» 
Fistié  115, 


Greenfield, 
Lecomte  N.  97, 
Lecomte  V.  87, 
Lecomte  V.  N. 
Lichtenberg, 
Peteler  85, 
Preud'homme, 
Serre, 

Struelens  et  Cie. 
Conser.  alim. 

Bonnard  115. 
Cordonniers* 

Fayolle, 

Miller  139, 

Suraud. 
Corsets* 

Prendergast  117, 

Sallenbach. 
Couleurs  et 
Gravures* 

Shaus  124. 
Courtiers  d'ch* 

Echarté, 

Quantin  H. 
Courtiers  Ma- 
ritimes. 

Boyd  &  Hincken 
Couieliers. 

Alviset  115, 

Chevalier. 
Couturières* 

Arras, 

Lefèvre  Dubuar 
Cuirs  a  repas. 

Saunders. 
Daguerreotyp* 

Beckers  124, 

D'Othon  Hartm. 

Gurney. 
Deîrraiâseurs* 

Suireau  85. 
Dentelle,  raccom. 

Mandine. 
Dentistes* 

Alcock, 

Alker  A,  L. 

Arnoux, 

Berhard  84, 

Burdell  71, 

Castle  84, 

Galette. 

Garraud, 

Lovejoy, 

Meader  81, 

Préterre  E.  87, 

Ross  S, 

Smillie. 
Distillateurs* 

D'Homergue. 
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Drapier* 

Knoepfel. 
Droguistes* 

Allen  Mme.  139, 
•  Brandreth  137, 
Berge,  Mme. 
Comstock  136, 
Hyatt  98, 
Hurd  et  Cie.  119, 


Formier. 

Lème. 
Franges. 

Lacoste. 
Graveurs* 

Gold, 
Jaquet  A. 
Petitjean, 
Tryon  87. 


McAlister  127, 
Marchisi  138, 
Minor, 
Planten, 
Radway  134, 
Van  Deusen  128. 
Eau  de  Javelle. 

Devlaeminck. 
Fbenistes. 
Elleau, 
Gardiner  93, 
Neppert  J.  P.  117, 
Neppert  F. 
Neppert  P.  91. 
Ponsot, 
Ringuet, 
Rochefort, 
Roux. 
Electro-gal- 
vanisme* 
Pincet. 
El'ctro  m'ga't. 
Humbert  160, 
Pulvermacher. 
Smith. 
Encadrement* 

Despieres. 
Engrais* 

Kentish. 
IB^ntve-prenewrsGuillocheur. 
de  bâtiments*    Cuynet  et  T. 


Harpes. 

Browne  141. 
Horlogerie* 

En  Général. 
Bon  L. 
Courvoisier, 
Droz  J. 
Fells  J. 
Gentil  L. 
Gosselin  et  Kid, 
Greffoz, 
Guy  116, 
Jodry, 

Lambelet  et  F. 
Marais, 
Mollinger, 
Parisot, 
Vaucher. 
Appareils. 
Billon, 
Cordier  L. 
,    Jacot  A. 
Mathey, 
Quelet, 
Rosselot, 
Wallis  et  Math. 
Zander. 
Cadrans. 
Perret  C.  E. 


Maniort, 
Saubert, 
Importât  ion* 

Chevfux. 

De  la  Figanière, 

Jaclard. 

Weibel. 
Comestibles. 

Lunau  et  Sq.  141. 


Optique. 

Emerich  et  V. 
Soieries. 
Gignoux, 
Hennequin  &  Cie. 
Lachaise  &  F. 
Quincaillerie. 
Lalance  &  G. 
Picot  &  Shot.  122, 


Drap. 

Marié  C. 
Drogues. 

Breithaupt  et  C. 
Carnes  et  H.  130, 
Fiedler  E. 
Paturel. 
Eaux- de- Vie,  Geniè- 
vre, Fruits. 
Beauville  J.  P., 
Castillon  G.  E. 
Léger  H. 
Marchandises  sècAesIiuprimeiir. 
Blanc  B.  etc.  Lassalle  74. 

Boiceau  et  Ruch,  Ingénieur, 


Tabacs. 

Ruete. 
Fins,  liqueurs  huile, 
Castillon, 
Cazet  &.  Astoin, 
Courtin  135, 
De  la  Figan.  c.H.s 
Dortic, 
Godard  93, 
Monlun  J. 
St.  Amand  D. 
Stouven'lJ.B.  116. 


Etchébéry, 

Quéré. 
Epiciers* 

Chave, 

Jouy. 
Estampes  et 
Couleurs* 

Goupil  et  Cie. 

Schaus  124. 
Farine. 

Hecker  133. 
Fayenciers. 

Gould  123. 
Ferblantiers* 

Félix, 

Givaudan, 

Leroy  115. 
Fleurs  artîfic. 


Weber  et  Deier. 
Monteurs. 
Barbier  et  R. 
Cattin, 
Droz  H. 
Ducommun, 
Favre  et  V. 
Glatz  L.  E. 
Guinand  A.  et  fils. 
Jeanneret, 
Jeannot  et  C. 
Lanson  L. 
Matile   et  Gros- 

claude. 
Mercier  T.  J. 
Messraer  et  Cour. 
Nicod  et  V. 
Parisot  L. 


Cottenet, 
Fountain  127, 
Goubault, 
Guerber, 
Mali, 

McDougal, 
Monlun  H. 
Monlun  J. 
Neuville  et  P. 
Payen  &.  Cie. 
Renard  et  Cie. 
Thirion  M.  etc. 
Métaux. 

Peyrot 
Modes. 
Cafifé  &  Cutter. 
Drevet  B. 
Montres. 
Bourlier  P. 
Brez  P. 
Droz  H.  E. 
Dubois  Fr.  et  Cie. 


Alexandre. 
Institutions. 

Jeunes-gens. 
Bernard, 
Jellilf, 
Lilienthal, 
Peugnet, 
Vergnès  77, 
Demoiselles. 
Canda, 

Coutan  70,  79,  \ 
Lanson, 
Mansfield, 
Reichard, 
Towusende  79, 
Van  Dyck, 
Vaucher. 
Jardiniers* 
Bolles, 
Gaillard  118, 
Lenoir, 
Moré. 


Gagnebin,  Joaillier* 
Huguenin,  Richardet, 
Jacot,  Courvoiser    Scribner  131, 


Civatte  et  Raoult  Verres. 

Jaquemot,  Berger  et  W.  129, 

Le  Mercier,  Voireley  122. 

Volfshon.  Hotëlst 
Forgeron*         De  prix  élevés. 

Didier.  Blancard, 
Fournisseur  de  Delmonico, 
Carosse*  Julien, 

Smith  129.  Monnot. 
Fourreurs*  Hotels. 

Landry  97,  Bunel, 

L'Eclair.  Lièvre, 


et  Cie. 
Jeanjaquet,  frè. 
Jeanmaire, 
Lutz,  frères, 
Maire  H.  F. 
Marchand  et  G. 
Mathey  A. 
Mathez  et  frères, 
Mayor  A. 
Perrenaud, 
Perret  C.  E. 
Quinche, 

Robert  J.H.  etfils.Iiibr;iircs 

Fantaisies,    Parfu-   Appleton  159, 
meries. 
Deraisme  A.  et  C. 
Deraisme  J.  131, 
Gaudelet  F.  95, 
Laumonier, 
Le  Gai  et  B. 
Plunkett  A. 


Joujoux. 

Groesbeeck, 
Jolley  81. 
Pia,  frères. 
Liaitier. 

Canal  J.  117. 
Layetier* 

Boeckel  97. 
Lampistes* 
Dardonville, 
Marais, 

Parmentier  115. 


Bérard, 
Collins  73,  86, 
Crowen  87, 
Fanshaw  78, 
Garrigues  121, 
Horsfall  84, 
Lockwood  2, 
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LeGrand  71,  76,  Oculiste* 

Mashké,  Heath, 
Mouraille,  Powell  97. 

Préterre  père,  76,Pauier!8  iiiis. 


Montgomery  125, 
Nichols  Dr.  82, 
Partridffe  &  B.  73, 
Radde  78, 
Riker  94, 
Savage  73. 
liiai^^e  de  mes. 
Driou, 
Hatch, 
liiiigerie. 

Mauï>y. 
liitlio^rapliie 
Créhén,' 
Davignon  135, 
Raab. 
liits  élastiques. 

Demeure  &M.157 
Machine  a^cou* 

Singer  83. 
Maitiilles. 

Guyot.  Electropathes. 
Marchand»  sec,    Chilton  140, 
Nouveautés  au  détail    Humbert  160, 
De  Perceval  131,  Homœopathes. 
Leboutillier  127,  Bail, 
Malherbe,  Boscowith, 
Mowbray.  Qain, 
Marchands  Tranchant  97, 157 

cnmmis^ion..  Hydropathes. 
Agréda,  Jove  et  G    Nichols  82. 
l  Béchet,  Membres  artifi. 

Bougère  E.  Nicolay. 
Burgy,  Meniusier. 
Caylus,  De  l'Epine. 

Chouteau  M.  &  S.]>iercerie  et 


Ralph  Jos. 
Richard  76, 131, 
Schweich  131, 
Szpaczec  81, 
Toutain  76, 
Wernicki  94. 

Botaniques, 
Gelbardt, 
Lapham. 

Eclectiques. 
Atkinson  80, 
Briggs  130, 
Gilbert  77, 
Hammond, 
Lamothe, 
Turnér. 


Rushton  86, 
Sands  88,  89, 
Smith. 
Phrenolo^ie* 


Phillipoteaux  115.  Fowler  74, 84, 
Papetiers.  Pianos. 

Francis  &  L.  118.    Chevalier  P.  F. 


Parapluies.* 

Calkins  &  D.'84, 
Caulkins  ]21, 
Parfumeurs. 
Gouraud  96, 
Grandjean  85, 
Miannay, 
Michel  98. 
Pâtissiers» 
Garnier, 
Robelin. 
Peaux  a  soul. 
Dussol, 
Gerdy, 

Herren  Schmidth 
Moulis, 
SmuU. 


Descombes  127, 
Martin  &  Ouvrier. 
Pierres  prec* 

Cottier  C. 
Pinceaux* 

Pinchon. 
Pliimassier* 

Picaut  140. 
Poêles* 
Gangloff93, 
Guinand, 
Peterson. 
Professeurs. 
Allemand. 
Ahrens, 
Ertheiler, 
Tellering. 


Pédicure.  Anglais. 

Maurice  Batchelcr, 
Peintres  portr.  Goward. 


Delaunay, 

Guynet, 

Lebarbier, 

Lorut. 

Merle  Guill. 

Pillot, 

Rossire, 

Zéréga. 
Matelassier. 

Reynier  129. 
Mécaniciens. 

Seyer, 

Hanzo, 

Pernot, 

Ruet, 

Schwigrouber. 
Médecins* 

AUopathes 
Aymé, 
Bergevin, 


variétés 

Aymar, 
Burnier  &  V. 
Chailly, 
Mi  ri  ors. 

Delvecchio  C. 
Modistes. 
Boujon, 
Rouillier  A. 
Rhyes, 
Valette, 
Mouleurs. 
Didier, 
Elleau, 
Fleury, 
Sédille. 
Moutarde. 

Labriaux. 
Musee  ana.  122. 
Musique 


Corradi, 
Crébassol, 
Molini, 
Raszewski. 
Peiiktrc  d'his. 

Fagnani. 
Peintres  deco* 
Goulet, 

Guilles  et  A.  118. 
Pitard. 
Pension. 

Allari, 
Andrieux, 


Bodinier  70,  76,  Professeurs. 


Botentuit  94, 
Brailly  76, 
Campdoras, 
Cendrowitz, 
Gaillardet  76, 
Gebhard, 
Habich  77, 
Jœcken, 
Kaemmerer, 
Kammerer  Jos. 
Lalannne, 
Lambert, 
Landesman  76, 
Laski, 


Bergier, 
Boucher, 


Bourlier  D. 

Chatillon,  122, 

Chobert, 

Collier, 

Feusier  117, 
i  Gaillard  R. 

Lalin, 

L  avilie, 

Pactat, 

Pierre, 

Ruh  &  Hecq. 

Theuret  A. 
Perruquiera.B 

Blanc, 

Démonet, 

Laine, 

Sharlleau. 


Chevallier  F.  141,Pha  rmaciens. 


Ernst  Ph. 

GafFré, 

Miguel. 
Instruments. 

Lecoq  (à  vent,) 

Mercier  (à  cord,) 

Caries  (réparât,) 
Opticien. 

Deriie  79.  157. 
Outils  tins. 

Sibesman  93. 


Delluc  85, 
Deromas, 
Dupuy, 
Fortenbach, 
Fougera, 
Guion, 
Lanson  Aug. 
Leroy  L.  81,  82, 
Milhau  85, 
Minor, 
Ring,  158, 


DajLce. 
Charruaud, 
Coralli, 
Saracco  79. 
Espagnol. 
Morales  78, 
Vingut. 
Français. 
Abel. 
Basset, 
Beckeart, 
Bergier  77, 
Burnier  J.  J. 
Edouard, 
Ernst, 
Gauvain  77, 
Giraud, 
Kovaleski, 
Lagrois, 
Mouhot  135, 
Proeschel  97, 
Saliz  A. 
Vionis  125. 
Italien. 
Artoni  85, 
Foresti, 
Rochietti  Jos. 
Navigation. 

Vale  140. 
(Quincailliers. 
Berrian  90, 
Lagrave  A. 
Lagrave  L.  125. 
Réfrigérateurs 
Parker  &  Br.  136 
Relieur. 
Huber  127, 
Pfanmuller  118. 
Sas^e-femmes. 
Byrnes  81, 
Dujarric, 
Giglet, 
Givaudan. 
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Sculptenn. 

Cantel. 

Gand, 

Gori, 

Piatti, 
Sellier. 

Schaeffer. 
Serrai  iers. 

Babœuf, 

Claude. 
Sommeilier. 

Pelletier. 
Syrops. 

Cotte, 

Krugler. 
Tabac. 

Wells  Se  M.  129. 
Tabler. 

Vincent  J. 
Tailleard. 

Andriot, 

Arnonx, 


Benoit  &.  Prin. 

Blanqnier, 
Bouver, 
Bussman, 
Gaies, 
Coiraz, 
Erps, 

Francis  &  Cie. 
Giglct. 

Guéringner  157. 
Haiss, 
Houiszot, 
Keysener, 
Lucas, 
Magne, 
Robert, 
Roméron, 
Rousse, 
Sanguineti, 
Sauves  tre, 
ZenderA.  R.  117. 


Tailleitse  de 

robes. 

Lacoste. 

Rosset  J. 
TapU. 

Anderson  160. 
Tapiâsiers« 

Béchet, 

Mercier  F. 

Reynier  129, 
Teinturiers* 

Guerrier, 

Hesse. 

JoUy  117, 

Suireau  85. 
Vins  et  liqn-rs 
détail. 

Berger, 

Bonnet  Ad. 

Bonnet  Ch. 

Bouldoires, 


Coulon, 

Fried, 

Gémon, 

Gourreau, 

Lemort  116, 

Lesbroussart  llô, 

Le  vieille, 

Mansuy, 

Monot, 

Patey, 

Pélissier, 

Picard, 

Popelin, 

Rameî, 
,    Tartrer  &.  R. 
Voiles. 

Surin  J. 
Veux  artificiel* 

Powe'i  97. 
Zinc. 

Milliroux  F. 


3.    •Êbonm»  aujc  •^inn^nee»  duna  le»  differtmte»  villes. 


BALTIMORE. 
Pension. 
Simon  111. 
BROOKLYN. 
Bains. 
Grav  1-24. 
HOBOKEN. 
Restaar.auts. 

Cariât  126. 
Médecin- 

Masbké  126. 
^XLONDRES. 
Ûollowav  108. 
LOWÊLL. 
Drog^aiste. 
Ayer  132. 


MONTREAL. 
Journali^ie. 

De  Monrigny  126. 
Tailleur." 

Beau  dry  157. 
Vins  et  L.iq. 

DeLagrave  112. 
XEWARK- 
Pen^ion. 

Girod  G.  114. 

Ramel  114. 
NOUV.  ORLEANS 
Libraire. 

Hébert  126. 
PHILADELPHIE, 
Bij  onlier, 

Wuille  111, 


Droguistes. 

Hile  111, 
Jackson  110, 
Jayne  101. 
Swayme  99, 
Wcrsdell  113. 
liibraire. 
Correa  13L 


Hôtel. 

Charrrain  114, 
Lamb  114. 
Poelier, 
Chartré  112. 
TROY. 
Pension. 
Stewfirr 


Enirepren 'eux  WASHINGTON, 
de  batimen.  Confiseur. 


Britton  111. 
QUEBEC. 
Fourreurs. 

Foisy  112, 
Henderson  111, 
Mercier  D.  112. 


Gautier  111, 
Institution. 

Clark  114. 
Professeur, 

Groux  113L 


§2.  LISTE  DES  ADRESSES  DES  ABONNES,  REPARTIS 

SUIVANT  L'ORDRE  DES  VILLES  SUIVANTES: 

1.  New- York. — 2.  Brooklyn — 3.  Williamsburg. — L  Hoboken. — T».  Newark. 
— 6.  New  Brunswick.— 7.  Staten  Island. — 8.  Albany. — Troy. — 10.  Philadel- 
phie.— 11.  Baltimore. — 12.  Washington. — 13.   Sl  Louis. — 14.  Charleston. — 15, 
Boston. — 16.  Nouvelle  Orléans. — 17.  Montréal — 18.  Trois-Rivières.— 19.  Québec. 
[Le  numéro  qui  termine  une  ligne  indique  la  page  d'une  annonce.] 

1.  ^ew-Yorfe. 

Abel  R.  prof,  franc,  178  6e  Avenue.        Arroni  pro£  ital  625  BrcRcwEy.  S5. 
Afreda  (,S.  de)  J.  et  C,  imp.  48  South.    Atkinson  A.  niéd  230  Gre^nwich,  80. 
Ahrens  prof,  alîem.  130  Orchard.  Aymer.  mercier.  214  Sprin^. 

Alcock  J.  man.  de  dents.  9  Lerov  Place.  Aymé  H.  médecin,  5  LerovTPlace. 


Alexandre,  ingen.,  33  Broadway. 
Alker  A.  L.  dentiste,  335  4e  rue. 
AUari  J.  pension,  37  Rose, 
Allen  Mme.  par  lu  me.       Broome,  139. 
Allen,  insL  arat.  191  Water.  124. 
Alviset  A.  couteL  590  Broadwsy.  115. 
André  Mme.  bîanch.  157  Woos'ter. 
Andrieux,  pension.  6  Rector. 
Andriot.  tailleur,  520  Broadway. 
Appleton  î:  Cie.  2C0  Broadway.  159. 


Babœuf.  serrurier.  73  Barrow. 
Bail  A.  S.  med.  43  ouest  lie  me. 
Barbier  i  R.  bcîtes  mont  57  FulL  115 
Bas^set  A.  prof.  364  Broadway. 
Battais,  ccnàs.  103  W.  Broadway,  122. 
Baudau  J,  boul.  134  Reade. 
Beauviiie  J.  P.  import,  d'eaux-de-vie 

vins.  comest:bîes,  etc.  160  Water. 
Béchet  C-  C.  24  Kxchans^  place. 
Béchet  F.  L.  ta.  iss,  632~EroâdwET. 


Amoux  A.  &  G.  A.  tail.  303  Broadway.  Beckéart.  prof,  de  lanc.  12  Laurens. 
Arpin  P.  éditeur,  13e  nie,  Ir  et  iâd  .A.ve.  Beckers,  daguer.  264  Brcadwsy,  124 
▲rraa  Mme,  coutur.  13-2  ISe  me.  Benedict  A.  avccar,  6  Wall.  73.' 
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Benner  R-  arocat  75  Nas»an.  Cartereau  P.  acajou.  348  Greenwich. 

Benoir  À:  P.  tailleurs,  418  Broadway.  Castillcn  G.  E,  import.  d'eaux-de-Yie, 
Bér^rd  i:  M.  iibr.  120  Léonard.     '  de  vins,  de  comesti.  etc.  102  Front. 

Berge  2vlme,  drog.  291  Washington,        Caîtle  A.  C.  méd.  dent  246  4e  rae,  84." 
Berger  J.  eau  de  Jar.  Tins.  96  Goli       Cattin.  boîtes  de  mon.  177  Chambers. 
Berger  &  W.  man.  cristal.  92  John,  1^.  Caulkins.  parapL  69  Maiden-lane,  12L 
BergeTÎn,  médecin,  41  Walker.  Caussidière,  imp.  vins.  15  Beaver. 

Bergier,  proL  41  Lesington  av.  77.         Cazei  &  Astoin.  impcrt.  d'eaux-de-vie, 
Berhard-  chirurg.-dent.  167  Bowery,  84.       genièvre,  vins,  etc.  64  Water. 
Bernard,  instit,  jeunes  gens,  12S  2e  av.   Caylus  E.  march.  com,  25  S.  WUliam, 
Berrian,  quincaillier,  601  Broadway,  90.  Cendrowitz,  méd.  244  9e  rue. 
Besse  A.  A.  pension,  37  Howard.  Chabanne  Mme.  blanch.  133  E.  20e  rue. 

Blaisdell  6c  Amoux.  dent,  32  Bond.       Chabert  E.  vin*.  96  Greenwich.  > 
Blanc,  Béchet  D.  Se  Cie.  imp.  57  Broad.  Chailly  A.  merceries,  166^  Bowery. 
Blanc  J.  IL  G.  barbier,  218  Se  av.  Champasue,  vins  et  liq.  86  Reade.  ' 

Blancard  H.  hôtel  garni,  244,  246,  248,  Chancerèl  Mme.  broderies  656  Broadw. 

250  4e  av.  et 57  20e  rue.  Charpentier  A.  vins,  208  WHliam. 

Blanchet.  F.  agent,  290  6e  av.  Charma ud  J.  prof,  dsnse.  54  E.  13e  r. 

Blanquier,  taîU.  costum,  694  Broadway.  Châtillon  M.  pension,  79  Léonard,  122. 
Bodinier  J.  V.  médecin,  chirurgien,  ocu-  Chave,  épiceries,  vins.  85  Reade. 

Uste,  234  4e  et.  c  19e  rue,^70,  76.     Chenier  J.  menuis.  99  Reade. 
BoeckeL,  layetier,  36  Howard,  97.  Chevalier  John  D.  couteL  360  Broadw. 

Boicean  &.  Rusch,  import.  5  Fine.  Chevallier  F.  prof,  musiq.  118 12e  r.  14L 

Boissard  Mme.  BkmcL  27  Sullivan.  Chevallier  P.  F.  pianos,  15e  r.  p.  av.  A. 
Bolles.  jard-  50e  rae,  Bloomingdale.  Chilton,  chimiste,  méd,  93  Prince,  140. 
Bon  Louis,  horlorger,  119  Fulîon.  Chobert  Mme.  pension.  200  Churca. 

Bonnet  Ad.  vins,       William.  Ghouteau  éc  Cie.  nego.  40  Broadway. 

Bonnet  Ch.  vins,  26  Reade.  Chouteau,  Jr,  Sandford  de  Cie.  négocia. 

Bonnet  Jules,  agent,  80  Xassau,  139.  51  New. 

Bonnard  L.  prése'^  72  Greenwich,  115.  Ciprico  Geo.  coif.  French's  HoteL 
Borden  G.  biscnit-viand*»,  45  iiouth,  118.  Civatte  Â:  Raoul,  fieurs  artif.  62  "VMiite. 
Berg  L.  vice-cons.  83  Waîker.  Clason,  avocat  1  Nassau,  77. 

Boscowitz,  méd-  118  r2e  rue.  Claude,  serrurier,  40  Anthony. 

Bottentoît,  médecin,  S7  Amity,  94.  Clercx.  bottier,  720  Broadway. 
Bonchet  A.  prof.  mus.  22  Warren.  Cocagne  Rev.  J.  B.  Ix'O  VaricL 
Bougère.  import  24  Broadway.  ColUer,  pension,  51  Frankfort 

Bonjon  Mme.  modiste,  100  Canal  CoUins  R,  B.  lib.  254  Pearî,  73.  86.  ^ 

Bouldoires  J.  &  Cie.  vins.  65  Laurens.    Colomb  P.  boulanger,  86  Laurens. 
Bonrlier  Mme.  pension,  93  Prince.         Comstock,  drog.  2  St  Peter" s  pL  136. 
Bourlier  P.  imp.  ^  John.  Constant,  eben.  châs.  348  Greenwich. 

Boyd  &  H.  courtiers  maiit  161  PearL    Coralli,  prof  danse,  132  9e  rue. 
Bouyer,  tailleur,  4221s  Broadway.         Cordier  Louis,  mon.  22  Beekman. 
Bragg,  droguiste,  304  Broadway,  160.     Corradi  N.  artiste-pein.  98  4e  avenue. 
BraîDard,  boîL  maroq.  221  William.        Corraz,  taiUeur.  636  Broadway. 
BraUly,  méd.  606  Houston,  76.  Costar,  drog.  448  Broadway. 

Brandreth,  méd.  417  Broadway.  137.  Cotte  Pierre,  sirops,  19  W.' Broadway. 
Breithaupt  &  Thun,  importateurs  de  Cottenet  imp.  march.  sech.  48  Broad. 

drogues,  etc.  25  Beaver.  Cottier  C.  importateur  de  pierres  pré- 

Brez  Paul,  imp.  mont  29  CourtlandL  cieuses  et  de  bijoux.  4  CourtlandL 

Briffgs,  méd-  band.  14e  rue  c.  6  av.  130.  Coudert  R,  avocat.  8  Wall. 
Browne,  Harpes,  295  Broadway,  141.     Coulon,  vins,  40e  rue  p.  Broadway. 
Bruguière  F  A.  négociant  60  New.       Courtin  N.  imp.  vins,  41  Waîker,  135. 
Bunel  L.  hôtel,  550  Houston.  Courtois  G.  coiffeur,  708  Broadway. 

Burdeîl  H,  dentiste,  31  Bond,  71.  Courvoisier  Geo  horlog.  119  Fulton. 

Burgy  J.  H.  marchand  com.  67  WalL     Coutan  M.  inst  5e  av.  c.  31e  r.  71,  79. 
Burnier  Se  Vienot,  marc's,  543  Hudson.  Coutin.  cisares,  719  Broadway. 
Bussman  H.  tailleur,  504  PearL  CrébasîorP.  art  peint  396  Broadway. 

Butler,  bandages,  4  Vesey,  95.  Créhen,  lithogr.  11  Crosby. 

Bymes  Madame,  sage-femme,  91  West  Crevier  J.  asent  178  Duaue. 

Broadway,  81.  Crowen  T.  J.  Iibr.  599  Broadway,  87. 

Caffé  &  C.  plûmes  artific  18  John.        Cuche  Ch.  boulanger,  67  Thcmpson. 
Calès  T.  tailleur,  Broadway.  Cuynet  &  Tissot,  guilloch.  42  Ann. 

Calkins  &  Darrow,  34  Maiden-lane,  84.  Dardonvilîe  H.  lampes  mécaniques, 
Campdoras,  médecin,  111  Léonard.  lust  etc.  445  Broadway. 

Canal  J.  lait  71e  r.  Bloomingdale,  117.  Davignon  Fr.  litho.  341  Broadway,  135. 
Canda  C.  instit  17  Lafayettè^pîace,  De  Guerre  J.  F.  orfèvre,  30  Reade,  114. 
Cantel  5.  boites  m.  15  W.  Broadway.  De  la  Fi^aniere  L.  imp.  de  ch  34  Platt 
Cantel.  scuipt  164  28e  r.  Ire  et  2e  av.  De  la  Figaniere  C.  H.  5.  con.  de  Portu, 
Caries,  repar.  d'accordéons,  197  Fmton.  imp.  d'eaux-de-vie,  etc.  81  Front 
Ca.mes  <t  H.  drog.  18  et  20  Platt,  130.     De  Lauay  J.  <fc  C.  com.  mar.  63  WaiL 
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De  l'Epine,  menuisier,  108  Reade  Gagnebin,  montroa,  12  Maiden-lane. 

Delluc,  plia,  250  4g  av.  581  Broadw.  85.  Gailhard  J.  B  cages,  440  Broadway. 
Delmonico  L.  gra.  hôtel,  23-25  Broadw.  Gaillard  Michel,  jardinier,  64r,  118. 

et  restaur.  c  de  S.WiUiam  et  Beav.     Gaillard  Rochotte,  pension,  25  Walker. 
Demeure  et  M.  lits  elast.  63  Centre,  157.  Gaillardet  Th.  med.  5  Leroy-place.  76. 
Del  Vecchio,  ch.  mir.  1013  Broadw.  27-r  Galette,  dentiste,  175  Bowery. 
Demonet  et  M.  coif.  13  Courtlandt.        Gand  A.  sculpteur,  300  Broadway. 
De  Motte  M.  avocat,  237  Broadw.  94.     Gangloif.  poêles,  43  Canal.  93. 
De  Perceval.  fantai.  657  Broadw.  131.     Gardiner,  meubles,  69  Gold.  93. 
Deraisme  H,  imp.  73  Maiden-lane.         Garnier,  pâtissier,  554  Broadway. 
Deraisms  J.  imp.  88  William,  131.         Garonne  Mme.,  blanchis,  161  Greene. 
Derue,  optic.  369  Pearl,  79,  157.  Garraud,  dentiste,  412  Broadway. 

Deromas  P.  pharmacien,  53  Chatham.  Garrigue,  libr.  2  Astor-house.  121. 

en  face  Chambers-st.  Gaudelet  E.  parfum,  gant.  43  John.  95. 

Descombes,  pianos,  522  Broadway.  127.  Gauton,  bottier,  89  Nassau. 
Despierres  J.  encadrem,  200  Church.     Gauvain  prof.      Franklin.  77. 
DeVenoges,  imp.  153  Maiden-lane.  156.  Gebhard,  phtir,  med.  30  Centre. 
Devlaeminck  L.  eau  de  jav.  9  Grand.     Gelbardt  L.  med.  365  Eroome. 
D'Hervilly  F.  ag.  de  ch.  3  Exch.  place  Gemon,  vins.  298  Broadway. 
D'Homergue  J.  distillateur  et  rectifica-  Genêt  E.  C.  vins,  liq.  113  Chambers. 

teur,  140  O.  17e  rue.  Genêt  G.  C.  et  E.  J.  avoc.  65  Wall.  78. 

Didier  F.  boul.  5  Centre-market  Genin  J.  Chapellier,  214,  Broadway. 

Didier  G.  charron,  176  O.  19  e  r.  Gentil  Louis,  montre,  349  Pearl. 

Didier  J.  moulures,  35e  r.  9  10e.  av.       Gerdy  P.  A.  cuir,  66V2  Vesey. 
Don  Bernard,  avocat.  74  Wall.  Gigîet  J.  Mme.  sage-femme,  214  Church 

Dortic  S.  C,  imp.  vins,  huile,  102  Front  GignouxO.  &ù  Co.  soieries,  57  Broadw, 
D'Othon  H.  daguerr.  627  Broadway.      Gilbert,  médecin.  483  Broadway.  77. 
Drevet,  modes,  50  White.  Girardon  M.  et  Mme.  coif,  694  Broadw. 

Driou,  linge  de  mes,  44  Canal.  Giraud  A.  I.  T.  me.  hom.  126  Chambers 

Droz  H.  E.  horl.  92  Fuîton.  Givaudan  Mo.  sage-femme,  9  Jay, 

Droz  J.  horl.  216  William.  Glatz  L.  E.  rcss.  mont.  44  Beekman. 

Duberceau  E.,  march.  142  Pearl.  Glover,  bandages,  12  Ann.  135. 

Dubois  et  Cie.  montres,  89  Fulton.         Godart  B.  vins.  liq.  293  Washington. 
Dubourdicu  Mme.  blan.  35  Walker.       Godonc.  musique,  773  Broadway. 
Ducommiin.  mont.  96  Nassau.  GoU  F.  P.  graveur,  78  Fulton. 

Dujarric,  fcage-femme,  124  Leonarrl.       Gori  O.  sculp.  893,  Broadway. 
Duprat  D.  coilf.  de  dames,  102  Canal.     Gosselin  et  Kiddle,  horl.  88  Fultoa. 
Dupuy  E.  phar.  609  Broadway.  Goubault,  imp.  62  White 

Dussol  J.  import,  des  peaux  de  veau  de  Gould  fay.  482  PeaiJ.  123. 

Lemoine,  cuir  ver.  pa.  24  Frankfort.   Goulet  H.  peint.  66  John. 
Echarte,  courtier,  83  Wail.  Goupil  &  Co.  couleurs,  280  Broadwiiy 

Edouard,  prof,  de  fr.  21  0. 13c  r.  Gouraud  F.  parfum.  67  Walker,  96. 

Edouards  Ch  bijoutier,  24  Rose.  Gourreau  H.  vins,  liq.  19  N.  William, 

Effray  F.  conf.  457  Broadway,  115.         Govaert.  cbocol.  376  Pearl. 
Emmerich  et  Vila,  optique,  62  John.      Goward  J.  R.  prof  gén.  423  6e  ave. 
Ernst,  pere,  prof  musi.  821  Broadway,  èîrandjean  A.  parfum.  1  Barclay,  85. 
Ernst,  fds,  prof.  fr.  821  Broadway.         Greentield  E.  confis.  102  8e  ave. 
Erps,  tailleur  44  Sullivan  Grelfoz  J.  horl.  253  Wilham. 

Ertheiler,  prof,  allem.  337  Grand.  Groesbeeck,  joujoux,  30  Maiden-lane. 

Etchebery  D.,  entre  batim.  108  Reade.  Guerber,  import.  8  Cedar. 
Fagnani,  peint,  histor.  278  4e.  av.  Guerrier,  teint.  59  Warren. 

Faushaw  D.  li.  imp.  35  Ann,  78.  Guesnon  V.  boul.  526  Greenwich,  117, 

Favre  et  V,  mont,  de  boi.  30  Frankfort.  Gueutal  Ch.  pianos,  194  Fulton. 
Fayolle,  cordon.  45  Sullivan.  Guéringuer,  tail.  697  Broadway,  157. 

Félix  Ed.  ferblantier,  148  Church.  Guilles  &  A.  peint.  Amity  c.  W'st'r,  118. 
Fells  Jos.  horloger,  63  Walker.  Guilleaume,  Léon  &  Kern,  fabric.  etim' 

Ferris,  chemisier,  55  William,  139.  de  feuilles  artific.  10]  William. 

Feusier.  pension,  29  Barclay,  117.  Guillotel  J.  bottier,  655  Broadway. 

Fiedler,  imp.  drog.  32  Broadway.  Guinand  A.  &  fils,  montr.  371  Pearl. 

Fistie,  conf.  40  Chatham-street.  115.       Guinand  Ch,  A.  poêles,  244  Water. 
Fleury  Jos.  mouleur,  360  Broadway.      Guion,  pharmacien.  Bowery  c.  Grand. 
Foresti,  prof,  d'ital,  New- Jersey,  Gurney,  daguer.  349  Broadway. 

Fortenbach  et  Cie,  phar.  14  Hudson.  Guy  A.  horl.  1-58  3e  ave.  116. 
Fougera,  phar.  30  North  William.  Guynet  C.  ncgoc.  120  Pearl. 

Fountain,  curiosités,  6-53  Broadway.127  Guvot  Eug.  mantilles,  418  Broadway. 
Fowlcr  et  W.  phren.  120  Nassau.  74,  84  Habieh  G.  méd.  196  Walker,  77. 
Francis  Guin  et  Cie,  tail.  381  Broadw.    Uaïss,  tailleur,  450  Broome. 
Francis  et  L.  pap.  77  Maiden  Lane.  118.  Haloin  A.  boulanger,  208  Greene. 
Fried,  vins  et  liq.  64  4e  avenue.  Haminond,  méd.  109  ouest  20e  rue 

Gaffre  A.  prof,  musiq.  217  Walker.        Harder  J.  boulang.  178  ave.  A, 

]3 
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Hatch  Ch.  B.  lin.  de  mesè.  97  WiHiam.  Lanson  L.  mont  de  bcfte^  10  Rose. 
Hecker  i  fr.  farine,  201  Cherry,  133.    Lanson  Mme.  école,  36  Walker. 
Hennequin  &  Cie.  marc,  soie,  60  Bro'dL  Lapham,  méd.  84  Ire  rue» 
Herrenschmidt,  cuir  peaux,  10  Jacob.    Laskl,  méd.  84  Léonard. 
Heydet  F.  X.  bonlan.  tient  petits  i>aiiis,  Lassalle,  imprim.  j3  Franklin,  74. 

gâteaux,  etc.  137  Wooster.  Latour,  bouL  208  Elin. 

Hesse  V.  teinto.  220  WiUianL  Laumonier,  parfo.  42  Maiden-lane. 

Holmes  &  R  coirres-f  ts,  122  Water-140  Laurent  J.  cambreur,  208  William. 
Horsey.  drog.  84  Maiden-l&ne.  Laville,  pension.  75  Léonard. 

HorsfaU  F.  lib.  777  Broadway,  84.  Lebarbier  A.  com.  né^oc.  76  Beaver. 

Houiëzot  J.  taai  98  Gold.  Lebontillier  fr.  nouv.  60  Canal.  127. 

Huber,  relieur.  199  William,  127.-  L'Eclair  J.  fourreur.  101  O.  33e  r.  prea 
Humbert,  méd.  542  Broadway,  160.  de  la  6e  arenue. 

Bord  et  Cie.  drog.  67  Maiden-lane, -119-  Leclere,  comptable,  171  Franklin. 
Hurst  L.  avocat,  6  Wall.  Leccmte  N.  confis.  236  Greenwich,  97. 

Hyatt,  drog.  246  Grand,  98-  Lecomte  V.  confis.  304  Greenwich,  87. 

Jaclard,  imp.  chev.  1  Aim.  '  Lecomte  V.  K.  confis.  292^2  Grand. 

Jacot  C.  horloger  et  importateur  de  Lecoq,  instr.  musiq.  132  Léonard. 

montres,  119  Fulton.  Leferre  Dubuar,  couturière,  152  CanaL 

Jacquemot  J.  B.  fleurs  art  174  ISe  me.  Légal  &  B.  imp.  86  William. 
Jacquelin  E.  H.  32  Broadway.  Léger  H.  imp.  eaux-de-Tie,  32  WalL 

Jacquîn  Mme.  blanchi.  161  Greene.       Legoupil  f r.  Tins,  312  Broadway. 
Jantzen  &  Cie-  boneh.  Centre-mar.  122.  Legrand  H.  P.  méd.  ^  4e  r.  71,  76. 
Jaquet  Aug.  graTeur,  220  William.        L^ras  Mme.  blanch.  107  Greene. 
Jauvin,  charc  183  William.  Lehé  Mme.  blanch.  598  6e  aT. 

Jeanmaire  L.  J.  imp.  de  montres,  75  Leme,  fermier,  53  Ferry. 

Kassau,  près  de  John.  LeMercier  G.  importateur  de  fleurs  et 

Jeanneret  et  Cie.  mon.  de  boit  12  Rose.  de  feuîHes  artificielles.  44  Barclay. 
Jeannot  et  C.  mont,  de  bcÎL  12  Rose.  Lemort,  vins  et  liq.  167  William,  116. 
Jeliifl"Rev.  instit.  144  E.  25e  rue.  LeMoulnier,  arch.  289  Broadway. 

Joecken,  méd.  34  5e  rue.  Lenoir,  jard.  Broadway  c.  45e  rue. 

JoDey  &  Cie.  joujoux,  180  WiHiam,  81.  Lepkowski,  pro£  guit.  86  Duane. 
JoHy,  teintu.  435  Broome,  117.  Leroy  L.  pharm.  771  Broadway,  81,  82. 

Jones  Clodine  Mm&  coi£  582  Houston.  Leroy  Léon,  ferblanL  96  Duane,  115. 
Joslin  K  F.  méd.  homœop.  124  Bleeck'r.  Lesbroussart  L.  E.  vins,  34  3e  av.  116. 
Jouy  Louis,  épicier,  vins,  83  Reade.       Leviefle,  vin=,       35e  me. 
Julien,  hôtel,  Broadway  et  lie  rus.        Lièvre  E.  hôtel,  William  c.  Duane. 
Juvet  Sù  Bidet,  bijouL  80  Nassau.  Lflienîhaî  Rev.  Dr.  instit.  de  jeune» 

Isabeac  L.  &  Cia  coiaf.  695  Broadway.       gens,  307 10e  me. 
Kachler  MmsL  blanchiss.  64  4e  ave.       Linherer  &  Cie.  artist.  577  Broadw.  135. 
Kammerer  J.  méd.  89  Chrystie.  Lockwood  R.  lib.  411  Broadway,  2. 

Keller,  avocat  57  Chambers.  Longeît  &  G.  agricuL  25  Clâfl;  135. 

Kentish,  engrais  guano,  40  Peck-slip.     Lomt,  march.  comm.  €8  WaU. 
Knoepfel  W.  &  Cie.  99  William.  Louis  D.  &  fils,  boîtes.  152  Fulton. 

Kovaleski,  pro£  lan?.  91  Franklin.         Lovejoy  L.  dentiste,  37  18e  me. 
Kugler  &  B.  taiH  394  Broadway.  Lucas  H.  A.  taiL  8  John. 

Kragler  F.  J.  vins,  598  Broadway.         Ludewig  &  S.  avocats,  35  WaU 
Labiaux,  moutarde,  11;^  Broadway.1.56  Lunau  &  Squar.  imp.  190  William,  141. 
Lachaise  &  Fauché,  împor.  de  soieries  Lutz  fr.  imp.  mont  71  Xa^au. 

et  nouvœutes,  43  Broad.  Lux  J.  avocat,  13  Chambers, 

Lacoste  F.  consul  de  Fr.  83  Walkrr.      MacAlister,  drog.  141  Fulton,  127. 
Lacœte  P.  A.  franges  45  Walker.  Macdonough  avocat  71  Nassau,  94. 

Lacour.  allumettes,  2e  av.  c  30e  r.  93.    Mahler  S.  bîjout  iSO  William. 
Lafar^ê.  J.  propriét  289  Broadway.      Maire  H.  F.  imp.  mont  189  Broadway. 
Lagroix  D.  pro£  fr.  289  Broadway.       Malherbe,  modes,  463  et  498  Broadway. 
Lagrave  AL  quînc  255  Greenwich,  125.  Mah  H.  cons.  Belge,  imp.  27  Beaver. 
Lagrave  Aug.  cartons,  152  Fulton.         Mandine  Mme.  cout  dent.  65  Walker. 
Lagrave  J.  J.  quincai  de  toute  espèce,  Manîort  A.  hôtel,  98  Duane. 

en  gros  et  en  détail,  219  Gr'nwich.  Mansfield,  mesd.  institut  480  Pearl. 
Laine  V.  coifl".  U2  Rosevelt  Mansuy  J.  vins,  95  Walker  a  Elm. 

Lalance  &  Grosjean,  quinc.  120  Pearl.  Marais  J.  H.  horloger,  lampes  mécam- 
Lahmne,  méd.  ^  Rose,  ques,  124  4e  av.  près  de  la  13e  r. 

I.a]in  C.  pension,  52  Vesey.  Marchisi,  méd.  304  Broadway,  138. 

Lalouette,  charbon,  441  Grand.  9L        Marcou  Th.  G.  avocat  4S3  Broadway. 
Lambelet  &  Favre,  horlog.  30  Courti'dt  Marie,  imp.  drap,  9  Warren. 
Lambert  L.  méd.  387  8e  rue.  Mariette,  vins,  bhmchis.  12  Walker. 

Lamothe,  méd.  461  BroomcL  Marchand  &  J.  mont  de  b.  75  Nassau. 

Landesman.  méd.  180  Mott,  7a  Martin  Aug.  boni.  63  4e  ave. 

Landry  F.  four.  693  Broadway,  97.        Martin  E.  bijoutier,  *  t  Franklin. 
Lanson  Aug.  phamaac  543  Pearl.  Martin  &  Ouvrier,  pianos,  83  Léonard. 
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Uas&ens,  edit  73  Franklm.  et  Europ'n  1^  164  Throaàwwj. 

Jiaasonat  F.  maroqaïn,  28  WMte.  PèEl^îsr  Se,  de. 

Matbej  A.  imp.  nunu.  61  Chairham  PeMetîer  H.  som.  17!)  W.  Broeuliraj^ 

Mathez  Se.  fir.  harL  8  Johii.  PtËTcliesvm  H.  &  EL  Mj.  SGS  William. 

Masile  Se  Groe-Claade,  munit.  ZIMassao.  Peraot^  peL  noéca.  13  W.  Bnoadw. 

Haoay  Mme.  lîngere,  117  Grand.  Perret  C.  K.  cadrans,  212  FnlitoiL. 

Maimce,  pedicore,  31  Howard.  Perr^  mont.  81  jNTaasan. 

Mayer  G.  iL  aTocaS,  8  WalL  Peteler,  conisL  4e  aT.  c  aOe  r.  83L 

Major  A.  montres,  3  Maîden-lane.  Peterson  Geo.  poSles.  fer,  feiUaDlEric^ 
Meader,  dentiste,  333  Broadw^j,  81.  coÂTre,  111  Greenwîdi. 


Mercier  T.  J.  montre»,  2  Dey. 
Mercier  CIl  violons,  -^2%  Broadway. 
Mercier  G.  penâon.  Tins,  85  Foison. 
Merle  G.  n^.  51  New,  290  Water. 


Pengnet  H.  înstîtntkni,  27  Bank. 
Peyf  ot;  ûnp  de  platine,  ^  Jabn. 
P&nmnller,  rdienr,  97  ESnii,  118. 
Pliâipoeeaaa:,_pan.      Broadway,  US. 


Messmer     Coorr.  monteora,  30  Court-  PMlippe;,  eoiffisnr,  156  Broadway,  lâG. 

landJL  Pna  fr.  joujoux,  123  WMte. 

Meucci  A.  Se  Cle.  diandelL  76  Léonard.  Piattî,  sco^  15â  £.  21e  r. 


Miammy  £.  parfom.  5  Cedar. 
Michel,  parfum.  16o  WHliam,  98. 
Milhaa  J.  pharm.  1^  Broadway,  fô. 
Miller,  cordon.  131  Canal,  139. 
Mîllir  jux  F.  zinc  pr.  toits,  33  Broadw. 
Mînor  L.  drog.  211  Folton. 
Miqoel  T.  E.  proC:  miosiq.  21  Yestry. 
Molini  B.  ait.  pein,  129  £.  21e  r. 
McEinger,  horlof .  59  Warren. 
Mommens,  chapeL  111  Naseau,  116. 
Monarqoe,  J.  chap.  228  Bowery. 
Mondon,  nôtel,  413Broome. 
Monlnn  H.  com.  marcfa.  60  WalL 


Picard,  Tïns,  319  Grand. 
Picaot;  plomassier,  83  LamrrnMj,  14flL 
Picot  &  â.  qoincL  47  Maïden4aneb  122.  ^ 
Pserre  P.  pension,  91  Beade. 
PiDol,  mardi,  comm.  67  WalL 
Pinœt;  galTani^ne,  77  Franklin. 
Pinrhon  L<.  pânrpanXjj  27  Lispenaxd. 
Pipet,  cbemiaier,  4e  r.  cl  Broadway. 
Piîard  P.  pein.  décor.  27  iSpmce. 
Planten,  drt^  ^4  Wsniam. 
Platt  fr.  împ.  20  Maîden-lane. 
Phinkett  A.  imp.  6  Dey. 
Ponlaye  P.  booL  17  Noitfa  Moore. 


Monlnn  Joies,  importateur  de  TÎna,  li-  Ponsot,  tapu  eb.  618  Broadway. 


qoeora,  conaerres.  101  Front. 
Monnot,  bôtel,  721  Broadway. 
Montgomery,  libc  17  Sproce,  12St 
Montpellier  A.  broderies,  439  Broadw. 
Meore  Mme.  bonnets,  28  Chrystie. 
Moore  inst.  araL  193  Front,  129. 
Morales^  prot  d'Csp.  181  E.  15e  r.  73. 
Morange,  aTocat,  1  Xassao. 
Moré  Ch.  jardin.  9ee  r.  et  3e  art 
Morel,  pension,  j  <  Léonard. 
Morial,  colleur  de  pap.  Green. 
Moreao  F.  chap.  13  are.  D. 


Popdïn,  Tins  er  lîq.  98  Waxcrly  plara 
Powdll,  ocnliète,  anna.  302  Broadw.  91L 
Prendergast,  coraei;  65  CanaL  117. 
Préiâxre  peL  med.  pliar.  515  Peari  78. 
PréSerre  £.  denlïgle.  159  Bowery,  87. 
Primonlt,  chandromner,  145  Elm 
Preodliomme  EL  F.  conll&  130  Br'dw. 
Proeschel,  prof  delan.  K.  George  pl_99 
Pulrermacher,  dect-galr.  Broadw,  129L 
Qnantin  BL  commît  146  Chamben. 
QneleC  G.  ressorts,  33  Roeerelt. 
Qnere  &  P.  charpentiers,  6S  Beade. 


Morroogh  3.  arocas,  tradocteor,  et  in-  Qoeripel  H.  chapon,  189  Greene, 

terprète  français,  70  WalL  Qoeripèl  3.  P.  charfai  17  Anthony,  13SL 

Motels  c&rrosâier,  -10  Anthony.  Qoindie  F.  imp.  montrée,  81  STaaauL 

Mott     Morray,  arocat?,  76  Xassao,  77.  Qnin,  méd.  hoouBopL  148  9é  r. 
Moohot.  pro£  lan.  9)7  lOe  roe,  135l       Raab,  lithog.  211  Bowery. 
Mooliâ,  imp.  coir,  26  Reads.  Badde  GL  fifai  3^  Broadway,  7B. 

MooraiOe,  méd.  143  8e  r.  Badway  G.  dr»z.  1@  Folton,  134. 

Mowbray^  nouv.  112  CanaL  Baljdk  J.  med.  613  Honston. 

Morraj,  arocat,  76  Xa£?ao.  77.  Bamel  A.  xins,  38  Beade. 

Keppert  J.  P.  top.  eb.  125  Canal,  117. 


Neppcrt  F.  tapu  ebi  2S?  Hodâon. 
Keppert  P.  tapu  eb.  62  Vcaey.  »L 
Neorille  &  Paran.  imp.  539  Broadw. 
Kichol*.  méLl  hyd.  6.">  Wali^r,  Si 
Xicod  &  Vii  r^r.  moai  .\aa. 
Kicoiay  Je  Cie.  appa.  chL  Broadw. 
Pacalln  O-  boL  2o3  Broad  ray. 
Pactet  .llex.  pecston,  396  Broome. 


Rasiewski  A.  art.  peint  301 3e  vre. 
Batz,  accord,  de  pianos,  36  Grand,  191. 

Bçîchard  F.  insûl  dem.  62  CUnton-pL 
Benard     Cûl  imp.  92  Broadway. 
Beynal  J.  B.  imp.  12  OBd  Slq». 
BeTnier,  matria^  101  30e  r.  129. 
Richard  L.  menoÀ.  44  Bœe. 
Richard  V.  P.  med.  3=3  2e  ar.  76, 131. 
Richardet,  joaillier,  22  Rose. 


Parker  Je  R  reiri^  20  Commerce.  136.  Riker,  Hb.  129  Folton,  S«. 
Parifot.  frère  Je  M.  horlog.  29  Sproce.  Ring  c.  H.  drog.  ISQ  Broadway,  ISBL 
Parisot  L.  resscrts  de  m. "58  Wbite.       Riogoet  L.  Je  31.  décora.  654  Broadw. 
Parmentier,  lamps,  554  Broadw.  115l     BighmoeQer  Je  L.  agents,  70  Greenw^ 
Parcridge  Je  Briit.  libr.  3Q0  Broadw.  73.  Robelin,  pâtissier,  107  Grand. 
Patey,  vios  et  lîq.  18  Laorens.  Bobert  J.  H.  Jt       monL  15  Jolm. 

Patorel,  imp.  sangSL  290  PearL  Bobert  S.  taEL  60  Reade. 

Panl  Jk  Lacordelle,  coi£  307  Broadw.    Robidoox,  balances,  43  Greene. 
Payen  Châ.  Se  Cie.  imp.  de  march.  firân.  Rocchietti  J.  proU       123  Léonard. 
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Ross  S.  dent.  116  Chambers.  Verges,  boulang.  20e  r.  7  <fe  8  ave. 

Rosselot,  irap.  mont.  20o  William.         Vergnes,  inst.  166  10e  rue,  77. 
Rossot  Mme.  J.  robes,  232  Wooster.        Vorren  Rev.  A.  99  Frjmklin. 
Rossire  A.  C.  &,  Cie.  imp.  12  Beaver.      Vlngut,  prof.  esp.  85  Warren. 
Rouillier  Augier,  modiste,  585  Broadw.  Vionis  F.  B.  prof.  52  Grand,  125. 
Rousse  F.  tail.  333  Broadway,  Vogclej^  verres,  9  John,  122. 

Roux  A.  tap.  eb.  479  et  481  Broadw.       Wallis  &  Mathey,  mont.  32  John. 
Rozat  G.  imp,  34  Flatt.  Walter  Vh.  boulang.  76  Grand. 

Ruet,  mach,  44  F^ose.  VVeber  &  Defer,  montres,  25  Maiden-la. 

Ruete,  courtier,  tabac.  79  Wall.  Weibel  J.  A.  importateur  de  cheveux, 

Ruh  &.  Hecquet,  pensi.  12  City-Hall-pl.         85  William,  p.  Maiden-lane. 
Rushton  Cl.  &  Cie.  ph.  165  Br'dw.  86.    Welle  &  M.  tab.  17  et  19  Chrystie,  129. 
Saint  Amand,  vins,  41  South  William.    Wcrnicki,  med.  4  Gre-at  Jones,  94. 
Salin  &  Roche,  allu.  57  John.  87.  Wetstein  J.  bot,  17  Hudson. 

Saliz,  interpr.  et  traduit.  43  6e  ave,  Wolfsohn,  imp.  fi'rs  artif.  101  William. 
Sallenbach  Mme,  corsetiere  de  Paris,  Yenni,  avoc.  14V2  Fine,  78. 

573  Broadway.  Zander  L.  T.  128  9e  ave. 

Sands  A,  B,  &  D.  drog,  100  Fuit.  88,  89,  Zender  A.  R.  tailleur,  285  Broome,  117, 
Sanguineti,  tail.  438  Broadway.  Zender  E.ev.  J.  D.  L.  edit.  de  cet  Alma- 

Saracco  P.  prof.  dan.  26  Bond,  79.  nach,  345  12e  r.  (le  et  2e  av.)  notice  69. 

Saubert  Mme.  Ve.  hôtel,  94  Greenwich.  Zere^a  &  Cie,  com.  march.  86  South. 


Saunders,  cuir  a  rep.  303  Bowery. 
Sauvestre  &  Brill.  tail.  Broadway. 


2.  BrooMyii. 


Savage,  éditeur,  58  Fulton,  73.  Bassini  C.  prof  mus.  223  Atlantic. 

Schaeffer,  sellier,  515  Hudson.  Berteau,  inst.  de  dem.  43  Pierpont. 

Schaus,  estampes  303  Broadway,  124.     Bordon  G.  biscuit-viande,  16  Fulton. 
Schwcich,  med.  41  Forsyth,  131.  Boursaud,  inst,  de  gar.  Clinton  et  Rem. 

Schwingroubeur,  mach.  90  Reade.         Cormier  A.  teintur.  231  Fulton, 
Scribner,  joail!  395  Broadway,  131.       Detuncq,  eb.  Flushing  av.  C.  Clason. 
Sedille  P.  moul.  93  Elm.  De  Villiers,  vins  et  liq.  70  Fulton. 

Sed^wick  H.  D.  avocat,  8  Wall.  Giudici,  boulang.  80  Hopkins. 

Scnecal  Ch.  35  W^alker.  Gray,  bains  de  mer,  Fulton  ferry  124. 

Serre  P.  C.  confièr  294  Bowery.  Mercier  F.  G.  horloger,  Sacket,  H. 

Seyer,  mecan.  197  William.  Varin,  chap.  pail.  310,  312  Fulton. 

Sharlleau,  coitî.  308  Greenwich.  Swoctser  G.  D.  march.  155  Atlantic. 

Sibenman  instr.  math.  15  John,  93.  3  JVilUamShlîr^U. 

Simonm  A.  charc.  133  Canal,  93,  ^ 
Sin<ï8r,  mach.  a-coudre,  323  Broadw.  83.  Abadie  P.  inst.  dem.  89  4e  r, 
Sradlie  G.  dent.  419  Broome.  Ber.  •  r  &  W.  verrerie.  Ewen.  128, 

Smith  S.  B.  magnet,  84  Canal,  Duoluiteau  L  hôtel,  104  Johnson. 

Smith,  apoth,  homœop,  488  Broadway,  Maujer  D,  peint,  vit,  116  Grand, 
Smith  &  Cie.  quinc.  271  Pearl,  129.        Maujer  T,  &  H,  chaux  briques  1  S.  3e  r. 
Souvy  J.  edit.  du  Rep.  17  Spruce,  74.      Merck  A.  auberg,  et  agent,  d  aftaires, 
Stearns  &  M.  coffres  fts.  146  Water,  123.        157  Graham  Av.  c.  Messeroles. 
Stouvenel  J.  B.  vins,  63  Ann.  116.  Rey  Ch-  chap,  108  S.  le  rue. 

Struelens  &  Cie.  confis,  choc.  75  Duane.  Roessner  Léon,  pension,  127Messerole. 
Suireau  &  Cie.  degrais.  636  Broadw.  85.  Vo^elev,  verres,  150  Messeroles,  122. 
Suraud  P.  cordonnier,  68  Grand.  Waltei',  vins  at  liq.  134  Ewen. 

Surin  J,  voiles  debout.  69  Chatham.  ^St09  ttl» 

Suser  E,  bottier,  702  Broadway,  * 
Szpaczek  L,  med.  222  3e  av.  81.  Marc,  jardinier, 

Tarttor  &  W,  Rœd.  vins,  372  Pearl,  4  HohoheiM.» 

Tellerimr  M.  E.  prof,  lan.  483  Broadw.  ,    *  .  , 

Theuret  A.  pension,  6  Greenwich.  Adema  Mme.  pension,  Hudson  st 

Tliirion,  Maillard  &  Cie.  imp,  44  Broad,  Cariât,  restau.  W  a^hmgton  L.b, 
Thomas,  frc's.  cart.  pierre.148  Wooster.  De  Grandyal  mst.  de  gar.  Hudson  terr. 
Thourot,  chocolat.  197  William,  115.      D'Yvernois  hôtel,  Washington 
Tillou  F.  R.  avocat,  70  Wall.  Julian,  mcdecm,  chirurgien,  Hudson, 

Toutain,  med.  41  Walkcr,  76.  entre  la  2e  et  la  3c  r. 

Turner,  med.  224  12c  r.  p.  Broadw.       Kapff,  cafe  et  rest.  1  a  issade  ave, 
Thyes  Mme.  modiste,  136  Canal.  Malquit,  art.  peint.  I3V2  Washington. 

Townsondc  Madcun.  insti.  46  e.  16e  r,  79.  Mansuy,  rcstaur.  Clinton,  West  H. 
Tranchant,  med.  52  Lispenard,  97,  157.  Mashke,  med.  Patterson  av.  West  H.  l^b. 
Tryon,  craveur,  433  Broadway,  87.        Perrenot,  hôtel,  West  Hoboken. 
Vale,  prof  navig.  1  Bowery,  140,  Savoie,  boites  de  mont,  West  Hob. 

Van  Deupcn,  drog.  123  Chambers,  12?.  Wiebe  Ed.  prof.  lang.  mus,  Washmgt. 
Vary  W.  cannes,  24 V2  Frankfort.  «  71'V»'»«« 

Valette  Mme.  modiste,  71  lilecckcr.  fiivut  b^. 

Van  Dyck  Mme.  inst.  94  4e  ave.  Aubry  C.  confis,  lli  Markct,  agent  pour 

Vauchcr,  instit.  deraois.  194  4c  r.  l'ulmanach. 
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Chavantray,  serru.  4  Pearl's  Alley. 

Clinchard,  vins  et  liq.  52  Mechanic. 
Delyhoclie  <fe  B.  bijout.  6^^  Greeue. 
Girod  G.  pens.  serr.  26  Bank,  114, 
Gys  Jos.  vins  et  liq.  17  Fair. 
Houîet,  tailleur,  14  Pearl, 
Lafoy  Théo.  A.  horlog.  314  Broad. 
Ramel  F.  pension,  96  iMuiberry,  114. 

6.  JYetc  Briinsicich. 

Abo3  Cas.  ferblant  29  Albany. 
Linant  A.  quincaill.  Nelson, 

7.   Siaten  Islanti. 

Blancard,  hôtel,  New  Brighton. 
Meucci,  manu,  chand.  Clifton-landing. 

Agent  délivres.  Gilbert  P.L. Muséum. 
HoTEL.  (Stanwix  Hall)  Britîon  LL.  493 
Br'dw.  c.  de  Maid'n-1.  en  f.  le  mus. 
Inst.  de  DEM.  Molinard,  2  Park-pl. 
Restaurant.  Remond,  49  State. 

9.  TroMj. 

Cordonnier.  Forcier,  au-dela  de  la  m. 
HoTEL  DE  LA  CITE.  Wheeler,  llSRiver. 
Forgeron.  Lemay  Et.  85  2e  r. 
Inst,  DE  DEM.  Mme.  Willard. 
Libraire.  Jones  J.  M.  W.  225  River. 
Médecin.  Biron  J.  118  River 
Pens.  bourg.  Stewart  P.P.  39  503  r 
Professeurs.  Durand  C.  23  3e  r. 

lO.  I^hiladctpiiie 

Acajou.  Bouvier  M.  93  s.  3e  r, 
Affineurs  et  monteurs  de  boites, 


S.  N.  Davies  &  fils.46\Valn't,  c.Do^ 

Dentistes.  A&h,  103  Spruce. 
Du  Bouchet  C.  A.  133  Spruce. 
White  J.  D.  333  Walnut. 
Deuil.  Mme.  Bezard  S.  17  g.  9e  r. 
Droguistes.  Hile,  150^2  2e  r.  111. 
Shaw,  Worsdell's  pills,  70  n.  Se  r.  113. 
Swayme,  7e  r.  p.  de  Chesnut,  99. 
Eaux  Minérales.  Roussel,  44  Pruzie. 
Electro-galv.  Vincent,  78  n.  6e  r. 
Entrepreneur  de  Bati3ients. 

Britton  A.  G.  22  Ann^  111. 
Fantaisies.  Christman,  168  Chestnut 
Horlogers.  Bourquin  Ch.  71  Race. 
Ducommun,  31  s.  4e. r. 
Jeanneret  C.  140  Chestnut. 
Ladomus  Jacob,  413  Market. 
Manuel,  bijout.  82  s.  8e  r, 
Monnier  D.  240  s.  2e  r. 
Richard  Fred.  46%  Walnut.  : 
Wuille  André,  61  Walnut. 
Wuille  Théo.  122  Walnut,  111. 
Hotels.  David,  35  Dock, 

Heaton,  78  Walnut. 
Importateurs.  Laguerenna  E.  &  de. 
39  s.  Front. 
Laguerenne  P.  L.  59  s.  Front, 
Peyrot,  tant.  179  Chestnut. 
Tete  Fr.  28  Walnut- 
Thouron  N.  &  tils,  88  Chestnut. 
Imprimeurs.  Guilbert,  49  Arch  c.  3e  r. 
1^1'  Institutions.  - 

Beaugureau  Ph.  (gar.)  184  s.  9e  r, 
Collo't  A.  G.  (dem  )  Broad  p.  Chestn. 
Drouin  (dem.)  11  Portico  Row. 
Libraires.  Correa,  232  Chesînut,  131. 
Penington,  5e  r.  p.  Chestnut, 


Harper  &  McLean,  51  Dock  c,  Wal-  Lingerie.  Basset  Mme.  307  Walnut. 


nu  t. 

Avocats.  Bald  D.  24  s.  5e  r, 

Gobrechi,  220  Walnut. 

Mcintyre  J.  141  Wall. 
Bandages.  Everett,  34  s.  6e  r. 
Banquier.  Manley,  Chesnut  c.  3e  r. 
BiJOUT.  Breuchemin  L.  120  s.  2e  r. 

Deutz  (ic,  Wlnsel,  27  Prune. 
Blanchiss.  fin.  Lacoste  M.  90  8e  r. 
Bottiers.  Herth  Henry,  49  s.  4e  r. 

Tabul,  68  Lombard. 
Boulanger.  Sutterlee,  26  John's  Alh 
Casquettes.  Lamberîi  J.  62  Dock. 
Chapelier.  Hile  J.  150  s.  2e  r. 


Chimiste.  Rosengarten  &  D.  Vine,  c.  Marchand  Com. 


Humbert  Mme.  173  Walnut. 
Lithographie.  Brett  A.  169  Broad. 
Duval  P.  S.  26  s.  4e  r. 
Muringer  Se  Shuessel,  185  n.  8e  r. 
Lits  et  Matelas.  Manuf  de. 

Lalanne  Jos.  F.  71^;^  et  75  Lombard 
Machiniste  et  guill.  Receveur,  51  D'ck. 
Marbre.  Dufresne  Ed.  32  s.  7e  r. 

Struthers  J.  &  tils,  360  High. 
Marchandises  sèches.  Asch,  Spruce.  j 
Dagon  Mme.  Se  sœur,  28  n.  8e  r. 
Desbordes  J.  144  s.  2e  r. 
liCboutillier  F.  218  Chestnut 
Mivelaz  H.  128  s.  2e  r. 


Coiffeurs.  Cabale  L.68s.  4e  r. 

Dansfuy  C.  279  Chesnut. 

Gallêt  A.  38  s.  4e  r. 

Lafore  A.  28  s.  4e  r. 
Confiseur.  Chauveau,  242  Market 
Cgnsul  de  France.  Durand  de  St  An- 
dré, 3e  r,  c.  Walnut. 
Consul  Espagnol.  G.  de  Chacon. 
Cordonniers.  Bezard,  77  Se  r. 

Corvaisier  J.  76  s.  4e  r. 

En^lebert  C.  277  Walnut. 

Englebert  J.  419  Chestnut 

Fontaine  L.  204  Walnut 

Guillot  A.  87  s.  8e  r. 

Guy  Guil,  imp.  95  s.  6e  r. 
Corsets.  Baratet  Mme.  94  s.  Se  r. 
Courtier  de  Change  et  de  Notes. 


Weber  God,  21  Church  Alley. 
Mécanicien.  Clavaux  Fr.  75  s.  2©  r. 
Médecins,  allopaihes. 
Bournonville,  59  n.  4e  r. 
Brunet,  207  s.  2e  r. 
Bryan  J.  10e  r.  c.  Arch. 
Jackson  C.  120  Arch,  110. 
Jayne  D.  84  Chestnut  101. 
Keller  W.  134  Arch. 
KinkeHn  A.  Union  c.  3e  r. 
Langolf,  74  Spruce. 
La  Êoche,  Pine  c.  7e  r. 
Surault,  Camden,  48  n.  5e  r. 
Young  W  .  oculiste,  152  dpmca 
Homœopaihes. 

Gardiner  W.  A.  34  n.  9e  r. 
Hering  C.  46  n.  12e  r. 
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Kitclien  James,  39  Spruce. 

Neidhard  C.  100  s.  9e  rue. 

Small  A.  E.  285  Vine. 
Monteurs  de  boites.  Gigoii  Z.  &,  G. 
Dock  c.  de  la  2e  r. 

Jacot  C.  &  frcre,  65  s.  2e  r. 
Opticien.  Schiiaitman,  178  n,  3e  r. 
Parfumeues.  Cristiani  Cathairon 

Chimique  pour  cheveux,  70  n.  2e  r. 

Hauol  Jules,  170  Chestimt. 
Pension.  Certier  G.  53  Union. 

Jolly  Mme.  23  Powell. 

Lebrun  Mme.  Jos.  79  5e  r.  s. 
Pharbia.  Durand  &  Tourtelot,  Chestn. 
coin  6e  rue. 

Roidot  A.  184  8e  r.  c.  Vine. 
Pianos  a  louer  et  a  vendre.  Jules  Flot, 

355  Iligh. 
Professeurs.  Beer  Mlle.  Pine  c.  7e. 

D'Ouvilie  A.  lang.  81  6e  r.  s. 

Mazarin,  danse,  210  Spruce. 

Meignen,  mus.  27  Pow^ell. 

Nourrit,  mus.  6  Locust. 

Value  V.  lang.  14  s.  5e  r.  Sch. 
Proprist.  d'omnibus.  Glenat.  94  Beach. 
Ressorts.  Prenot,  120  s.  2e  r. 
Restaurant.  Fossart,  222  Walnut. 

Pelletier,  133  Walnut. 
Robes  et  corsets.  Baratet  Me.  94  s.  8e  r. 
Tabac.  Barbe  F.  140  Chestnut. 
Tailleurs.  Delagc,  210  .Spruce. 

Schmitt,  6e  c.  Prune. 
Tapissiers  eb.  Cayot  H.  52  Zane. 

Foliot  59  s.  4e  r. 

Lutz  I.  75  s.  ]le  r. 

Montre,  4  n.  Ile  r.  et  Chest.  c.  Ile. 

Quervelle,  retire,  71  Lombard. 
Teinturier.  Grospelier  &  Cie.  98  s.  8e. 
Vins  et  liqueurs.  Dufour  G.  16  Walnut. 

Fillot  A.  imp.  54  Walnut. 

Perdriaux,  imp.  30  Walnut. 

Luttmann,  70  Ilace. 

Verrier  A,  66^^  s.  4e  r. 
Vins  et  thes.    Gubert,  Arch  c.  Se  r. 
Personnes  non  Classifiees. 

Rev.  Fivas,  41  s.  6e  r. 

Jacot  H.  G.  6  Bank  Allcy. 

11,  IS  al  timoré* 

Agent  de  l'Almanach  et  libraire. 

Waters  J.  244  Baltimore. 
Avocats.  Bartol,  Spurriers  Court. 

Benzlnger  F.  8  Lawbuilding. 

Gill  D.  D.  36  St.  Paul's  laiie",  112. 

Leloup  A.  60  Fayette. 

Penington  J.  S.  Paul  c.  Lexington. 

Stewart  John,  33  St.  Paul. 
Bottier.  F.  Thomas,  58  Lexington. 
Coiffeur.  Croyeau  A.  171  Baltimore. 

Daix  E.  4  St.  Paul. 

Deville,  149  Baltimore. 

Forrandhii,  Barnum's  hôtel. 

Scotti,  pari'umrrics,  91  Baltimore. 
iSEUR.  Gaubert  J.  106  Caroline. 

Remarc  A.  83  n.  Charles. 
Consul  do  France.  Vcrmot,  51  s.  Gay. 
Cordonniers.  Ardin  D.  4  South. 

Thomas  Pierre,  7  South. 
Cuisinier.  Kulm  A.  55  Liberty. 
Bance.  Codet,  55  Calvert. 


Dentiste.  Laroque  &,  Ja.  40  Fayette. 
Distilla'tr.  HcrmanF.  151  Franklin. 
Habit  d'en,  Mme.  Brun,  86  Lexington. 
Horloger.  Ducommun  J,.  244  Baltim. 

Olivier  chez  Cantield^229  Baltimore. 
Hôtel.  Simon,  8  Faye'tte.  111. 
Importation.  Bourry.  210  o.  Baltim're. 

Charron,  Charles,  268  Baltimore. 

Dandelet  F.  &  Gosnell,  10  s.  Charles. 

Devouges,  141  Bfdtiir.ore. 

Taylor  &  Grundy,  import's.  de  drap, 
240  Baltimore. 
Marchand  crep.  Roque  F.  49  Harrison. 
Matelassier.  Lebon,  38  Pine. 
Médecins.  Chatard,  Charles  c.  Lexin. 

Dow,  success.  de  Huet,  16  Frederick. 

Laroque  A.  20  Baltimore, 

Rose  J.  37  s.  Sharp. 
Modiste.  Rivais  Mme.  103  Baltimore. 
Orfèvre.  Canâeldj  Frère  &  Cie.  229 

Baltimore, 
Orgues.  Hall  James,  192  Mulberry. 
Pharmacien.  Laroque  J.  20  Baltimore. 
Professeurs.  Adamoli  Louis,  italien 
et  français,  Athenseum  pl.  Sarntoga, 

Cherbonnicr,  lang.  Franklin  square. 

Despommiers,  lang.  Postoffice. 

Douglas,  equitation,  8  Faj^ette. 

Dupuy  Ch.  H.  lang.  72  St.  Paul. 

Lalleintrie.  lang.  8^5  n.  Calvert. 

Piccioli,  musique,  152  Madison. 

Prévost  A.  lang.  240  Franklin. 
Tailleurs.  Kloman  L.  12  Light. 

LalFaille  J.  34  n.  Charles. 
Teinturier.  FoudriatP.  64  Lexington. 

Guerand,  124  n.  Howard. 
VicE-coNS.  de  France.  Vermot  30  2e  r. 
Vins  et  liq.  Fcrciot  P,  8  Fayette. 
Personne  7Lon  classijiee. 

Morton  G.  C.  ex-V.-con.  209  Howard, 

a  2 .  Jf^fishiis^s  ton • 

Avocats.  Hassler,  chez  Me.  Fitzgerald. 

Snethcn  W.  G.  5  Carrol  Pl. 
Barbier.  Jean  de  Chagnot,.r.  E.  c.  8o  r. 
Confiseur.  Demonet  Ch.  19e  r. 

Gautier,  Pennsyl.  av.  111. 
Eaux  minérales.  Favier,  r,  M  17-18e  r. 
Ecole.  Mme.  Jullien  Ad.  1.3e  r. 
HoTEL.  De  Saules,  Penns.  Ave. 
Institut,  de  demois.  Mme.  Burr,  New- 
York  Avenue. 
Jardinier.  Cuvillier,  Penns.  ave. 

Jardin,  A.  et  8e  r.  C.  M. 

Vivant  Loiiis,  Boundary  road. 
Libraire.  Taylor  F.  Penns.  ave. 
Médecin.  May  J.  F.  rue  C.  3-4i^  r. 
Modes,  etc.  Delarue,  Penns.  av.  12-13e  r. 
Papier  ton.  Alexandre,  Pen.  a.  12-13er. 
Pension.  Boulanger,  r.  G.  17-18c  r. 
Poids  et  mesures.  Liomin,  4e  r.  G-H. 
Professeurs.  Groux,  Penns.  ave.  113. 

Meyere,  chez  Mme.  Davies,  Penn.  av. 

Raoult  T.  13c  r.  etE. 
Taille.  Lallouctte,  Penn.  av.  c.  19e  r. 
Tapissier.  F(^lix  Denis,  chez  Favirr. 
Vins  et  liq.  Buthman,  Penns.  ave. 

*  Gcorg^etoirn. 

Institution  de  jeunes  gens,  tenue  par 
Bowcn  P.  A.  rue  Dubarton. 
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Instit.  de  deraois.  Rev.  ClaiK,  114. 
Pbof.  musiq.  Shaad,  Bridge. 

î3.  St.  Louis. 

Cortambert. 

11.  CSus^rleston. 

Courtenaye  &  Wienges,  libraires. 


15.  Soslou, 

Libraire.  Biirnham  fr.  58  60  Cor. 
Co-VSUL  DE  France.  J.  N.  Isnard. 

16.  J%^ouveîîe  Orléans. 

Agent  de  l'almanach  et  Libraire. 

Hébert,  149  Chartres.  126. 
Avocats.  Bienvenu  Ciu  71  Bienville. 

Lambert  Jules,  57  Toulouse. 

Preaux  R.  81  St.  Louis. 

Roselius  Christian,  43  Douane. 
Douane.  Bermudez  J.  insp.  8  Royal. 

Cassarede  H.  compt,  99  Douane. 

Garcia  M.  J.  offi.  uav.  Jackson-st. 
Editeur  du  journ.  Magnet.  Barthet  Jos. 
ÎLiRCHAND.  Landry  A.  14  Bienville. 
Médecins.  Labatut  J.  180  Royal. 

Luuib-rt,  14]  Royal. 

Landreaux  J.  M.  140  Douane. 

Lemonnier  J.  R.  29  Conti. 
Notaires  publics.  Bienvenu,  Douane. 

Boudousquie  Ad.  54  Royal,  y  % 

Cuvellier  P.  Ch.  \  .. 

Doriocourt  Ant.  181  Royal. 

Drouet  O.  23  St.  Louis. 

Guyot  Th.  83  Royal. 

Mazureau  Ad.  33  Camp. 
Tailleur.  Gueringuer,  35  Chartres, 157 

17.  J9Ioittreal. 

Agent  de  l'almanach  et  libraire. 

Rolland  J.  B.  24  St.  Vincent. 
Avocats.  Bleury  [De]  l'hon.  38  Craig. 

Bourret  J.  r.  St.  Gabriel. 

De  Laarave  J.  St.  Jean  Dorchester. 

Doutre  J.  31  St.  Gabriel. 

Godin  F.  B.  85  St.  Daurent. 

Hubert  R.  A.  L.  18  St.  Vincent. 

Laflamme  R.  St.  Gabriel. 
•  Lafrenaye  P.  R.  S.  St.  Vincent. 

Lenoir  J.  20  St.  Gabriel. 

Montizambert  E.  L.  49  p.  r.  St.  Jacq. 

Moreau,  Leblanc  <fc  Cie.  Craig  c.  Gab. 

Oui  met  A.  r.  des  fortifications. 

Papineau,  l'hon.  Louis  Joseph. 

Roy  &  Roy,  25  St.  Gabriel. 

Van  Felson,  l'hon.  juge,  Beaver  U. 

Vigcr,  l'hon.  D.  B.  r.  N.  Dame. 
BiJOUT.  Maysenhoelder,  86  N.  Dame. 

Smillie,  7 'François  Xavier. 
Caros.  St.  Germain  et  Led.  62  SL  Ant. 

Chabot  L.  54  St.  Bouaventurc. 

Gauthier,  65  G.  r.  St.  Laurent. 

Métayer  Nich.  75  St.  Joseph. 

CiiArELiER.  Moreau  P.  62  Bonavent. 
Charpentier.  Maillon,  St.  Antoine. 
Cordon.  Lapierre  A.  77  St.  Paul. 

Pelti(a-  D.  88  N.  Dame. 
Dentiste.  Jourdain,  90  N.  Dame. 
Ebén,  Charpentier,  r.  la  Gauchet're. 

Poulin  Pierre,  great  St.  James. 

Pariseau,  14  r.  St.  Laurent. 
Encant.  Bernard,  Hark  &  Cic,  151  P. 


Epiciers.  Berthelot,  N.  Dame,  c. 
Biron  Ed.  104  M.  Gill. 
Boulet,  St.  Antoine,  c.  Montagne. 
Boyer,  Vallée,  r.  des  Commiss'naires. 
Dumas  &  Neveu,  St.  Paul  c.  St.  Clau. 
Dupras  C.  210  g.  r.  Ste.  Marie. 
Forest  J.  B.  78  St.  Joseph. 
Homier  J.  B.  159  Craig. 
Jodoin  J.  &  Cie.  104  St.  Paul. 
Martel  J.  9  St.  Antoine. 
Quintal  N.  190  g.  r.  Ste.  Marie. 
Rivet  &  Doray,  64  St.  Paul. 
Roy  &  fr.  651/è  St.  Paul. 
Thompson  John,  72  St.  Joseph. 
Forgeron.  Letang  F.  X.  Bonaventure. 
Fourreur,  Bresler,  98  N.  Dame. 
Horlogers.  Francbere,  r.  St.  Paul. 
Boivin  L.  P.  88  N.  Dame. 
Jacot  Emile,  41  McGill. 
Hotels.  Helluin  &  G.  24-26  a.  St.  Gab. 
Dumouchcl  J.  45  St.  Paul. 
Leblanc,  Place  de  la  Douane, 
Mercier  E.  63  St.  Paul. 
Rasco  Max.  65  St.  Paul. 
Import.  vins.  Dnvid  et  M.  16  Fran.  X. 
De  Lagrave,  38  N.  Dame.  112. 
Lamothe  G.  11  François  Xavier, 
Imprimeurs.  DeMontigny,  St.  P.  76-126, 
Gendron,  29  St  Gabriel, 
Perrault  Lq\iil^  »Y^nct!nt. 
Libraires.  Beauchemin,  81  St.  Paul. 
Chapeleau,  r.  N,  Dame. 
Desbarats  G.  imp.  de  S.  M. 
McCoy  J.  9  G.  St.  James. 
Marchandises  sech,  et  nouveautés. 
Beaudry  J.  L.  80  N-Dame. 
Beique  J.  F.  23  St.  Laurent. 
Berthiaume,  58  Place  Cartier. 
Boudreau  S.  S.  134  N-Dame. 
Brais  F.  St.  Paul,  c  Bonsecours. 
Brault  Mme.  62  N-Dame. 
Brossard  M.  15  St-  Laurent. 
Cadieux  P.  37  St.  Laurent. 
Cinq-mars  &  fr.  27  McGill. 
Cinq-mars  L.  177  St.  Paul. 
Collette  M.  75  St.  Paul. 
Delorme  G.  O,  28  St.  Laurent. 
Desrochers  Ed.  29  St.  Laurent. 
Desrochers  &  P.  17-19  St.  Laurent. 
Desrosiers  L.  86  St.  Paul. 
Favreau,  33  St.  Laurent. 
Favreau  C.  94  St.  Paul. 
Francœur  &  Giroux,  13  St,[Laurent 
Galerneau  &  Roy,  145  St.  Paul. 
Gravel  L.  C.  31  faub.  Recollets. 
Grenier  Jacques,  90  St.  Paul. 
Grenier  Jérôme,  84  St.  Paul. 
Guilmette,  139-141  St.  Paul. 
Harkin  H.  118  N-Dame. 
Hudson  E  &  V.  100  St.  Paul. 
Lafoptaine  Leondre,  McGill. 
Lahaye  Octave  15V2  St,  Paul. 
Lamarche,  47  St.  Laurent. 
Limoges  fr.  49  St.  Laurent. 
Loran<rer,  71  St  Paul. 
Nault  David,  44  St.  Paul. 
Papineau  A.  46  St,  Joseph. 
Plamandon,  122  St.  Paul,  1]5. 
Piche  L.  35  St.  Laurent. 
Quevillon,  106  St.  Paul. 
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îloy  éc  Dufort,  67  St.  Paul. 

Tuigeon  Se  M  96  St.  Paul. 
ALarchand.  sech.  et  epicehies. 
Desmarteau  Plam.  éc  iM.  98  SL  Paul. 
Lafond  J.  E.  Dorchester. 
Leclair  F.  «Se  G.  126  St.  Paul. 
Marchand  L.  128  St.  Paul. 
Cuir.  Galibert  Fr.  123  Sl  Paul. 

Leclerc  J.  A.  174  St.  Paul. 
Farine.  Charlebois  P.  r.  des  Commis. 
Leblanc  J.  G.  34  Commissaire. 
Sauva^eau  48  Commissaire. 
Tabac.  Dubord  A.  77  St.  Paul. 
Médecins.  Bibaub  J.  G.  Craig  c.  Cote. 
Boyer  L.  8  Ste.  Thérèse. 
Charlebois,  St.  Antoine. 
Coderre  J.  Emery,  25-27  Craig. 
D'Odet  d'Orsonnens.  67  St.  Louis. 
Lebourdais,  r.  St.  Laurent. 
Muuroe  P.  3  Bleury. 
Peltier  H.  116  Craig. 
Picault,  36  N-Dame. 
Reimier  A.  E.  8  Craig. 
Richelieu  J.  H.  L.  86  gr.  r.  Ste  Marie. 
Robiîlard  Ed.  éc  N.  19  St.  Louis. 
Simard  A.  Rivière  des  Prairies. 
Tavernier  L.  F.  4  St.  Laurent, 
Trudel,  12  p.  rue  St.  Jacques. 
Vallée  Guill.  18  St.  Laurent. 
Médecins  li&mœ.  Barber,  LitL  St.James. 

Fisher  Arth.  63  Great  St.  James, 
NOTAIRES.  BelleX'h.  St.  Vincent  c.  T. 
Belle  Jos.  12  St.  Lambert. 
Bourbonniere,  St.  Vincent  c.  Thérèse. 
Brault  Ch.  A.  3  St.  Joseph. 
Brousseau  Ovide,  2OGV2  N-Dame. 
Forbes.  8  St.  Laurent  Place  Cartier. 
Houle  J.  B.  36  faub.  des  Recollets. 
Labadie  senior,  14  pet  r.  St.  Jacques. 
Labadie  jr.  14  pr.  St.  Jacques. 
Lappare  H.  10  St.  Laurent. 
Martin  L.  S.  6  St.  Lambert. 
Mathieu  P.  St.  Vincent. 
Papineau  C.  P.  pet.  p.  r.  St.  Jacques. 
Simard  J.  gr.  r.  Ste.  Marie. 
Spenard  Ch.  C.  38  Craig. 
Weekes  Geo.  St.  Joseph. 
Pension.  Giroux  Jos.  R.  2  Vincent. 
Leprohon  L.  X.  61  Craig. 
Richard  Laurent.  7  Place  Cartier. 
PuAR^iACiENS.  Trudeau  R.  111  St.  Paul. 

Van  Felson,  86  N-Dame. 
Provisions.  Boyer  V.  rue  Commis. 

Renault  L.  &  ir.  r.  Enfants-Troures. 
Quincailliers.  Beliveau,  69  SL  PauL 
Faucher  O.  1  r.  St,  Antoine. 
Lepajîe  O.  L.  73  St.  Paul. 
Wilsou  Th.  6.5  1-2  St.  Paul. 
AVilson  &  Couillard,  170  St.  Paul. 
Restaurant.  Julien,  47  p.  r.  St.  Jacq. 
Tailleurs.  Beaudry,  76  X-Dame  ir.7. 
Bouhmget  Jos.  41  N-Dame. 
Depincrer,  119  N-Dame. 
Franchere  L.  O.  11  p.  r.  St  Jacques. 
Gauthier  Ed.  37  N-Dame. 
Leblanc,  69  St.  Louis. 
Loyselle  F.  X.  31  McGill. 
Section  non  classifiee. 

Le  duc  Hyacinthe,  a  Rigauld  c.  Vau. 
Meilleur,  i"hon.  Eurinl'nd'nt.d'Educa. 


Banque  du  Penple,  gr.  r.  St.  Jacques. 

Lemoine,  caissier  de  la  Banque. 

1 8.  TroiS'JRivieres. 

L'hon.  Juge  Mondelet. 
Avocat.  Dumoulin. 

li^^iEJr-.  Qjtrom-ALme.Leonore,Watcr  e.~ 
^L4.RCHAND — huile. — Gouin  G.  A. 
Médecins.  Badaud. 

Gilmore. 
Moulins  a  grain.  Robichon. 
Notaires.  Duverville. 

Guillet, 
Pharmacien.  Lassisseraye. 

19.  Québec. 

Agents  de  TAlmanach,  libr.  et  impor, 

Cremazie  J.  O.     Cie.  12  Fabribue. 
Aubergiste.  Blanc,  t.  et  fauxb.SLJean, 
Avocats.  Belleau,  l'hon.  ex-maire. 

Black,  Thon.  Henry. 

Biais  L.  H.  7  Haldimand. 

Bowen  l'hon.  Grand- Juge. 

Caron  l'hon.  R.  E.  15  St.  Louis. 

Chabot  6c  DeLagrave,  1  Mount  Car. 

Chauveau  &  Casgrain,  r.  du  Trésor. 

Futvoye  G.  bureau  du  Gouvern. 

Gauthier  &  Lemieux,  29  Buade. 

Langevin  Hector  L.  r.  Ste.  Famille. 

Lelievre  6c  Angers,  7  Haldim, 

Plamandon  M.  A.  39  St.  Pierre. 

Tessier  Ulric  J.  maire,  58  St.  Louis. 
Bijoutier.  Lamontagne  M.  73  St.  Jean. 
Carrossiers.  Gingras,  36  Ste-Ursule. 

Seguin,  12  St  Vallier. 

Verret  A.  37  St.  George  (St.  Jean.) 
Chapelier.  Lapointe  M.  A.  20  N-Da. 

Henderson.  Buade,  111. 
Confiseurs.  Grâce  21  St.  Louis,  114. 

Polisson  O.  10  St.  Joseph. 
Cordonniers.  Barbeau,  72  faux.  St-J. 

Lavoie  P.  30^^  Crr.ig 
Courtier  Douane.  Plamondon,  251-2 

St.  Pierre. 
Daguerreotyp.  Lemire,  12  St.  Jean. 
Ebénistes.  Cot  •  N.  42  fauxb.  St.  Jean. 

Laiieur  Fr.  1  cote  d'Abraham. 
Encanteuk.  Laroche,  tils,  8  Sault  au 
Matelot. 

Epiciers.  Angers  Se  Droîet,  105  et  38 
fauxbourg  St.  Jean. 

Babineau  (ScTGaudry.  sous  le  fort 

Bol  duc,  31 1-2  St.  George. 

Chouinard,  20  sous  le  fort. 

Morrissctte  J.  B.  58  St.  Pierre. 

Poir  6c  Cie.  rue  St.  Pierre. 
Ferblantiers.  Blouan  F.  16  Craig. 

Chartre  Z.  5  fauxb.  St  Jean,  112 
Fourreurs.  Du2:al  E.  Se  tils,  58  St-Jean. 

Foisy  F.  X.  66  St-Jean,  112. 

Mercier  D.  St.  Jean  c.  Palais,  112. 

Mercier  P.  O.  24  fauxb.  St.  Jean- 
Grain.  Menard  &  fils,  St-Paul. 
Horlogers.  Ardouin  Se  fils,  60  St-JeaH. 

Gauthier  Aut.  6  Notre-Dame. 

Gcndron  J.  P.  1  St-Jean. 

Poulin,  35  St-Jean  c.  Ursule. 

Tuicot  N.  14  Montagne. 
Hotels.  Blanchard  Basse-ville. 

Chartrain  W.  du  cul-du-sac,  114. 
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Fagui,  55  D'Aiguillon.  Tessier  Ed.  1  St-Francois  c.  Daiguill. 

Lamb,  St-Jean  c.  St-Joseph,  114.  Trudelio  J.  B.  C2  St-Louis. 

Malieux  E.  16  Couillard,  Pharmaciens.  Ardouin,  pl.  du  Marche. 
Impei^ieurs.  Bureau  &  M.  29  Buade.       Giroux  O.  med.  16  Fabrique,  113. 
Lier.  Bossange  Morel  &  Cie.  12  Buade.     Wright  Sara.  64  St-Jean. 

Brousseau  .1.  T.  9  Buade.  Pension.  Morrissette,  1  Cul-de  sac. 

Hardy  T.  H.  17  Fabrique.  Quincail.  Doiion  Pierre,  6  St-Pierre. 
Machiniste.  Plamondon  J.  6  Richel.       Gauviu  Jos.  1  de  la  Fabrique. 


Gingras  Fr.  Narc.  9  St-Pierre. 
Robitaille  &  Pitcher,  1  fau,  St-Jean. 
Relieurs.  Lemieux  L.  1  St-Joseph. 
Lafrance  Alex.  1  Fabrique. 
Proulx  E.  11  Couillard. 
Restaurant.  Hachette,  S  te- Ursule. 
Sellier.  Girard  M.  33  1-2  Craiir. 
Tabac.  Broche  Charles,  21  1-2  Craig. 
Gingras  &  Cie.  23  Buade. 
Ray  O.  &  D.  M.  342  Champlain. 
Vins  et  hq.  Masse  H.  49  fauxb.  St-Jean. 
Turcot  Jean,  Sous-le-fort. 
Frechetto  J,  B.  vente  en  gros  et  en  Voitures.  Gauvin  Mich.  19  Couillard. 

détail,  8  rue  sous  le  fort.   

Classiâcatioii  Tardive. 


Marchand,  sèches  et  nouveautés. 
Angers  Fr.  8  N-Dame. 
Bilodeau  L.  &  Cie.  4  Fabrique. 
Bouchaud  N.  37  Graig. 
Caron  &  Morel,  2  NoU'e-Dame. 
Chabot  P.  9  N-Dame. 
Couture  M.  Ch.  14  et  15  Crown. 
Damase,  La  hberte,  2  Champlain. 
Dionne  Fortune,  7  de  la  Montagne. 
Delamare  T.  N.  28  Craig. 
Dorion  &  frère,  Maison  Bilodeau. 
Dusseault  Jos.  H.  345  Champlain. 


Godbout  Jos.  18  N-Dame. 
Hamel  6c  fr.  2  sous  le  fort. 
Hudon  D.  7  N-Dame. 
Laroche  G.  26  1-2  Craig. 
Lassisseraye,  4  Fabrique. 
Latulippe  F.  Crown. 
Lavoie  F.  44  St-Francois. 
Masson  Thibaud,  &  Cie.  1  St-Pierre. 
Morgan  J,  6c  E.  11  St-Jean. 
Parant  Fr.  6c  Cie.  16  Sous-le-fort. 
Roy  Simon.  9  Fabrique. 
Tetu  L.  C.  6c  Cie.  11  St-Jean. 
Vaudry  Ferdin.  347  Champlain. 
Venner  Jean,  34  Craig. 
Vennar  Wm.  47  Craig. 
Médecins.  Baillars;eon,  dent.  St-Jean. 
Bardy  P.  M.  33  Sl-Vallier. 
Blanchet  J.  6  du  Palais. 
Carrier,  26  St-Pierre. 
Fremont,  10  Ste-Ursule. 
Glasson  J.  H.  R.  Point  Levî. 
Landry  Jean  Et.  51  du  Palais. 
Morrin  Jos.  4  St-George. 
Painchaud  Jos.  1  de  l'Arsenal. 
Rinfrct  R.  F.  22  Daiguillon. 
Robitaille  O.  11  fauxb.  St-Jean. 
Roy  L.  J.  19  du  Palais. 
Seguin  F.  J.  52  St-Louis. 
Simpson.  66e  régiment,  Barracks. 


Tapis., Andersen,  99  Bowery,  160. 
Coiffeur.  Philippe,  156  Broadw.  156. 
Bonneterie.  Un.  Adams,  591  Broad- 
way, 156. 

Champagne.  DeVenoge,  153  Maiden- 
lane,  156. 

Décati 3SEURS.  Hue  Se  Suireau,  636 
Broadway,  85. 

Lithographie.  Davignon,  362  Broad- 
way, autrefois  341.  page  135. 

Moutarde.  Labiaux  1180  Broadw.  156. 

PtESTAURANT.  Avet  1097  Broadway. 

Table  des  Matières. 

Village  de  Winfield,  ...  3 
Monnaies  de  Fr.  et  des  Etats-Unis,  21 
Poids  et  mesures  de  Fr.  et  E.-Unis,  22 
Taux  de  l'argent  dans  les  Etats.  26 

Législature  26 

Constitution  des  Etats-Unis,  .  .  26 
Naturalisation  et  propriété,  .  38 
Abrège  geograph.  et  histor.  des  E.U.  39 
Canada,  et  Île  de  Cube,  .  51  et  53 
Administration  des  Etats  Unis, 
Gouverneurs  des  Etats  Unis,^ 
Etat  de  New-York,  .  .  '  .. 
France,  (statistique,) 


Tourangeau  G.  50  St-Francois  (»St.R.)  Informations  supplémentaire, 


Notaires.  Bélanger  A.  38  St-Pierre. 
Boui'get  Ch.  Pointe  Levi.  ^ 
Bowen  Noël  H.  39  St-Pierre. 
Campbell  W.  D.  38  St-Pierre. 
Gauvin  Tho.  37  1-2  St-Pierre. 
Laurin  Jos.  M.  P.  P.  19  du  Palais. 
P(*tifClL*rc,  14-St- Joseph. 
Prevosf  Louis,  31  St-Piqj-re. 
""Sirois  Av  ^...2  Couillard. 


53 
54 
.  54 

55  et  77 
55 


Statistique  d'Etats  d'Europe, 
Distances  des  principales  villes, 
Informations  générales, 
Phrenologie  en  Franc,  et  Anglais, 
Notice  de  l'Editeur  rédacteur, 
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*  Notice  Particiiiieie. 


Nous  engageons  vivement  nos  compatriotes  a  faire  une  visite  au  fa- 
meux PALAIS  DE  CRYSTAL,  situe  dans  la  6e  avenue  sur  deux  blocs,  delà 
40?.  a  la  42e  rue,  cette  EXPOSITION  UNIVERSELLE  DE  L'INDUSTRIE  DE 
TOUTES  LES  NATIONS,  a  ete  dignement  célébrée  dans  tous  les  journaux,  la 
France  y  figure  la  première  dans  l'excellence  de  la  plupart  des  produits,  et 
l'Amérique  y  gagne  dans  l'accroissement  rapide  et  splendido  que  ratiluencc  ex- 
traordinaire des  étrangers  lui  procure,  surtout  a  New.York,  qui  deviendra,  un 
jour  l'égal  de  Paris  et  de  Londres. 
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BONNETERIE. 

UNION  ADAMS, 
No.   591  Broadway, 
en  face  de  l'hôtel  Métropolitain  et  du  jardin  de  Niblo, 
Importateur  et  fabricant  de 
Vclemeiits  de  dessous,  Gants  et  Bonneterie  de  tont  genre. 

La  renommée,  l'expérience  et  les  facilites  dont  jouit  cet  établissement,  sont 
pour  le  public  de  surs  garants  que  l'on  y  trouvera  toujours  un  assortiment 
VASTE  ET  CHOISI  dé  tentes  les  meilleures  marchandises,  à  des  prix  deman- 
dés en  gênerai  peur  des  quahtes  inférieures. 

IMPORTATION,  AGENCE   ET  COMMISSION 

d'Articles  d'Euhope. — 153  Maidex  Laxe,  N.  Y. 
LEON  DE  VENOGE,  DE   LA   MAISON  DE  VENOGE  ET  CIE., 

Epernay,  (Champagne.)  fait  savoir  qu'il  tient 
Depot  de  Champagne,  Trutles  de  Perigord, 

Cigares  de  la  Havanne,  .  Bouchons  de  Caralogne,  (Espagne.) 

Conserves  aUmeutaires.  Vins  et  Eaux  de  \ie  Sec. 

Vente  en  gros  seulement. 

BREVET  D'INVENTION. 

NOUVELLE  DECOUVERTE,    UNE  DES  PLUS  GRANDES  Z^ÎERVEILLES. 

EAU  ELECTRIQUE  DE  PARIS  pour  teindre  les  cheveux  et  les  favoris  à 
la  minute  d'un  noir  ou  d'un  brun  naturel,  de  manière  à  rendre  impossible  la 
distinction  entre  la  teinture  et  la  couleur  naturelle.  Le  liquide  employé  ne 
porte  aucune  atteinte  à  la  peau  ou  à  la  chevelure,  il  accélère  au  contraire  la 
pousse  des  cheveux.  En  vente  seulement  chez  PHILIPPE,  COIFFEUR, 
156  BROADWAY,  et  601-2  WARREN  STREET.— Fabrique  de  Perruques  et 
toupets,  Salon  de  coiffure  et  pour  la  coupe  des  cheveux.  Articles  de  Parfumerie 
de  Paris. 


MOUTARDE  de  Santé,  a  la  Ravigote,  aux  fines  Herbes,  a 
l'Estragon,  préparé  par  J.  L.  LABIAUX,  inventeur.  No.  1180  BROADWAY, 
P"-.c  '^•'^        bonne;  pour  aiguiser  l'appétit,  faciliter  la  digestion,  &c. 

Aucoi  EAU  DE  JAVELLE,  pour  enlever  les  taches  du  linge. 


Feiiilicton  de  l' Almaiiacli.  (Continiiat.  de  la  page  14rl.) 

lûnté  du  magnétiseur,  quoiqu'il  n'y  ait  pas  d'hallucination  généralement  dans 
le  raisonnement  du  magnétisé,  ou  psychodunamisé  ;  (cet  art  ne  devrait  jamais 
être  exerce  que  par  des  personnes  savantes  et  vertueuses,  en  vue  de  la  propa- 
gation des  sciences  et  de  la  guerison  qu'on  effectue  par  ce  moyen.)  Aussi,  les 
rêveries  incohérentes  d'une  personne  dont  le  cerveau  est  dérangé,  ne  sont  pas 
des  communications  spirituelles,  quand  même  il  se  dirait  inspiré  ;  mais  un 
méthodiste,  une  personne  pieuse  peut  se  dire  inspiré,  par  le  St. -Esprit  ou  son 
ange  gardien,  et  prophétiser,  il  n'y  a  quelquefois  pas  de  preuve  contre  son 
inspiration  autre  que  celle  que  ferait  ressortir  un  défaut  de  charité  dans  ses 
paroles  et  ses  actions  ;  il  peut  être  inspiré  ou  ne  pas  l'être.  D'ailleurs,  qu'im- 
porte aux  chrétiens  et  aux  infidèles  puisque  dans  la  pratique  ou  les  transac- 
tions, il  s'agit  d'analyser  le  but  des  paroles  et  des  actions  d'un  homme  et  non 
leur  origine,  et  sa  croyance.  11  en  est  de  même  de  Swedenborg  et  des  exta- 
tiques, nous  n'avons  pas  depreuves  qu'ils  aient  été  inspirés  de  Dieu  totalement, 
et  par  conséquent  qu'ils  soient  infaillibles,  mais  ils  ont  pu  être  inspirés  de  Dieu 
eoit  partiellement  soit  par  des  esprits  de  sphères  supérieures  ce  qui  les  rend 
faillibles,  et  d'autres  qui  se  sont  crus  inspirés  ont  prouvé  par  leurs  mauvaises 
actions  qu'ils  pouvaient  l'être  par  de  mauvais  esprits,  ou,  ont  prouvé  par  leurs 
actions  incohérentes  que  ce  n'était  que  des  hallucinés.  Enfin  des  faits  de  mé- 
moire recités  ou  personnifiés  accidentellement  par  une  action  cérébrale  auto- 
matique, ou  une  action  morbide  du  système  nerveux,  des  attractions  ou  répul- 
sions individuelles  à  l'égard  des  objets  extérieurs,  prouvées  pr,r  l'électricité, 
s'attribuent  logiquement  aux  agences  humaines  et  mondaines,  et  non  aux 
agences  spirituelles.  Mais  'on  n'a  pas  encore  pu  prouver  que  les  coups  mysté- 
rieux des  médium  conscientieux  et  éclairés  vinssent  d'agences  humaines  et 
mondaines,  ilfaut  donc  les  attribuer,  comme  les  inspirations,  à  une  intelligence 
supérieure  ou  agence  spirituelle.  Donc  la  question  importante  consiste  à  dé- 
mêler la  vraie  communication  de  l'hallucination  mentale,  de  la  déception 
d'ignorance,  et  du  charlatanisme,  et  quant  aux  esprits,  à  discerner  leur  carac- 
tère (1  St-Jean  IV.  1.)  en  les  sommant  au  nom  de  Dieu  de  dire  la  vérité  et 
d'accomplir  la  volonté  de  Dieu  à  notre  égard.  Le  Seigneur  généralement  in- 
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IMAISOTI  DU  PEUPLE, 
J\^o.  31  1-2  rue  JfIcGill. 

MONTREAL. 

Joseph  Beaudry,  Marchand-tailleur  et  corfectionneur,  tient  constamment  en 
main  un  grand  et  bel  assortiment  de  HARDES  CONP^ECTIONNEES  pour  l'été, 
en  gros  et  en  détail,  et  pour  les  VOYAGEURS  qui  visitent  le  CANADA  « 
MEILLEUR  MARCHE  que  dans  leurs  pays. 


P.  U.  GUERIXGUER,  MARCHAND  TAILLEUR, 

697  BROADWAY,  AU  COIN  DE  LA  4e  RUE,  N.  Y. 
Reçoit  constamment  de  Paris  dans  les  nouveautés  les  plus  récentes,  un 
choix  de  belles  étoffes  pour  la  saison.    Ses  coupeurs  sont  d'une  mérite  reconnu, 
et  ses  habillemens  sont  confectionnés  dans  un  gout  et  une  distinction  propres 
a  obtenir  une  vogue  générale. — Maison  à  la  N.  Orléans,  No.  35  rue  de  Chartres^ 

TROIS  MEDAILLES  D'OK,— FONDS  DE  LITS 

ELASTIQUES  D'UN  GENRE  UNIQUE. 
Ne  pas  confondre  avec  les  Sommiers  élastiques  connus  depuis  longtemps. 

La  maison  DEMEURE,  MAURITZ  &  Cie,  qui  a  reçu  en  Europe  trois  mé- 
dailles d'or,  et  a  New- York  la  médaille  d'or  a  l'Exposition  dernière  pour  prix 
de  son  admirable  invention,  informe  le  public  qu'elle  vient  de  prendre  une  pa- 
tente aux  Etats-Unis  pour  la  fabrication  des  FONDS  DE  LITS  ELASTIQUES, 
et  qu'elle  a  établi  ses  ateliers  a  New- York,  aux  Nos.  63  et  65,  CENTRE  Street, 
Ces  fonds  élastiques,  inconnus  avant  cette  époque,  sont  destines  a  changer  en- 
tièrement le  genre  des  lits  anciens.  Ces  fonds  élastiques  sont  a  jour  et  permet- 
tent a  l'air  de  circuler;  il  n'y  a  jamais  ni  poussière  ni  punaises;  il  suffit  d'un 
matelas  très  léger  pose  dessus  pour  faire  la  couche  la  plus  saine  et  la  plus  douce 
qu'il  soit  possible  de  désirer. 

Cette  nouvelle  invention  se  recommande  spécialement  aux  propriétaires 
d'hotels,  qui  pourront  a  l'avenir  offrir  a  leurs  pensionnaires  un  comfort  jusqu'à 
présent  inconnu.  Les  fonds  de  lits  élastiques  seront  encore  plus  apprécies  par 
les  habitants  des  villes  du  Sud  (a  la  Nouvelle  Orléans  et  a  la  Havane)  que  la 
chaleur  incommode  et  qui  trouveront  dans  cet  article  d<\s  avanta<2:es  incontes- 
tables. DEMEURE,  MAURITZ  &  Cie. 

Nos.  63  et  65,  Centre  strect. 


A.  DERNE,  OPI'ICIEIV  DE  PARI-»,  fournisseur  de  l'observa 
toire  de  Washington,  No.  369  Pearl  Street,  deja  mentionne  a  la  page  79,  a  reçu 
de  l'Institut  Américain,  un  diplôme  en  1850,  deux  medf.ilîes  d'argent,  en  1S5I  et 
1852,  et  une  mention  honorable  avec  un  diplôme  en  1853. 


LE  DOCTEUR  TRANCHANT,  ancien  eleve  homœopathe  de  Hanm  hmnnn, 
mentionne  a  la  page  97,  a  quitté  Lispenard  str.  pour  s'établir  au  No.  50  W'hitc. 


Feuilleton  de  i'Almaiiacli. 

«pire  l'homme  qui  l'invoque  avec  humilité  et  il  permet  aux  esprits  de  commu- 
niquer avec  l'homme  par  des  moyens  qu'il  a  réglés  ;  et  ainsi,  l'esprit  pcuftle  où  il 
veut  (]  St.-Jean  III  8),  parce  que  Dieu  n'a  pas  voulu  poser  de  limites  à  la  culture 
de  notre  esprit  et  c'est  par  ce  développement  non  seulement  de  noire  esprit, 
mais  de  notre  cœur  que  nous  nous  élevons  vers  lui.  (1  St.-Jean  XIV.  2.) 

Maintenant  quant  à  la  moralité  de  l'acte,  nous  maintenons  qu'il  est  permis 
à  des  personnes  sérieuses,  éclairées,  charitables  et  exemptes  de  superstition  et 
d'exaltation,  de  former  mi  cercle  d'entretiens  spirituels  avec  le  Seigneur,  le^ 
anges  et  les  esprits,  comme  on  forme  une  église,  lorsque  l'objet  est  en  premier 
lieu  d'informer  son  esprit  des  phénomènes  pour  les  étudier,  eu  instruire  ses 
semblables,  et  les  prémunir  contre  les  deceptitms,  et  en  second  lieu,  lorsque 
l'objet  est  de  cultiver  son  cœur  par  l'édification  mutuelle  de  la  charité,  de 
prier  Dieu,  lui  demander  pardon  des  fautes  qu'on  a  commises,  invoquer  son 
assistance  et  son  inspiration  pour  faire  le  bien,  et  jouir  de  la  vue  anticipée  et 
de  l'espérance  du  bonheur  à  venir.  Mais  on  ne  doit  pas  former  de  cercle  dans 
le  but  de  dire  la  bonne  aventure  (Deuter.  XVHI.  10,  11),  on  ne  doit  pas  faire 
de  questions  sur  les  desseins  futurs  de  Dieu  ù  notre  égard,  mais  ph'.îôt  sur  ce 
ue  nous  devons  faire  pour  lui  plaire.  On  ne  doit  pas  ajouter  foi  aux  réponses 
e  futurite  obtenues  par  ce  moyen,  parce  que  l'expérience  nous  a  prouvé  qu'en 
gênerai  les  esprits  ne  connaissaient  le  futur  que  comme  des  vieillards  plus  ou 
moins  expérimentés  suivant  le  degré  de  leur  sphère,  et  que  les  sphères  infé- 
rieures donnaient  de  fausses  directions  aux  hommes.    D'ailleurs,  le  royaume 
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•ITanifcslo  Médical  pour  la  Saison. 
ElLxir  ou  Cordial  fortifiant  du  Dr.  ^^lorse.— 

L'Origine  du  meilleur  présent  de  la  science  médicale  envers  l'homme,  est  si 
généralement  connu,  que,  si  ce  n'était  pas  pour  en  informer  la  génération  qui 
surgit,  il  serait  inutile  d'en  faire  une  répétition  ici.  Tous  les  médecins  et  les 
chimistes  savent  que  les  ingrédients  végétaux  qui  forment  la  base  de  l'elixir, 
ont  ete  découverts  par  le  fameux  professeur  M.  MORSE,  pendant  son  séjour 
parmi  les  Bédouins  de  l'Arabie  Petrec,  pendant  qu'il  faisait  le  tour  de  ces  terres 
de  l'Ecriture,  a  l'histoire  des  quelles  il  a  confère  au  nouvel  intérêt  par  son  génie 
et  ses  recherches.  L'expérience  et  l'observation  ont  démontre  que  cette  pré- 
paration, n'est  pas  purement  un  moyen  de  soulagement  pour  les  maladies  du 
système  nerveux,  mais  un  curatif  infaillible  dans  la  grande  majorité  des  mala- 
dies. Cette  assertion  est  justifiée  par  le  fait,  que  dans  plus  de  10,C00  cas  de 
DERANGEMENTT  DU  SYSTEME  NERVEUX  DANS  LES  MALADIES  DE 
L'ESTOMAC,  L'AFFECTION  DU  FOIE,  LA  FAIBLESSE,  L'LMPOTENCE, 
L'ABATTEMENT  DE  L'ESPRIT,  ET  LES  MALADIES  DES  FEMMES  DE 
TOUTE  ESPECE,  on  a  administre  cet  elixir  avec  un  success  complet  et  inva- 
riable. Apres  avoir  existe  pendant  des  siècles,  inconnue  a  l'homme  civilise, 
l'herbe  dont  cet  elixir  est  compose,  est  devenue  la  base  d'un  nouveau  traitement 
qui  a  surpasse  toutes  les  vieilles  prescriptions  justes  au  fautives  de  la  faculté,  et 
a  établi  de  l'aveu  de  toutes  les  grandes  institutions  de  l'Europe,  une  nouvelle 
époque  dans  la  Pharmacie.  L'elixir  fortifiant  est  spécialement  recommande 
par  l'Ecole  Impériale  de  Médecine,"  nouvellement  établie  a  Paris,  comme  un 
fortifiant  d'ete.  "  Pris  dans  les  premiers  jours  du  printemps,"  dit  un  practicien 
français  désintéresse,  "  il  semble  fortifier  tout  le  physique,  de  la  manière  la  plus 
remarquable,  raffermissant  l'estomac,  égayant  les  esprits,  augmentant  la  vi- 
gueur des  muscles,  rendant  l'individu  capable  d'endurer  des  tatigues  extraor- 
dinaires, et  ce  qu'il  y  a  de  plus  merveilleux,  fortifiant  toujours,  et  quand  il  est 
hors  d'usage,  ne  laissant  après  lui  aucune  faiblesse.  Il  y  a  des  remèdes  aussi 
mauvais  que  la  maladie,  mais  celui-ci  n'en  est  pas  ainsi.  Il  est  sui  generis,  et 
sans  aucuns  ressemblance  a  aucun  autre  stimulant  végétal  ou  minerai."  Tel 
est  témoignage  des  hommes  scientifiques,  tandis  que  les  certificats  d'un  grand 
nombre  de  malades,  qui  en__ont  éprouve  l'ellicacite  ajoutent  de  la  force  a  la  dé- 
claration de  la  f  :culre. 

GUAiSD  REMEDE  POUR  LES  FEMMES.— Les  eifets  merveilleux  de  ce 
grand  curatif  dans  toutes  les  maladies  des  femmes,  forment  une  nouvelle  era 
dans  les  annales  de  la  médecine.  Des  milliers  de  stimulants  ont  ete  inventes — 
des  milliers  de  fortifiants  conçus — tous  prétendant  être  adaptes  aux  dilferentes 
maladies  et  indispositions  des  ferpmes.  Les  résultats  ont  ete  partout  les  mêmes, 
de  procurer  seulement  une  vigue/ur  momentanée  au  système  nerveux,  et  aux 
muscles,  ensuite  de  laisser  une  prostration  plus  grande  qu'avant,  et  de  paralyser 
l'action  recuperative  de  la  nfiture,  qui  amené  enfin  la  mort, 

EN  VENTE  PAR  CHARLES  IL  FJNG,  Agent  gênerai.  No,  192  BROAD- 
WAY,  coin  de  John  street,  N.  V.  a  qui  tous  les  ordres  doivent  être  addressés. 


Feuilleton  cîe  i' Alnianach. 

de  Dieu  est  au-dedans  de  nous  (Luc.  XVII.  21)  et  Dieu  veut  nous  faire  com- 
prendre qu'il  est  naturel  que  nous  le  consultions  de  préférence,  car  il  repondra 
toujours  ù  ses  créatures  par  quelqu'  inspiration. 

La  réalité  des  communications  spirituelles  est  à  ce  moment  suffisamment 
avérée  et  il  n'y  a  que  des  demi-savants,  des  fanatiques  eu  des  infidèles  qui  les 
nient  au  lieu  de  douter.  Des  associations  maintenues  dans  le  sens  strict  que 
nous  avons  expliqué  plus  haut  avec  la  Bible  pour  Code,  finiront  par  se  mettre 
sur  la  même  plateforme  que  celle  des  ditférentes  dénominations  religieuses, 
dont  elles  ont  une  tendence  ù  combattre  les  doctrines  contrastantes,  celles  qui 
ne  rechercheront  pas  la  volonté  de  Dieu  et  l'édification  du  prochain  dans  leurs 
transactions  seront  regardées  comme  Sataniques  et  devront  être  évitées  ;  mais 
celles  qui  viennent  do  Dieu,  le  prouveront  par  leur  charité  universelle,  leurs 
doctrines  évanpéliques  et  leurs  exemples .  elles  tendront,  non  à  former  une 
nouvelle  Secte 'mais  à  décentraliser  les  Sectes  et  ù  se  reunir  avec  toutes;  car 
il  arrivera  un  jour  de  nécessite  qu'elles  se  reconclUeront  toutes  mutuellement 
devant  Dieu  por  leur  Unité  de  doctrines  fondamentales  décidées  soit  par  un 
conciie  gênerai  de  toutes  les  dénominations,  soit  par  l'individualisme  décentra- 
lisé et  reformé,  avant  d'apporter  leurs  vrais  présents,  la  charité  fraterrrlle, 
devnnt  l'autel  de  Dieu  ou  son  royaume  ù  venir.  C'est  donc  un  devoir  pour  tout 
homme' de  s'informer  de  ce  nouveau  mouvement  religieux  parce  que  nous 
avons  tous  ù  supporter  le  fardeau  de  la  Société.  (Gnlat.  VI.  2.) 

PRIX  DES  ANNONCES  — Couverture,  le  dos,  $30;  dedans  et  dernière  page 
blanche,  $20  ;  toute  autre,  $12  ;  demi-page,  6G  ;  quart  ou  10  lignes, 


y' 


